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Paris 


entre Québec 
et Ottawa 


Près de dix ans après le « Yive 
le Québec Libre!» du général de 
Gaule, le président de la Répu- 
blique recevra jeudi 28 avril un 
ministre des affaires étrangères 
qui ne peut dire son nom : 
M. Clande Morin, ministre des 
affaires intergonvernementales de 
la province canadienne, ou plutôt, 
comme elle se désigne désormais 
elle-même, de l'Etat dun Québec : 
deux semaines plus tard, il re- 
cevra M Pierre-Ellioté Trudeau. 
premier ministre du Canada. 

Ainsi M Giscard d'Estaing 
observe-i-il un équilibre dont son 
prédécesseur ne s’embarrassait 
pas. Les circonstances, il est vrai, 
sont différentes. En jançant Le 
24 juillet 1967 à Montréal un cri 
jugé à l'époque séditienx, le gé- 
méral de Gaulle provoqus un 
scandale international et donna 
une dimension nouvelle à à com- 
mumauté franèophone d'Amérique. 

Méconnus, brocardés, rédnits, 
dans l'esprit de leurs cousins 
français, à une survivance fol- 
klorique, les Québécois, au lieu de 
se fondre de bonne grâce dans 
le « creuset » anglo-saxon, s'ohs- 
tinaient à exister à contre-con- 
rant de Fhistoire. Le général de 
Gauïle voulut obliger le reste du 
monde, et, pour commencer, les 
Français, à prendre an sérieux 
sa volonté d’émancipation. 

Cet objectif est largement at- 
leint. Les nationalistes qnébé- 
cois. qui eommencaient alors à 
peine à passer de La parole aux 
actes (la « révolution tranquille » 
de Jean Lesage date de 1960), se 
soné de plas en plus affirmés. Si 
le terrorisme a desservi leur 
eause en 1970, c'est par la voie la 
plas régulière et La plus démocra- 
tique que les indépendantistes de 
AL René Lévesque sont arrivés au 
pouvoir à Québec en novembre 
dernier. . 

Aujourd’hui, Paris n'a pas à 
- faire un choix qui embarrasseralt 

d'ailleurs ses bénéficiaires. Il s’agit 
pour la France — à dit le porte- 
parole du Quai d'Orsay en eom- 
meniant la visite de M. Morin — 
«de maintenir des liens directs 
et particuliers avec le Québec 
sans prendre parti dans le diffé- 
rend constitutionnel qui peut 
opposer Otiawa à Québec ». 
« Quelle que sait l'évolution du dif- 
férend, a-t-il ajouté, le gouverne- 
ment français entend développer 
sa cropération avec Ia première 
eommnnauté de souche française 
dans le monde sans porter préju- 
dice à ses relations amicales avec 
le Canada, et notamment avec les 
Canadiens d'expression française 
aui ne résident pas au Québec», 

L'intérèt majeur de Ia France 
au Canaüs. et dont nul ne conteste 
Ja légitimité, est celui qu'elle 
porte au développement de cette 
communauté territoriale « de son- 
che française », qui est non sen- 
lement la première, mais la seule 
dans le monde en dehors d'elle- 
méme et des minorités franco- 
phones limitrophes. 

Cet intérêt ne saurait cepen- 
dant aÙer jusqu'à influencer le 
choix que feront pour ieur avenir 
les descendants des fondateurs du 
Canada. C'est à eux. et à enx 
seuls, comme j'a rappelé M. Morin 
avant son départ, de décider 
quelle est la meilleure voie : celle 
de l'ivdépendantisme ou celle dn 
fédéralisme amende par «le bilin- 
guisme et le biculturalisme pour 
tout le Canada» chers à AL Tru- 
deau. Aujourd'hui, le fédéralisme 
est dans l'impasse aïjors que l'in- 
dépendantisme à le vent en poupe, 
mais Jes jeux ve sont pas faits. 
MM. Lévesque et Morin sont les 
premiers à mesurer les difficultés 
qu'ils doivent encore vaincre Pour 
devenir majoritaires, non seule- 
ment au Parlement, mais daus 
Félectorat québécois, et franchir 
le pas décisf. 

S'i est un vœu que les Fran- 
gais penveni formuler sans parti 
pris, c'est que le « différend consti- 
tutionnel » canadien solt prompte- 
ment réglé. Comment intensifie- 
rajent-ils leurs échanges avec le 
Canada (1 ‘+ du commerce exté- 
rieur français) et développeraient- 
ils leurs relations avec les Cana- 
diens «d'une côte à l’autre», et 
notamment le million de «par- 
Igut français» qui résident en 
dehors än Québec, tant que sub- 
siste un conientieux aussi ancien 
que le pays lui-même? 
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est le plus important 
de l'histoire helvétique 


— JEUDI 28 AVRIL 1977 





LES RÉACTIONS AU PROGRAMME D'ACTION GOUVERNEMENTAL. 





Le RP.R. votera la confiance sans l'accorder |» ACCueil farorable du patronat 


M. Raymond Barre, qui & sollicité, mardi après- 
midi 26 avril, un « vote de confiance » de l'Assem- 
bièée nationnle et du Sénat en fuveur de son 
a programme d'action » pour les douze mois à 
venir, est assuré d'avoir satisfaction jeudi soir, 
mais à ne sortira pas praiment renforcé de cette 
épreuve. Son action passée et sea projets onf natu- 
Tellement été critiqués avec vigueur par les porte- 
parole de l'opposition, au premier Tang desquels 
MM. Mitterrand et Ballanger, mais les signataires 


Résidence 


Qbugk de constater non sans 
lucidité qu’ « un sentiment de 
malaise et même d'inquiétude 
persiste dans notre », 
M Barre a été bien a! d'en- ble de voire 
gager la responsabilité de son se- Ia plus im: 
cond gouvernernent sux son € pro- 

gramme d'action » pour les douze 


gante fn Ge non-mesrolr : € fe limiter à l'exposé 





surveillée 


de 
en effet, ue et social. I s'était 


Cetie 
mois à venir et non sur Sa « poli- ment que votre gouvernement MM Chaban-Delmes et 
tique générale ». On d soi, dans su actuelle, capa- s'engageant à ne plus taire 
moins bien gt se soit conforme, ble de l'assumer… Vos propositions pour le retour à la 
au terme £a « Communica- ne pas au problème tation le. 
tion », au rituel des déclarations politique qui se pose aujourd’hui divorce entre les gaullistes 


solennelles et ait lancé un appel 
à tous ceux qui sont censés 
appuyer son action : «Ji est 
indispensable que le pays sache 
ent est soutenu 
Sans arrière-pensée nl équivoque 
par une majorité unie et Téso- 
ue. » 

Le chef du gouvernement mé- 
connaït-il autant que le chef de 


l'Etat la réalité parlementaire ? pourtant eu la prudence de se 


Est-il aussi ignorant que son maf- 
tre de Ja sensibilité de ce mi- 
lieu ? Avait-il été induit er- 
reur par M Labbé, président du 
groupe RPR. qui après s'être en- 
tretenu avec iui samedi matin, 
s'était déclaré « tout à fait satis- 
fait de la forme prise la 
concertation avec le er mi- 
nistre » ? M. Labbé lui-même 
e-t-Ù été contraint de durcir ke 
ton en raison du mécontentement 
et de l'aigreur de sa « base » ? . 


Tou est-L que l'appel de 
M Dane ses heurté à une cin- 


HAUSSE DES PRIX 
TRÈS FORTE EN MARS 


fLire page 42.) 


Va a Te) 
une nouvelle 
série d'ouvrages 
enfin accessibles 


au grand public 
; CE TEE 



















salaires des 





fessionnele 


aux veuves 
d'enfant ; 
— Prime 


retraite : 


veille. 


va participer 
minger a bien 


e L' 


2 la France. Nous adopierons les 
mesures Que VOUS NOUS PTOPOSEZ 
sans avoir le sentiment d'accor- 


— Recrutement de vingt mille vecataires dans 
le secteur public ; “ 
, — Extonsion (à négocier entre patronst et Sy 
dicais) du régime de la préretraite ; 
— Prime de 10000 F aux immigrés chômeurs 
retournant dans leur pays; : 
— Muitiplication des stages de formation pro- gère. 


© INVESTISSEMENTS PUBLICS, 
— Déblocsge de la moitié (1,25 milliard) des 


— Elargissement des contrats emploi-fomation 


travail à l'étranger. 


© PERSONNES AGEES. 


— Meijoration des allocations minimales (10 000 F 
per an le 7 juiet, 11000 F lo 1” décembre); 
— Revalorisation de’ 5 °{ de certaines pensions ; 
— Ailégement o'impôt. l'année ou départ à la 


— Amélloration de l'hablia! ; 
— Raccordement du téléphone eu service de 


à nos questions dans son bureau situé en haut 


inflation 
avec le chômage, le souci nu- aisément à 


1977 et le porroir, inéluctable dès 
l'automne 1976 et illnstré au mois 
de Mars les fratri- 
cides de « ba de Paris», 
n'avait jamais été aussi officiel- 
Jement et aussi ouvertement pro- 


RAYMOND BARRILLON. 
(Lire la sutte page 8.) 





Les dispositions du < plan Barre bis » 


@ EMPLOL 
— Exonération de Ja cotisation patronale sur les 


. © FAMILLES. 


Jeunes et des apprentis emhauchés ; 


et aux. femmes seules ayant charge 
de 4850 F aux Jeunes trouvent du 


crédits du Fonds 
programme pour 


— Hausse de 
sur le super) ; 


fiscaux ; 


UN ENTRETIEN AVEC M. OTMAR EMMINGER 


<Nous ne nous opposerions pas à une nouvelle hausse du deutschemark > 
nous dédare le président désigné de la Bundesbank 


M. Otmar Emminger, président désigné de 
la Deutsche Bundesbauk (sa nomination, 
décidée par le conseil des ministres de la 
RFA. ne deviendra effective qu'après la signa- 
ture du décret par le président de la Répu- 
blique. M. Walter Scheell, prendre ses nou- 
velles fonctions le 1* juin. 


voulu nous recevoir et répondre 


continue d'être, telle situation ne se prête 


qui 
— En ce qui concerne le ché- Je, rythme d'augmentation des 
mage, Je pense que l'ennée 1977 | ; 
verra le continuation de l'évolu- 


diminuti nombre _ ion se € TA 
ce Années d'émnplo É des mois prochelns. D'après nos 
BETTE de cette année, le x ce rythme pourrait 
; des chômeurs par rapport à la situer à le fu de Para entre 
CURE ation active était, après cor- ‘9 € à %. 
Féétion des variations saisonniè- — Même si un Le laut 
s GOUBERT res, de l'ordre de 4,5 % (soit d'augmentation des prix parait 
É un mäülion de personnes). Il très faible par rapport à 


ii 


grandes 
dans notre 
dans certaines 


d'autres, Nous 


l'automobile), une dépression dans 


ous 
eltet, ce 
industries (comme de nos efforts. Nous voulons abals- 
ser le teux 
avons le problème polnt où ce que j'appelle la 
régionale de la 


( de l'immobäité a ee d'infistion » Cr 

i R main-d'œuvre, tandis que la qua- Ta A! longtemps que sub- 
A'ORCPEAUS lificetion des ren es - sisteront des an! ipaions E a 
à Ë Xins distorsions dans l'affectation des 


Re TA LL 


— Maloration de 10,2% des allocations fami- 
lieles le 1° juillet : 

— Création en 1978 du « complément familial » ; 
. — Octrol d'un congé temporaire sans solde 
pour les mères salarïées ; : Û ë 

— Relèvement des pensions des veuves : 

— Dotstion accrus eu-Fonds naïlonal d'action 
sanitafre et sociale pour développer l'aide méne- 


— Rallonge de 625 millions d'autorisations da 


— Perception accélérée de certaines taxes : , 
. — Emprunt d'Etat de 6 milllards, indexé sur 
l'unité de compte européenne et doté d'avantages : 


— Endettement de 58 milliards du Trésor, à 
court et moyen terme. 


de l'immeuble ultra-moderne de la Bundesbank 
à Franctort. Malgré le -« climat d'incertitude - 
qui règne encore dans les milieux d'affaires 
allemands, l'inflation {un peu inférieure à 4 °2) 
et le chümäge (4,5 % de la population active) 
devraient continuer à diminuer lentement dans 
la R.F.A. Sur le plan monétaire, celle-ci ne se 
départira pas de la ligne suivie jusqu'alors : si 
le marché poussait le deustchemark vers le 
haut d'une manière durable, nous ne nous y 
opposerions pas», nous déclare M. Emminger. 





u «\e RÉSEFVE Où hoStÉ des syndicats 


A l'exception des dirigeants de l'industrie de l'automobile et des 
transports, qui s'inquiètent des conséquences de la nouvelle augmen- 
tation du prix de l'essence, les milieux patronaux ont réagi favorable- 
ment au progremme d'action présenté, ls 26 avril, par M. Raymond 
Barre. lis soulignent cependant que les propositions gouvernementales 
sont join de régler tous les problèmes qui préoccupent les chefs 
d'entreprise. 

« D'accord pour engager des négociations avec les syndicats, 
afin d'oftrir aux salariés la possibHlté de prendre une préretraite 
avant soixante-cinq ans. » M. Ceyrac, président du C.N.PF. éstime 
que bien des choses devraient &tre revues « dans fesprit de faciliter 
effectivement l'animation et le progrès de notre situation écono- 
mique ». M. Léon Gingembre, président de la Confédération générale 
des P.ME. s'est déclaré, lui, favorable à des élections immédiates 
le « gouvernement ne paraissent pas pouvoir refaire l'unité de sa 
majorité ». 

Les réactions des syndicats vont de la réserve À l'hostilité. Jugées 
« ponctuelles mais insuftisantes » per F.0., les dispositions présentées 
par le premier ministre sont qualifiées de « dérisoires » par la C.G.T. 
Le C.F.D.T. souligne « /a minceur des propositions faites pour remé- 
dier à Ja gravité de la situation sociale », alors que la C.G.C. aurait 
souhaité « plus d'ambition et d'imagination ». 


: . 
Homéopathie 
Sur fa vingtaine de dispositions 
soumises au Parlement, dont car- 
taines avaient d'ailleurs été adoptées 
lors de conseils des ministres pré- 
cédents, une dizaine ont un caractère 
solidariste évident : l'augmentation de 
la retraite minimale et des preste- 
tions famillales, le relèvement des 
pensions de certains assurës sociaux 
et des veuves, l'accroissement da 
l'aide ménagère aux mères de 
famille ou aux personnes ägées, 
l'allégement d'impôt l'année du 
départ à la retraite, l'amélioration de 
l'habitat des vieillards. D'autres, qui 
; visent d'abord à dégonfier te nombre 
des chômeurs, auront un effet ana- 
logue : les contrats emploi-formation 
pour les veuves ou les mères vivant 
seules, l'embauche de jeunes dans 
Jes services soclaux d'alde aux plus 
démunis... 


A l'inverse, les mesures illustrant 
la « poursuite » de l'effort de redres- 
sement financier ou {a « remise en 
ordre profonde de l'économie » sont 
rarissimes. Le plan entraîne, au 
contraire, une aggravation du déficit 
budgétaire (les dépenses nouvelles 
n'étant même pas financées à moitié 
par l'impôt). 


Des « deux axes fondamentaux de 
[sa] politique au cours des mois à 
venir », le redressement et la soli- 
darité, on pourrait croire, à s’en tenir 
eu Catalogue des mesures préseniées, 
que c'est IB eecond qu'a privilégié 
M. Barre. 


d'action conjoncturelle ; 


accélérer certaines opérations. 


l'essence (6 centimes per litre 


GILBERT MATHIEU. 
fLtre la suite page 8.) 








AU JOUR LE JOUR 
À bout de souffle 


Comme Fa dit M. Claude 
Zabbé, le R.PR. aurait refusé 
d'accorder un chèque en blanc 
à M. Raymond Berre pour la 
conduite de son plan numéro à, 
et se contentera Gonc de lui 
signer une Detile truile. pour 
quelques mois. En écoutant 
M. Labbé aflirner que son 
plan manquait de souffle, 
M. Barre a sans doute pensé 
que le président du principal 
groupe de sa majorité à 
l'Assemblée ne manquait pas 
d'air. 

Mais si loutes ces Choses-là 
ne sont pas franches, elles 





de l'inflation est toujours liée À | sont néanmoins très claires. 
l'idée qu'elle va provoquer un | Le premier ministre sait dé- 
accroissement é des | sormais que le temps des 
chèques en blanc est fini et 
Propos recueillis que voici venu le temps des 

par PAUL FABRA. chèques sans provision. 


{Lire la suite page 39.) BERNARD CHAPUIS. 





EE 
lujourd’hui le théâtre 
Ainsi se sont élaborées, dans le 
prévisible et l'imprévisible, les pages 
d'un supplément qui n'est pas 
inventaire exhaustif. 

Elles repérent, ces pages, les 
expériences, les colères, les aléas, 
les doutes et de quotidiens prodi- 
ges. À travers elles circule un air 
libre, des petits saluts s'échangent, 
et œurent des vœu 5 pe snçl 

ti { irs 

On ne peut dire « aujourd'hui Pete ee matinal et: au sons où 
le théâtre » sans aller voir. I fout jtend Hélène Cixous, aller à la 
vouloir — savoir — enjamber des her. 
habitudes, tronsgresser des rituels, Yu 

{Lire pages 19 à 23.) 


changer de cadence et de rive. Il 
faut avancer en terre de risques. 


Consacrer au théâtre le supplé- 
ment des Arts et des Spectacies 
est une manière d'ouvrir le Festival 
mondial de Nancy (28 avril-8 mai). 
C'est une manière de s'arrêter, che- 
min faisant, d'écouter des poroles 
dialoguées, des voix comédiennes, 
de capter des messages éclaireurs 
par quoi communiquent spectüteurs 
et spectacles. 


































































2 Page 2 — LE MONDE — 28 avril 1977 « « 


Re LA PRÉSENTATION DU PROGRAMME 


‘A T' Assemblée nationale : les velléités d'opposition de la majorité et 
| ré de pu né, pr on ce, Gp ne La pret us up mn dep 2 ae EE 


. s notes — M ev. aire de même 
: « é & » é est meilleur que le nt... » ‘il s'exprima « Xl faudrait que se sente la force notes Debré di ait f: de même 
contlance «anus srrièce-ponsie mi Sqcivoqnes. … pécan ep ne tes TURC Tolonté de gouverner », devait-il déclarer, avant tandis que M. Chirac, très consulté, rédigeait 


- que La vision de quel cent cinquante de ses : A 
+ députés, nétrifiés mis et résolus, certes, mais dent -), mais on avait vu sur les bancs du d'apporter son soutien total. à M. Barre. Dans son courrier, — s'imposa nee de 
dans l'immobilité. RPR. quelques sourires, voire des ébauches la soirée, M. Boudet, éesement, réformateur, chaud ane UNE de porter un 

! je js i ji i na u 
d'applaudissements. devait aller encore plus loin. mant que le  venaie: E. l'action de M. Barre depuis sa 


« TAN À trer ; sus significatif, en.effet, dans la mesure président ne s6 considérait plus comme engagé juge : 
pays et dns en cs dons avait où eme le procès du premier ministre c'est mais comme arbitre, Îl intronisa le premier nomination. Il le fit avec l'assurartce d'an diri- 
déclaré M. Barre, Mais c'est de lai que le celui du président et, d'une manière de geu- ministre « seul chef de la majorité», s'en geant investi de [ES pp popolaire _ 
groupe B.PR. montra qu'il doutait en refusant  verner — ou de ne pas gouverner, — qu'instrui- remettant à lui pour empêcher le victoire de comme il l'a souligné — en face nn Prouier 
de Jui faire crédit pour l'avenir. Et s'il est des  sirent plusieurs cs Ê le more Tel-fut le l'opposition en re. à ministre en quête de la mème certil u 
silences ‘ parlants d disco: par exemple, de jeune, président du 1} gauche, Ballanger, président du . 
que dne ee certains Tapous 2e Na pourrions Fin réformateur, ovationné par ses amis groupe communiste, entonna une fois de plus PATRICK FRANCIS. 


M. Raymond Barre : un plan fondamentalement politique 


Voici le discours prononcé, et qu'elle devait s'inscrire dans maïtrisés Le progression de la des paiements. Mais — je le rap- essentiel, je dols à l'Assemblée Mais nous ne pouvons À Cours 
le 26 avril, à l'Assemblée na- .le durée. pue Danseurs à ét aupuis 6 pelle à ceux qi critiquent cet une explication. ass terme rester indifférent à Lao 

L « : 13%, endettement — É valt pas Le uvernement es! erolssement chômage, doni 
Honale par Le premier mi- cette scan étattele 20%, À fn de OS À LE RE deites une baise maintenir le cap de en politique nous connaissons tous les jourdes 








dernier, la baisse du franc a été profonde de notre taux de c économique tout au long de l'an- conséquences sociales et humal- 
fCe tetle ne comprend pus de la Souale et arrétée et son couts a té stable qu une réduction Graconienne da née 1977 cer les résultats obtenus nes Aussi le gouvernement en- 
les mesures prises, analysées de l'indépendance nationale. Hsé par rapport au dollar, mon- notre activité éco: ue et de jusqu'ici, pour encourageants tend-il mettre en Œuvre sans 
d'autre part.) Pourquoi cette actlon devatt-elle naie dans laquelle nous payons notre niveau de vie. Cet endette- qu'ils sdient, restent fragiles. I1 retard un programme d'action 
. s'inscrire ls durée? Parce nos importations de pétrole et de ment n'est pes excessif, si on le confirme les orientations arrêtés qui soit susceptible de produire à 
; è que le gré de la ge, l' - matières premières La bonne rapporte À nos réserves et aux en matière de crédit, de budget, brève échéance des effets poai- 
En nommant je 28 maxs der- pieur déséquiibres à - tenue de notre monnaie & permis ape cn oe noRR Le d'évolution des rémunérations. EL tMs Sur d'emploi et notamment Li 
nier un nouveau gouvernement, monier exlgeaient une politique depuis deux mois une diminution & international de le France $se refuse à une relance globale sur l'emploi jeunes. De 
«choisi et conçu pour l'action des s'étendant eur plusieurs années, ve des taux d'intérét, demeure intact. de l'économie pour deux raisons Pour le gouvernement comme z 
haïns mois», le pré- comme le montre’ d'ailleurs favorable aux investissements. Enfin, le progression des re- de fond qui expliquent d'ailleurs pour la orité qui le soutient, da. 
sident de la République lui a l'exemple des pays qui se sont, Ce résultat a été obtenu tout venus commence, depuis le l'attitude prudente des pays qui notre société doit en effet se fixer 
une double tâche : pour- avant nOus, sur la vole en augmentant le niveau de nos dernier trimestre de 1916, à s’in- ont déjà pourtant obtenu de comme objectif d'offrir un travail = 
suivre le redressement économi- du réserves de change Certes, la fléchir de façon sensible, sans grands succès dans ia lutte contre à tous, car il s'agit de donner £ 
.que en cours; présenter un pro- Fidèle À cette conception, le France a dû recourir depuis 1974 que le pouvoir d'achat des rému- l'inflation : je pense à l'Allemagne aux hommes et aux femmes de Ed 3 _ 
d'action réponde édent gouvernement a con- à l'endettement extérieur pour nérations soit amputé comme fédérale et aux Etats-Unis. ce pays leur place dans Ia gs ns éoule suite évolutif 
. mesurés es aux Dre uit avec l'approbation et :le financer le déficit de sa balance dans des pays européens voisins ut d'abord, comment eëfec- Collectivité nationale, de leur ec ose ACPUP “re sauruit p'érartrr 5 
soutien Ge la majorité, une pol tuer une telle relance ? En ma- Permettre d'exercer leurs compé- xx : SaUCN ration piOtnde, EL: Né 
C'est ce programme que je tique. globale de redressement ; e E jorant inconsidérément le déficit tences et leurs talents, de respec- wx € ter és roninuite. an 
sente aujounihui à l'Assemblée économique et financier, en dépié Les fruits de l'effort prnt lonsdment Je MÉCEE fer leur dignité. eme KE EnnURe. SP 
Béton SES pe me | RE ER SU Ha Eros 
: For # é 2 En créant de la mon- ® ” men. F eondanner- k 
Je voudrais, dès l'abord, sou- S'il 2 pu le faire, c'est en fin Déjà apparaissent Les dans ces mêmes statistiques la TeVenus + mun de toutes les économies mo- x: more PR 
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Comment accorder sa culièrement vif, MM. Ribes et M. Defferre était plus acerbe : puté C.D.S. de Loir-et-Cher, qu'il 
confiance en marquant sa dé- Robert-André Vivien, en parti « Vous avez vu ? disait-ll en par- connaït de longue date. 
flance ? Comment ns pas renver- culier, ne ménageant pas le pre- lant des députés de Ia majorité. -Je ne supports pas l'incor- 
ser le gouvernement sans pOur mler ralnistre, et la général Bil- On leur aval! promis un dis- . section de fa politique françaias, 
autant le soutenir ? Les députés lotte soulignant la « baisse de cours pour gagner les élections; disah M. Sudreau. Dans la pé- 





“ms âgées, est naturellement 2e portait: nee 













tionnisme s'étend sur un monde Vérnement 
dont la prospérité tenait pour une . le pol lire a Eu : à du RP.R. qui quittalent la salle Popularité du pouvoir ». ls n'avaient pes l'air convaincus rlode actuelle, si l'on considère 
graude part à a libération L'effort engagé en septembre des séances de l'Assemblée na- M. Berre ne trouvait pas de que c'était cela qu'ils enten- l'état des économies occiden- 
éante des échanges? - dernier, vous l'avez, mesdames et tlonale, où Ils venaient d'enten- partisans beaucoup plus ardents delent. H} e fallu Mitterrand pour teles — el en particuller euro- 

N'est-il pas Ds que cette messieurs les députés, soutenu et dre la déclaration de politique parmi les autres groupes de la les tirer de leur rorpeur. » péennes, — et ce qui les : 
conscience problèmes approuvé, car vOus avez compris générale du premier ministre et majorité. M. Servan-Schrelber af- « Que voulez-vous que Je vous menace, il faudrait une politique 







de 
mondiaux eb nationaux engendre que la sifuation économique dans 
craintes pour l'avenir et doutes Hquelle se trouvait ia Fi à 
sur la capacité de notre pays à l'été 1976 appelait une action 
surmonter ces blèmes ? Com- vigoureuse globale et cohérente. 
ment ne pas sensible aux dépréciation rapide franc, 
difficultés qu'affrontent les Fran- le grave sépequinre de 3 balances 
çais les plus modestes et les plus commerciale ‘l'accélération de la 
vulnérables qui ont été les prin- hausse des prix, le déficit budgé- 
Goes vices de Linratien ét taire, les hausses de rémunéra- 


les réponses da MM. Mitterrand firmait : « Sarre .a fout raté. d'union nationale. » A j 

dise? Vous vous attendiez à s quoi 

Su mater Care monpimtie de aire choee? »," répondan M Aa répondait: # fudran, 

en la périll es rclcs bué di M Péron- M. Merchais à un interlocuteur en efter, accroître le contrèle 

d'équilibre qui leur était pro net, président du par radical SU lui contialt son étonnement 06 lépporen sut os 
posé. La plupart d'entre eux se disait « déçu». « Je pensais, ovant la » Jalblesso » du dis- pouvons y re à de eee 

agneient sans plus tarder leur ejoutait-l, qu'il aurait un débat rs de M. Barre. A l'évidence, per a nn c rh) 
Las é M pre L y les propos du premier ministre  S0/UT0NS QUE nous ls: 
reau, tandis que d'autres, sui. d'uns plus haute tenue. Le dis- sont antinomiques des vôtres. 










ponent aujourd'hui leur part Je ductivité asbbnale, tout Fa vant l'exemple donné A la tribune cours du premier ministre ne onte et voltque are — Vous refusez l'union aujour- 
l'effort national ? conduisait inéluctabiement à l'as- par le Chef de leur groupe, comportait pas de volet pole * DE Co M Giscard d'Estaing,  dui, mais vous devrez la pro- 





Faut-il alors s'étonner des sou- phyxie de notre économie, à une 


e : s'adonnalent avec plus ou moins tique. » Et, quittant ce sujet sans éclairer les Françala sur le poser en 1980 ou 1981, rétor- 
mais aussi de La tenta- chômage durable, à l'isolement de 


de bonheur au jeu de la restric- attrait, il rivalisait de bel esprit « choix » qui se présenters à qualit l'ancien ministre du géné- 












bensions, tion, non point mentale. mais avec M. Foyer pour commenter 
donc de céder à sérgaines iltasions ns ul lee a verbale. le retour de M. Edgar Faure au = lors des élections légisia- = T7 “ aie ne 
‘promesses d'un changement qui l'inflation sont contrôlés, même - Ce n'était pes un discours à Part radical. L'un citait Racine, : elles ne supporteront pas les 
prétend abolir comme par mira- s'ils ne sont pas complètement fa hauteur des oirconslances », l'autre Cornellle.. Préclsément, pour M. Guéna, restrictions dont nous savons, 
déclarait M. Yves Guéna, délé. M. lcart, républicain Indépen-  “/ 70 faut pas dire aux Fr&n- vous et mols, que le manque 
gué politique du mouvement, qui, dant, président de la commis- gels : vous avez le choix, mais : de sources d'énergie les rendra 
avant le débat, en avait livré sion des finances, exprimai son  ! "Ya pes le choix. Lo poli nécessaires. Aurez-vous la 






Conféren, tx, 
réunie ce ce présidents, 
Poire du “our , 
Phsemblé : des travaux de 





l'essentiei : « y eura des ben- admiration pour ls + franchise » que du président de la Républt- les moyens de prendre des déci- 
derilles, mals pes d'estocade. » et le « courage - du premier U® 6! du gouvernement, Pour sons aussi couragouses que 
« Nous ne sommes pas enthou- ministre, mals aussi sa crainte suivait le délégué polltique du celles qua vient d'annoncer 
alastes », ajoutait-l, ce qui ételt que l'opinion ne fût pas « pré  FLP-R. C'est de prendre quelques Carter? Le programme commun 
incontestablement une litote. Plus  parée - à accueillir favorable ‘SUres économiques qui &rrê- consacre trois lignes à ce sujet, 
foin. on pouvait, en effet, enten- ment les mesures annoncés. leront peut-être l'hémorragie de — Là où Je suis d'accord 
dre M. Jean Foyer, ancien mi- Ayant Constaté le < menque VOX, mais Qui ne nous en feront LC Vous, c'est sur ja fait qu'on 
nistre de la justice et président d'enthousiasme menMeste du pas gagner. Nous, nous disons ne peut pas prétendre enciore 
de la commission des lol, groups RPR », M. lat ne I faut prendre des poshlons  } politique d'un gouvemement 
s'écrier : = Vous avez trouvé pouvait Que le « déplorer ». politiques termes. - C'eat aussl dans cent quatre-vingts pages. 
beaucoup de politique générale, Quant au président du groupe l'avis de M. Péronnet, qui décle-  Wais ce qui compte, c'est ce 
vous, lé-dedans ? » Sutvait la R, M. Chinaud, fäché de l'or "2: * Les élections no sont Géon fa, er nous sommes 
sentence, en forme de dlagnos. ganisation Imposée au débat pas une æffalre d'enfants de convaincus Que nous aurons 
tic + « Nous assisions à une par les impératifs d'horaire de  C*@U. » Alnsl les inquiétudes  Fédhésjon d'une large majorité 
lente agonie. » M. Bignon annon. la télévision, 1! ge rofusalt à tout (des députés de la mejorité ss des Français sur les réformes 









A l'heure de la relance des relations 
économiques et culturelles avec la 
France, où en est le Vietnam deux ans 
après la victoire des révolutionnaires ? 
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Rolland, qui poussait Le plaisan- d'assister à ce qu'un député perdre ? Coup un processus de fascisetion 





amen en deuxié. 


F Ê Ê À çait qu'il s'abstiendrait fors du commentaire. résumalent-elles à une question : que nous moftrons en œuvre. 
da mêrma M. Hecto comment survivre à des élac- ee C 
d ho EST minkh vote, da qe "Le geuche avait le senmliment Hong que l'on craint fort de Vous savez, |s crains boau- # te mL ar Laprès-xaiat 












terie Jusqu'à l'humour noir : communiste avalt, en séance, dû à la frustration que pro we lecture 
[TE] MES + Vous savez, disait4il, fout CelB  bejé me - querelle de ménage =. Loin dé ces Calculs anxieux,  QuEra /a restriction do la consem. | sant dre” og 68 101 
d'actualité m'est pas grave : la gauche ext Discreis, jes députés soclallstes On pouvalt assister à un üle-  mallon. Pourrervous lo com l | ce, queue & Cinans- 
LC ; là pour prendre Ja barre! » se bomalent à sourire de ca  logue Insolite entre M. Sudreau,  Dellre seul ? de ne Ia crois pas... tan P70eE de loi aux lex 
indispensable Certains Jugeaient trop modérs qui n'étah, selon M. Mermez, auteur d’un rapport sur l'entre Cela dif, Je volsrai pour le gou- 

la discours de M. Labbé, qu'un «+ deuxième programme prise dont M. Mitterrand avalt vornement, car mon abstention 






EU TTS LT TE LT LCR 
le Vietnam 
d'aujourd'hui. 
LTÉE AUS 


qui, à les entencre, n'aura pas de Provins ». « I} n'a pes parlé remarqué qu'il paralssalt oubilé, passerait pour un début de 
reflété exzctement ce qui avait polliique >, ajoutait le député et M. Jacques Attall, conselfler relliement à fopposition. » 

été dit, ls matin, au cours de de l'Isère, tandis que M. Plerre économique du dirigeant socla- Décision qui illustrait blen je 
la réunion commune du bureau Joxe accusait la gouvemement liste. Hôte Inhsbltuel des cou- climat qui régnait mardi après- 
du groupe parlementaire et du de s'en tenir, en guise de poil. loire de l’Assemblée, M. Attali midi au Palais-Bourbon, 

conseil politique du A.P.A. I! est tique de l'emploi à una + poil- les avait arpentés, l'alr distrait, 
vrai que le ton y avait été parti- tique de l'indice du chômage >. jusqu'à ce qu'il aperçoive le dé- 










PATRICK JARREAU. 










































































































































D'ACTION DU GOUVERNEMENT 





les prétentions majoritaires de l'opposition 


ane politique autoritaire de l'em- 
plot en imposant aux jeunes leur 
métier, en assignant à tous les 
travailleurs leur résidence et leur 


lieu de travail en  dégusant, 
enfin, 1n réalité du chèmage. Mais 
cela, jes Français n'en voudront 
jamais. 


Appel à la solidarité nationale 


Dans une société de liberté 
Spudre Jen ProGléDes à 
e les èmes de l'em- 
ploi en faisant appel à la solida- 
rité nationale. Celle-ci doit s'exer- 
cer en priorité en faveur des 
jeunes, dont une nouvelle classe 
gège v2 d'ailleurs se mettre à ja 
he d'un emploi à partir de 
l'été. Nous devons répondre à 
leurs aspirations : pour eux- 
mêmes, qui en viennent à douter 
de l'efficacité de notre système 
économique et soclal; pour les 
familles, qui voient avec inquié- 
tude leurs fils et leurs files 
condamnés au désæuvrement et 
à l'incertitude, Rien ne serait 
plus grave que de les décevoir. 
Telle est l'inspiration au pro 
gramme pour l'emploi que je vous 
présente aujourd'hui Ce pro- 
gramme poursuit deux objectifs 
différents, mais complémentaires. 
IL s'agit en premier lieu de mo- 
biliser toutes les possibilités d'of- 
frtr un emploi aux jeunes. A cet 
effet, le gouvernement propose 
un ensemble de mesures d'effet 
immédiat. (..) Le deuxième objec- 
tif du programme pour l'emploi 
est de mieux les deman- 
deurs d'emploi à l'exercice de leur 
fatur métier, Une part sans doute 
fmportante du chômage actuel 
tient en effet à l'ingdaptation 


les femmes. (….) 

Prnke frécédent 5 8 un CU 
est sens a un 
global de l'ordre de 3 milliards, 
dont 1700 millions de francs à 
ls charge de l'Etat. Il offre aux 
jeunes à Ia recherche d'un 
premier emploi de grandes possi- 
biités supplémentaires d'inser- 
ton dans la vie profession- 
nélle (.). 

L'ensembie de ces mesures ne 
produira son plein effet que si 
Je gouvernement trouve Un esprit 


til Éoetaire, conformément 
= 2 
RE 
a Répu 
faire un effort important en 
faveur des familles et des per- 
sonnes âgées (..). à 
L'ensemble des dis à 
d viens de 


ploi, 
sonnes âgées, est naturellement 
coûteux. En 1977, compte tenu 
des mesures relatives aux invés- 
TE ture ed ls pre 
suppl pour le bu 
de l'Etat attelndront 3,3 milliards 
de francs. 


La solidarité des Français doit 
donc s'exprimer aussi dans le 
financement de ces dépenses. Il 
ne saurait être question, en effet, 
de l'assurer par une création de 

Le financement de ce 
programme sera obtenu pour 
parte par un effort fiscal, pour 
partie par une contribution des 
entreprises, pour partie par l'ex 
prunt (-). Ainsi le programme 
que propose le go L 
sera financé dans des conditions 
qui ne mettent pas en cause 


LES TRAVAUX 
DE L'ASSEMBLÉE 


La conférence des présidents, 
rénnie mardi 26 avril au Palais. 
Bourbon, a fixé, comme suit, 
Pordre du jour des travaux de 
l'Assemblée : 

MERCREDI ?1 AVRIL. — Après 
les questions au pourerné- 
meut, suite du débat sur la 
communication du Bouverné- 
ment sus 60D ProFTammnEe. 

JEUDI 28 — L'aprés-midf et 
éventuellement le soir : expli- 
cations de vote et vote sur 
Fapprobation du programs 
du gouvernement. 

VENDREDI 29. — Le matin : 
questions orales sans débat. 
MARDI 3 MAL — L'après-midl 
et le soir : examen en deuxiè- 
me lecture du projet de 1oi 
portant diverses dispositions 
d'ordre économique et finan- 
cier, du projet -de loi sur les 
assistantes maternelles, de le 
proposition de loi sur l'écono- 
mie montagnarde, proposition 
de loi de M. Crespin (BPR, 

Meamme) sur les vins des co- 

teaux champenois, 

MERCREDI 4. — Après les ques- 
tions an gouvernement, trois 
conventions en matière de bre- 
vets, projet de loi sur les 
marchés des communes, projet 
de Toi sur le contrat de grou- 
pement u'entreprises. 








Je rétablissement de nos i- 
libres. «a 


Le programme d'action que le 
gouvernement à établi pour les 
prochains mois a pour objeb de 
contribuer À faire soi la 
France de la crise économique 
et sociale qui la frappe. 

Le gouvernement ne l'a pas 
élaboré en limitant son 
au terme de 


1 accepl 

ort durable et soutenu. La 
France, pas à pas, dominera, 
elle aussi, l'épreuve. A nous de 
lui en indiquer ln vote et de 
Jui en fournir les moyens. 

Les mesures mises en ŒUVIE en 
septembre dernier constituaient 
la première étape de notre redres- 
serment ; celles que le gouverne- 


ne saurait s'écarter de son inspi- 
ration profonde, ni renoncer à La 
continuité Suspendre l'action en- 
treprise pour retomber dans les 
facilités de l'inflation, ce serait 
condamner à brève échéance le 
pays à une période encore plus 
longue de rigueur et de contrainte. 

















De plus, le monde. dans lequel 
vivons est trop difficile et 
pour que nous puissions 
venser avoir le temps devant nous 
et pour nous. Bien vite, le pays 
se rendrait compte qu'il & été 
abusé et fil ne pardonnerait pas 
& ceux dont l'action l'aurait, plus 
encore, affaibli. 
La politique du gonvernement 


ï 

















L'ARTICLE 49 
DE LA CONSTRUTION 


L'engagement de responsabi- 
\té du gouvemement est fondé 
eur l'article 49, alléna L da le 
Constitution qui dispose : « Le 
premier ministre, après délibéra- 
tion du conseil des ministres, 
engage devant l'Assemblés natio- 
anale la responsabilité du gouver- 
nement sur Son programme ou 
éventuellement sur une déclars- 
ton de politique générale. » 


Pour mener à bien sa tâche, le 
& besoin de 


nati 
conformément à l'article 49, ali- 
néa 1 de la Constitution. Dans les 
consnses actuelles, fl est 


quable développement  écono- 
mique et le considérable progrès 
social dont a bénéficié le France 
au Cours des vingt dernières an- 


Français, elle ralliera une fois de 
plus les Français autour d'elle. 


M. Mitterrand : vous n'avez pas atteint vos objectifs 


M M (PS, Nië- 
vre) déclare : «Qu'élail donc 
votre plan de septembre 1976 
sinon le constat d'échec de celui 
de MM, Chirac et Fourcade? 
Qu'est celui que vous présentez 
aujourd'hui sinon le constat 
d'échec de votre premier plan? 
Ainsi la continuité dans le tâton- 
nement et les incertitudes conti- 
nue de caractériser, depuis sept 
ans au moins, la démarche éco- 
nomique des gouvernements de la 
France.» Reconnaissant que «lg 
lutte contre l'inflation impose 
à tout dirigeant de ce pays», 
affirment qu'en jenvoyente le 
gouvernement de M. C le 
président de la République avait 
mis en cause ses ités tech- 
niques ek politiques. demande : 
e Jugere-t-on mème le plan 
Burre, né en automne, au 
priniemps? » ŒEt fi] répond : 
aCeux qui vous accorderont leur 
confiance pour douze mois se lie- 
ront à vous jusqu'aux éleckions.» 
I ajoute : «Nous avons souven: 
le sentiment que votre mérite 
principal est de nous avoir déli- 
vrés vos prédécesseurs, » 

Au sujet de la crise de l'em- 
Fe Boralt éslement 4 Je gaue 
se poserai nf a gau- 
che cpuisque même une crois- 
sance de 5° par an ne per- 
mettrait pas de réduire le chiffre 
d'un million de chümeurs ». Pour 
le premier secrétaire du PS, 
e J'adsence de plan «a rendu 
le gouvernement impuissant &à 
réagir comme d l'aurait fallu». 
I lui reproche de ne pas avoir 
pris des mesures de relance, non 
pas générales et globsles, mais 
en faveur de ceux qui vivent au- 
dessous du niveau moyen 
Français. Quant à l'empruné an- 
noncé, il qu'il sera 
inflationniste, 

L'orateur analyse les mesures 
annontées. I relève notamment 
l'engagement de vingt mille vata- 
taires dans le service public et 
rappelle que son parti avait été 
critiqué lorsqu'il avait proposé lui 
aussi de recruter des fonction- 
maires, mais en leur garantissant 
la sécurité de Jeur emploi et un 


“statut. Pour le député, les mesu- 


res « jefées aux électeurs » ne relè- 
vent ni d'une conception géné- 
vale ni d'un plan précis ef se 


pas nécessaire, observe-t-il, d'aller 

un de nos meilleurs 
professeurs d'économie politique 
pour trouver cela. M. Mitterrand 
note également que les bons du 
Trésor sont « une pure création 
monétaire, Il ne faut pas dire tout 
et le contraire de tout », com- 
mente-t-il 

t sur l'enthoustasme et 


Jronisan € 
l'entrain de la majorité, : 1 Les , 


clare : « On ne vous 


ve vous 3& NCE, 
non sans La Nous vous 
refuserons la nôtre. Nous sommes 
plus francs. » 

Mi rassemble en- 


M tterrand 
suite ses critiques autour de qua- 
tre propositions : 

1} a Vous n'avez pas aftaini vos 
objectifs : pour les prix, les mai- 


12 en 1977; 


En revunc. 
qué aux salaires en réduisant 
masse salariale. 


ta 
3, Vous n'avez pas remis de 


Toräre dans les affaires de l'Etat. 
-0ous que l'autorité de la 


4) Vous avez aggravé les ien- 
sions socizles. Avec le refus du 
dialogue soctal, l'échec de la poli- 

contractuelle 


à 


le sec- 


mondiale 
À poltiqne à ernement 
a pol lu gouv n'a 
Éribué 


pas con efficscement à ré- 
En les difficultés 
du capitalisme international 

ï mallère commer- 


sans con 


tement généralisé el le renforce- 
ment de Phégémonies américaine, 
mettant en danger l'indépendance 
nationale. !1 est essentiel de ne 
pas ratifier Foccord de la Jameï- 


que et d'obtenir sx renégociation. » 


A poursuit : «Votre poliiique 


les 
est leur sentiment. » 

M Mitterrand dévelol en- 
suite « lauire poliiique s. celle 
que la gauche entend proposer 
eu pays et dont les objectifs figu- 
rent notamment dans le pro- 
gramme commun. 

Puis i conclut : «« Vous aurez 
jeudi la confiance da ce que Tose 
& peine appeler la majorité par- 
lementatre. Nous avons, nous, la 
confiance de la majorité de notre 
peuple. Nous en userons avec 
sagesse et fermeté en commen- 
gant par refuser un plan qui va 
vouer au et à la misère 
la situation des Français. » 


M. Claude Labbé (R.P.R.) : une approbation 


mais pas un vote de confiance 


M CLAUDE LABBE, président 
du groupe RPR, rappelle les 
deux crises « qui nous frappent»: 
une crise économique et « une 
crise de confiance, sans conteste 
la plus grave ». S'aûressant à 
M. Barre, il déclare : « Ensemble, 
nous guérir la France 
‘….) Vous n'êtes pos chargé de 
définir une œuire politique, d'en- 
gager des contraintes politiciennes 
iondis que nous serait réservé le 
combat dans la boue. I n'existe 
pas deur tions, l'une d'une 
pureté diaphane, l'autre marquée 
par Pélectoralisme et la démugo- 
gie. Nous ne oublier 

au bout de noire route 


ne 
pas S une étape mis 
un ue trans Tendez-vous 
avec le ançais. » 

Pour Î abbé, « à re s'agit 
pas non plus de juger le gouver- 
nement. Nous pourrions Observer, 
prècise-t-il) cependant, oue le 
modèle de votre seconde équipe 
est meileur que le 
(rires sur tous les bancs). que le 
précèdent, et mue nous aurions 
préféré une Jormation plus res- 


vommer, des solutions à des Pro- 
bièmes urgents (….) Si vous enga- 
gez la responsabilité de voire 


. En ce qui concerne l'emploi, Il 
observe que les mesures proposées 
<visent l'essentiel et l'actuel : le 
sort des jeunes à la recherche 
d'un emploi et celui des plus sgér 
re A 


(Lire la suite des débats page 4.) 
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LA PRÉSENTATION DU PROGRAMME: } 





ANALYSES ET PRÉCISIONS —— 
La pré-retraite : 






LE DÉBAT AU PARLEMENT 









(Suite ds la page 3.) dt cudAS Li an LONGER 20 pas le sentiment que voire gou- moment où le chef de l'État n'est ae 
reste plus que le serré et vernement soit, dans sa forme plus crédible pour une f rt ditionnel du patronat 
Les femmes ajflitées cu régime de ‘levé, comme à Cuba et comme à ‘actuelle, capable de lussumer.» lassée des changements mineurs eu veri Con 
la Sécuriké sociale, mesure que Prague». Il ajoute : «NOus ne ; : sans lendemain el de promesses , . . 
gene as Glen QUE UE Een Hobue 4 DOURGUS Jéru le réunie Out doa dues pour l'extension temporaire 





Alors que l'accord syndicats-C.N.PF. de 1972 prévoit le versement 





son groupe», Puis D CA En 
eoisie n'a const. n'est pas un débat de politique ère, les résulints sont lout aussi 
fe por que ele Jamie ne re qui n'a jamais | ie qu quon 
Tagée x. 











ouvrir Les yeux du peuple répondent aux problèmes d'annoncer qu'il ne POUITA acCOr- x 
comme le fh dés 1946, hpénsri liques A 8 posent aujourd’hui der se confiance au £gouverne- d'une garentie de ressources égale à 70% du salaire antérieur pour 
M Labbé évoque ensuite le de Gaulle.n Affirmant qu'il n à la France. Elles tout salarié licencié pour ceuse économique et âgé de aoixante à 
e mythe Commun», POUr S& Part, famais nu! à des préoccupations concrèies de M. DAILLET (réf. Manche) dé- sobante-cinq ans, le gouvernement propose aux signataires de l'accord : |: 
M résume ainsi : a Une logique «lenticommunisme le plus pri- nos conciioyens el vont dans le ciare : «Vous êtes, je , en d'étendre temporairement ce qu'on appelle plus souvent la « pré- 
communiste à  matrer, Il termine sa déclara- bon sens. Nous adopierons les me- train de gagner la confiance du retraite » ou « retraite anticipée » à tous ies salariés Agés qui seront 
un socialiste, complétée tion : «Pour nous, la tâche la sures Que vous nous PTOPOSEZ SUR pays. et réformateurs J cti 
par un peu de al a plus anie c'est de resiaurer gooir le sentiment d'accorder à ne leur res Ion de hs et: à récemment été avancée 
» dénonce la ance, mmetire un ÎeTme voire gouvernement une COnfiance concours. VI êtes en le , basée 
Péncesrions PaBéiques s du --d ne certaine dégradation de l'es- que seule une action d'un fout prouver que le Dr EF par la C.G.C. à titre expérimental. Le C.N.P.F. n'y est pas opposé : 





des contacts ont déjà été pris: des calculs ont été falts, et le 
patronat se déclers prêt à ouvrir rapidement des négociations avec 
les syndicats. Mais une telle extension suppose la recherche d'un 
financement. En parlant de « so/idarité » entre travailleurs, chômeurs 
et personnes âgées susceptibles d'abandonner Ia vie active pour 
laisser la place à des Jeunes, le gouvemement a clairement lalssé 





communisie, obse: t cquune pérance et refuser la Jaialité Lans Ie. pobSque pourrait possible. » Le député souhalte 
rose se fans dans le poing JérMÉS tique. Deus ne JOUE CLOS nous conduire & vous GCCOrGEr.» qu'un ia constant s'ins- 









M. Ballanger : votre économie est mauvaise 5" 










Pour BERT BALCAN- lool Je messes : démagogi nombre  l'OPPOsiiion = | entendre que salariés et employeurs devralent supporter l'addition. 
GER, Hide du pi com ques É 5 &°rouvèrnement En ot pe votre foment, mécaniquement, de por- Soon lee calculs encore approximatifs du C.N.P.F. une alle 
muniste, qui se félicite de voir le, M Chiruc. le Pre du dent gestion à der slieinis au crédit du gone mesure pourrait toucher de quatre-vingt mille à cent mile personnes 
gouvernement «se décider enjin de la République, « un au- gauche urmie el au: hui 10 eus Le CRE et nécessiter un relèvement des cotisations de 21% du ealaire 
à respecter textes constitu- Sourate solde chez les bou-  maforité des Français. » é remplit es ce qui ya | “tuellement à 23%, voire à 2,5%. Le nombre de bénéficiaires, donc 
tionnels en engageant sa respon- quinisles ». En revanche, il Après avoir dénoncé «la suren- | dons le programme aussi le montant du relèvement de cotisations, dépend de l'âge à 

ue » partir duquel cette préretraite volontaire sera consentis : soixante 


sabilité sur son programme>», les observe que le programme com- chère verbale da: les pro- 
mesures sont vi- qui a. ci Proposé au pays? 





ans ? sohkante-trois ans ? à moins de soixante ans pour les salariés 
de certaines industries ? 

Le C.N.P.F. n'a pas dit son dernier mot « Ce sera un sujet de 
négociation », affirme-t-on au patronat, où J'on entend se Jancer avec 
prudence dans une expérience qui pourrait durer et amorcer la 
reconnaissance d'un vérilable drolt permanent à la retralts avant 
solxante-cinq ans. — J.-P. D. 








À Laure de 15000 F.verte #0 ww 
os 


Les veuves et la retraïte : 











































































cing mille chômeurs, : «L'économie et où > 
(—) Bon an mal an, por : cipales ions. = 
pa augmentent de 10 & 15% Es ee ER Pants à canne spatique ème ARR que Je gonverse Sd 
[ace de 008 faits Utus Les home mosmen eans ouci de PRÉ publique êt deneint : s Fouvons- ment entend imposer à fs rentrés correction dune erreur ner 
Vous Comprenex que voire FE énie, dont HA homer: (7 à vos amis de ‘cesser leur cam- ce pan (nonrinse. ds ; Fouol ne veuve, qui « travaillé rene peu de temps, — lei à 00 ei NET 
vernement, votre pouvoir, le Chef Si Cest cela l'économie dont vous pagne de haine et de culomnie?  }écritats et l'action menée et an- cotisan: pour 8e constituer une retraite, ne pourraït-ells pas peer h se EU RE 
de l'Etat ne sont pas crédibles hies le maître à penser, elle est () Le débat c'est la consullation, nonce que san vote sera positif recevoir sa propre pension (droit propre), ainsi qu'une . partie A1 : A 
Vous avez trop menti, trop sou- = la discussion, la confrontation 1 consacre son intervention aux substantielle de celle de son mari décédé (pension de reversion), ù Je = 1, soir fr . 
mauvaise, inacceptable et : 
gent 6 trop, longiempe. » 1] Condonmnés eptable 6 vont la décision ét non Düs problèmes de son départewent. qui avait cotisé, ul aussi, pour percevoir cette pension ? Le droit battement fiscal pour les retraités 
évoque tour À tour le discours de Par. après. Son lieu privilégié c'est ñ [ u 
M. populaire. » l'Assemblée nationale. Cest là M Moselle), eu Curnul, edmis dans le régime général en 1974, était Jusqu'à présent F 
élections lépaiatives de 197, ja Il poursuit: «Cest parce quu Que Peut Feprimer la représen- Géputé de Thionville, 18 | très Hiahaïit puisque le cumul étah eulorisé dans une [imite égale * ! È Ë : 
[éctorale Gis " notre Zation nationale et nous nous réponse aux eu minimum vieillesse, soit un montant blen faible n'ayant aucun ñ . :  mañsté : nes 
card d'éstaing € te 0 M ES ES PU NN Hnnon De - fn des avoue | rapport avec les eflorts de cotisetion du ménage. - | cet important pour les peuts rer 
6 ur 708 pens avoir été tenté per un vote néga- En ait LC : | : FR SR 
F portant cette limite du cumul à 60%, puls à 70% de | : x so ti 
M S Réf il f I d n è BUFLONE SE QOUVRCE pension {maximale some par le régime ab 4 mesure projetée recs do rataterent NCA! 48 sœur ÿ % 
l e é absence d'üne + ten uire des Inégalités qui frappent les veuves âgées, celles # cnnes partant &'ia rats?" : 
e Jeune ( .) CR. d ut une vo onté e gouverner ré EL CL qui, le plus ie une __—. financière très difficile. La a Ex ges cons entant- à CDR. #TSE. | 
: : : aux élus, Il espére les | mesure devrait, en principe, être appliqués dès le 1°° Juillet 1977. RES ue é | Rnb ve SCENE 
M MAX LEJEUNE, président prochaines législatives, il estime polifiques. Dans ce rude combat sur Ces deux points Le texte de lol, qui est prêt, a été envoyé avis à la Caisse A F par mors (53000 F dans l'annder. Ag 0e ven 
& voir nr os  pémttne à a défis ler comme oz le Ta c da de FE blème de Li Brent que le nationale d'assurance vieillesse, dès le #8 a ÿ lee ue Fe nas ihaept LÉ 
du_ Programme gonveremenal ar € les François qui ont noté Sos oreh rites, € dl à le font un broblème emploi, dre . TEL: crée à cet abetiement, it n'en PAR | do 
ds nx tique finie, Poulopersemens polie Re come COR de 1a réalité are op. Us n des: à ave Le minimum vieillesse : En revanche, l'effet de peer ne aiecnn 
niveau des âgées prendraient pas cautionne paraitre le gouvernement comme IE tout en souha aue pr les retra'ss importantes Soît un-slvté- Mar ans 
défa: es) Ceux - demain ce-contre 4 avait un gouvernement de ce problèms soit de: . 351 revenus pendant 12 Benne 
ÉD ne moe Doré een Te © enr eUe Do re plus que promis AOL Se care prend où CMS Le RE 
‘ | donc ‘1 voudrait 5 ‘ da, en année pieine, 40000 F. A Factiomne 1.2 
Sep 1914 11 souhaite toutefois Pres ge ne LE on pere pan me Need accrue et suggèré, k, «I y 8 uns catégorie [de Français] qui doit bénéficier par priorité eu sre de 5355 F sans l'abatteoent fiscal at. dé.4 196 F 
à une opinion een til et souhaite proposer, face: à la bu- que les chômeurs ne soient plus | de la reprise, ce sont es personnes £gées. » Lors d'une allocution Hetenent : ce qui représenter un gain de 12590 .F seuitmer 
à des sentiments d'insiourilé 6 voir , dans reaucratique du s com- Obligés de « pointer 2 mais télévisée, le 25 mal 1976, le président de la République avait annoncé A noter : cet abattement fiscal ne juue qu'ufe Sais. diant .d 
d'insatisaction», car il répond tive, l'éventuel changement du un, un projet de société assurant déclarer tune nou- | que cette priorité ee traduirakt, d'icl à la fin de l'année 1877, per 4 mocérer le srélèvement fiscal pendant In première men 
aau su ni de sécurité mode de scrutin. . au rôle les Iters et Ja ee Mr ŒC, Bon un relèvement des allocations minimales : le montant annuel pour Mis ann$e durent laquelle 106 réverus baïrésat alor cpu { 
sociales ». Four ML Lejeune, «ia ÉALR In fois écoñomique & pollen sera crédible gus si Fastorité ches Su-Rhône) dénonce € Le dé- 1 miles d'anciens been où erotes A0 P pus Joie EN OO Bel sur ia cerxière anne d'activité) raie done 
façon de gouverner est un dé tone D d RE de PP OS peraure Pros ue es fermetures | Se fixer ce minimum & 10000 F dès le 1“ Juillet et de le porter 
Or «le oureE prés) Leur une barre” confre Tinfichon, léducation, de la justice, ü d'entreprises et à 11000 F le 1* décembre, le gouvernement va donc au-delà de 
apparait sou: faible dans la ‘vous êtes tenu de poursuivra la le domaine du commerce et des Continue du nombre chô- ses promesses, 
manifestation de son autorité. IL nolitique que vous ovez définie Detiies el moyennes entreprises où meurs ». « C'est, observe-t-fl, um | . Compte tenu de l'inflation, l'engegement présidentiel eur les 
faudrait que se sente la volonté ‘ sobrement et avec bon sens, La Certains somé£ aux prises Gvec uns 10000 F revenait & maintenir, en pouvoir d'achat, une autre promesse : 
de gouverner», attirme t-il. majorité des braves gens est véritable, Oppressfon bureaucra- au fer rouge le système | coile que le candidat à l'élection présidentielle avait falte en parlent 
Evoquant me pntté coca da voire froncttss, en ae 6 On ie pe OCR à : d'un Le égai à 20 F par jour. e qui fut fait en 1975; mals 
d'une victoire coli souhait réussite de votre , après les importantes augmentations da 1974 et 1975, le pouvoir 
com lors .des tion et ce en dehors des civoges D ER RS me lan d'achet des bénéficiaires du minimum s'était très faiblement accru 
que où #sruit feniont de sy : . arm alors que celul des «smicards » avait progressé, 
è : engager. Vous lance ui, de le. 
= aœuxz Français, et c'est un atout . Le coup de pouce supplémentaire qui vient d'être annoncé 
AU SENAT Lo perçu dans 18 désarroi qui a sisi rétablit un peu la balance pour la catégorie de Français qui reste 
TR que npairiot pe ds- la plus démunis : + 20% en un an: l'effort est-loln d'être négll- 
teur geable, mals cela fat encore seulement 30 F par jour pour les 





« milionnaires en centimes» qui ne sont en fat que des «dem 
smicards ». - 
Quant à la promesse présentés également en mal 196 par le 
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que, à l’Assemblée na- en cas de qu'aux| voire président de simpilfler les conditions d'octroi du minimum avant la 

son le premier minisre salariés qui ons d rontir Porenir Le none fin de 1977, elle donne toujours lieu à des études. Différentes mesures 

un délai-congé d'un ou deux mols| aussi de la façon dont Le pays se (information des personnes âgées modification et simplification des 

des Sceaux, donnait lecture de la et crée des € délégués de bord 2. » règles de versemenf) sont envisagées ; elles pourralent être appliquées 
même déclaration gouvernemen- Le En séence de nuit, sous le pré- Pour le début de l'année 1678, 





Les pensions : 









eos Soneersant L'ALLIANCE 




















demande qu Sénat. » En d'au- demande 12 réintégration des rma- 
tres temps, une telle déclaration, rins en cas de licenciements| l'agriculture, « secfeur-cié de a 
Jamais entendue ici depuis bien  abusifs : économie», aux prises avec une| ZAR TO] HAINE S I d L a 
des décennies, aurait Comblé + Les organistions profession-| crise «dramatique». Consacrant e texte de oi est prêt 
d'aise les membres de la Haute mneilles, a souligné M BARROT,| l'essentiel de son intervention à DE L'AIR 
| Assemblée. Æn la circonstance, secrétaire d'Etat auprès du mi-{ l'Auvergne, Î affirme : « Vous ä Lorsque, en 1971, eur proposition de M. Boulin, ministre de Ja 
f te ee, rome Le nistre de l'équipement, organisez la mort d'une. profes- - Sécurité sociale, ls Parlement avait adopté une loi majorant les per- 
pus morosi ee la promulgation rapide de ce ra Pour le dépaié, le bllen . VOLS CHARTERS AR * slons pour tous ceux qui à l'avenir auralent cotisé durant plus de 
one à ministre, ponctuée É pro A voté, au la politique agrioole 2 € . mé ru a de Paris trente ans, [usqu'à un plafond de trente-sept années et demie, de 
ï lorsqu'était soulignée l'am de cours nr eco eu et dans| pelle les mesures par départ vives protestations s'étaient élevées contre l'Injustico d'une formule 
' certaines mesures (< Dro- Je mêmes termes que l'Assem-| 5on parti, qui respecte la politique TUNIS 768 F qui pénalisalit toutes les personnes âgées, déjà en retrals. qui avalent 
gramme pour l'emploi est Sans blés uationale, le projet de lol} agricole commune, mais pense cotisé plus de trente années sans en retirer aucun bénéfice. Obstacies 
précédent, ete »), ne devait être tendant à réduire les délais que ses mécanismes sont €per-| | ATHENES 810 F techniques, impératifs financiers, non-rétroactivité des lois. autant 
ee es sa pronos que vus pour l'élection de P'Asserbiés Dern Es dei ISTANBUL 870 F d'arguments avancés, mals vite cordgés — au moins partiellement — 
tea ‘role et eu centre: terri ie pe fran- RE L PONDRE, réf, L LE € Par la sn accroître de 6% la pension de ceux qui, ayant 
men ts auxquels Dé se de lot an et. le donne ta fin d'une première Phase d ele CARE 1350 cotisé plus de trente ans, avalent pris leur retraite en 1971. 
d'aillerrs part, sur les a prae DEARcE vs République, M. Giscard d'Es- MONTREAL 1839 F En 1875, une nouvelle correction de 5 %e étalt apponée, eans 
centristes;: aucun des Se en territoriale del iaing, contrairement à ses prédé- apaiser pour aulent les mécontents. Le troisième coup de pouce de 
leaders de l'ancien MR.P. Polynésie devrait être le suivant :| cesseurs, ne se i TEHERAN 1.675 F 6%, annoncé mardi par M. Barre, devrait, selon les calculs des spé- 
Cest le 5 prochain que og avril 1977: convocation comme engagé, mais plutot cialistes, corriger définitivement l'erreur de la lol Boulin. Au moins 
le Sénat débattre et se pronon- Suis ons 6 mai 1977: | comme un arbitre ». S'adressant| | NEW-YOEK 1.720 F pour la mejorilé des pa égées qui ont eu la malchance, syant 
cera sur la politique gouverne Gébut de la période électorale de| à M. Barre, l déclare: € Cette! | Bancxpg solxante-cinq ans, de partir en retralie un peu svant la ais à" 
De ie séparer les séna- Vingt jours: 29 tai 1977: soru-| décérion, ctoenee déc LPO 1.756 F nu re retraite un peu la date d'appil- 
. : avant je $ jain 1977: procls-| G Comme cons! Tous 216 F g 
teurs ont adopté un projet de loi tn # rént vo-| aire .apparaïtre comme le seul Ô 
modifiant Je code dd Wavl tin ds lasemblée terriiorisle| chef dé la majortié et, de ce Joit,| | COLOMBD 20 F| | Les: né 
maritime. Ce texte. s indiqué le CN pour| duccroltre voire responsabiité| | Se S personnes agées : 
rapporteur M GÂRGAR (apD. Peumen du projet de statut | Viciorieuse, précise le député, la 20 — 
pe, ES MATANES AG. Ponte &e Jets robienesé BAU 20 F Es > : à 
Pres ne monta jolies » 2 poue| | TUND ui l'assistance téléphonique sera étendue 
« En 1978, & s'agira x 





Une convention permetiant aux assoclations agréées par le secré- 
tarlat d'Etat à l'action sociale de souscrire des æbonnements télé- 
phoniques qu'elles mettent à la disposition des personnes agées a 
été signés au début dé 1977. 

Ces InstaHations (ét leur exptoltation) sont effectuées aux cendi- 
flons tarifaires en vigueur. Le téléphone est équipé d'un elgnai 
d'alarme qui permet aux personnes gées d'être rellées au centra 
d'assistance. L'association prend en charge l'abonnement ans!) que 
le prix de vingt communications. Quelques centaines de lignes ont 
été attribuées dans l'ensemble de la France Jusqu'à maintenant. Les 
mesures annoncées par M Barre permettront au sscréterlat d'Etat À 
l'action sociale de financer uné plus grands partie des frals télépho- 
niques et d'élargir son ectlon dans co domaine. 






MATH-SECOURS 
À LA CARTE: ” BAC 


en MATHÉMATIQUES-PHYSIQUE : 2 moi ou 9 juin 
(16) Muette 50-11-11 - (8) ODEON 29-64-50 - Be) St-LATSTS 293-68.58 
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ANALYSES ET PRÉCISIONS 
Le Fonds d'action conjoncturelle : 


la moitié des crédits sont débloqués 


La décision prise par M. Barre de débioquer 1250 mklions de 
francs d'autorisations de programme du Fonds d'action conjonctu 
rele (FAC) engege Ja moltlé des crédits qui y éislent gelës. Ces 
1250 millions profiteront eurtout à l'équipement (750 millions). au 
logement (150 mälions), à l'agriculture, à l'aménagement du territoire. 

En conséquence, 585 milllons de francs de crédits de palement 
vont étre dépensés catte année en plus de ce qui étah prévu, la plus 
grosse partie preñents étant l'équipement (64 % du total}, l'agri- 
cuiture (12,5 %%), l'aménagement du territoire (125 %%}) et l'édu- 
cation (8,7 %). 


La prime de mobilité : 
4850 F pour s'expatrier 


Les Jeunes souhaitent, « à l'issue de leurs études, travelller 
pendant une période ‘limitée à l'étranger » pourront percevoir la 
prime de mobliilté {4850 F), qui, actuellement, n'est versée que pour 
un déplacement sur le territoire national. Les entreprises qui embau- 
cheront des jeunes, dens ces conditions, entre la dats du vote de 
la lol et le 31 décembre 1977 seront exonérées des charges patronales 
de Sécurité sociale, a Indiqué M. Barre. 

Cette idée avait été fancée (e 14 avrH par l'organisation patronale 
Entreprise et Progrès, qui avalt proposé que tout 8alarlé ou demandeur 
d'emploi désireux de quitter la France pour exarcer une activité à 
l'étranger bénéficie d'une bourse de 15 000 F versée en une saule fois. 

La proposition du gouvemement est plus modeste. Que représente 
la somme de 4850 F pour un Candidat à l'expatriation ? 

D'autre part, |] est proposé aux quatre-vingt-quinza mille travail- 
leurs immigrés actuellament privés d'emploi de retourner, e’ils le 
éouhaîtent, dans leur pays, moyennant une aide de départ qui pourrait 
être fixée à 10 000 F, et majorée pour les bénéficisires de l'allocation 
supplémentaire d'attente. 


L'abattement fiscal pour les retraités : 
effet important pour les petits revenus 


Quel sera l'effet de l'abattement fiscal de 5000 F sur le dernier 
révenu d'activité des personnes partant à la retraite ? 

Solt un ealarlé marié et eans enfant à charge, ayant gagné 
2780 F par mois (33000 F dans l'année). Agé de soixante-cinq ans, 
ll prend, le 1°’ septembre, sa retraits, qui s'élèvera à 1667 F par 


mois (20000 F par an}. Sans l'abattement gouvemementai, À palerait - 


718 F d'impôt ; grâce à cet abattement, Il n'en païiera pas du tout. 

En revanche, l'effet de l'abattement fiscai sera relativement faible 
pour les retraites importantes. Soit un salarié marié et esns enfant 
à charge ayent touché 70 000 F de revenus pendant le dernière année 
d'activité. Si ce ealarlé prend sa retraïte le 1°° août prochaln, il tou- 
chera, en année pielne, 40000 F. A l'automne 1978, son impôt à 
payer éera de 5355 F sana l'abattement fiscal et de 4105 F avec 
l'abattement ; ce qui représentera un gain de 1250 F seulement 

A noter : cet abattement fiscal ne jous qu'une fols, étant destiné 
à modérer le prélèvement fiscal pendant la première année de 
retrañs, années durant lequelle (ea revenus baissent alors que l'impôt 
(calculé sur ja dernière année d'activité) reste élevé. 


SynergieKBE 

















Une collection éditée par Flammarion. 


D'ACTION DU GOUVERNEMENT. 





“Un nouvel emprunt national 
à garantie de change 


L'emprunt national de 6 milllerds 
de francs que se propose de lancer 
le gouvemement &sra À nouveau 
indexé aur l'unité de compte euro- 
péenne, et donc assorti d'uns 
garantie de change, comme l'était le 
deraler grand emprunt national de 
8,5 milliards de francs lancé an Jen- 
vier 1973. 

La valeur de l'unité de compte au 
Jour de l'émission (actuellement 
5.52 F} et celle au jour du rembour- 
esemnt seront comparées. Si cette 
dernière est supérieure, ce qui cor- 
respondra à une dévalustion du 
franc, le détenteur du Utre d'emprunt 
touchera en francs, outre le montant 
du nominal, une somme complémen- 
taire représentant l'augmentation, en 
différence près qu'à l'époque lunité 
de compte. Si elle est inférieure, ce 
qui impliquera une revalorisation du 
franc, les conditions de l'emprunt 
resteront inchangées. 


Ces modalités sont analogues, 
dans leur principe, à celles da 
l'émission de janvier 1973, à cette 
différence près qu’à l’époque, l'unité 
de compte européenne était définie 
non pas per in «panier» de mon- 


neles mais par un poids d'or fin 


(888 miliigrammes), de même que le 


‘franc (160 mliligrammes). 


Une clause de sauvegarde Era 
tion eur le cours Qu lingot de 1 kilo 
fixé quotidiennement par le marché 
bre de Paris) en cas de flottement 
du fréñc ie de :chpenten de 


concermant Ta Gémonétisstion do l'or 
— et bien qu'ils n'alent pas encore 
été ratifiés par la France, — Il est 
vraisemblable que celle clause de 
sauvegarde jouera ; ce qui a entraîné, 
en qustre ans, une hausse de 78% 
du cour de l'emprunt, 


Une autre caractéristique du nou- 


25% déjà en vigueur pour les obli- 
gations. A titre d'exemple, el l'on 


-retenait un taux de 10%, ce n'est 


qu'à partir de 40000 F de capital 
souscrit que les revenus de l'emprunt 
seraient imposables. ee 


En outre, {es plus-values de rem° 
boursement éventuelles qui découle- 
raient de la mise en jeu de la 
garantie seront exonérées de toute 
Imposilion sur de revenu au titre des 
plus-values, comme la lol du 
19 Juillet 1976 le- prévoit pour les 
emprunts d'Etat et les obligations. 
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__ Les enceintes : 
fiez-vous à vos oreilles, 
pas à des préjugés. 


En ge qui concerne le taux d'émis- 
sion, lil n'est pas encore fixé, le 
Souvernement 8e donnant quelques 
lours pour en déterminer le niveau 
en fonction des réactions du marché. 


Ces réactions étant assez favo- 
rables, en raison de le garantie de 
change, H est très probable que fe 
taux de emprunt national é‘inscrira 
er dessous de 10 %o, vraisemblable- 
ment dans une fourchette de. 8,50 #/0 
à 9,50%. Rappelons qu'actuellement 
tes emprunts de première catégorie 
Saranës par l'Etat sont émis à un 
peu moins de 11%, et que 1e dernier 
emprunt national émis dans des 
conditions normales {25 milliards de 
francs en juin 1976) a été émis à 
10%. — FR 



















FR RES © 0e 
a qe 
ne vous aidera, 
les réputations des Æs rem : 
c'est l'écoute qui compte. Flez- : 
vous à vos oreilles, ce n'est pas É 
si dfiicie : présence détaillée 


















L'UNITÉ DE COMPTE 
HROPÉENNE 















Définie auparavant Par un 
poids d'or (388 xuilligrarmmes), 
l'unité de compte euruhéenne 
(D.CE.) est composée, depuis Le 
21 avril 1975, par uu «panier» 
de monnairs de La CEE. font Ia 
valeur est calculés chaque jour 
en tonetion des cours sur les 
‘marchés des changes. La compo- 
sition de ce «panier» a été 
établie en fonction du produit 
netionsl brut des pays res 
et de teur part dans le + 
européen, ce qui. donne 27,3% 
pour !e deutschemerk, 19,5% 
pour le franc français, 17,5% 
poux la Livre sterling, 14% pour 
Ia lire italienne, 9% pour le 
florin, 79% pour la couronne 
danoise, 3,1% pour le franc 
belge, 1,5 pour la Livre frlan- 
dise et 02% pour le franc 
luxembourgeois. Compte tenu de 
cette pondération économique, 
et d’ane valeur initiale de 
L20365 dollar fixée de façon. 
anticipée au 28 juin 1974 (jour 
de Ia création dea DES. an 
même niveau), le « panier-type » 
a été Géfini par Peddition de | 
0,828 dentschemark, 1,15 franc 
français, 0,885 livre . sterling, 





























classique, attaques 
en pop, confort d'écoute tels 
sont fes vrais critères. Ceux-fäà même que nous avons utiisés 
*ROUr CET Pa arte NS OR 
Venez les écouter avec nous, Et prendre les "Dossiers 
Quariz-HF que nous avons mis de côté pour vous . 
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c'est à partir de Ink qu'est ca. 
.culée quotidiennement la valeur L 
de YUCE., actuellement wa peu 

fnférieure 4 se francs. 4 
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En Grande-Bretagne 


















tre je chômage des Je, 


rapport confidentiel dont Je 
Guantion révèle ce 21 aval les 
168 millions 
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Le quartier est exceptionnel. 
Les appartements aussi, Dans une résidence émaillée de jerdins, 
appartements de 2 à.5 pièces et studios. 





Livraison 3° trimestre 1977. 
Prix fermes et définitifs à la avan 
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RÉALISE CHAQUE SEMAINE 
UNE SÉLECTION 
HEBDOMADAIRE 
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LE PROGRAMME DU GOUVERNEMENT | 


ANALYSES .ET PRÉCISIONS 
Les vingt mille vacataires : 


emploi sans garantie 


C'est däns les P.T.T. et dans les services de santé, où f'insufff- 
eance d'effectifs est particulièrement criante, que doit être affectés 
la plus grande partie-des vingt mille vacatalres — « non-Utulaires », 
préfère-f-on dire au secrétariat d'Etat à la fonction publique — dant 
M. Barre a annoncé le recrutement. Viennent ensuite ia miristère de 
la justice (greffes des tribunaux) et le secteur de la jeunesse et des 

ts. = 
S Choisis eur les listes de l'Agence nationale pour l'emploi et dis- 
pensés, en principe, de tout concours, ces « non-titulaires » ésront 
recrutés en priorité parmi les Jeunes demandeurs de moins de vingt- 
cinq ans. Comme leurs quelque quatre cent mille ‘à collègues » déjà 
en poste, lis ne bénéficieront pas du statut de la fonction publique et 
n'auront donc pas, notamment la garantie de’ l'emplol. Si l'on en Juge 
par les crédits affectés" à cette mesure pour 1877 (400 millions de 
francs, soit une moyenne de 20000 F par vacatalre). bon nombre 
d'entre eux seront employés à temps partiel. 

Selon les syndicats, il manque cent mile titulaires dans [a fonc- 
tlon publique, La mesure qui vient d'êtra prisa peut d'autant molns 
les eatlsfalre qu'une de leurs principales revendications est précisé- 
ment la titularisation des auxiliaires. Blan qu'aucune durée d'em- 
bauche n'ait été encore fixée pour ces vingt mille vacataires, qui vont 
être recrutés « dans les prochains mois », il serait prévu de les 
employer au moins jusqu'à la fin de 1978. 




























L'emploi-formation : 


. moins de trente mille contrats’ 
ont été conclus en deux ans 


Institués par un décrel du 6 Juin 1975, les contrats emplo- 
formation, dont vont aussl bénéficler. quel que solt leur äge, les 
veuves et les femmes seules ayant au moins un enfant à charge, 
étalent destinés, jusqu'à présent, à Inciter les chefs d'entreprise à 
embaucher des [Jeunes de dix-sept — puis selze — à vingt-cinq ans 
Inscrits à l'ANPE. : 

H existe deùx types de contrat : l'employeur Peut prendre 
l'engagement d'assurer solt une « formatlon-insertion » d'une durée 
de cent vingt à cinq cents heures, soit une « formation-qualifiéation » 
de cinq cehts à douze cents heures. L'aide de l'Etat à l'employeur 
porte eur les frais de formation (7 F par heure, 8 F dans lé cas 
de conventions cadres) et sur la rémunération de [a personne 
embauchée : pour les Contrats d'insertion, 30 du SMIC pendant 
six mois, porté à 100% pendant les heures de formetion ; pour les 
contrats de qualification : 30% du SMIG pendant lee trois: mols 
passés en entreprise hors formation et 100% pendant les heures 
de formation. : 

Le salaire de l'employé doit être, lui, conforme à la réglementation 
(au moins [8 SMIC, éventuellement smputé de 10% ou de 20% 
selon l'âge) ou à la convention collective applicable dans l'entreprise. 

Jusqu'à présent, ces contrats emplai-formation n'ont pas connu, 
c'est le moins qu'on puisse dire, la succès escompté : depuis leur 
créatlon, 27 126 seulement ont été signés, avec 66% entreprises, à 
la date du 31 mars dernier. * ï Te 

Améliorée par un décrat du 31 mars 1976, cette formule a été 
un peu moins boudée lors de sa deuxième année d'application 
18724 contrats ont été passés du 1° avril ‘1978 au 31 mars 1977. Maïs. 
on est loïn des 100000 espérés au départ, alors même qu'il était 
prévu de ne conduire l'expérience que jusqu'au 51 décembre 1978. 
On est à cent lieues, surtout, de ls masse des Jeunes demandeurs 
d'emplo! (450 000), même si on déclare à Ja Délégation À l'emploi: 
< a d'abord fallu une nécessaire période de rodage. Ensuite, ca 
système d'alde est complémentaire d'autres mesures. » 

Combien da Jeunes ontHls été définitivement embauchés à 
l'expiration de leur contrèt? II n'existe malheureusement aucine 
statistique globale. Mels, selon la Délégalon à l'emploi, la tendance 
du chef d'entreprise ne serait pas de rompre ce contrat à Ia fin 
de l'aide de l'Etat, comme on pouvalt le redouter. Deux enquêtes ont 
été faîtes : l'une, portent sur un échantillon de 127 entreprises. fait 
état de 9,6% de licenciements (démissions et sanctions discipll- 
nalres) : l’autre, effectuée pendant un mois dans des entreprises 
de toutes les réglons de France, fait ressortir un taux da départ 
de 18,2%. : 

Îl reste que, malgré une campagne d'information lancèe à 
l'automne dernier auprès de quarante mille employeurs, la nature 
das emplois proposés par le biais de ces contrats n'a séduit qu'un 
petit nombre de jeunes demandeurs (dont 48 +de Jaunes femmes. en 
1978). Cette formule aurat-elle plus de succès auprés des veuves 
et des mères seules désireuses de reprendre un travail et, salon 
le ministère du travail, « peut-être: plus mofivées » 7? — M. C. 


(1) 286600 demandeurs d'emploi âgés de plus de vingt-cinq ans 
et de sexe féminla étaient, au 31 Fnars, fnacrits à l'ANPE. Mels aucune 
statistique ne distingue, parmi eux, les deux catégories visées par 
l'extension des contrats emplol-formation. ; 



























































Les cotisations patronales : 


une exonération temporaire 


La décision d'exonérer des cotisations patronales — jusqu'en 
Juillet 1978 -— les employeurs qui embaucheront des apprentis ou des 
jeunes à la recherche d'un premier emploi est, sauf erreur, sans pré- 
cédent dans l'histoire de la Sécurité sociale. L'aide apportée de la 
gorte aux entreprises — même si elle reste temporaire — est loin 
d'être négligeable, pulsqu'elle représente un allègement des charges 
sociales évalué, en moyenne, à 35 % du salaire, pourcentage pouvant 
méme atteindre 40 “1 dans les branches professionnelles où fe taux 
de cotisation pour les accidents du travail est élevé. - 

Cette incitation à la création d'emplois, dont le Coût sern sup- 
porté par ls budget de l'Etat, puisque ce-sont les pouvoirs publics 
qui régleront l'addition, sera-t-elle elficace ? Dans les milieux offi- 
ciels, on le pense : « Le patronat, affirme-t-on, se plaint, depuis des 
mois, du polüs excessif des charges sociales : nous faisons on geste. 
C'est maintenant aux employeurs de saisir {a balle eu bond. = Un 
pari gouvernemental eur le comportement d'un patronat ”qui, depuis 
la crise et l'extension des garanties accordées aux salariés en cas 
de licenciement, ne peut pas. n'ose pas, ou ne veut pas embaucher. 












L'apprentissage 3 





cumuler l'exonération avec la < ristourne > 


Un projet de loi déposé au Pariement, à la fin de la dernière 
session d'automne, prévoyait déjà la prise en charge Par l'Etat des 
cotisations de Sécurité soclale dues par les chefs d'entreprise 
employant des apprentis. Cette mesure était destinés à remplacer, 
pour les maîtres d'apprentissage qui en feraient la demande, le sys 
tème de la « ristourme ». 

. Cette fommula leur permet de déduire de la taxe d'apprentissage, 
à taqueille ls sont sstreints, autent de fois 11 % du SMIC qu'äs 
ont d'apprents payés à un salaire équivalent Ou supérieur à ces 
41 %. Si le montant de cette déduction dépasse celul de la taxe 
d'apprentissage, dont ïls doivent s'acquitter, l'Etat leur reverse, la 
dHérence. Ce projet de la} n'est finalement pas venu en discussion, 

Les dispositions annoncées par lé premier ministre vont per- 
mettre aux employeurs de cumuler les avantages de la « ristoumne - 
et ceux de l'exonération des cherges sociales. A noter Que cs cunut 
ne jouera qu'en faveur de chefs d'entreprise recrutant un apprenti 
avant la fin de l'année. 


























Les dispositions. du <pacte national pour l'emploi» 


Voici Panalyse des quatre 
séries de mesures añnoncées 
per M. Raymond Barre : 

1. - EMPLOI 


© AIDE A L'EMBAUCHE — 
Pour créer 


un courant d'em- . 


bauche au cours du deuxième 
semestre, le gouvernement à dé- 
cidé d'exonérer de charges I socinies 
les en recru 

des eune le recherche d'un 


ler emploi entre le vote de . 


loi et le 31 décembre 1971. Pour 

ces emplois, l'Etat PE e 5 or Le 
charge qu'au 1°" 

a inale des 


vieillese, prestations familiales 
p ans 

accidents du travail). Cette exo- 
nération est importante : son 
montant représen en moyenne, 
35% du salaire. 


© AIDE A L'APPRENTIS- 
SAGE. — Pour encourager 
l'embauche des apprentis à la ren- 
trée 1977. les cotisations patro- 
nales de Sécurité sociale dues au 
titre des salaires versés aux. 
apprentis recrutés entre le vote de 
la jones LA S1 décembre 1977 se- 
ron me prises en charge 
per l'Etat pendant la durée à 
l'apprentissage. Chaque année, 
soïzante-quinze mille jeunes sont 
pris en apprentissage ; on compte 
actuellement cent mille apprentis 
dans l'artisanat et cinquante mille 
autres dans le petit commerte. 


plémentaires 
à temps complet ou à temps 
partiel seront recrutés dans 


les prochains mois, notam- 
ment dans les PET. le munis- 
‘tère du fravall l'équipement, l'ac-. 


en 
ue. à l' . H en 

une nouvelle de 400 mil- 
lons sur le budget de l'Etat en 


© PRERETRAITE : Je 
nement proposera aux 
tions yadisls € p 


pour 

es salariés -licenciés après 
te ans Pour CAuSse écono- 

mique pourrait étre étendu tem- 
poralrement aux Salariés de 
moins de soizante-cinq 

- rânt béLéficier d'un ‘tel système 

de préretraite. Cette garantie de 

ressources ne pourrait être curou- 

lée avec un revenu professionnel 


° @ RETOUR D'IMMIGRES 

DANS LEUR PAYS : le gouver- 

nement va aider les- immigrés 
rivés d'emploi à retourner 


rée pour les bénéficiaires de l'ASA 
(alloca: supplémentaire d'at- 
tente). Son montant-et ses mo- 
dalités devront faire l'objet d’un 
examen avec l'UNEDIC (assu- 
rance-Chômage), l'Etat y contri- 


de quatre-vingt-quinse mille im- 
migrés demandeurs d'emploi 


© FORMATION PROFESSION- 
NELLE — Le gouvernement pro- 
pose” tous les jeunes demandeurs 
d'emploi de molns de vingt-cinq 
_ 2ns qui le souhaitent ‘d'acquérir 
un complément de formation pro- 
fessionnelle (stages.dans les cen- 
tres publics ou conventionnés de le 
formation professionnelle ; stages 


ans dési- : 





ans seront 
quel que soit leur Âge, 
aux veuves et aux femmes seul 


2. - FAMILLE 


@ ALLOCATIONS FAMI+ 

— Elles seront majorées 

de 102%, soit plus que Ja 
hausse des Cet: 


(+25% par enfant à >: 
de Plalond de cubes Va terne 
comme les stiaires. 


des bénéficiai 

viron 2200000 familles. 
@ CONGE TEMPORAIRE 

POUR LES MERES, — les 

entreprises de plus de deux cents 

salariés (cent ultérieurement), les 

mères salariées t inter: 


pourron! = 
rompre leur activité pendant 
deux ans au maximum, avec ga- 
rantie de réempioi au terme de 
ce délat Cette disposition s'ap- 
pliquera également aux mères 
adoptives d'un enfant de moins 
de frois ans 





LE SOUT DU PLAN 


GOUVERNEMENTAL 


(en millions de francs.) 












mals 
CT 








(") Lo plan prévoit le verssmant en 1978 du 
À ou falt pas figurer Le coût, qui 












Droles 
peine Et Sécurité Sécurité 
Etat Etat aie 
3 as 40 ge 
25 3 1587 13% 
|. Emploi des jeunes 1745 
Utllisateurt des crédits 
+ du Fonds d'aetion 
conjoncturelle et des 
tquipements publics 
engagés de façon 
accélérée nnsssrnsan 1359 «x 





4 t familial », 
es estimé à Re airs de francs 








@ AMETIORATION DE LA 
SITUATION DES VEUVES. — 
La veuve d'un assuré social pété 
À ane pu 1 nano Évversion 

ce on 
dont Je taux est égal à 50 % du 
montant de la pension de viell- 
lesse de son conjoint décède 
Dans le régime général, jusqu'au 
1er juillet 1974, U était {mpossible 
de. cumuler un droit propre et 
une. pension de reversion : seule 
la plus élevée des deux pensions 
était servie Depuis 1974, le cumul 
intégral des deux prestations est 
autorisé, dens une limite égale 
au ieinum vielllesse (750 F par 
mois). 


Le gouvernement propose de 


‘ porter ce seuil, au 1 juillet, à 
& DR dr 


60 % de la pension 
servie par le régime général (soit 
1083 F par mois), et au 1® juil- 


let 1978, à 70 % de cœætte pension 
eu a la base du chiffre actuel, 

12 . 5 

Cette mesure cevrait intéresser 
environ 100000 veuves Elle est 
particulièrement importante pour 
celles d'entre elles qui n'ont pu sæ 
constituer que de faibles droits 
personnels à penston. l'éducation 
de leurs enfants les ayant empé- 
chées d'avoir une carrière profes- 
sionnelle régulière. 


@ ACTION SOCIALE. — Pour 
favoriser le développement des 
crèches et l'accroissement du 
nombre des travallleuses femi- 
liales, le gouvernement proposera 
à la Caisse natlonale des aillo- 
cations familiales un relèvement 
de la dotation du Fonds natio- 
na! d'action sanitaire et sociale 
de l'ordre de 50 millions en 1977 
et de 100 millions en 1978. 


3. - PERSONNES AGÉES 


@ ALLOCATIONS MINIMALES. 
Dpt de 8000 F par an 
le 
à 14 000 F le 1° juillet du lieu 
du 1# décembre prévu) et à 
11000 F le is décembre Cette 
majoration profiters à deux mil- 

lions de personnes âgées. 


© PENSIONS — La loi du 31 
décembre 1971 sur l'amélloration 
des retraites avait permis un relè- 
vement des pensions en retenant 
le calcul de ces pensions sur la 
bese de trente-sept annulités et de- 
mie au lieu de trente. Elle s'était 
appliquée aux seuls retraités, dont 
la pension a pris effet après l'in- 
tervention de l& loi: en compen- 
sation, deux majorations (de 5 % 
chacune). forfaitaires des pen- 
sions versées avaient été décidées 
en faveur des retraités dont les 
pensions avalent été liquidées 
avant le 1® janvier 1972 ou avant 
le 1= janvier 1973. . 

gouvernement a décidé de 
procèder à une troisième et der- 
nière revalorisation forfaitaire de 
5 < des pensions liquidées avant 
le 1 Janvier 1973. Elle prendra 
effet le = octobre et int: 
quatre cent trente mille retraités. 


@ -ALLEGEMENT FISCAL 
LORS DU DEPART A LA RE- 
TRAÏTE, — Les personnes qui 
partent à la retralte connaissent 
assez souvent des difficultés, Car 
elles doivent acquitter durant la 
première année de leur retraite, 
au moyen de revenus diminués, 
un impôt portant sur le revenu 
ge Fe cerner annee set 

UVeTnEMENt PrOpOSera 
rochaine de finances 


. da k 
don un abattement fiscal de 
5 F sur 


{ le dernier revenu 
d'activité de ces personnes. 


@ AMELIORATION DE L'HA- 
BITAT. — Des efforts importants 


doivent être faits pour améliorer 
le logement des personnes âgées, 
estime le gouvernement. Souvent, 
des travaux d'aménagement rela- 
tivement slmples peuvent y 
contribuer, auxquels participe la 
Fédération des centres PACT 
(Protection. Amélioration, Conser- 
vation, Transformation de l'habi- 
tat ancien. Les subventions 
accordées par l'Etat à ces centres 
vont être augmentées dès 1977, 
grâce à l'ouverture d'un crédit de 
10 œillions. - 


© L'AIDE MENAGERE A 
DOMICILE — Des bureaux 
d'aide sociale ou des associations 
gèrent actuellement des services 
qui envoient des aides ménagères 
assister les personnes âgées qui 
en ont le plus besoin. Pour que 
les personnes les pius démunies 
ne soient pas dissuadées d'y recou- 
rir — par crainte de voir une 
ee des dépenses réclamée à 
leurs familles, au titre de l'obliga- 
tion alimentaire, — le gouverne- 
ment 4 décidé de supprimer l'obli- 
gation alimentaire pour les pris 
en charge accordées par l'aide 
sociale pour ces services. 


@ TELEPHONE RELIE AU 
SERVICE DE VEILLE. — Dans 
plusieurs villes, des expériences 
ont + penees depuis deux ans, 

UT es personnes âgées, 
Lolées ou handicapées, au réseau 
téléphonique et à un service de 
veille. Les résultats de ces expé- 
riences se sont révélés concluants. 
Afin d'encourager le recours à ces 
services par les personnes âgées 
les plus démunies de ressources, 
le gouvernement à décidé d'auto- 
riser l'aide sociale à prendre en 
charge, nt où partielle- 
ment suivant les cas, les di 
efférentes à la llaison télépho- 
nique avec le service de veille. 


4. - ÉQUIPEMENTS PUBLICS ‘ 


Pour améliorer l'emplol dans le 
secteur public, le gouvernement 
va majorer de plusieurs centaines 
de millions les crédits de paie- 
ments 1977; le Fonds d'action 
conjoncturelle va être débloqué à 
concurrence de 125 milliard en 
autorisations de programme (650 
millions en crédits de palement). 
Simultanément, les crédits de 
paiement inscrits au budget de 
1977 seront majorés de 625 mil- 
lions, en vue d'une utilisation 
accélérée. 


De sorte qu'au total 125 mil- 
liard de crédits publics seront 
ouvert en autorisation de pro-- 
gramme comme en crédits de 


- paiement, 


Le financement 


Au total, le coût de ces mesures 
pour la Sécurité sociale sera de 
755 millions de francs en 1977 et 
de 3 milliards de francs en 1978 
L'Etat sera mis. de son côté, à 
contribution pour 3.3 milliards de 
francs dès cette année (22 mfl- 
Uards de francs en 1978). 

Le déficit du budget de l'Etat 
avait été estimé à 10 milliards de 
francs dans la loi de finances 
rectificative de mars dernier. 
L'Etat doit donc malntenant cou- 
vrir 133 milliards de francs n 
le fera de la façon suivante : 


© Les prix des produits pétro- 

en feront copie d'un revenant 
centimes ur le 

carburant, de 5 centimes pour 


l'essence ordinaire, de 4 centimes 
pour le gasoil Le produit de cette 
mesure Sera de 860 millions de 
francs en 1977: 


@ Le recouvrement de 1a taxe 
sur les conventions d'assurance 
et du prélèvement libératoire 
perçu par le Cana! des banques 
sera assuré tous les deux ans et 
non plus par trimestre: ce chan- 
gement de mote de patement 
procurera une recette exception- 
nelle de 650 millions de francs 
en 1971. 


Déficit budgétaire 
porté à 11,8 milliards 


Les recettes procurées de ces 
deux façons ne couvriront qu'une 
petite moitié des 3,3 milliards à 
trouver: 151 milliard exacte- 
ment Le solde 113 milliard) 
aggravera le déficit de l'Etat, qui 
Es 11.8 milliards cette an- 
née. 


Une moitié sera couverte par 
un emprunt à long terme émis 
par l'Etat pour un montant d'en- 
viron 6 milliards: le capital en 
sers indexé sur l'unité de compte 
européenne, et l'intérèt exonéré 
d'impôt dans la ilmite de 1000 F 
par an et par déclarant (cet 
abattement s'ajoutant aux 3000 F 
d'abattement actuel sur les reve 
nus de toutes les obligations). 
ss milliards seront cou- 

T des ressources d'é] e 
à court et moyen terme, ee 


LA RÉPARTITION DE 1250 MILLIONS 


D'INVESTISSEMENTS PUBLICS 
fen millions de francs.) 


dits 4” 
Acnnatenon accélération 
©. P. (1) 
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Q crédit universel 


"(à travail important accompli par les techniciens Aa Romeo en ce 
qui conceme l'insonorisation. Tous les bruits moteur-fransmission-roule- 
ments sont fort bienfilirés. | avil77 AUTO JOURNAL 


(.…) quel sacré moteur ! nt Bien d'autres moteurs réputés pourraient 
lui envier ses 17,9 mkg. La rpoues du moteur est la base même de 
l'agrément del Alfetta. 16 mars 77 Jean Bernardet L'EQUIPE 


La nouvelle berline Alfetta 2000 sans rien perdre du brillanttempé- ‘ 
rament du modèle 1,8 offre donc davantage d'espace et de confort, ainsi 
qu'une finifion plusraffinée. . mas77SPORTAUTO 


Et Fon a en prime, PRET moteur 2 litres Alfa Romeo qui 
aujourd'hut encore demeure inégal tant ses qualités sont grandes. : 
avril 77 Alain Beriaut ACTION AUTOMOBILE 


Les sièges avant plusenveloppanis, les dossiers arrière plus inclinés, 


lesrepose-pieds pourles passagers amière,Femploidepanneauxphono- 
absorbants (.. de habitacle de lAffetta 2000 un véritable petit 
salon confo leetsilencieux. 10 mars 77 L'ARGUS 


(.) on retrouve bien sûr Pexcellente direction, le moteur puissant 
souple et plus silencieux (122 +) le bon Pre un peu trop assisté, 
tn 21 mars LE AGARO 


Cet aspect mon se remarque pasau: niveau consommation 
(entre9 eiTl firesralon RE Unpointfortäsignaler:encin re 
età 120 km/h le régime de rotation du moteur n'excède pas 36 
Ceci explique celà. A mars 77 L-F Disin FRANCE pue 


t- ) plus puissante et plus luxueuse (..) à l'intérieur la décoration, 
enfièrementrepensée,estirèsélégante. 277 Jean Fondin JOURS DEFRANCE 


(une sensationnelle cinquième vitesse. De 130 à 160 la moindre 
pesée sur le champignon suffit, C'est un rush impressionnant, Maïs vous . 
pouvez aussi la lancer à partir de 40 à l'heure. 

&mors 77 Jean Hauiefeuille LA VOIX DU NORD . 


(..] l'Alfetta 2000 est le type même du véhicule qui a su, par-delà la 
crise et ses conséquences limitatives, nous apporter une idée de l'auto- 


mobile évoluée, 8 mars 77 Gérard Pefjson LE PROVENCAL 


Pasmal, FAKetta 2000 dansle trafic. Onvoitdetous côtés, ycompris 
de trois quert artère. Et puis, elle avance, même à fout peñt gaz. 60 en 
cinquième, 1800 tours-minute,nivibrafions,nihoquets. 

27 mars 77 Dominique Faivre-Dubez L'EST REPUBLICAIN 


En conduite sage, cette 5° reprend sans broncher à 70 km/h, la 4° à 
50 km/h, la 3° à 30 km/h. (eu ) En conduite sportive, e, on peut pousser la 
seconde jusqu'à 75 km/h, la 3° à 10, la 4° à plus de 140. Sur la 5° on 
atteint 185. Etle kilomètre départarrêté en 31secondes, voilà bien de quoi 
rendre jaloux quelquesconcurrenis. : | 95 mars 77 NORD ECLAIR 





| Gunmemmemmn sagesse 
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LE PROGRAMME DU GOUVERNEMENT | 


LES RÉACTIONS 


Syndicats : de la réserve à l'hostilité 


L'attitade des syndicats de 
salariés va de la franche hos- 
tlité à une appréciation très 
mitigée des mesures gouver- 
nementales. 


@e CGT. : M S estime 
« on ne peut plus res » les 
tions en faveur de l* 
ploi, et souligne la « contradiction 
flagrante », dans le discours de 
AC Barre, « entre Le tableau opti- 
miste des résullats de sa poli 
tel qu'il s'est efforcé de le dresser 
et le jait qu'il ait été contraint 
de reconnaître les graves préoccu. 
patons que Bsdite 'aggranation 
chômage ». Pour M Séguy., 
qi juge le « comble du cynisme» 
rendre l'augmentation « exces- 
sive » des salaires responsable L 
Due la politique du Sa Barre bis 
ue ique du arre 
Pete caractérisés r deut axes 
principaur : le bre éco- 
nomique et aggravation de l'in- 
justice sociale ». 


© CFDT. 


dénoncer une lactique 
Ge plus à infléchir les ne 


. ponctuelles 


ques du chômage où à ouvrir des 
ilités de travail stable qu 
pays pour tous les jeunes », ‘et 
ÉoncIué - : « Le premier Ministre 
{.) oublie que nour conclure un 
pacte à que te cu moine due 
et qu'E jau: mélire quelque chose 
de solide dans la corbeille. » 


© F.0. : M. Bergeron « doute» 
que les mesures proposées « sou- 
lévent l'enthousiasme » car elles 
sont « ponctuelles mais insuffi- 
santes » pour modifier « /onda- 
mentalement la situation ac- 
tuelle ». Enfin, « l'embauche de 
vingt mille jeunes ne bénéficiant 
d'aucune garantie stairiaire est 
loin de correspondre aux nécessi- 
tés des divers services publics ». 

Quent à la fédération des pos- 
tiers F.O, elle critique le « volume 
trop réduit » de ces mesures. 


® CG-C. : M /von Charpen- 
tié aurait souhaité « plus d’ambi- 
tion et d'imagination » : « Il y 
a certainement dons ce plan des 

dispositions qui seront loin d'être 
inutiles, mais elles apparaissent 
comme des successions de mesures 
et circonstancielles 
sans pour autant lenter de rérou- 
üre en projondeur l'acuilé de la 
crise de l'emploi. » 


@ CFTC. : « La priorité re- 
connue à la réduction du chômage 
des jeunes et le créahion d'emplois 
nouveaux constituent des orien- 
éations dignes d'intérêt, mais La 


Patronat : oui, mais. 


Dans les milieux patronaux, 
les réactions sont on général 
favorables aux mesures 
annoncées par le premier mi- 
aistre, à l'exception cepen- 
dant du secteur de l'automo- 
bile. Dans l'artisanat, on est 
réservé en raison de l'insuf- 
fisance des mesures spéci- 

es. 


@ Le Conseil nation du 
paronat,, français (CNPEF.) se 
d'accord sur les priorités 
le vetnement. En ce 
us concerne l'emploi des jeunes, 
era l'appui de ses orga- 
nt et des entreprises pour 
mer le maDium L'efficacité 
ares gouvernementales 
le domaine de l'embauche, 
dans celui de la Jormation et de 
l'apprentiage » réunira le 
12 mai à Paris les organisations 
ee pue s'élaborer un 


fi 
ii 
le 


Là con 

qui nt progressivement », 
tout en rappelant que des pro- 
blèmes urgents n'ont pas reçu de 


solution (alourdissement de BB 
taxe” professionnelle. surcharge 
roue des entreprises person- 
nelles). 


© À rAssemblée permanente 
des chambres de commerce et 
d'industrie (A-P.C.C.L), on indique 
que les assemblées gonruiatres 


f sol 


© La Confédération générals 
des PME. « très sensible au désir 


du premier ministre d'établir un . 
acte national ional pour v a 


Pape des jeunes à est estime tou 
EUTLES », 

Tois que «les différentes meaye 
annoncées constituen: 

que dont U'est difficile de déter- 


miner comment les différentes 


pièces seront utilisées, notem- 
ment en fonclion de l'état d'esprit 
des chefs d'entreprise ». : 


© CGEPME. — De son côté, 
M. Gingembre, président de la 
CGPME, 2 mercredi 


91 avril, à Europe 1 : «Je pense 
qu’ est mauvais de vivre dans 
Pincertitude. À partir du moment 
où un gouvernement ne. purait 


tune mosai. T0 


cer du problème de L'emploi reste 
la relance de l'activile écono- 
mique. » 

Pour les familles et les per- 
sonnes âgées, il s'agit surtout du 
e rattrapage partiel d'un retard 
accumulé de longue date » tan- 
dis que poux les salaires « l’élau 
ne parait guère desserré ». 


@ La Fédération de l'éducation 
maonme : « Alors sous 14 


Pcies, a été entreprise une ne réboré 
tion de l'autliariat dans la Jonc- 


tion publique, le gouvernement se 
OA 20000 vaca- 
mres pour un lens nié Ces 
sa mspsns ne règlent 

mi le problème dei emploi des 
jeunes nj celui des besoins du 
service public, notamment dans 


l'éducation nafioncle (-). Le 


gouvernement poursuit son entre- 
rue de démentélement à du ser- 
vice public éducation : la FEN, 
une Jois de plus, réaffirme sa 
condam: .d’une politique 
contraire à l'térét des travail- 
leurs et de la jeunesse. » 


Le Syndicat national de 
vélucaon physique. : « Contraint 
de prendre en comple, dans ses 

ations, l'émotion profonde 
devant l'extension du chômage, 

en Parliculier des jeunes, M. eue 
# men persiste pas moins à ré- 
duire à zéro les créations de postes 
dans le budget des services pu- 
blics, alors que Le EE 


, On se 


- @ Pour la Confédération de Par Téclame 
tisanut et des enire: 


| du bétiment (CAPEB), «il s'agit 
d'un ensemble de dons de 





© Dans les mileur de l'auto- 
‘mobile, au contraire on estime 
mi CE se navrant de consiater 
grune lois encore on 7 cure 

à aionobte de fournir des 

ressources nouvelles à l'Etat, D'un 
côté, on demume à l'automobile 
de continuer à Jouer son rôle 
moteur de l'économie et à créer 


Dans la majorité et dans l'opposition 


LS RÉPUBLAAINS INDÉPEN. 
DANTS : soutien foial. 


La Fédération nationale des 


: « Les RI. se fé- 
particulièrement de 
voir que les mesures concernent 
en premier lieu les familles. les 
personnes gées et surtout le 
problème de Temploi des jeu- 
nes (….). Ils lancent un appel à 
- l'ensemble de l'opinion : Que les 
Français com- 
l'importance de la 
réussie de ce plan ef a cppor” 
tent un concours actif. L'( 
tion, par démagogie, Tu déclarer 
que en pouvait, : Jaire plis. Pour 
Nous, Barre a eu raison 


© 31. Bertrand nos Président 
du Centre national des indépen- 
dants et paysans : «li est visible 
Ton api Le 


. C'est AUS que 
Pam is 4 un problème de confiance. » 


Rapatriés : opposition confirmée 
des 


LE CD.S..: combatire les len- 
feurs administratives. 


Le Centre des démocrates 50- 
claux a publié mardi 26 avril la 
déclaration suivante : « Nous 
nous jéliciions des mesures an- 
noncées par le pren ministre 
pour lutler contre les difficultés 
que rencontrent les jeunes à la 
recherche d'un premier emplot 
Parallèlement à la création a 

postes dans le secteur public, 4 
Pure Jallu, cependant, mettre en 
place des mécanismes facitant 
l'implantation de jeunes ne 
de créer des entreprises 
génératrices d'un courant d'em. 
bauche supplémentaire: En tout 
état de cause, le gouvernement 
devra veiller à ce que l'applica- 
tion de ces mesures ne s'enlise, 
pas dans les lenteurs et les réli- 
cences adminisiratives. » 


M. Jean-Pierre Raffarin, 
sesrétalre général de Génération 
sociale e libérale (jeunes giscar- 


ce qui esf DOUT NOUS UN ESNO.» 


laps son 


des rapatriés : 
Joi, 2 0 été fait un très large 
appel à la solidarité nationale, 
ee les rapatriés constatent Frs 
prises de “position du 
Dréslient de la République, qu'ils 
Ménpalons  esSeREUES du 
précccupa 
gouvernement. Ên naieden 
ds lireront Les conclusions d'un 
oubli qui se perpétue depuis déjà 
plus de quinse ans. » 


M. CATALA (P.C.) : une lamen- 
fable comédie. 
M. Jean-Michel Catala, secré- 


taire général du mouvement de 


la jeunesse communiste de France, 
a déclaré, mardi 26 avril : « Le 
chômage des jeunes est un drame 
gui plonge dans le désarroi et la 
détresse | cent mille jeunes 
Français, et provoque l'angoisse 
de lous les feunes ouvriers, coi- 
légiens, lyi ei étudiants. Face 
ü ceîte situation, M4. Giscard 
d'Estaing et Barre, leur gouverne- 
ment, avec le soutien de toutes 
les jorces réactionnaires, se li- 
vrent à une lamentable comédie. 
Leurs déciarations ne visent en 
Jait qu'à lancer une campagne 
de démagogie outrancière pour 
tromper les jeunes et leurs Ja- 
milles, calmer leur ressentiment 
et ieur colère, détourner leur 
solonté de changement. (..) La 
preuve en est faite une Jois de 
plus : les jeunes n'ont rien de 
bon à attendre des représentants 
de la vieille droite récctionnaire, 
tons eut exigences inhu- 
inaines des gros de la banque et 
de l'industrie. » 


@, M. Jean Charbonne!, ancien 

pinies président de E PFédéra- 

Tépublicains de progres 

pue “opposition? 5 « ” 
G prononcé le 


sans imagination ni cou , 
Pintention d'une matorté Boite | ox 


Ten: per l'ai- 
greur. (…) Comment expliquer 
que M. Raymond Barre, qui 
us un CA de confiance, 

incanabi proposer un 
dessein polilique jerme, incépable 
d'insul, ur minimum d'esprit 


offensif & une coalition qui ne le 
soutient plus que par habitude.» 


© A. Bernard : 
pléant de S'Eue, 


de 
Dnion _travailliste, mouvement 
sde M Glbert Grandval et 
chargé 


devrait donner l'exemple en 


créant les emplois nécessaires 
dans ses propres sernices. C'est 
pourquoi le S.N.E.P, confirme s0n 
ordre de grève pour Le 28 avril. » 


©. Le Syndicat. national des 
instituteurs : « Les mesures pro- 
posées visent davantage à tenter 
de sauver une majorité de 
inquiète pour Li ner qu 
gager une ligne d 
ef » jenant D des rs 
de l'ensemble de la nation. 
Les propositions générales ne se 
dégagent pas DURE routine dont 
le passé a monirTÉ Pineffcace. 


notre économie, ! Vnlation ei 
chômage. » 


TE tes c 
ves eux Lux 
lycées d'Aubenss (Arabe) ont 
mardi DaneRE Er mi DS ZOUE 
a en prin poux 
une durée indéterminée. Trois 
cents d'entre eux ont occupé 
mardi après-midi les locaux 
l'Agence pour l'emploi d'Aube- 
nas. Les sept cents élèves du 
technique Astier, auxquels 


‘se seraient Joints par solidarité 


œux du lycée Marcel-Gimond, 
entendent protester « conire le. 
chômage qui touche particulière. 
ment les jeunes demandeurs 
d'emploi, et contre le plan de 
redressement du premier minis- 
tre ». — (Corresp.) 


des emplois, notamment en Lor- 
Trains el, gore part, on la me 
çonne à tout propos. Le proc 
est irritant ». 


Les commerçants et ré) 
d'automobiles Le Rene que 


au gompians Leurs 
approvisionnements ». 
onrer rouÉTe nn de 
routier 
un rajustemen Ë t des tarifs 
compensant la hausse du sn 
entre les priz de revient et s 


tarifs autorisés, ini 
File, ve étre ancre “accentué », 





Résidence 


surveillée 


(Suite de la première page.) 


. M Chirac et ses amis n'ont 
pas pu ou n'ont pas voulu pren- 
dre le risque d'ouvrir une crise, 
mais ils n'ont pas dissimulé que 
désormais Ils jugeralent le gou- 
vernement au & COUP DAT COUP » : 
« chaque texte, a prévenu 
M Labbé, /erc T'obi jet d'une 
concertation variiculière ». Le 
RPR. plus soucieux que jamals 
de “conserver une personnalité 
Jorte et a/firmée », a très claire- 
ment signifié à M Barre que son 
programme «ne consiiue Certes 
pas la «plate-forme» électorale 
de la maïorité» et ne lui a pas 
caché qu'il ferait bande à part 
pour mettre au point «un pro- 
pour la France et pour les 

»* Le RPER n'2 plus 
confiance et le dit ouvertement. 


Les réformateurs furent assu- 
rément moins rudes, mais ne se 
comportèrent pas pour autant en 
inconditionnels. M Max Lejeune 

apporta certes on appul.au pre- 
mier ministre et se déclara 
convaincu de sa « franchise », 
mais f insista sur l'impérieuse 
nécessité de « proposer un proijel 
de société» et.ne se Driva pas 
de faire observer que «le pouvoir 
présidentiel apparaît souvent jai- 
ble dans la manifestation de son 
autorités. M. Boudet apporta son 
soutien à M. Barre mais en le 
pressant de «redonner confiance 
aux Françtis dans le régime dé- 
mocratique de la République 
française + et en concluant : 
& Il vous fout, fl nous faut non 
pas vaincre Ou Mourir Mais TuÎR- 
cre ou partir. » 

Face à une opposition 
reine, plus sûre d'elle- 
Jamais et convaincue. comme 
M Mitterrand, d'avoir « % 
conjiance de la majorité de notre 
peunie ».. confronté à 

secrétaire du P& qui 
connait bien ses dossiers et ne 
laisse échapper aucune occasion 
de le démontrer, M Panond 
Barre apparait bien esseulé. Ac- 
cusé par le leader socialiste de 
n'avoir procédé à aucune véri- 
table réforme de structure et de 
n'avoir pûs « remis de l'ordre 
dans les affaires de 

placé « en résidence surveillée 2, 
comme le fait observer sans mé. 
nagement mais justement M Mit- 
terrand, on ne voit vralment pas, 

ou plutét on voit de moins en 
DIDEES. comment le chef du gou- 
vernement it assumer la 
lourde mission que M. Giscard 
g lui avait confiée le 
17 janvier eb qui consiste à 
« prendre la tête de la campagne 
nopaole en vue des élections de 
1978 ». 


Le premier ministre est assuré 
de se survie, mais le « coordon- 
nateur » est bel et blen mort. 


RAYMOND BARRILLON. 





Homéopaihie 


(Suite de la première-page.) 


Et le plen réintroduit des pi- 
vilèges financiers naguère abhorrés, 
parce que faussant le jeu normal du 
merché : l'exonération fiscale en 
faveur des souscripteurs et l'indexa- 
tion eur des monnaies étrangères, qui 
garantiront le succès du prochain 
emprunt de 6 milliards. Entorses indé- 
niables à la théorie classique de 
l'assainissement Tout au plus 
M. Barre demande-t-il à l'essence et 
aux conventions d'assurance de COU- 
vrir 1,5 milllard de dépenses nou- 
velles : une misère. 

On aurait tort pourtant de s'en 
tenir à cet aspect des choses. Car si 
les mesures du « plan Barre bis » 
sont nombreuses ët marquent une 
Inflexlon incontestable, leur volume 
global demeure falble : 41 milliards 
au total en 1977 (dont 3,3 à la charge 
de l'Etat}. C'est moins du septième 
du fameux plan de relance du 4 sep- 
tembre 1975. Si l'on ventile les dispo- 
sltions nouvelles par nature de dé- 
penses, cela représente 0,1 %o de . 
consommation des Français et 0,8 

de leurs Investissements. Par ne 
ralson, les « rallonges - de crédit 
annoncées en février-mars (1), aussi 
modestes atent-elles paru à l'époque, 
prennent des allures de pactoie. 

M. Barre reste donc bien fidèle à 
luirmême : passionné du redresse- 
ment financier, il a, une fois encore, 
refusé, pour l'essentiel, da céder aux 
sirènes du F.P.R., de l'opposition et 


d'une partle du patronat, qui le sup- 


plisient, chacun à sa façon, de relan- 
cer l'économie. Gure d'auslérité 


d'abord, répond le premler ministre ; 


‘toute réanimation stimuleralt l'infla- 


tion (toujours forte}, creuserait le 
déséquilibre extérieur (encore lourd), 
aggraverait le déficit budgétaire (mal 
vu des camblstes), compromeltrait le 
franc (soutenu, M. Barre l'a admis 
publiquement mardi, au prix d'un en- 
dettement Important — mails + pas 
excessif » selon lul, — envers l'étran- 
gen. Dès lors, la seule médecine 
admise par la premier ministre pour 
éortir de la crise est l'homéopathie. 
A petites doses, le premier ministre 
cherche à atténuer les maux sociaux 
de l'époque et à remonter du mème 
coup le moral d'un électorat de plus 
en plus réservé : aide anticipée aux 
familles, attentions soubstantlelles en- 
vers les personnes âgées. Les meil- 
leures mesures, du point de vue de 
Matignon, sont calles qui ne coûtent 
guére — ou même rien — à l'Etat, 
tout en sédulsant l'opinion : le congé 
(sans solde) aux salarlées mères de 
temille, l'allégement fiscal pour les 
retraltés. La Sécurité sociale, dont les 
caisses sa portent mieux qu'on ne le 


l pensait est, de son côlé, invitée à 


y raettre du slen : M. Barre lui 
demande 5,4 milliards en deux ans 
{contre 5,5 à l'Etat) pour financer 
toute une série d'avantages sociaux 
aux familles, aux veuves, aux per- 
sonnes âgées, aux femmes seules 
{complément famlilal compris). 

Dans le même esprit, le premier 
ministre renvoie la balle dans le 
camp des patrons : Vous voulez 
que l'Etat s'occupe plus activement 
de l'emploi? Soit : voici des rem- 
boursemants ou des primes de 
toutes sortes; mails celte fois, 
embeuchez 1!» L'Etat offre, en effet, 
de payer la cotisation patronale 
(35 Ve du salaire) intéressant les 
Jeunes qui seront employés pour la 
premièra fois, les apprentis, les 
Jeunes prenant un emploi à l'étranger. 
1] augmente ea contribution au Fonds 
de formation professionnelle et verse 
une prime de 10 000 F aux chômeurs 
étrangers qui rentreront chez eux. 

M. Barre attend qu'en contrepartie 
le patronat joue le jeu et investisse, 
grâce aux crédits ouveris en février- 
mars, ou embauche une partie des 
quaire cent trente rillle Jeunes 
actuellement à la recherche d'un 
travall 1 L'Etat donnera l'exemple, en 
recrutant — souvent à temps partiel 
— vingt mille vacataires. alors que 
Jusqu'à présent, le budget « gelait = 
pratiquement l'embauche. 

Que répondront les chefs d'entre- 
prise ? Un certain nombre profiteront 
certainement des avantages offerts 
pour embaucher À prix réduit et à 
titre temporaire des jeunes ou des 
approntis. Mais d'autres continueront 
à redouter les difficultés qu'entrai- 
neraient ultérieurgment d'éventuels 
licenciements. Cette peur de l’avenir 
stérilise depuls dés mois l'embauche 
en mème temps que l'inveslissement, 
les capacités de production dépas- 
eant d'ailleurs de 19 à 20% la 
demande effective, Le résullat des 
dernières élections municipales a 
avivé les craintes dans les milieux 
patronaux. On peut donc redouter 
que les nouvelles facliltés financières 
offertes par M. Barre connalssent 
l'insuccès qui a caractérisé les pré- 
cédents contrats emplol - formation 
(vingt-sept mille jeunes recrutés en 
vingt mois, au [leu des cent mille 
espérés), même el le C.N.P.F. 68 dé- 
clare prêt à appuyer le mouvement. 

Trois autres dispositions pour- 
raient en revanche, contribuer à 
dégonfler les slatistiques des 
demandes d'emplol. D'abord la prime 
de 10000 F ‘accordé aux Immigrés 





e M. Raymond Barre fera les 


26 et 27 mai 


rochain un vi 
officiel en nee 


Le. 


chômeurs (95 000 actuellement) qui 
rentreront dans leur pays. Ensuite 
la possibilité accordée aux veuves 
et aux femmes seules ayant charge 
d'enfant de souscrire, elles aussi, un 
contrat emploi-formation (2j. La nom 
bre des demandeurs d'emplol bals- 
sera de ce double fait, même si 
finalement aucun poste de travail 
n'est créé. 

Plus importantes pourralent être 
les conséquences de l'extension 
envisagée du régime de pré-reiraite. 
Au nom du patronat, M. Ceyrac a 
donné, dès mardi soir, son accord 
pour engager Îles discussions à ce 
sujet avec les syndicals. L'opération 


ae connaîtra peut-étre pas tout Je. 


succès escomplé par les pouvoirs 
publics, dans la mesure où le gou- 
vernement semble avoir abandonné 
l'idée d'accepter la majoration des 
retraites qui aurait permis le calcul 
de la pension sur plus de trente-sept 
années et demis de cotisations 
sociales. Logiquement les syndicats, 
qui voient là l'amorce d'un système 
de retraile avant eolxante-cinq ans, 
s'efforceront de faire aboublr ce pro- 
jet. Il en va de même du patronat, 
qui cherche à aider M. Barre : meis 
les employeurs se teront tirer l'orellle 
pour payer les cotisations eociales 
supplémentaires, ce qui risque de 
réduire le nombre des bénéficiaires 
possibles de la pré-retralte évalué, 
par les services officlels, à quatre- 
vingt mille ou cent mille. Même ei 
cependant il devait être réduit de 
moitié, ce serait déjà fort important. 

Au total, les quatre séries de 
mesures annoncées par M. Barre — 
ajoutées à l'embauche de vingt mille 
vacataires dans le secteur public.(S) 
— dégonfieront sensiblement les 
statistiques de demandes d'emploi. 
Mals probablement pas assez, en 
l'absence de relance sérieuse de 
l'économie, pour compenser l'anri- 
vée à l'automne, sur ie marché du 
travail, des quelque six cent mille 
à sept cent mille jeunes, dont, 
compte tenu des remplacements, 
deux cent soixante-dix mille environ 
e‘inscrivent comme demandeurs 
d'emploi. On a donc tout lieu de 
penser que le volume du chômage 
continuera à augmenter. Moins vite, 
eimplement. 


Le « référendum 
des porteurs de bons » 


Un ataut psychologique va renfor- 
cer, it est vrai, la donne du premier 
ministre : le succès certain de l'em- 
prunt indexé de 6 milliards de francs 
flscalement fort Intéressant. A n'en 
pas douter, cela sera présenté 
comme « /e référendum, positif, des 
porteurs de bans ». Sans être négli- 
geeble — qui sous-estimerait aujaur- 
l'état de dépression du marché ? — 
d'hui l'effet d'un heureux résultat, en 
Ja portée de l'événement ne saurait 
être exagéréa 

L'épargne importante des Français, 
jointe à l'attenlisme d'un bon nombre 
d'industriels, font qu'actusllement 
l'Etat-emprunte gans difficulté aucune 
par les voies courantes : bons du 
Trésor et appel aux «correspon- 
dants». Le dermièr emprunt de 
2,5 milliards a été placé sans coup 
férir ; 
5,8 prévus d'autre part — auraient 
eans doute été plus longs à obtenir ; 
mais [| ne fait guère de doute que 
l'Etal les aurait recueillis, en y met- 
tant le temps. M. Barre, en chol- 
éissant la vole solennelle du grand 
emprunt d'Etat, espère frapper l'opi- 
nion et prouver l'audience dont béné- 
ficis eon gouvernement, Dût le 
Trésor y lalsser quelques plumes : 
molns-values fiscales, voire pertes de 
change. 

Est-ce assez pour redresser de 
façon décisive l'image de marque 
de l'équipe au pouvoir ? Il faudrait 
êtra bien optimiste pour le penser. 
Même si le chômage progresse moins 
vite, la quasi-stagnation économique 
va durer encore quelque temps et 
les Indices de prix seront mauvais 
Plusieurs mois de suite (voir page 42). 

M. Barre est lui-même convaincu 
qu'il aurait besoin de temps — 
« encore deux années », dit-il en 
privé — pour passer de l'assainisse- 
ment financier en profondeur à ja 
reprise sans problèmes. Or, compte 
tenu des délais d'élaboration des eta- 
Gistiques (deux mois environ), c'est 
dans huit mois qu'il lui faudrait enre- 
glatrer de bons résultats, s'il veut 
que les Français les connaissant 
avant de se rendre aux urnes. Esl-ce 
possible ? 

Le premier ministra n'en parait pas 
iui-même persuadé. « Conscient [du] 
trouble » du pays. pour reprendra 
l'expression de M. Barre, le gouver- 
nement garde espalr de le dissiper. 
Mais, comme dit encore le premier 
ministre, « chacun peut observer 
qu'un sentiment de malaise et même 
d'inquiélude persiste »… 


GILBERT MATHIEU. 


(1) 8 milliords en tout, ouverts 
en deux fols (Le Monde du 27 mars). 
() Encore que l'expérience gt 
montré, paradoralement, que 1 
tence des Contrats émapiol-formation 
Zacltett un Certatn nombre de Enle= 
rlés supplémentaires à Rouler tn un 
emploi. nombre des demandeurs 
ne diminue done pas âutomatique- 
ment du falt de ces contrats. 
f (9 Le contre-plan sociallate pré- 
senté por M Mitterrand en 
bre 1975 proposait, ul l'embauche, 
Quelque cent Ÿ ï te lo perse FA 
le ren 1] 
dans le secteur publie, 





@ milliards — e'ajoutant aux : 





c'est que vous ChOË 
mais que YOUS PO 


HARRITZ rt 


PIERRE ET LOISIRS 


Trois types d'appartements 
_ Sont PrOPOSÉS? ‘. :, 


Mbilsbilité, mais leurs plans: de 
rent selon les stations, car Chaque 


résidence est adaptée à l'architectos. 


“täl'ambiance locales. 
Ençus, quelle que soit leur taillé; 
Pour que l'on puisse yvivre confaés 
aIement, les appartements Pierre 
ne Ten un mobilier de. 
: Salle de bains entièrement. 
ge ét un équipement complet 
Ssinière deux ou quatre feux, four 
 éfrigéra lave 
le 


û ntle phoné. 
On peut acheter des périodes d'uné; 


trois ou quatre semaines” 
hate lé ou basse saison = 
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c'est que vous choisissez bien un ‘appartement pour une période donnée dans-une station donnée, 
mais que VOUS pouvez partir dans une autre station, à. un autre moment, pour le même prix * 














BIARRITZ Ha dus du er 34000F 
avec 7.000 Fd'apport personnel 
La Résidence Victoria-Surf est construïte en 


plein mifieu du front de mer, pratiquement sur la plage. 
Restaurant et piscine au pied de l'immeuble. 


LES APPARTEMENTS 
PIERRE ET LOISIRS 


Trois types d'appartements 
sont proposés : 

e Studios pour 2/3 personnes. 

2 pièces pour 4/5 personnes. 

«3 pièces pour 5/6 personnes. 
Ils présentent tous les mêmes avan- 
tages au niveau du confort et de 
Thabitabilité, mais leurs plans dif - 
férent selon les stations, car chaque 
résidence est adaptée à l'architecture 
et à l'ambiance locales. 
Conçus, quelle que soit leur taille, 
pour que l'on puisse y vivre confor- 

. tablement.les appartements Pierreet 
Loisirsoffrentun mobilier de qualité, 
une salle de. bains entièrement arñë- 
nagèe et un équipement complet : 
cuisinière deux ou quatre feux, four 
encastré, réfrigérateur, lave-vaisselle 
(dans les 2 et3 pièces), batterie de 
cuisine, vaisselle. linge de maison et 
tous possèdent le téléphone. 
On peut acheter des périodes d’une, 
deux, trois ou quatre semaines en 
. haute ou basse saison. 















BUDGET LEGER 
+ PLACEMENT 
ECONOMIES 


Dans dix ans, deux semeines à la mer 
ou à la montagne vaudront beaucoup 
plus cher qu'aujourd'hui. Sauf pour 
vous! Au contraire, chaque année qui 
va passer, au lieu de vous coûter (à 
fonds perdus) des frais d'hôtel ou de 
location de plus en plus élevés, donne- 
re encore plus de valeur à votre place- 
ment-vacances, 
Une période dans un appartement 
Pierre et Loisirs est facile 3 payer, per 
tous, parce que les mensualités sont 
rés légères. C'est un investissement 
fé à la plerre. N préseme donc tous les 
avantages d'un Fbien cessible qui se 
réévalue constamment, Vous pourrez 
le revendre avec profit ou le louer de 
plus en fius cher. Vas vacances vous 
auront ainsi rapporté de l'argent au lieu 
de vousen faire dépenser. C'est l'épar- 
gne dans le plaisir! 























Éeniet ee chaï 
 destation...et de saison 


investissez dans une station... et Hrofiiez de toutes les autres 
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Les Grands Ports de France viennent de créer Pierre et Loisirs M uit-Résidences. Fe 


L’énorme différence avec Pierre et Loisirs, 








‘ : He : ÿ Ée RTE FL é ; 
DEAUVILLE sara ut OZ 680F LES ANTILLES : 
Port-Desuville, cité lacustre et port en-eau profonde PAR MOIS 


Guñdeloupe te-à-Pitre, 
occupe une situation exceptionnelle :devantles“pienches", Pendant Sans EL 
à 5 minutes à pied du centre etdu Casino. l og pa mp dla nor 





680F 
PAR 


EXPLOITATION 
HÔTELIÈRE 


Quand des professionnels de l'hôtellerie 

s'occupent de vos vacances, ils la font 

mieux que tout autre, parce que c'est leur 

métier. 

C'est pourquoi chaque immeuble Pierreet 

Loisirs est lié 4 un hôtel 

Aünsi, pour les six premières résidences 

présentées ici, Pierre et Loisirs s'est assuré 
se ne 


disposition : 
ei restaurant (dans la plupart des cas} 
e Service 3 étoiles: ménage, lingerie, ec. 
sans faille ni ratés des 
anse léparts. 
: ” RE ha ières for jres et 
< réduites a voire d' 


utilisauion, 
DU pe & Ou par 


contrat Pierre et Lo 


de rie. Elle offre : piscine, snack, 


VILLAR 





Li ” Vacances de Noël:27,700F 
Ds avec 5.700 F d'apport personnel 
nr Dans le cadre de l'ensemble résidentiel “Le Balcon de Vikard”, 
. Fimmeuble Pierre et Loisirs est situé ay pied des pistes de la 
Cête 2000, face à 20 remontées mécaniques . Vontjusqu'à 2000 mbtros, construites près des bassins, à PRE immédiate de la plage. . fvraison fin 78) 


CARTE DES PRNILEGÉS DU CLUB PIERRE ÉT LOISIRS | HOTELS LM 


Grèce bla Cteb Péerra et Li î - : 
me DES Lo ur mu A L'ETRANGER 


MAROC 


PORTO HELL 


IRAN 
‘ILE DEKISH 


ANTILLES 
GUADELOUPE 


MARTINIQUE ! 


DOMINIQUE 


choix de lieux et d'époques suscepi 
bles de vous plaire en échange de votre 
propdbé vacances peronnele. Unété 
à Deauville, un hiver à Chamonix : vous 
d'époque aussi bien 


pouvez chenger 
que de Jeu de oo conan u 


Dans chaque rési- 


£ de, chaque pod se VON sur ° 


en points-valeur, dont. 


. une équivalence en 
1e cours est fé tous les ans. Votre cap} . 
tel points servira de Las à tous es À 


4 semaines en juilet : 31800 E 
avec 6.800 F d'apport personnel 


- Les Alzés. À 20 km de Poini 


631F 
* PALM 





555F 
PAR MOIS 
pendant 5 ans 





POUR DES VACANCES 
FAMILIALES 


En famile, le. séjour à l'hôtel est coûteux et 
. fa focation souvent décevante, Quant à la 
résidence secondaire, c'est un investisse- 


"went importent et il est ruineux de l'entre- 
7 tenir toute l'année, quand on ne Foccope 





TÉL. 5637.27 : 


£ Ouvert de 10.20 h.H6us fus fours saut dimanché— 
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LELA TE of É Ë 3 
CHAMONX SE, 505F 
Chamonix-Sud est magnifiquement situé, Juste au pled du. PAR MOIS 


téléphérique de Aiguille du Midi. Son architecture alpine - pendant 5 ans 
s'intègre bien au sie. Commerces au pied des Immeubles, (üvraison fin 78) 











LACORSE Eee  GOSF 
SES et Loi prévue ont PMR 










__ LECEUB 
PIERRE & LOISIRS 


. assume une double fonction : 


e Tigère la bourse d'échange. - 
e Jfacilite vos déplacements 
vers le lieu de vacances choisi, . 
aux meilleures conditions. 


“ re 
Tee nn 


voyages, mue 
professionnels, vous amortirez, grâce à 
cette carte, votre achat irütial à 
Pierre et Loin 
° Tari& préférentiels 
sar les mopillages 
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| CHRISTIAN CHASSIN 























me mn mn me on me mm 





P 





. Page 10 — LE MONDE — 28 avril 1977 + + + 


‘POLITIQUE D ere | 


£ DA LE DS, ENIÈVE LA PRÉSDEKE/L' 
| LA PRÉSENTATION DU PROGRAMME D'ACTION DU GOUVERNEMENT RS L'auto 


Les commentaires de la presse parisienne 


ot le ro de Fast pis LE Quo EN Dre . 
font est normal quelegouverne. ‘reéique ef le dérisoire. 
ment lance des emprunts pouT «M. Barre est déjà sur Fautre 
i des investissements re versant. Sa crédiviité , à 


c'est bien la 


» Ou alors, s'agit-il d’éponger 
ginsi le pouvoir d'achat 
mentaire. ä 
dont les mesures en javeur des ja 
des personnes âgée, donc de 


et 
neuiraliser cette mini-relence de le 
La consommation ? a 


LA LETTRE DE LA NATION : 
la performance. 










uns enornense miitue ail là Éra0ique ent combats por 
souvenir que fai de quelque trente LA 
années de vie entaire © ŒICHARD LISCIA) 
de lui re LE MATIN DE PARIS : conjonc- 
turiste distingué, i 


© « Alors que opinion publique et 
les Paniersen toi pit jee a 
discours vigoureux à La mesure 
Dclele Vans procité sans Fées. 
dent, le ministre s'en est 
tenu à un commentaire de 


; 7 
dès qu'i s'agit de s'engager ‘dans 
des Dormes profondes de siruc- 
mer instre D opt é Le PR 
a 8 
cultés de toutes économies 


OR CU CTURELEUETTORE 0 
CETTE CETTE 


(non vendu de 


Oftré un dessier complet sir : 


MÉDICAMENTS | 








s de même nalure convient 
Gi répondre. Un Choiz que 
Raymond 















© L'Association pour défendre 


« Claude Labbé, président du| la mémoire du maréchal Pétain, 
groupe R.P.B., fut lugubre. Ce 




















francs (timbres distingué parlementaire des us TÉérente ED 
Envoyer f 8 u 7] a a: 
due Va APRES-DEMAIN, Hauts-de-Seine affiche un dégoût} 1” mai, à Paris, à l'hôtel Lutetia, 
27, rûe Jean-Dolent, 75014 Parks, M] Lun 2076 envers le plan « Barre! à parit de LL NL 80, en présence. 
en spécifiant le dossier demandé D. nalités de la Résistance, 
ou 30 F pour l'abonnement anavel « appel solennel à la .réconclia- 
{60 % d'économie) qui donne draît tion des Français » sera publié 
à l'envoi gratuit de ce numiro. à cette occasion. L'association 
a 
Te : révision du 
verdict d'août 1945, condamnant 


PARLEZ ARABE 
avec le 
C.REA. -'Frarice 


Sessions intensives d'été 
Juiliet et Septembre 






@ Le COPCOR (Comité provi- 
soire de coordination des opéra- 
créé en mal 1976 


De Soon" itants le 1e 


mis en Giroiation par Beaucoup de Mai our le plan 


.| cause 
Z| nagement et d'urbanisme. 


Barre se refuse à jœire. x 





{De notre correspondant.) 
Rennes. — Aprés avoir enlevé 
la mairie de Rennes, l'unjon de Is 
gauche est devenue joritai 
Tageiomération de Rennes, QU 
TegrOU; vingt-sept communes 
Eoburhaines, Lundi 25 avril, 
Premier sam dm mate dé 
Eennes. a°#é on à à présence 
voix sur 69 suffrages = 
Ps. Il muccëde à M Préville, 
sénateur (union centriste), ancien 


la 

ge PS. 9 PC. 3MRG. 1008 
done obtenn 1 soutien d'autres 
membres du conseil ; 8 vice-prési- 
dents appartiennent au conseil 
municipal de Rennes, 5 aux Com- 
munes suburbaines, dont 3 sou- 
termes pare. T ne de 
ces élections sera la remise en 

du schéma directeur 


ANNULATIONS D'ÉLECTIONS 
APRÈS LE SCRUTIN MUNICIPAL 


€n raison 

d'un fract mettant en cause les 
et d'un article lé 

L vi du scrutin dans 1a presse 


M. Pontacq n'avait pas 
eu la de 

cet avant le scrutin. Le 
liste d k gauche 


) 

a Jandi 25 avril qu'il 

constitue à Paris des « comités 
"arrondissement 


luttant, en 
culler, contre le projet d'élection 
du Parlement européen au suf- 
frage universel direct - ae 
X COPCOR, BP 2%4-16, 75765 Paris 
Cedex 16. 
Saduis, pour une période dun 
recon! pour une le 
an, dans ses fonctions de prési- 
dent du conseil des 


damé- | 


rité de M. Chaban-Delmas est contestée 
à la présidence 


de la communauté urbaine de Bordeaux 


De notre correspondant 


Bordeaux. — Lundi. 25 avril 
tous les maires de la commu- 
nauté urbaine de Bordeaux 
(CUB) se sont réunis à la pré- 
fecture de la Gtronde à l'invi- 
tation dau préfet, M Paul Mas- 
son, pour tenter de trouver une 
solution au différend entre la 
majorité et l'opposition sur la 
répartition des sièges au conseil 
de cette communauté, En effet, 
si la communauté. entre les deux 
derniers recense pente ere Fa 

ues, a gagné 5,7 point = 
pe en a perdu 164, la caritale 


$62 345 habitants dans les vinet- 
six communes de la périphérie. 
de RE li répartition des sié- 

mn _ 
ges, la différence entre Bordeaux 
et la banlieue ne portait que sur 





qui accuse ses adversaires de 
mettre œuvre une politique 
partisane et de faire main basse 
sur sa ville. J s'inquiète aussi de 
12 malnmise de la gauche sur tous 
les organismes pendant de la 
communauté et notamment sur 
les sociétés d'économie mixte 
« chargées de conduire les opé- 
rations majeures, telle que Mé- 
riadeck par exemple 2. 
EE Tor 
e ses projets seront = 
donnés ou modifiés La gauche 
Dr Délais perd 9 PouVOIr POIé 
ique et financier qui lui assurait 
: cataines rene . 
opposition, 
maintenant de parler de la 
a concertation passée ». 

C'est peut-être d'ailleurs ce 
dernier point qui rend la gauche 
si exigeante. La dernière décon- 
venue du conseil régional, où 
Hier Den Es 

, à IDON ue = 
t s'assurer dune solide 
ent vrai 


maire de Mi est 
iass à la Masidanne de la 


.communauté 





smeté)La principale opposition interne du P.S.U. 


envisage de faire scission 


Les animateurs de la = 
pale minorité du PSU. 

« courant B » lors du c: 
Strasbourg) ont tenu mardi ma- 
tin avril une conférence de 
presse au cours de laquelle is 
ont dans 


nationale du mouvement (le 
Monde du 28 avril). Seize des 
dix-neuf 


membres que compte 
cetts tendance au sein de la 
dipeton oué aubpes une dela 
ration dans laquelle on lit : 


@ Zes anciens S.S. pourront-Uls 
se réunir en Normandie? — 
M. Pierre-Charles Krieg, député 
RPR. de Paris, demande au 
ministre de l'intérieur, dans une 
question écrite, d'interdire la réu- 
nion qu'auraient l'intention d'or- 
ganiser «les anciens Wa/fen-S.S.» 
en Normandie, l'été prochain, 
«dans le cadre de leurs manifes- 
tations dites européennes ». 

M. Krieg estime qu'une telle réu- 
nion serait «une véritable provo- 
cation à Fégard de lous ceux qui 
ont souffert de la barbarie nazie ». 


@ M. Georges Marchais, secré- 
taire général du P.C-F., accompa- 
gné de M. Jean Kanapa, membre 
du bureau politique, fera une vi- 
site en ILialie à la fin de la se- 
maine, à l'invitation du P.CL 
M Marchais s'entretiendrs no- 
tamment avec M. Enrico Berlin- 
guer. 





RNA NUS SANT 


cette affaire du sucre. 


POURQUOI 


en a-t-on si peu entendu parler? 


_ Corrosif. Désopilant. 


Le Nouveau CONCHON 





la question et 


cap pol , sont loin d’accor- 
der une totale iance à ces 
partis. Bien plus, ü s'est dégagé 
dans ces élections un large cou- 
rant refusant l'électoralisme de 
Funion de la gauche. (—) Le 
P.S.U., dans la dernière période, 
s'est refusé à rassembler les forces 
Politiques nécessaires à une 
orientation révolutionnaire. S' 
engage aujourd'hui le débat sur 
le programme avec le P.C. et le 
PS. 1 ne pourra pas refuser un 
accord. Cei accord pourra bien 
parier d'autogestion, de contrôle, 
1 pourra bien reconnaitre l'auto- 
nomie du P.S.U. mais fl se pla- 
cerc nécessairement dans le cadre 
de la stratégie réjormiste. (…) 
Accepier, ne serait-ce 
discuter, c'est pour le P.S.U. une 
Pure et simple Capitulation. » 
Les animateurs du « cou- 
rant B » appellent « tous les mili- 
tants communistes pour l'auto- 
gesiion » à participer à une réu- 
nion qu'ils organisent à Paris les 
7 et 8 mal Cette réunlon devra se 
prononcer sur l'éventualité d'une 
nouvelle scission du PSU. 
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Paix . 
Un peu 
dons une 


bième, le 


rappelant 


LE PRÉSIDENT CARTER 
ET LE ROI HUSSEIN 
SE MONTRENT TRÈS PRUDENTS 
"SUR LES CHANCES 
D'UN RÉGLEMENT NÉGOCIÉ 


(De uotre correspondant.) 
Washinpion — Les entrètions de 
Carter avec le rol Hussein de 
Jordanie ont pris fin mardi 26 avril 
ur une note d'ertrème bDrudence. 
Apparemment impressionné par le 
zéalisme de son interlocuteur, 
président a déclaré qu'était pré- 
férable que la conférence de Genève 
n'ait pas lieu asi uue forte possi- 
bANtE d'aboutir à des résultats sub- 
stantiels ne Se précisait pas à 
us #, Jatais M. Carter n'avait 


réservé sinon pessimiste 


daus son appréciation des chances 
de règlement négocié au Proche- 
Orient. Reprenant presque mot pour 
mot les décinrations antérieures du 
vol, le président 2 falt valoir qu'il 
serait dangereux de créer de taux 
espoirs par un optimisme exngéré, 
De son côté, le roi R dit aux jour- 
nalistes que sans préparation et sans 
une æppréciation réaliste des chances 
d’arcomplir des progrès, 
serait un désastre ».. 

Le roi n'exclut pas, Dour autant, 
. la possibilité que la conférence de 
Genève se réuulsss comme prévu 
pendant le second semestre de ]971. 
Maïs, a-t-U, dit, « 1 faudra que 
tout le monde fasse preuve de bonne 
volonté et. de.‘ courage, 
Israël 3. À son avis, Ü faut craindre 
qu'istaël, étent donnée son actuelle 
supériorité militaire sur ses volsins 
arabes, manque du courage néces- 
saire pour courir le risque de la 


«Genève 


surtout 


plus tard, le souverain, 
lnterview donnée à une 


chaîne de télévision eméricaine, a 
confirmé que la question de ia repré- 
sentation des Pajestiniens à l’éven- 
tuelle conférence n'avalt pas encore 
été résolue. Sur le fond du pro- 


roi s'est dit à nouveau, 


au nom du « droit sacré des Pales- 
tiniens à l'antodétermination », prèt 
à accepter leur décision concernant 
leurs liens avec Ia Jordanie, tout en 


que les Palestiniens et 


les Jordaniens avalent leur identité 
propre. Enfin, le souverain a souligné 
qu'il ne croyait pas à Ja possibilité 
d'une survelllance électronique des 
frontières. — HP. : 


© Des ‘centaines de lycéens se 
peuriaient, ce mercredi amtin 
ri pour la deuxième jour- 


tive, aux forces de 


Be Forte à Naplouse (en Cisjords- 
üs testent ainsi contre l' 
none de la venue dans la ville 
gu rabbin 


Pr annoncé son intention de 


‘chef de 
de défense juive, qui 







pee 


"ue 














INTERMARCO 








fe 
Ë 
vs 


et une délégations. Les par- 
ipants ont été conviés à élaborer 


Pour vous détendre, 
nous avons des livres 
irrésistibles. 


les livres sterling. 


Sivous en connaissez ; 
L ee êtessûrement . _ 


à en vacances 


@ Irlande 


. que. 


Les livres irlandaiïses. ——— 
Même taux de change que ; “pa 


OEURENr 


Londres est convaincu de la nécessité 


de créer un État palestinien ‘ 
-déclare au Caire. M. David Ga : 
De notre correspôndant 7 


Cat "ARS au: Caire 
1e Da aval dernier. 
Owen 







































à Y Fiadépen 
Hance, en 146, n'avait pas encore . 
accuetlll de chef de la diplomatie 
britannique. : 


Au Caire, où il s'est notamment 
entretenu avec le Raïs et avec 
MM. Fahmi et Gamasel, respec- 
D D Treo nd Om 

ense, 
æ déclaré qus Ja Gran-poe / 


gne « était 
considération qu'elle 













prenër 

tout _. _. 
serait à ée à assumer (au Pro- 
), notzmment sur le « l'engagement 

plan des geraniies ». Le secrétaire 
au Foreign Office a également 
souligné que .Londres « était 
convenu de ia Nécessité de créer 
un Etar palestinien », mais a 
laisse le soin aux parties | - ; LP. 


Un artide de M. George Balt dons a Maire» 

















«A moins que un de ere 
préparés à agir avec MmOr- . 
dant que dons le passé, la juture . 
conférence de Genève ne sera des :3 de. 

Mécree Ball, ancien sous” 
t ML George sous- 

d'Etat, et qui fut aussi 

représentant des Etats-Unis à 
TONU. dans le numéro d'avril de 
la revue Foreign Affairs 

Affirmant gun € es: persuadé que 
les gouvernements OU MLOÏNS 
tmpotents » dans SE principaux 
pays arabes et en Israël ne pour- 
ront jamais arriver par eux- 
nimes à mes solution de compro- 

M suggère que les 

Etats-Unis Et soumettent à Genève 
un « plon de règiement global ». 
« Ce plan, ajoutet-1l, devrait 
établir comme condition ferme L, 
que les voisins d'Israël CE “TeCon- 

naissent explicitement tant 
qgu'Etal souverain juif a 
Sons e reperter Le Mberié de 9 Peur 
voque à respecter A -peupie, 
navigation dans le pour de 2ODOër Jusqu'à 
Les navires comme pour les caves 


autre pour permeitre à Israël de 
contrôler Toccés du golfe d'Akaba 
par le maintien d'une gurnison 
méme à Charm-Et-Cheikh. Ils 
dent également acc: 


| mené -où américaine |. 
3» doi écuries fe: cit 0e peer Li 


garantie que ces jorces ne pour- 
ront être retirées sans l'accord 
des deur parties. Pour calmer 
les appréhensions des Israéliens 
au mule de la création d'un Etat 
polestitien Ce Chiordante, les 
Etats crabes du jront devraient 

s'engager à décourager les actes 
de violence et de terrorisme contre 
Israël. » 

M Ball estime que, cd 
de l'acceptation de ce 
les Arabes, les Bai Ulis «6. 
vraient insister 


catégoriquement 
pour que les Isruéliens se retirent 





| une décumentation sur Plrlande ‘ 
} Nom 





en Irlande. 





| Adresse - 








| 
Î 
ë ‘Envoyez ce coùpün . 
| au Tourisme Irlandais, . 
l ou venez nous voir L'rue Auber, 
| 75008 Pacs, — T4. 97 7408 
{ 
} 
I 





AVANT LA RENCONTRE GROMYKO- VAN 


- Les négociations SALT ‘reprendront le 11 si 


L'URSS. et les Etets-Unis . sont 


a2rmeren 
(SALT), a<+-0on ann 


ardt 45 as . à ‘Mosou et à 


fvardi 


La dérnière Session des SALT, : 


négocis tions se 
t eu..niveau, 


la” rencontre des 
affaires 


© «. La’coopération Nord-Sud 


devrait jouir de la plus houte| 


priorité dans Ia politique étran- 
gère des Etats membres du Conseil 


de l'Europe », déclare une #ésolu- | : 
tion adoptée mergi 26 avril à |. 
l'unantmité, par l'Asemblés au | 297 6 
de. l'Europe {dix-neuf |: 
Etats d'Europe occidentale) réu= usées 


Conseil 


nie à Btrasbouts. te 


pertent sur sur certains aspec! F 
8 caliers des mégpciations + véri- 
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DIPLOMATIE 





De ha: vise ‘de -M.: Suarez 





in MEXIQUE ET L'KPAGNE 


MAL Groyke et % | VONT INTENSIFHR 
re nn de LE dues LEURS ÉCHANGES COMMRCIIX 


mic d'experts dès Te Fra ai 

est interprétée comme un saigne 
Ge 1a volonté des den, parles 4 
Progresser ‘ éement le |. 
conclusion d'un nouvel Vaceard |: 
SALT. - È 
Lés coversations des 


- Mexico (4FFP., Reuter, A.P.). 
— M. Suarez, chef du 
ment L,. & 


ficatiôn du° 
Intercontinenteux à têtes multi- 
ples, dissimulation .de 

échanges d'informations, et inter- 
“ction du’transfert vers des 
ders-de la technologie mel 





que M.,Adolto Suarez 
ont- des auforités 
fon “un accuell 







de Mexico pour contre 
B| Ginlmatiques. ée TE 
& 
A9 cs dune cnfhane de 


(deux 
cents avions et fusées par pays, | Confirmé que avait été 
dont au plus mille trois cent vingt! l'un des cipaux &bor- 
& ‘ttes, multiples —] dés au rc EU avec 





ATARI iceisa les dirigeants. mexicains. -- 















































JN GRAND 


ROMAN DE GUERRE 


UN TRÈS GRAND 
ROMAN DE MER 








“Hallucinant Suspense.” 
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LOTHAR-GÜNTHER 
eee 







RNA LEE 





œ genre 









Journée d'une visite officielle 
gée sous le signe de l'amitié et 
de la coopération franco-vietna- 
pèr un Houvel entretien 
sr Para est deux hommes 
avai procédé 1 
d'horizon lundi ap mdr 


réception et dont les 


noms, à des titres divers, sont 
associés drame 


Gairingaud avec M. 
. Séguy, M. 
Mme Jesnnette V. 
ou des militants de la Ligue 
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_ __ LA VISITE A PARIS DU PREMIER MINISTRE 


Le chei du gouvernement vietnamien a eu un long téte-à-tête | 


avec M. Valéry Giscard d'Estaing 


remier tour 


Indochinois 


Une grande récepfion diplomatique 





Du général Bigeard à M. Georges Marchais 


. Georges 
Kanapa avec. 


“et 





_ 307 DEREDUGTION 
DES LEPREMIER VOYAGE 


(50 % pour le titulaire lorsqu'il voyage en famille, à 3 personnes et plus). 





: e accès aux vols rouges {et bien sûr, aux vols blancs et bleus). 
» rentabilisation de la carte d'abonnemententrele 5° etie 6" aller-retour 
{cas de la carte la plus fréquemment demandée, valable un an sur une 
ligne). ë 
Hexiste des cartes d’abonnementde3,6et12moisvalablessurune, deux 
ou toutes les lignes. 
‘ … Renseignements : Agences AIR INTER PARIS 
42. rue de Cestiglione (1°) Tét, : 280.36.46 * 


47, tue de Ponthieu (6°) Tél. : 256. 

des Invalides 
CiP 2, Pi, Maitlot (17°) Tél : 758.20.58 
Aéroport d'Orly Ouest Tél.: 687.1212 


“ AIR 


de l'économie et des finances, 
MC Robert Boulin, le ministre de 
l'éducation, M. René Haby, k 
ministre de.la santé, Mme Simone 
Veil, et le secrétaire d'Etat aux 
universités, Mme 


. M Raymond Barres, 
le débet de l'Assemblée na- 
onale, était absent. 


x dit fi 


emier ministre 
le président français. A l'issue de 


Les’ diplomates, hommes d’af- 
Jaires — nombreur, — de 


‘sciences, de lettres, journa- 
listes ou simples amis des 


Les abonnés d'Air Inter 
y trouvent 


1268 
(7°) Tél. : 555.07.72 





lente ambiance» d'uné entrevue 
qualtfiée par M. Giscard d'Es- 
tag de airës uiile et approj! 
2». 


ae RÉ QUE piobleurs Pr 
à ue plusieurs 

blèmes Dene &£ uÉés .au 
cours de ce tète-à-tête : In situa- 
tion dans l'ensemble du Sud-Est 
asiatique, les. relations bliatérales 
franco-vietnamiennes (l'examen a 


Alice Seuniér- 
: , retenu 


eds notamm rté sur les secteurs 
fhonneur troles d'Aquitaine, M. Pierre Et nee 
ÀPavaie a, li. veille. lhite à Enilisumet, & le dent de Le LA es Pur 
l'Elysée pour un déjeuner réunis- Tégie Renault, Claude Ver- : ge ï 
i : nier-Palllez. pays : pétrole et construction au- 
Ce page l'après-midi, M Pham Van Di à ce eu es Digne 
j à "s2vo) cæ let que D 
parmi les cenf cinquante Dong doit visiter l'Institut fran- tions sont en bonne vole entre le 
invite certaines personnalités Çais du pétrole, à Ruell-Malmisi- Vietnam et ia société pétrolière 
qui n'ont toutes l'habitude de son. El-Aquitaine, d'une part, et avec 


ir Régie Renault, d'autre parti, 


.tête du depuis le chute du régime sudiste. 
ui s'agit, notamment. du sort des 


M. Fham Van 


fGGtIOT », tant : nisafion des sociétés 

lel, de énisions » Du côté ppperezant à des Prançais éta- 
français on confirmait l'eexcel- 

é Le président français a souhaité 

que soit «rapidement menée à 


son terme» l'action engagée par 
Æanoï pour.résoudre les questions 
relatives à ces «séquelles humat- 
ee e pos Re passé». ” 
ur Plan po ue, ainsi que 
- l'a souligné M. Giscard d'EStainE 
dans son toaa de mardi, la 
France appuiera sans réserve 12 
candidature du Vietnam aux 
Nations unies lors de la prochaine 
session de septembre. Paris sou- 
baite également jouer avec Hanoï 
un rôle Indépendant des « super- 
grands» pour contribuer à res- 
taurer un «cHmai de sécurité et 












Æhac Vien, les vice-ministres. de confiance» eu Sud-Est asia- | 
M. Georges Marchais, M. des ajjaires Sérangères Nguyen tique. L | 
Co et Noo Diem. Parmi &ur ie plan économique . et 





culturel les groupes de travail 
mixtes leurs négo- 


















communiste, n'est sans doute i de 
Das à la portés de la pre-, années difficiles, on recon- part à le muse eu point dé des 
mière ambassade venue. nalssail au passage. entre les l'autre de co calturelle 
‘Ce pettt tour de force, le  Ïeunes Visitemiennes en fi | et scientifique, ains| qu'à l'élebo- 
Vielnem socialiste la pour- , Tique QU pets inyériours ration, 
tant réalisé mardi soir dons  j'oncien ambasüdeur de pour l'année en cours et dont le 
- les selons modernes de 84 .ypyese à Pékin, M. Manu’ch, ones pour 1 mi- 
nouvells ambassade de la rue . jf Sainteny, premier commis. Herd de cs. : : 
vite offiiele de M. Phom ie, de la République à Mardi matin. M Pham Van 
visite officuïe de M. Fam Hono en 1945, MM. Chevè- Dong avait reçu des d'af- 
an Dong. Ce dernier (ll & nement et Eshier pour le park faires français et one délégation 
secs et onze nu, longue Socialiste. ta sœur | Frangoise da ai rentree. dens 
quée notam: 7 SON 14 PE miens un intérêt certain pour les pos- 
Entreblen auee Ever Le moon detente | Sibiltés d'investisements- dans un | : 
d'Estaing, recevait ;tation et de réinsertion sactale pays où, après trente arméss .de 
personnalités et quelques amis ‘à Ho-Chi-Minh - Ville. Une tout reste à fatre. Le chef 
du Visinam dans un net réception à l'image des «re- rt a 
. silon à part. : A ‘ trouvailles » fronco-vietna- ses interlocu des 
en se pressait ser d'hô- miennes, nu s Dleine re ee tes conditions ve 
n ‘diserts, RER . 
souriants ei 4 espoirs. : care pères au Viet- 












leur avantage... 
vous ? 
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le temps retrouvé 
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fi 


benale : un tiers de siècie après 
.sa libération du bagne de Pauio- 
Condore, un quart de siècle 
aprés Dien-Bian-Phu, un vieux 
révolutlonnaire arpenlait, de sa 
marche lente de 
les saions dorés de l'Elysée. La 
fin d'une très longue marche... 


hommes aux sandales de caout- 
chouc qui lul faisaient cortège 
mals président, ministres, diplo- 
mates,. Pétrollers, militaires, 
cadres et techniciens de la 
V” République, ceux contre qui. 
il mena un si long et diffiche 
combat. Et qui paraissalent s'en 
souvenir fort peu. Moins que lul. 


fication historique de cette appa- 
rition du « meilleur des neveux » 
de Ho-Chi-Minh sous les lam- 
bris de l'Elysée, @ qui fit le- 
prix da.ca curieux moment, . cs 
fut l'extraordinaire émotion qui 


poignalt 

tainebleau et de Genève. Lui qui 
" arbore si volontiers le grand sou- 
rire de le fraternité, on le vit, ce 
mardi, comme . enfoui .en lül- 
même, noué. concentré, comme 
ressaisi par la souffrance passés 
et comme habité par la nostal- 
gle que ce soit lui, et non son 
inspirateur. et son chef de file, 
M. Ho, qui recueille enfin les 
fruits d'une si longue et si diff 
cile reconquête da la paix et de 






























UN RÉVOLUTIONNAIRE 
A L'ÉYSÉE 


La circonstance était pau 


dat, 


Ce mardi, ce n'étaient plus dea 


‘Quelle qua puisse &tre la signi- 


le négociateur de Fon- 


..@ M. Vo Van Ai, directeur de 


revue Qué Me, organe de 
Vietnamiens à 


“é 

1e 

de 
Fe 








M SHUKLA, ancien ministre 
de J'information dans le gou- 
vernement de Mme Gandhi, 
a été prié de remettre son 
passeport aux autorités, an- 
nonce mercredi 27 avril le quo- 
tidien indien Hindustan 


‘ ancien ministre de la défense, 
dont le passeport à également 
été confisqué, A Shukla est 
soupçonné d’avoir commis des 
sbus de pbuvoir, — fAF.P.). 


La France souhaite contribuer 
* à l'équiiore de l'Asie du Sud-Est 


. déclare le président de la République | 


Au cours du dejeuner qu'il a 
offert mardi 26 auri à M. Pham 
Van Dong. M Giscari d'Estaing 
a notamment déclaré : 

« A l'occasion de voire visite à 
Paris. ce sont le Vietnam et la 
France qui se rencontrent pour la 
première fois depuis vingt ans, 
tels qu'ils ont été. avec leurs sou- 
verurs et leurs blessures. et (els 
qu'ils sont devenus 


» Le respect dû à tous ceux qui 
ont combatta nous invite à ne pas 
oublier, mème pour la commodité 
d'un moment, leurs épreuves. les 
vôtres et les nôtres 

» La France sait quelle & été la 
longue lutte du peuple vietnamien 
pour arracher son indépendance, 
la ténacité inflexible dont 1 à fait 
preuve. et les souffrances lnnorm- 
praties qui se sont abottues sur 


» De IR période pendant la- 
quelle elle a. partagé la vie de Ia 
péninsule Indochinoise, {a France 
2 gerdé une profonde estlme et 
uné amitié qui n'est pas d'appa- 
rence pour les Vietnamiens, leur 
sagesse, leur infinie courtoisie, 
leur esprit pénétrant et adaptable, 
- la qualité de leurs relations hu- 
maines. 

» Nous connaissons enfin. 
monsieur le premier ministre, 
votre capacité d'homme d'Etat, 
proche compagnon du président 
Ho Chi Minh dans sa lutte d'un 
demi-siècle, et la lucidité et la 
détermination qui sont les vôtres. 

» C'est pourquoi la France 
accuellle votre visite avec hon- 

peur et dignité. 

» La France et le Vietnam ne 
sont plus. tels qu'ils se sont 
connus. 

» Leurs choix respectifs, l'effort 
de leurs peuples, ont déterminé 
leurs personnalités. qui s'affir- 
ment dans le monde d'aujour- 
d'hui. 

» Nous avons pour principe, 
vous le savez, qu'il appartient 
à chaque peuple de définir en 
toute souveraineté les principes 
de son isation et les voies 
de son développement Nous 
mesurous l'importance de l'Etat 
du Vietnam et le rôle qu'il est 
appelé à jouer. pour l'équilibre 
et la paix du Sud-Est asiatique. 
Nous estimons que le Vietnam 
doit pouvoir occuper eu plus 


tôt aux Nations unles lo siège 


qai lui revient . 


» Mals nous pensons aUSS| que 
la du'férence des options ou des 
systèmes politiques ne met obs- 
tacle ni aux échanges ni 
perspectives d'entente. 

» Encore fallait-1 qu'entre La 
France et le Vietnam soient éli- 


minées d'un commun accord les . 


séquelles humaines et matérielles 
du passé. Je me réjouis de cons- 
tater que des progrés importants 
ont été accomplis Je souhaite que 
l'action engagée soit rapidement 
menée à son terme. en particulier 
pour ce qui concerne les per- 
sonnes de sorte qu'il ne subsiste 
plus aucun contentieux entre nos 
deux pays et que nous puissions 
tourner tous nos regards Vers 
l'avenir. 

» L'œuvre immense de recons- 
truction et de développement 
économique dans laquelle le Viet- 
am est engagé offre à nos deux 
pays l'occasion d'ouvrir un cha- 
pitre entièrement nouveau dans 
l'histotre de leurs rapports. 


«Nous sommes prêts 
à seconder vos efforts» . 


» Dans ia mesure de ses MOyens, 
la France est préte pour sa Part 
à seconder votre effort. Déjà, des 
contacts se sont noués entre nos 
entreprises. des projets sont en 
cours de réalisation ou d'examen, 
des accords ont été signés ou 
vont l'être entre nos deux æou- 
vernements. Je suis convaincu que 
votre visite nous permettra de 
confirmer l'action ainsi engagée 
et d'en élargir la perspective. C'est 
dans cet esprit que nous condul- 
rons tout à l'heure nos entretiens. 

- Nous souhaitons ainsi 
contribuer à l'équilibre d'une 
“égion à laquelle la France 
porte un grand intérêt. Il est 
nécessaire que l'ensemble de 
l'Asie du Sud-Est retrouve le 
climat de sécurité et de 
confiance indispensable au pro- 
grès des peuples qui l'habitent 
el à la sauvegarue de la paix 
La France et le Vietnam peu- 
vent faire beaucoup ensemble 
pour désarmer les soupçons, et 


pour y favoriser. dans le res 


pect et l'indépendance de cha- 
cun. la coopération des Etats 
de Ia région. £ 

s Teïs sont, monstéur le pre- 
mier ministre. les sentiments qui 
nous animent en vous recevant à 
Paris, où vous revenez après trente 
et un ans Tels sont les résultats 
que nous attendons de l'événe- 
ment que constitue votre visite. 

» C'est aux ‘âches de la palx 


"que je voudrais maintenant adres- 


ser mes vœux. Cette paix qu} per“ 
met désormals au peuple du Viet- 
nem de consacrer son énergie à 
organiser son avenir. et qui 
convie nos deux pays. à l'image 
de cette rencontre, à développer 
leur coopération au service du 


progrès des hommes. 


M. Pham Van Dong : l'histoire nous a donnéraison 


Répondant à l'allocution de 
M. Giscard d'Estaing à l'issue 
du déjeuner de l'Elysée le 
26 avril, M. Pham Van Doug 
a notamment déclaré : 


« Je vous remercie pour les 

ards erceptionnels qui me sont 
r au cours de ma visite. 

» J'ai écouté avec émotion les 
paroles élogieuses DOUS Venez 
de prononcer à l'égard de, notre 
pays ei de notre peuple au sujet 
des relations qui doivent s'établir 
entre nos deux pays. Elles sont 
la confirmation de la nouvelle 
orientation du gouvernement 
français quant aux ranports de la 
France vis-à-vis du Vietnam au 
lendemain mème de la libération 
totale de notre pays, suivie de sa 
réuni ion sous le nom de Ré- 
publique socialiste du Vietnam. 
Cette politique clairooyante a 
donné une impulsion sppréciale 
au oppem, e nos rela- 
tions dans fous les domaines, no- 
lamment dans les domaines éco- 
nomique et culiurel 1._). mA 

» De eee cité qui SE & 
trouve et qu per re 
plus précieuse et plus belle, Je 


Choisissez vous-mème votre heure de 8 hä 21 h et dialogue: à 4 ou 5 avec le 


professeur Berlitz dans La 


e vous avez <hoisi d'apprendre. C'est 
souple et efficace. Demandez cslendrier des stages 7421339 + 


à: Opéra: 74213.39 - 


Nation: 346.12,65 - Panthéon: 633,98,77 - Puteaux: 77218.16 - Boulogne: 
09.15.10 - St-Germain-en-Laye: 973.75.00 - Versailles: 950.08.70, 


“STAGE CLUB”BERLIZ" 





risme privé 





voudrais ici quelques 
souvenirs Tout le monde sait que, 
dès Les premiers jours de la fon- 
dation de la République démocra- 
tique du Vietnam. et sous la 
direction du président Ho Chi 
Minh. nous avions poursuiui in- 
lassablement une politique d'ami- 
tié avec la France. En dépit des 
difficultés el obstacles bien 
connus, nOUS étions COnDaincus 
que cette politique était la bonne, 
et je suis heureux de constater 
que l'histoire nous a donné raison. 
Ainsi, monsieur le président, notre 
rencontre d'aujourd'hui est signi- 
ficative à plus d'un titre, et nous 
sommes appelés, vous el nous, à 
conceroir el à définir nos raÿ- 
poris dans une vision globale et 
& long terme, en fonction de l'évo- 
lution actuelle du monde. et à la 
mesure de nos possibilités el de 
nos intérêts. 


» Je pense que cette vision des 
choses répond œur vœux de nos 
deux peuples, unis depuis de lon- 
fues annees par les liens d'une 
œmitié ardente et profonde, qui 
a subi avec bonheur l'épreuve Qu 
temps et des orages. Faui-#l cher- 
cher la source de cette amitié 
dans certains traits communs de 
notre caractère ei de notre lem- 
pérament, dans nos traditions de 
lutte pour l'indépendance et ia 
Hberté? On n'expl: 
drement cetle ezplosion de soëi- 
darité du peuple francais à l'égard 
de notre guerre de résistance : et, 
mainlenant que l'orage «@ passé, 
que nous tendons hos e/jorts vers 
la reconstruction de noîre pays el 
l'édification d'une me meilleure 
et surtout plus belle, ce même 
Peuple de France, nos amis de 
Four nd PCT ERE leur sou- 

el leur aide précieuse et mul- 
tiple dans leg Samaines de l'êco- 
nomie. de la culture, de la science : 
et de la technique, 


» Je suis convaincu les 
rappores d'amilié et Le coopée 
rülion entre nos deux gouterne= 
ments et nos deut pruples conti- 
mueront de se développer favo- 
rablement. Nous y sommes tous 
iniéressés, el 1l nous appartient 
À Re de eme 

œ 

Hste du Vietnans mainienan 
de que les chaînes d'un 

Jamais révolu, est en 
train de lendre toutes ses forces 
à bdlir un Vietnam nouveau, mo 
derne, . Socialiste, Il aura 
ainsi de plus en plus des possi- 
diités de coopération multiforme 
avec tous les autres et 
@pporiera Sa digne contribution 
à la cause de lo paix, de l'indé- 
Pendance nülionale, de la démo- 


Cratte el du socizl 
travers le monde 7 e . 
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te tour, 
mstsse Pas 
loué 











pour a PrOMIUe à 
otre Cinérimo- 
ir A Sel, ©) 





Foague à r 






Argentine 
lé ELISABETE KASE- 
HN, f 


mn monse-1@.-SPOIN 
& Noure2u Testament à ; 
Mnisersté de Tübin &: 
ru en Arcentine 
Par de-vier, nous 2 
tre correspondant à Born. 
& famille pense qu'elle à #té 
irée Les autorités der 
-âres se refusent à - 
Mer toute information. 


IS NEGOCIATIONS SUR 
LAVENIR DES FALELANDS 
pren s'ouvrir cet été entre 
Grande-Bretagne et l'Ar- 
Ke. ont annoncé, le mardt 
avril, les deux gouverne- 
les Elles derront « asser. 

M avenir stable, prospère ét : 
riaerent durable à ces 
1 placées sous la souve- 
voue de Londres il y # cent 
nr nq ans, mais que Bue- 
RARES 

‘tre 















intégrante de son ter 
national. : 


, E Salvador : e 





k ee affaires é ; 
$ vo, SES 
Ernie ee 
| à 21 avril, si trente-: 
Menus Politiques ne sont pas 
| ME 2 ES 
… Mons dans done Gr 


; “ne 
('Éranquiste, ont &té nr 
$ avril par le roi Juan 
de Frac Pan dés L 
ina PAS un des: diri-|. 
ation Qu stion de !e | 
conteste 












M. Bhutto urait fait 
iportentes à l'oppositi joni 


DEUX ANS APRÈS SAIGON 
A Hollywood, déjà.: 


ans (HU a 6té notamment le | 
scénerista de Patton, de Calsby 
le magnifique, /e ‘réalisateur de 
Conversation secrète, qu! obtint 
Je Grand Prix du Festival de 
Cannes en 1974), M. Coppola a 
compris qu'il était parois uütlle . 
d'être à la fois erliste ot Hnan- 


« Apocelypse now » pose 6vE 

quelques questions. À. 
plus graves. Les Américains ” 
vont evoir {a possiblité de 
contempler, conforteblement - | 
assis dans une salle obscure, 
une évocalion romancée at calo- 
166 de la seule guerre qu'ils 






























Deux ans après la chute de 
Saigon (1), Ja guerre du Vietnam 
est déjà entrée dens l'histoire 
américaine. Le temps des sol- 
dets est fini. Celul des mar 
chands commence M. Francis 
Ford Coppola, 
réalisateur (notamment 
du Parrain, la plus grosse recette 
du Perrain, fa plus grosse recette 
de histoire du cinéme), 
dé dé de monter « Je » grand: 
Him américain sur cette guerre 
(et celle du Cambodge), que des 
spécialistes du « marketing » 
cinématographique 
de leurs vœux depuis que les 
bo doi ont remplacé les G's 
au Sud du 17° parallèle. : 

Les Américains verront donc 
bientôt une « super-production » 
{on ne sait trop quel superfatif 
employer) baptisée « Apocalypse 
now », qui va coûter, falsons 
confiance à M. Ford Coppola, 
dérälsonnable de 
mälions de dollars. Les « exté- 
rleurs » sont filmés aux Phillp- 
pines, un Pays « em! » dont les 






| les trois grandes 

Incidents reen limités 

usine le textiles a cependant 
ée à Karachi) ét. 


cons politiques 

Ge Mondes du 
La visite faite récemment par 

xainisire, M 

t de. l'Alllante 
‘se, M. Moufti 


‘Sthala (à une 

égard, une ouverture. C'étalt 
la première fols que’ les. denx 
hommes, qui _avalent cependant 


échangé une ce, 5e 
rencontralent depuis le début. de 
la crise. M Bhufto aurai! 
l'issue de ‘eur entretien de deux , 
heures et demle, ce que l'on peut 
ppeler de « nouvelles proposi- 
». Allent bien au-delà de 
concessions antérieures, le chef du 
gouvernement se serait montré 
t à organiser re nouvelles élec- 
légisatives sous le contrôle 
s com 


les a nouvelles 
de M Bhutto et indiquer sl l 










Islamabad | 










s'otrir ce plaisir eur le so! Cette “initaitivé & pu inciter le 
“nême de leur:patile.” ‘. . : ministre aller vite 
M. Carter, dès son entrés 
fonctions, 120 Janvier, a accordé 
préaidentielle aux 
« Insoumige », c'est-à-dire à tous 
ceux qui ont refusé de rejoindre 
l'armée entre le 4 août 1966 ot 
te 28 mars 1978. Ceux-ci (plu 
sieurs cenfeines de milllers da 
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; . = “LANGUAGE STUDIES 
Pour vraiment parier uns antre langue, une seule solution: 


GROUPE V 
Volïei ce qui fait leur eftiracité : 





Ses doute do 2 8 4 semaines era D! 
_ le comm t 
— Pour tous les se 







aus - : 
Daus nos différents centres :. LONDRES, PARIS, 
ut ee é _ : : LES MADRID, 


ET 


INFORMATIONS INSCRIPTIONS : 
LANGUAGE STUDIES, 350, rue Saiut-Honoré, 
75001 PARIS. — Téléphone : 260-53-70. 
EN À 4. rue SBans-Pavé. 59 LILLE Tél 55-14-71 



















VOITURES D'EXPORTATION TT. 


SEDAX 3, rue Scheffer, 75016 Paris 
. 127.64.64 + 559.28.51 + 
géot « Rerault e Simca-Chrysler e Mazda 
= Toutes marques étrangères 
ss * * Finition exportation 
Faible kilométrage 
Garantie usine 
‘Toutes possibilités 
de crédit-leasing 


EXPOSITION PERMANENTE DE 150 VEHICULES DE 8 H À 19 H 
DEMANDEZ M. JEAN-CLAUDE BARRIERE 
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paysages ne sont pas trop dilé- . 
rents de ceux du Vietnam ou du 
Cambodge. Mels Angkor? Un 
bon film sur la guerre d'indo- 


officiels) en’ ont désormais fin” 
avec une guerre qu'ils n'ont pas 
fehte. Les désertaurs, en revan- 














che, qui sont moins nombreux, 
mels dont la shuation eet inii- 
niment plus tragique, trouveront 
sens doute amer de voir des 
images de cette guerre, en exil 
sur une forre étrangère et au 
milleu de l'indifférence générale. 

On pourraït méditer longtemps 















chine ne se conçoit pas sans 
quelques embuscedes ayant pour 
cadre le célèbre temple, dont 
la sihouette ornat le drapeau 
cambodgien avant la prise de 
Phnom-Penh par 
rouges. On a donc « construit », 
à Hollywood, une réplique d'An- 
gkor pour quelques millions de 
dollars de plus. Les { Le carton- 
pête a ses faiblesses et s'est 
effondré spectaculelrement il y 
a quelques jours, ajoutent de 
nouveaux millions de dollars à 















Uté» pe nt les 
IE CHARGÉ D'AFFAIRES 
À DONNÉ SA DÉMISSION 





MEME Si VOUS 
MESUREZ 
AUS 







peuple assez {bre pour s'appré- 
ter à rogarüer, où tamille ot sur 
grand écran, un film sur sa 
première défaite 
{accompagnée d'un crise morale 
exceptionnelle) deux ans à peine 
après celle-ci, mais assez aîts- 
ché à ses valeurs patriotiques 
pour refuser de passer l'éponge 
sur ces « désertions ». L'Amé- 
rique. est d'accord pour « l'Apo- 
celvpse - hollywoodienne, mals 
elle ne pardonne pas encore 
aux déserteurs du 
d'avoir eu, en somme, raison 











Le chargé d'affaires du. Pakistan 
à Paris, l'absence de l'ambassa- 
deux, M. 1gbal Riva, a annoncé dans 
un communiqué diffusé mardi 
26 avrit qu'il donnait sa démission 
en signe de protestation .contre 
Pattitude « répressive et ‘contraire 
aux droits de l'homme » de s0n 
gouvernement. M Hizn, qui ne 56 
réclame daueun parti politique, a 
quitté Paris pour Lonûres. 


à l'étranger, .les aribastar 





















M. Coppola, qui ne manque pes 
d'esprit pratique, 
services de MM. Pat Caddel, 
spécialiste des sondages d'opi- 
nion, et Gerald Raïshoon, agent 
publicitaire, qui g'étalent lun 
et l'autre distingués en = ven- 
dant » (avec. le succès que l'on 
sai) la cempagne électorale de 
M. Jimmy Carter pour « promou- 
le monstre cinémato- 
graphique à venir. A trente-huit 






































DOMINIQUE DHOMEBRES. 









{1} Le 30. avetl 1975. 





























… À travers. 
fs le 


Argentine 






OQUANT LES  ARTI- 
CLES 49 ET 50 DU CODE DE 
PRESSE, M. Habib Achour, 


taire 
érale des travailleurs tuni- 
CGTTN a engagé des 
poursuites contre ni 
QUE à diffusion de 
«. 

Pouvelles : et diffamation ». 
:- M. Achour met-en cause l'ar- 
* ticle consacré -à la:clôture des 
travaux du congrès de la cen- 
trale fle Monde du 31 mars). 
et plus: particulièrement Le 
paragraphe mentionnant la si- 
. gnature par six cents synôlca- 

listes d'une pétition critiquant 
les conditions dans lesqueiles 
avait ëté signé. le «pacte 








monde ‘© 


Ernst Käsemann, 
du Nouveau Testament 











t de le drogue 
armes dans la pDri- 








République 
Dominicaine 









DES 
doivent s'ouvrir cet 
le Bretagne 


gentine, ont annoncé, le marät 
deux gouverne- 
















El Salvador 
T DE SIEGE A ETE 
























pond net 
LES DIRIGEANTS DE L'AL- 
CE PULALRE, une 





























nerie, déclenchée alors que la 









(Publicité) 


Instrucciones para que los espanoles 
emitan su vote en las elecciones egisltivas 
| coniocadas para el 15 de jumio de 1977 
77. enfspam 


el Articulo 57 ‘del Real Dei 


lunlo, deben seguir las sigulentes Instrucolones : . 


clon y el material de votacion de la Junte de Zona Electorsl. 


F il 
* normes relativas al ejercicio del sutaglo deberan formularse direc- 
4 janene LPOT el Imteresad o al Sr- Presi 


le envie la Junta de Zona. 


contenlendo {os votos recibldos por este medio. 












des choses qui comptent 
LJ “ =. 4 k e 
vraiment dans voire vie. 
_ Le nouveau catalogue Manufrance 
vient de paraître: . 7 a 
:| 33.000 fois utile..33000 choses indispen- 
sables et solides pour équiper sa maison et meubler ses 
loisirs. . 33.000 choses dont touie la famille a besoin 
‘ chaque jours - -: : ie 
Voilà cœ qui fait la différences et l'intérêt du Catalogue 
Manufrance: Découvrez-e dès aujourd'huil 
‘ En vente 12 francs, chez tous les marchands de 
*_ joumaux, dans tous.les magasins Monufrance de Paris 
et de Province, ou en écrivant à Manufrance, 
: | Service Publicité, 42083 Saint-Etienne Cédex, 
‘à l'aide du bon joint. 
s Ce aui est fait pour , 
s’achète par catalogue à Manufrance. 


Deterces 









— L'étude individuelle d'une langue étrangère dans quipe 
S'eraonnes pendant S0, nn où 100 Dettes rer mr ee 


mois. ” 
débutants au niveau intermédteirs à partir de 

































#,- Se recuerde « todos los españoles residentes en Francia que 
de 18 de marzo de 1977 sobre 
Normes Electorales prevé la posll llided de elercicio del derecho 
de voio por correo de los electores que, el dia preciso de la eleccion, 
se: encuentren en lugar distinto de aquél en el qua les Corresponr 
deria voter, por encontrarse Inscritos en’ eu Junte de Zona (cabezs 
de Partido Judicial) À este éfeclo, y con vistas al ejerciclo del 
sufraglo en las eleccliones. convocades para el proximo dia 15 de 









1. — Soficttar directaments de le’ Junta de Zona Electoral en que 
esten Inscrits “un certificado de Inscripcion y el material necesarlo 
+ para la votacion. Esta solicitud puede. hecerse mediante los Impresos 
que se encuentran 2 su disposicion en el Consuledo de España de 
su Jurisdicion, procedlendo el Sr. Consul a legaïtzar la timma del 
sollcitante, tres comprabacion de su identidad : © bien, concediendo 
en el Consulado una autorizacion especial a favor de una persona 
en España que se puede ocupar de obtener el certificado de Inscrip- 


2. — Una vez abierta oficlalmente la campaña electorel ; & parür 
del 25 de mayo, la Junte de Zona Elsctora remitira al solictante 
directamente y por correo, Junip con ef. certificado de Inscripcion, 
gi metertal informativo y las papeletss de voto. Guelquier duda à 
consulta sobre el .proces0" electoral, la condicion de elector © {as 


dente de la June de Zons , 







8. — Una vez que el interesado reclba este material, envlara 
eu vote directamenté y POr Correo certificado a la Mesa en que le 
‘-corresponda voter, y que le sera Indicade en la comunicacion que 


: à — El serviclo de Correcs en España, el_dia en que se celebren . 
las elecciones hara entrega en cada Mesa Electoral de los sobres ‘ 
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Re ME 

Non, Monsieur Darty 

n ‘est plus seul à vous signer 
_le Contrat de Confiance. 


soit fact Livreur ou directeur, technicien après-vente ou 
chef de rayon, vendeur ou téléphoniste, ils ont tous signé. 
Tous. ils sont tous engagés envers vous :vous pouvez leur 
faire confiance. . 


Désormais, le Contrat de Confiance: Dariy, c'est 2018 : 
ChSagements personnels. Car maintenant, chez Darty, tous 
les collaborateurs ont signé le Contrat de Confiance. 
Chacun s'engage à faire le maximum pour que ce conirat 
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; Jean-Michel Bommel 
chef desservice, ; comptable 


rer Pnéorere fer 487 


Les, : # 02 
qu: ps sait. fee 





© Pierre Dubois k 
directeur de magasin 





ALNUG ALHUG ALNVO AIO ADIVA ALU ALYWA 





rationsifies de 


dans Le4 AFS SFA 
teuus €e Eoblbem 


. Uk travaillent #6 
x. à l'octerture de 
tes dans Me ht 
de bâtimeats, ésns 
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de Namibie, l'Organisation du 
côté zaÿrois, 
enclin à né magnanimité exces- Ts de renverser le cours des trois furent frappés par ces me. allusion au pro e de redres- 


peuple du Sud-Ouest africain Les détenus n’ont accès à au- 
(GSWAPO). cuve fnforwation politique sur 
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nouvelles routes dans l'ile, à la comme l'avaient spécifié les 
construction da bâtiments, dans autorités, ume «commission 
des ateliers ou à des jardins. d'enquête 2. à 





. Dans. une : équipes Mirage. dirsine 
samedi 25 avril à des journalistes ment », les autorités dénonçalent Aer soné affectés aux 
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@.Un soldat de l'armée ange 18 frontière entre l'Angols et la | ment, nous les considérons comme lisation abusive des biens de 
taise eb vingt guérilleros de l8- Namibie, annonce un communi-| des /rè7es ‘égurés, mais encore l'armée et. du personnel civil et 
SWAPO ont été tués, depuis 1 qué milttaire publié merdi 26 Jaut-1 qu'ils déposent vite leurs müliiatre, leriorsion de jonds, les meurtrier » 
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_après un incident aérien … le 


Un Mig-1 7 a tiré le 25 mars sur un Breguet-Atlantic dans le te d'Adèn limprénision… né Tip fépuenies, . 


dette Le document eitait 
Le gouvernement français a le tir d'une ve Jance-missiles tiré au canon àchecun de ses pas- 
des représentations à la de la marine somalienne. Grâce à sa manœuvre dite des dimnines d'excmples : € Les 


IL existe un. magasin à Paris 
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sommation, cause de leur pointure (ou 


tré à plusieurs semble-t-il, 
er Suns Breguet AUantie Selon des témo recueillis. 
largeüir) trouveront chaussure 
'immé- | G teur pied: C'est le Palais de 


la Chaussure, 39, ‘av. de la 
| République, Paris (11e), qui 
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Territoire français des Afars ‘et. des ssas 









Les Éthiopiens s'inquiètent 
de la < sous-représentation » des Afars-. 
dans la future Assemblée 


M Pierre-Christian Taittinger, Cars pressions arabes », D n'est 
danger. es éléments, 
NES dir 
Addis-Abeba ter d'apai- Es 
“ DT me tuation en Éryt pourraient 

























La chaine Pros a té a révélation. ‘d'installation (le « caisson Due. 





L-d- Somal! ta, = 
la malorité, a vivement Abeba D'a pas fait preuve -d'une 






mécontents les partis afars et les volonté de conciliation qui se ù pesant du dernier Festival du Son. è disposé »’importe où); sur les voies médium- 
PSÉOREne ‘elle. ; 
Plusieurs he Fabia afars cols, AR on ; C’est avant tout, un ensémble ‘ . aigu, absence de distorsion d’intermodulation; 





équipage d'une 
mes, ct avion est chareé de 12 | homopèné, de conception très élaborée résultats remarquables aux mesures de souffle 


Ces derniers, évoquant des ame notamment, seraient sctueliement La 
| maritimes au territoire, dire, de 1e latte. utilisant des techniques d'avant-garde. ‘. ‘et de distorsion; réduction du taux de 


rances qui leur avaient été don- . ed à au 
nées précédemment, espéralent mises Sur Died 4 proximité 
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CE SPRL | | es a En e 

Les Ethjiopiens estiment que nuer d'expliquer la politique d'indé- | $ depioler plussance ExCEP! e AVEC 
ee a PADÉTERENS, ChOEE » pendnnes choisis pa ln Prance à reREQuECes I SOUS des enceintes petites et grande souplesse à | … EN FACŒDE LA SALLE PLEYEL. 
malie, qui por pourront se développer : 
demain difficulté par ‘la 
voie légale. ! Us soutiennent que 
les certes d'identité ffançaises 






Ceoent Que prévu, Dobrbent 

qu p D 

aux Tes et AUX Somalis. 
XL'amertume dont témoignent 

les dirigeants d'Adcis-Abeba, 

jugent que le France 2 « 
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EUROPE Er er 

| Hongrie . 

Un dialogue s'amorce entre les autorités 
et l'Église catholique 


De notre correspondant en Europe centrale 








Rome. — Autant le Jésus de 
Zetfirelli, diffusé par la ‘première 
Chaîne de télévision de la RAI, 
avait enthouslasmé les catho- 
liques italiens, autant le Mistero 
Butlo de Dario Fo, dont la 
deuxième chaîne vient de donner 
le premier épisode, les falt s0r- 
tir de leurs gonds. Le cardinal 












puis tous las évêques ltallens 
ont adressé un télégramme de 
protestation au président du. 
conseil, tandis que l'Osservatore 
romano, quotidien du ‘Vatican, 
a consacré une page enlière à 
ces « manipulations de Ja 
vérité historique et cette offense 
aux cfoses saCré0s ». 









La pièce n'est pourtant pas 
noivelle. Dario Fo, célèbre 
acteur “gauchiste, l’a déjà joués 
eur bien des tréteeux d'Italle at 
même de France. 11 s’agit d'une 
grosss farce médiévale, où l'on 
se moque de Boniface Viil et 
à travers lui de la papauté en 
général, mals aussi dans laquelle 
sont interprétées de manière 
provocante plusisure scènes de 
l'Évangile. Le fait de la porter 
à la télévision, 
Dario Fo seize émissions suc- 
cessives, a mis le ‘feu aux 
poudres, À . 


« Nous ne pouvons pas subir 
pendant quinze semaines encora 
. une telle provocation, remarque 
en privé un évêque, Esi-ce 
que les communistes auralant 
toléré semblable désacrallsation 
de Grameci, et que diralent les 
socialistes si Maitteotil était 
tralné dans la boue? » Suivie 




























Les évêques demandent à la télévision 
de censurer une pièce de Dario Fo 


De notre correspondant 


Ugo Poletü, vicaire de Rome, . 


en offrant à. 





par & nombreux fidèles, ta hié- 


‘ rerchie catholique réclame la 


suppression pure el simple de 
Mistero Buflo. " 
Les « laïcs » onl réagl avec 
vivaglté, assimllant « l'ingérance 
inadmissible du Vatican » à cella 
de l'Union soviétique voulent 
Interdire, au début de l'annés, 
es manifestations de la Blennale 
de Venise sur les dissidents 
dans les pays de l'Est La pré-. 
sldent de la RAI, M.' Paolo 
Grassi, s'est élevé contre * csfte 
chasse Intolérabla à l'erreur », 
remarquant qu'il ne se permettait : 
pas, lui, d'imposer des choix à 
Radio-Vatican. Eñ térmes choisis, 
les communistes on! pris égale- 


ment la défense de Dario Fo et . 


.condamné « auss/- bien le ciéri- 
caliame que lanti-ciéricallsmñe », 
Le vivacité du débat doit être . 
mise en relation avec le climat 
politique en ltalle. Elle oppose ‘ 
deux cultures, blen que quelques 
catholiques aient pris la défense 
de Darlo Fo, deux manières da 
faire de la télévision, et révèle 
la fragilité de la réforme. de La 
RAI qui avait donné naissance à 


une chaîne « catholique » et une * 


chaîne « laïque ». 


Mistero Bufto sera-t4l censuré ? 
La commission pariamentaire de 
vigilance de la RAÏ en discutere 


* le Jeudi 28 avril. Ses membres 


n'imorent pas que le deuxième : 
épisode, dont la diffusion est 
prévue pour la lendemain, 
contient aussi une « désacrall- 
sation - de plusieurs dirigeants 
politiques en vue. 

ROBERT SOLÉ. 


Suède 
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LE. 40° ANNIVERSAIRE DE LA MORT DE GRAMSCI 





L'histoire présentée à la lumière 


Le 27 avril 1997, Antonio Gramecl 
s'éteignait dans une clinique de 
Roms quelques jours après l'aché- 
vement légal de la peine de récli- 
slon à laquelle ii avalt été condamné 
dix ans avänt par le tribunal epécial 
fasciste. Aucune tragédie humaine 
ni politique ne lui avait été épargnées : 
ni la dégradation progressive de sa 


.santé, nl la rupture avec ea famille, 


nk les disssnsions avec ses compa- 
ÿgnons en émigration, qui assuralent 
le permanences du parti communiste 
alien. Et pourtant, jusqu'en 1935, il 
avait poursuivi dans sas prisons la 
rédaction des cahlers qui fondent sa 
réputation de théoricien marxiste ort- 
dinai, sans égal en Europe occidan- 
tale. e A 

La célébration du quarantième an- 
niversalre d» sa mort est marquée 
en Italie par una série de commé- 
morations et un congrès d'études 
théoriques qui se tiendra à l'automne, 
Les concepts élaborés par Gramsci 
sont l'oblast depuis. 1956 de débats 
d'où ea pensée et son personnage 
sortent éclatés’ en facettes souvent 
peu cohérentes. Tous les courants 
de la gauche s'en sont emparés, 
même les catholiques Ses intar- 
prètes se sont souvent opposés avec 
un secterisme, un dogmatisme aux- 


“quels il était bien étranger. 


« Hégémonie », «Intellactuel orga- 
nique », rôle des « superstructures », 
«bloc historique », aulant de termes 
qui servent de base à des schéme- 


l-tlemes ‘antegonistes, mais articulant 


en même.temps des débats pol 
tiques qui- mettent en cause la stra- 
‘tégle du parti communiste Italien ou 
visent .à la jusiifier. Des ailences 
demeurent eur la dialectique des 
rapports que Gramsci prisoniler en- 
trenalt avec les dirigeants: de son 
parti en liberté. 

 L'historiographie de Gramscl, son 
culte, sinon sa canonisation, font an 
eftet toujours l'objet d'une exploi- 
tation politique, et la réflexion théo- 
rique — par exemple sur l'assimi- 
lation de «l'hégémonle = à a dicta- 
ture du prolétariat — n'a Jamals été 
exempte de charge polémique. Une 
grande confusion est n6e. d'exégèses 
trop subtiles, .et Pietro ‘ngrao n'avalt 
pas. tort d'observer : « Je. ne crois 
pas que nous puissions mettre eur 
les épaules de Gramsci toutes les 
choses que nous disons aujourd'hul. » 


C'est cependant bien ce qui ee 
prodult depuis trente ans. Palmiro 
Togliatil, faisant renaître le P.C.I. 
comme «part nouveau, «parti de 
masses» en mars 1944, s'imposa peu 


à peu comme l'héritier et le maln- |: 


teneur d’Antonio Gramsci en déph 
dé leurs divergences prononcées: 
H le proclama à retardament + Chef 
des communistes itallene -, Insplra- 
teur et prophète de #/a vole ita- 
lenne au socialisme ». 

Ce eont encore les thèmes Invo- 
qués à présent, en dépit des mises 
au point historiques acquises dans 
les dix dernières années sur les rap- 
ports difficiles entre Gramsci, To- 
gliati et le Komintem. L'Unità du 
24 evril a consacré espt pages à 
Gélébrer Gramsci Le ton en est 
relativement anachronique, tout eem- 
blable & ce qu'il était vers 1960, if 
s’agit d'affirmer la filiation rigou- 
reuse, le fidélité de Togiiatti à 








Caraïbes, à deux pas de la. 
tout près de Haïti. 


les sports nautiques, les joies 


casino. 


vous-même :1 semaine à Nassau (la 
Alors! Pourquoi pas les Bahamas? 


Les Bahamas, au nocd de la mer 9 
700 îles au soleil, baignées * _ 
d'une eau bleue, transparente, tiède en toutes saisons:1"L8s Bahainas s appn 

Les Bahamas, où-vouis rez tenter-la chance au 
Les Bahamas où tout semble possible. . . Paradis pour milliardaires? Jugez-en 
capitale) vous coûtera F 2250*. 


du farniente. 





*’Lsumeine, trapspart Jef, hôtel, compris. Lie. À 478. Lie. À 496, Lie À 702. 


Retoumnez celte annonce à votre Agent de Voyages ou à AIR 
tél 742.52 26 - 073.752 et vous saurez tout sur vos 
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BAHAMA, 32, rue du 4 Septembre - 75002 Paris 












































des débats actuels du parti communiste 


-Gramscl, leur compagnonnage dactri 
nal et humain, et leur rigueur lénk- 
niste. é 
Ont-ils. eu des successeurs, des 

héritiers ? Apparemment pas. Si 
M. Luigi Longo, actuel président du 
P.C.L, qui n’a plus d'activité, est cité 
Ici ou.là, le-nom de M. Enrico Bar- 
Nnguer n'y apparaît pas, et 18 « com- 
promis historique» non plus. A 
‘partir de ostte constatation, on serait 
tenté d'interpréter le choix des cita- 
tions, celui des auteurs d'articles, eu 
risque de tomber dans le procès 
d'intantions. Le moins qu'on puisse 
dire, c'est qu'ils s0 nt extrémement 
prudents et qu'à travers leurs propos 
l'actuelle stratégie. du P.C.I. se voit 
soudain privée de références théo- 
riques et historiques. 

" C'est dans cette perspective que 
‘prendra signification le discours que 
M. Enrico Berlinguer va ‘prononcer 
pour commémorer Gramaci, A tra- 
vers l'interprétation qu'il en don- 
nera, quelque chose passera des 
débats actuels de la direction du 
"PCL — J.N. 


exe 9 avril, en prenléte past, 
avril, page, 
que M. Marchais, secrétaire géné- 
ral-du P.C.F, ferz, « à La fin de la 
‘semaine », une visité en Italie à 
l'invitation de M. Berlinguer. Il 
sera accompagné de M Kanapa, 
membre du bureau politique et 
responsable de Ia section exté- 
rieure du P.C.F. Selon le quoti- 
dien italien, cette visite entre dans 
le cadre « des contacts » réguliers 


deux partis. Ceux-ci n'ont plus, en 
surtout in question de l'Europe qui 

q on de l'Europe qui 
différencie encore leur position 
officielle. On observera donc avec 
intérêt ce que -MM. Marchals et 
Berlinguer en diront dans leur 
communiqué commun. — {Corr.) 





AVEC LE MINISTRE 
DE L'INTÉRIEUR 


(De notre correspondant.) 


Rome, — Le petit d'étu- 
dants extémites allé qui 
n'hésite pas à tirer des coups de 
feu contre les forces de l'ordre 
peut se vanter d'avoir provoqué 
ue ce entre deux organes de 


Pascalino, Icureur 
général près la cour d'appel de 
accuse en effet le minis- 


Hé alnee 

grave accusation n'est 

tombée dans l'oreille d'un sourd. 

RE 
e le 

ment était RCCULÉ de « pre = 

mis en matière d'ordre public » 

par le magistrat instruct: 


preuve. S' ne le fait 
pas, cela démontrera son mes 


Les polémiques sont trop nom- 
breuses et trop vives en italie 
pour qu'on attache à celle-ci une 
importance démesurée, Elle peut 
s'ételndre en quelques jours, mals 
c'est un signe de la nervosité qui 
iègne parmi les défenseurs de 
l'ordre public, exposés en perma- 
nence aux affaires les plus impré 
visioles. — KR. S. . 





Tchécoslovaquie 


e REPRESENTANTS 
ER Fe 


. parie 

. Téunion quinquennale du 
Comité de redaction de leur 
revue théorique Internationale 
Problèmes de la et du 
Socugitsme, Si l'URSS. 4 en- 
voyé M Ponomarev, membre 
suppléant du Bureau politique 

ire Comité cen- 


Vienne. — Rentré mardi 26 avril 
de Pologne, le cardinal Koenig, 
archevèque de Vienne. se rend 
mercredi une visite de deux 
jours à Eudapest à l'invitrtion 
du primat de Eougire, le cardinal 
Lekal Le voyage de Mer Koenig 
à Varsovie, où 11 a été reçu PAT 
“le cardinal Wyszynski, a colncidé 
avec le séjour de Mer Hoeffner, 
président de la conférence épls- 
copale ouest-allemnande, Arrivé 
samedi dans la capltale polonaise, 
Je cardinal Wiszynski, 2 coïncidé 
cipé dimanche à Gniemo avec le 
primat de Pologne aux fêtes célé- 

en l'honneur de Saint-Adal- 
bert. Il s’est rendu également à 
Wroclaw et à Auschwitz où il 
s'est recueilli dans Ir cellule du 
Père Maximilien Kolbe, prélat 
polonais mort pendant sa dépor- 
tation dans le camp d'extermina- 
tion et canonisé en 1971. 

Le voyage de Mer Koaenig en 
Hongrie mérite plus particulière- 
ment l'attention, l'archevéque de 
Vienne ayant publiquement 
déploré récemment le sort réservé 
à l'Eglise catholique dans ce pays. 
Ses critiques avaient étonné, car 
le gouvernement de Budapest est 
généralement considéré comme 
celui qui, en Europe de l'Est, a 
le mieux réussi, du moins depuis 
la mort de l'ancien primat 
Mer Mindszenty, en 1975, La nor- 
mallsation de ses relations avec 
l'Eglise, 

On 6e trouve en fait devant 
une situation paradoxale. L'Eglise 
catholique, qui, en Pologne, repré- 
sente une institution puissante et 
fortement ancrée dans le peuple, 

t se heurter à plus de dif- 
jeultés dans sa pratique quoti- 
dienne que celle de Hongrie, qui 
est pourtant nettement mo 
influente. Alnsi, dimanche der- 
nier, les évêques polonais ont-ils 
une nouvelle fois dénoncé dans 
une lettre pastorale la « discri- . 
minalion » qui frappe des citoyens 
en raison de leur non-apparte- 
nance aû un cCerlain parti». 
aC'est un signe clair d'exploita- 
tion des uns par les autres, le 
signe d'une politique qui scinde 
l'unité de'la nation », déclarent 
les évêques polonais. 

Favre it. Si r'opirio bas 

apparent \ n publique 
rare a plus souvent Pipe 
aux plaintes des catholiques po- . 
lonais, c'est pare que ceux-ci, du 
fait de leur peuvent se 
pages un tertain nombre d'ac- 


songent mêm 


AUS, 
le pape se signes 
d'amélioration de la situation reli- 
gieuse dans leur pays Mais fl 
Saisissait en mème temps l'occa- 
sion regretter les obstacies 
mis à l'activité des ordres reli- 
gieux et les limitations frappant 
l'enseignement religieux destiné 
Aux jeunes. 

événement récent donne 
toutefois à penser que les rela- 
tions entre l'Eglise et le gouver- 
nement en Hongrie sont peut-être . 
en train de se dégager des sché- 


mas habituels et d'entrer dans 
une phase nouvelle. Un dome 
entre le parti et la hi 
catholique vient en effet de s'en- 
gager À la suite de la publication 
dans La revue Vilagossag d'un 
article de M Aczel, vice-président 
du conseil des ministres et 1déolo- 
gue numéro u un » du La 
thèse de AL Aczel peut se résumer 
ainsi : le dialogue entre marxis- 
tes et chrétiens est une nécessité 
et, dit-il « ce qui est nécessaire 
est possible ». : 

ï ne s'agit pas d'effacer les 
divergences idéologiques mais de 
parvenir à un travail en commun 
dans l'intérêt du pays et dans le 
respect des différentes concep- 
tions du monde existantes. Une 
condition décisive de ce dialogue, 
poursuit M AczeL. est « {a garan- 


die du principe de la liberté de’ 


conscience ». Pour les marxistes, 
« la discussion de questions corcer- 
nant les dijjérentes conceptions 
du monde ne peut se faire légiti- 
mement que par la diffusion el 
la con frontation 25 nee et se 
par l'emploi de violence x». 
reprenant un mot de Lénine, le 
dirigeant communiste conclut : 
+ L'athéisme ne peut Das être 
imposé comme un dogme obliga- 
toire. » 

L'Eglise catholique n'a pas été 
longue & saisir Ia balle au bond. 
Dans un erticle publié dans la 


revue Vigilia, Mgr Cserhati, évê- 


que de Pecs et secrétaire de la 

conférence épiscopale, a qualifié 

de M Acuel. Le prélat enregistre 
. ACZE) a 

que le dirigeant communiste prend 

en compte l'évolution commencée 

sous Jean XXII et reflétée par 


. le concile Vatican IL Les chré- 


tiens en Hongrie, affirme l'é 

sont prêts « dans l'intérêt du bien 
commun à offrir leurs services ». 
Il y a certes des voix qui s'élè- 
vent, note-t-il, pour mettre en 
garde contre le risque et le danger 
d'une coopération avec les mar- 
xistes, lesquels cherchent à bâtir 
un Etat athéiste et matérialiste 
‘ Ce danger est réel mais, ex- 
plique Mgr Cserhatl, le témoi- 
gnage chrétien por l'Evangile 
dans le monde est toujours lié à 
un risque et dolt constamment 
tenir compte des réalités. Il s'es- 


po E? revanche, il faut recon- 
naitre les points communs 
mettant une coopération dans la 
lutte contre l'oppression et l'ex- 
plohatlon, dans le recherche de 
lité en droit et de la Justice 
soc se et dans l'engagement pour 


p: 
L'évéque de Pecs se jouit 
enfin de constater que des es 
rifesiations de confiance envers 
des croyants » sont de plus en 
plus frèquentes et que ceux qui 
seraient tentés encore d'user de 
mesures adrainistratives répres- 
sives hésitent désormais y 
recourir. Il conclut en affirmant 
que « l'unité sur la base du plura- 
lisme » qui est recherchée exige 
d'admettre le principe que ce plu- 
relisme nécessite l'indépendance 
des groupes et des personnes. 


MANUEL LUCBERT. 





Irlande du Nord 





Des représentantes du Mouvement des femmes 
pour la paix ont participé 
à une soirée œcuménique à Paris 


« Quelle est votre formule pour 
la pr cn Ulsler? Pourquoi nc 
condamnez-vous pas l'armée bri- 
tannique? Comment ëtes-nous 


‘Jinancés ? » Ce sont quelques- 


unes des questions auxquelles ont 
dû répondre ie 26 avril à Paris 
trols des membres du comité exé- 
cutif du Mouvement des femmes 
pour la palx en lrlande du Nord, 
dont l'une des cofondatrices, 
Mile Mojread Corrigan. Cette 
journée d'information sur les 
activités du mouvement — créé 
Je 10 août à Belfast, après la mort 
de trois neveux de Mlle Corrigan 
— était organisée par la Ligue 
internationales des femmes pour 
la paix et la liberté (1). 


Emploi du temps chargé pour 
les Peace people : conférence 
de presse. le malin, longue réu- 
mjon l'après-midi el. pour termi- 
ner, veilée œcuménique dans 
l'église ARR Ne in ons 
Prés, ofrganl par deux hebdo 
madaires, l'un catholique, La Vie, 
l'autre protestant, Réforme. Avec 
spontanélté, chaleur et patience, 
les trois leaders ont expliqué 
leur programme à long terme 
pour ramener lg paix dans leur 





#LE MONDE» 
INFORMATION-PROFESSIONS 










Plus de 2.509 cadres ont trouvé, grâce à ce service, 





‘un moyen sûr eErapkie pour saisir une malllaure chance 
de promotion et suivre le mateté de l'emploi." 


Renseignements : Mme FICHTER - Tel 874.72.05 





province déchirée par huit an- 
nées de guerre civile larvée. Is 
répètent Iniassablement que ce 
travail de réconciliation sera de 
longue haleine et qu'ils ont be- 
soin. de l'aide morale et finan- 
cière que l'on veut bien leur 
apporter, mais ils désirent aussi 
convalnere le reste du monde que 
le conflit nord-irlandais n'est pas 
une guerre provinciale ou x de 
clocher » : « Dans diz ans, vous 
connaîtrez t-étre ic des pro- 
blèmes sem les auz nôtres », 
a décleré l'un des orateurs, 
M Steve MacBride. « Il jaut à 
joue pri er que les erreurs 
ommises en ter soient É 
lées ailleurs. Notre COMÈRE don 

violent est ausst le vôtre. » 
Les questions du publie fran- 
çais ont revélé un intérêt pro- 
fond, mails aussi une certaine 
ignorance du problème iriandais. 
L'opposition au mouvement paci= 
ilste s'est surtout monifesté le 
soir, dans l'église, où de petits 
groupe de manifestants fran- 
Culs ef Irlandais, proches du Sinn 
Fein provisoire, brandissaient des 
ont 


pancartes sur lesquelles 
salt : « La paix ave cla ds 
ou « Les troupes MTIQUES 


dehors ! x 
RICHARD DEUTSCH. 


(1) Mme Y Sée, 
Louls-Blériot, CITE Paris, Pt 





@ En Ulster, à Lonconderry, se 
tlent cette semaine une confé-. 
rence sur La non-violence à 
laquelle participent Don: Helder 
Camara, l'archevèque de Rectfe 
et Olnda, et M Cliéran Me- 


Eeown, l'un des cofondateurs du . 


Mouvement de la paix, 








ie CM à 
seat “PTRE CAE 
Ste 5 SCORE ab: 
mgre. ECO “8: Gare 5 
HT Pl 








=: de prend ctctelt args LR 
are Cémprendre Qu est Se ut TAB 
os humaeires LIÉ60S Da? sûr nTérmeaE tr a 
8 et !s comté des” 
ae 


2ige par à Se, fn4 
avez une desg'ipree dé | 
ies Slug st à sos 
lurque à She, Es: At 
‘act souhaïer que Ca "appott, Délé "puoué 
. soit Oofsiarement saidu pue par Je 
ind.ssersab'e que "4 F 
taché Sont 8. ista. 
poustpnit -étré -ÉViISSS / 
Que is publication du Dpt Où. in 


s'annonce dé de hhgscialonr + 





M. Willy E 
denreyer la crise d 














Libres opinions —— 
CHYPRE : le mirage des négociations 


par JEAN CATSIAPIS (*) 


E 7 avrii s’est achevée à Vienne, Par un écheo, la slxtième 
phase des négociations enire les deux communautés Chypriotss. 
Les cinq phases précédentes (28 avril-S mail 1975. 3-7 [uln 1975, 
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Poney - : 


LE AIT SOALSTE RÉAFFRME SON HOSTIUTÉ 
À TOUTE ENTENTE AVEC LE PARTI- COMMUNISTE 


Lisbonne {AP.). — Lé secidterist  quemènt les Mbeïtés et à suivre vne 
tele e rronl stratégie antidémocratique ». !]l 2, de 
mardi 26 avril, qu'a aucune alllance nouveau, évoqué les incidents snr- 
mi entente rie sera possible avec le veaus entre socialistes -et commu- 

‘Calui-cl nistes au cours un méeting dn PS. 
dans le. 12 semaine der- | 
nière. Le P.S. avait exigé des excuses 















LE SPÉCIALISTE DE L'ORDINATEUR 
CONVERSATIONNEL ; 































81 Juillet-2 août 1975 8-10 septembre 1975, 17-21 février 1976) s'étalant 

auss! soidées par uns Impasse, Le seul accord, celui du 2 8oût 1875, 

et qui prévoyait notemment le maintien en sécurité dans la zone 

d'occupation des douze mills Chyprotes grecs qui n'avalent pas 

ful les bombardements de l'armée turque, n'a pas été respaclé. 

Dans les dix-huit mois qui ont sulvi presque tous les Chypriotes 

grecs de cette zone ont é&té expulsés manu miiharl. Les autorités 

d'Ankara utillsent le prétexte des négociations pour, éviter les acour. 

satlons d’intransigeance qui sont formuléss, à l'égard de leur politique” 

chypriote. De fait, ces négociations ne constituent qu'un mirage qui 

camouflent une série de faits accomplis, comme ja. Colonisation de. 
la zone nord de Chypre et la destruction à brèva échéance de la 

civilisation chypriate plusieurs fols miliénaire. 

. On & pelns à croire que la Turquie, qui va bientôt trapper "à 

la porie du Marché commun, persisie & occuper; en violation des 

décisions de l'ONU, une zone égale à 40% du territoire total de 

Chypre, petit pays associé aux Communautés européennes, et dans 
laquelle ne sont respectés nl la liberlé de circulation et d'établis- . 
sement des personnes ni les droits de l'homme les plus élémentaires. 
On ne sak d'allleurs qui est le plus à plaindre. Les Chyprlotes grecs 
expulsés de la zone d'occupation ont pu trouver refuge dans le 
territoire contrôlé par le gouvernement Makarios : en revanche, les 
Chypriotes turcs. qui subissent directement la rigueur de l'occupation 
du contingent turc et l'exploitation de type colonialiste de la part 
de Turcs venus de Turquie, ne savent pas à qui s'adresser pour 
trouver aide et protection. Il serait temps que le gouvernement turc, 
à l'inslar du gouvemement grec qui a condamné l'agression du 
régime des colonels contre Chypre, reconnalsss les graves erreurs 
de sa politique chypriots qui, telle qu'elle est actuellement menée, 
peut faire croire que Ja Turquie constitue le dernier pays colonlaliste 
de l'Europe ocrcidentsle. || est inquiétant que le premier ministre 
turc, M. Demirel, n'alt pas répondu positivement à la proposition 
d'un pacte ds non-agression formulée par son homologue grec’ 
M. Caramanlis, et qu'il ait cru devoir signer la déclaration d'Helsinki 
en précisant que là Turquie ne se considérait pas Ilés par ce texte 
en. ce Qui conceme ses rapports avec Chypre. :- 

‘En dehors de son caractère politique, la question chypriote 
présente aussi des aspects humains très importants. Après les hosti- 
ifiés de l'été 1874, plusieurs centaines de Chypriotes grecs demeurent 
«disparus ». Blen qu'on possède ia preuve formelle de leur survie, 
notamment en raison de documents incontestables, puisque d’origine 
turque, les autorités d'Ankara refusent aux organisations intema- 
tionales à vocation humanltaire la communication de renseignements 
relatifs & ces personnes. Pour essayer de donner à leurs familles les 
informations qu'elles attendent depuis près de trois ans, un comité, 
présidé par M. Pierre Marcllhacy, sénateur de la Charente, à été 
constitué en France, et dont la mission est d'alerter l'opinion publique 
de ce grave problème humain et de prendre contact avec les autorités 
turques pour leur faire comprendre qu'il est de leur intérêt da 
‘résoudre les nier humanitaires créées par jour intervention armés 
à Chypre. 

L'Assemblée consultative et le comité des ministres du Conseil 
de l'Europe, qui siègent cette semaine, ont l'occasion de discuter 
d'un: rapport rédigé par la commission des droits de l'homme, . 
ef ‘qui énumère, avec une description dont la lecture ést diffici- 
lement soutenable, les tortures et les meurtres commis de sang- 
froid par l'armée turqie à Chypre, aussi bien avant qu'après 
les hostältés. Il faut souhaiter que ce rapport, déjà publié par fe 
Sundey -Times {1}, soit officiellement rendu public par IS Conseil 
de l'Europe. ff est Indispensable que ce texte solt connu de tous, 
car, grâce à la publicité dont il fera l’objet, d’autres violations des 
droits de l’homme pourront étre évitées allleura dans le monde. Il 
ne serait paé dignes que la publication du rapport de la commission 
fasse l'abjet, comme cela s'annonce déjà, de négociations entre 
amis et ennemis de la Turquie. Quand il s'agit de ‘droits de l'homme, 
H n'est pas concevable de transiger. "Ou de se taire 
& Secrétaire général de l'Association des amis de la République 


&) The Sunday Times du 23 Janvier 1977. 


Allemagne fédérale 


M. Willy Brandt tente 
d'enrayer la crise du S.P. D. 


De notre correspondant: 


Bonn. — Lecomité directeur du dans le SPD. le fourrier du 
parti soclai-démocrale & consa- 
cré, au début de us semaine, ne, qi 
- sieurs heures de discussi 
situation interne de Yorganisation, 





Hire, 1 Ve dd part réuni 
a gauche du 8 
Tr get 
où elle a publiquement mis 







































































sous peine de rupture, mais le P.C. 


Le communiqué considère que eeux 
qui prétendent faire du it mai nne 
a journée de luttex — allusion au 
P.C: et à la CGT. — so livrent 4 
une «sctlon de déstabilisation qui 
fait le jeu de ceux qui veulent mettre 
en cause la démocratie politique et 
la reconstruction économique du 
pays». a Le parti suclaliste, qui xêu- 
Aira ses militants -syndienlistes ce 
Jour-là à Porto, estime que le 1 mal 
doit être un = ææ ftte.» 


Chez Leroy, il y: a de nouvelles lunettes | 
pour tous les soleils. 


Yes ne “prenez” pes Je soleil à Et avec Le collection de montures 
Pariscommeen Bretagne,enSavoie, solaires LEROY, vous suivez 11 mode 


ou suc la côte d'Azur. Vos yeux non sans rien changer à votre style. 


plus. En ville, un filtrage léger et re" 
posant leur suffit alors qu'en montagne : 
on à la mer, ils ont besoin d'une plus 


grande protection. e. 2 
Pour vous permettre de passer d'on Opticien 164 Champs-Elysées 


soleil à l'autre, en toute tranquillité, 27, bd St-Michel 11. bd du Palais 


Leroy met à votre disposition des 13: bé Haussmann 1 rue de Rennes 

verres filtrants dans.un. grand choix À Le de Tome ñ be Barbie 
de nuances, et notamment les verres 

+ dont ia coloration, varie en fonction Rayons spécialisés en verres de contact 


dé l'intensité du soleil. et appareils auditifs. 





< Le inde en Htvectrous/mpe 


L Alarmenitrasons batterie bts ÈS 
1800 £TIC:(crédit 12 mois vis) 


























_ 1836.01. 




























Notices à votre LOTO 
chez les dépositaires 
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encombrement. 
Avec autant de technique 
‘dans si peu de volume, 
vous pourrez placer 


X21 Universal 
& portée de E 
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qu'on sd donne des re de faiblesse, 


CR Le TE haspelier Schmidt et 
M. Brandt, président du S.P.D. 
ont appelé leurs amis à retrouver 
leur unité. C'est indispensable si 
les sociaux-démocrates veulent 
rester au pornotr, 

Ce 8 rite Ja premi 





tesse, le RPD. plus occupé 
à soigner ses Bises qu'à dévelop- 
per une politique conséquente. Les 
divergences entre un BToupe PaAr- 
lementaire — où l'aile gauche 
s'est beaucoup renforcée — et un 

vernerment aceaneré ga Par la s0- 
[ution des -problèmes au jour le 
es ont montré lines du 


PéDepuis quelques mois, les mau- 
valses nouvelles affluent pour la 
direction ‘du SP.D. De quelque 
côté qu'ils se tournent, les dirt- 
geants ne rencontrent Que Scan 
dales, affaires, divisions, démis- 
sions ou critiques. En Hesse et à 
Berlin-Ouest, où le S.PD. est au 
pouvoir deu plus de trente ans, 
certains ux-démocrates Ont 
confondu us affaires person- 
uelles et les affaires toul court, 
le parti a eu une fâcheuse ten- 
dance à accepter les largesses de 
promoteurs immobiliers qui n'ont 

as eu à regretter leurs mises de 
Fonds. A Munich, qui était na- 
guère une place forte social-dé- 
mocrate, le parti CL aux dernières 
élections lépisiatives, perdu le 
quasi-totall des circoi 
TS au dont de le CSD de 
M se et la démission de 
Ut j0) faire perdre 5e majo 
vient de os] sa majo- 
xt absolue dans l'administration 


la ville, 

L'élection d'un partisan de 
l'unité d'action avec les Commu- 
nistes à la tête de iron 
des jeunes a apporté 
des arguments à ee qui voient 


cause Ja poli du ehanceller. 
des sociaux-dé- 


ces au sein de la coalition gouver- 
nementale. Le petit parti béral 
est inquiet de l8 situation de son 
partenaire, mais i] cherche en 
Dee ee 
lesse pour pousser son: avan! 
M. Kohl, cheï de TRE chré- 
tienne-démo 













cialiste, sajontant à 
SP.D. risque, a-t-il déclaré, de 

conduire À une «crise de l'Etat ». 

Pour enrayer cette évolution, 
M Brandt a sanande à ses amis 
de mettre « 47 Coup gore, à une 
autocritique sans ns frein 
ter une présentation 
travail Gu parti et 
trer sur quelques 
paux. Il leur z 
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mandements » : € pee eur À " ; . 
ous conñaisser dé; copii ir rs 

Gevafax X10 et Gevafhz K A0, fe ie 
ei 


ne 
É ne 
k . 

sn 


X20D,X205,X20 DS. 


2 
À 
ponsabilités conne être Avec le nouveau Gevafex K21 


ties ;: personne 
plus üe deux Toncoions rétribuées ; 

le S-PD. A desoin pour vivre de 

recevoir des dons, munis aucune 

assurance ne doit être jaile aux 

donnteurs ; les organisations inté- 2 

rieures au parti, comme celle des # 
Jeunes socle, ne doivent pas ne $ . 
mener leur p ie Re 
faut pes chercher à de meitre : 
individuellement Déleur ŒUT 






ù (( 
CREER 
de vous. Vous en mésurerez four É 


es jours lés vantäges. 
ess AG FA-GEVAERT 


DRE poenent Rain TA aveous Napoléon Bonaparte - 82502 Rosïl-Malinaison - TéL'9678144. 






































effet à Cologne une 
consacrée à le politique énergé- 
tique. 


. DANIEL VERNET. . 
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SCIENCES 


L'existence des quarks aurait été mise en évidence 
par des physiciens californiens 


pas entières, l'électron étant pris 
comme unité. . 

Dans l'expérience américaine, 
des billes de nloblum étaient pla- 
cées entre les deux plaques d'un 
condensateur électrique, et sou- 
Dee + Me Dis ‘en 

pb Tmagnéti ANS 
conditions, et si l& teropérature 
est très basse, les billes font des 


ÉDUCATION 


_ Le SNI manifestera le 4 mai. 
pour la revalorisation de la fonction d'instituteur 


Le’ Syndicat national des institutenrs (SNI-PLE.G.C.) orga- 
aise une manifestation pour attirer l'attention sur la dégradation 
de la profession d'instituteur. Il prévoit mme rentrée difficile en 
septembre, en particulier à cause du problème du remplacement 
des maîtres, Le SNI confirme sou opposition à l'application de le 
réforme Haby. Le congrès du Syndicat décidera les modalités du 
boycottage annoncé en février dernier («le Monde » du 12 février 
et du 17 mars). 
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autour de la gratuité, dosse de 6... 


Peut-on rénover 
l'enseignement 
 SUNS r'ÉNOVEr 
les manuels ? 







Trois physiciens de l'uni- 
-versité Stanford, en Califor- 
nie, pensent avoir décou- 
vert les quarks, ces hypothé- 
tiques constituants de | 
matière. MM. William Fair- 
bank, Arthur Hébard et 
George Larue ont annoncé, 





comme les instituteurs et Jeur. 





Pour 1977, Larousse a'tenté de réaliser 
de nouveaux modèles d'ouvrages d'enseignement. 
à : Y at-il réussi ? Peut-être ; 
c'est à vous, enseïgnänis, d'en juger. 
L'école, dit-on, se ‘'déscolarise”. 







manifestation pour 
sation de la fonction d'instituteur. 


le Syndicat, : 
septembre: amer 












au congrès annuel de la 
société américaine de physi- 
que, les résultats d'une expé- 
rience qui parait, en effet, 
intéressante. . 

On continue par habitude d'ap- 


peer & icules élémentaires » 
tuants du noyau ato- 


ouvrir les rèmes droits à la for- 
mation continue. 

Le SNI annonce une rentrée 
1977-1978 diffiche. e Le remplace- 
aitres maludes 


oscillations dont l'amplitude est 
directement reliée à leur charge 
électrique. En envoyant des élec- 
trons sur les bllles, on peut faire 
varier leur charge, et éventuelle- 
ment l'annuler, si elle est entière. 
Mais les expérimentateurs ont 
constaté que, pour certains billes, 
la charge n'était jamais nulle, le 












L'école, les élèves, les parents, les enseignants 
ne sont plus les mêmes... ” 
Tout a changé; la vie aussi... et avec elle, l'école. 
Et les manuels ? 


mique et les autres particules 
(on en connaît une centaine) qui 
ont des propriétés similaires. 
Mals, ne füt-ce qu'en raison de 
leur nombre, on ne croit guère à 
cette élémentarité. Et presque 
toutes les propriétés des particules 
s'expliquent si on les suppose 
constituées de deux ou trois 


plus faible valeur mesurée étant 
justernent le tiers de la charge de 
l'électron. D'où l'interprétation 
donnée par les auteurs de l'expé- 
rience: un ou plusieurs quarks 
libres seraient contenus dans le 
niobium, ef donneraient aux 
billes leur charge frackionnaire. 





places mises aûx concours d'en- 
trée dans les écoles normales 
d'instituteurs n’ont pas été pour- 
vues, alors que tant de jeunes 
Les recherchaient un em- 
(o! 5 ce 
Vingt mille délégués de tous les 
départements sont attendus dans 
Ja capitale. Ils porteront au mi- 






accord de 1974 Les deur mile 
1rans/ormations d'emplois pro- 
grammées pour le 1” janvier 1977 
on£ été reporiées au 1* sepieni- 
bre. On.ne voit pas comment le 
chiffre de sir mile transjorma- 
tions prévu chaque année serait 
h : 
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‘ avec l'historien Georges Duby, 
qui eslime que “l'histoire des hommes et l'étude du milieu 









il 
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qui les entoure et qu'ils transforment amènent l'élève, dès nistère des finances une pétition  n | Reste à savoir si les Bien que l'expérience semble 
la sixième, à comprendre qu'il est l'artisan de sa propre qu'ils s'emplolent à Te nee Pour s'opposer À l'application ve et eoier à l'EHRE soir été EE rre nt mens, 





Lbre, Qu Es sont toujours com- 
binés entre eux pour former une 
des nombreuses «particules élé- 
mentaires ». 

Toutes les particules connues 
sont électriquement neutres ou 
ont une charge électrique qui est 


de la réforme de l'enseignement 
en septembre, le SNI et Ia Fédé- 
ration des consells de parents 
d'élèves (Fédération Cornec) ap- 
la durée de formation des futurs pellent leurs militants à créer, 

i i i avant le mois de juin, un consell 



















histoire”... par leurs collègues enseignants. 
avec Georges Jean, l'un des. auteurs 
# de l'équipe de Pierre Emmanuel, 
qui note que “toute lecture repose sur la mème dialectique 
fondamentale où l'imaginaire donne à voir le réel, où le 


bante. D'une part, les quarks n'y 
sont détectés que de manière 
indirecte, par leur contribution à 
la charge électrique de Ja bille. 
D'autre part, l indi- 
querait que les quarks libres sont 



















réel s'inscrit dans l'imaginaire pour être perçu". la formation initiale des institu- . parents, fédération Cornec, ture. 
ï ; P R i teurs et celle des PÆ.G-C. (profes- dans toutes les écoles moternelles| un multiple entier de celle de abondants dans la ne 

avec le linguïste Jean Dubois, seurs de collège), et devrait et primaires où il n'en existe pas.| l'électron Or la charge des Il convient alors de se deman- 
qui pense que “la connaissance et la maîtrise du monde traîner, selon le S.N.I, l'égaliss- Comment se continuera ensutte| querks devrait être le tiers ou der pourquoi les nombreuses re- 
modeme passent par la maitrise du langage". . tion des 7 ns. Autres re- la lutte contre la réforme ? Le| les deux tiers de celle de l'élec- cherches menées par d'autres 

é : vendications : donner aux PE.GC. SNT remet la décision à son| tron. Aussi, depuis longtemps, méthodes ont toutes échoué. 

avec l'anglicisie Maurice Cling, la possibilité de prendre leur congrès, qui se réunira du 2 juln| Gherche-t-on à mesurer” des 

qui veut susciter “la sensibilisation des élèves à des notions |] retraite à cmquante-cing ans au 2 juillet à Nanoy. charges électriques qui ne saient M. À. 





simples de la civilisation britannique et aider à {a réalisa- 
tion de leur potentiel de créalivité et de communication". 


















Mille deux cents spécialistes de radioprotection | 
sont réunis en congrès à Paris 


Le quatrième congrès de l'Association internationale de radio- 
protection a lieu cette semaine à Paris Mille deux cents spécia- 
Histes du contrôle et de la protection contre les rayonnements y 
participent; trois cent soixante communications sont présentées 
et donneront lieu à des débats sur les diverses nuisances causées 


. Larousse à réalisé cette année les nouveautés 
de l'enselgnement d'aujourd'hui. 
Des livres de l'élève ? 
Mieux : des livres pour l'élève 
{et donc des auxiliaires pour te professeur), 





Des directeurs d'école en quête de statut 


Réunis en assemblée générale, samedi 23 avril, à Paris, prés-|. 
de deux cents directeurs et directrices d'écoles maternelles et 
primaires adhérents de l'AD.E.C.E. (Association des directeurs 
d'école chefs d'établissement du premier degré) ont décidé de 
passer à l'offensive pour se voir reconnaître La qualité de chef 
d'établissement du premiér degré, c'est-à-dire pour être totale- 
ment dispensé de faire la classe (< le Monde » du 18 janvier). 






ss teur entroprise. lis raccokel . 
tien a e!e smportent le reg . 























raprésantés 
si scere laur vle quotidiénne. lin 





NA 
pour comprendre le passé 
# 
ef le monde présent 


COLLECTION GEORGES DUBY 


MILIEUX, HOMMES 
ET CIVILISATIONS 


par Marc Guidais, agrégé de géographie, 
et Michel Pierre, agrégé d'hisloire. 
avec un atlas dépiiant : 28,00 F É 
De G. Duby également : HISTOIRE DE LA FRANCE 3 volumes. 


lire, pour découvrir 
:_ Île monde 


COLLECTION PIERRE EMMANUEL 


par M.Jehan, professeur d'enseignement général de collège, 
R. Martel, agrégé de leltres, M, Pierre, agrégé d'histaire, 
avec 32 hors-texte en couleurs : 24,00 F 
Également pour la 6° : dirigée par P. Barbéris et G. Jean, 
callection “Textes pour aujourd'hul" 
(A TRAVERS PRÈVERT, LE PETIT PRINCE...) 


. COLLECTION JEAN DUBOIS ET RENÉ LAGANE 


SAVOIR LE FRANÇAIS 


e GRAMMAIRE 6° 
par R.Lagane, J. Dubois et D. Leeman, (12,00 F} 


e EXERCICES 6® par D. Leeman. (10.00 F} 
Également pour la 6": dirigé par J. Dubzis et A. Lagane, 


DICTIONNAIRE DU FRANCAIS CONTEMPORAIN 
manuel e: travaux praiiques . 


un enseignement vivant 
pour une langue vivante 


COLLECTION MAURICE CLING 


L FOR LEARNERS 


e anglais eri 6° 
par A Lesage, À Regaurd, 5. Fredj-Hebblethatte; 
dessins de SE. Bagçe. 














e 17 BANDES MA: 
4 leçon par piste + 2 grandes bandes pour les tests. 
Également pour là É* : dirigé par Fr, Dubors-Charher, 
STARTER distionnaire de l'anglais Conemporat. 







pour lenseignement : LAROUSSE 













Jusqu'à présent, en effet, seuls 
les directeurs d'école de la capitale 
— environ quatre cent cinquante 
— bénéficient d'une décharge 
classe : 


de eux cent cinquante à -trols 

cents élèves, un demi-service 

lorsque l'effectif est. compris 

entre trois cents el quatre cents, 

et une décharge comp Jorsqu'il 
quatre cents élèves. 

Ce sont tous ces «directeurs 


des instituteurs (affilié à la Fédé- 
ration de l'éducation nationale), 
qui voit d'un mauvais œil se 
créer «un syndicat dans Le syn- 
dicat » et redoute surtout de voir 
un jour éclater le corps relative- 
ment homogène des instituteurs. 
La fédération Cornec des parents 


‘|: d'élèves soutient naturellement la 


notamment du côté de la fédéra- 
tion Lagarde — et surtout à 
inener campagne pour élargir sa 
base de quelque deux mille adhé- 
rents, spit moins de 10% des 
directeurs’ d'école. 

« Pour .nous, explique le pré- 
sident de l'association, AL Pierre 
Loiseau, la réf est 
chance, car elle exige de nous 
des tüûches supplémentaires que 
nous 7refusons de jatre sans üé- 
charge complète. Si le ministre 
veut que NOUS i SG TË= 
Jjorme, rotamment en organisant 
des élections à l& rentré 
metire en place les 
parents, H jaut qu L 
noisse la qualité de chef d'éta- 
blissement.» M Loiseau, 


convaincu que M. Haby sesi faro- 
able à la définition des Jonctions 
de chef d'établissement du pre- 


mier degré». 
Mais le ministre n'a pris aucun 


COMPOSABLES 
tous styles et essences de bois 
armoires de rangement, secré. 
tatres. bibliothèques 
A ASMOÏRES-UITS relevables à 1 ou 2 


places 

m Chaque élément peut être fourni 
separémenc L 

1 QUALITÉ IRREPROCHABLE 

M CREDIT SOFINCO. 


Tr 


Sr LAC CRE LETTRE D] 
Métro Parmentier. 357.46,35 


engagement, eb Mme , qui 
le af à lasse 06 


l'ADELCE,; # même déclaré : 
«En le Ce 
€ 


annoncée Mme 
plus calculées 


ROGER CANS. 


AÉRONAUTIQUE 


LA FRANCE 
A EXPORTÉ EN 1976 
PLUS DE LA MOITIÉ 
DE SA PRODUCTION 


Le chiffre d'affaires (hors 
taxes) de l'industrie aéronautique 
française, pour 1976, s'est élevé 
à 19800 millions de francs, selon 
des évaluations publiées, ce mer- 
credi 27 avril, de source patronale, 
par le Groupement des industries 
françaises aéronautiques et .spa- 
tiales (GIFAS), ce qui représente 
une progression de 27.7 % par 
rapport aux estimations de 1975. 

Pour l'essentiel, ce chiffre d'ai- 
faires est réalisé par les quatre 
plus grandes sociêtés, privées ou 
nationalisées, que sont ja Société 
nationale industrielle aérospatiale 
18900 roiilions de francs), Das- 
sault-Bréguet (5900 millions), ia 








Société nationale d'etude et de. 


}, 

Les effectifs sont, en revanche, 
en très légère diminution avec. 
pour 1976, environ 108065 tra- 
vailleurs de l'aéronautique, au 
lieu de 109 387 l'année précédente. 
Cette déflation des effectifs est 
surtout sensible dans Je secteur 
des avions et des missiles (59 520 
personnes au total). alors que Les 
effectifs sont stables pour les 
moteurs et les équipements. 

Selon le GLPAS, les livraisons 
& l'exportation de matériels civils 
et militaires ont représenté — 
avec un total estimé à 10400 mit- 
Yons de francs — environ 525 
du chiffre d'affaires de 1976. ce 
qui signifle que la construction 
æéronautique français exporte 
plus de Ja moitié de sa produc- 
tion Les commandes pour 1976 
en provenance de clients étran- 
gers æ sont élevées à 9709 mil- 
lions de francs, ainsi répartis : 
3% < pour les avions, 29 & pour 
les missiles et l'espace, 15 % pour 
les moteurs, 10 ‘ pour les = 
tontères et 10 5 pour l'équipe- 
ment électronique. 

Le GIFAS estime que l'indus- 
trie aéronautique française est la 
première en Europe occidentale 
pour l'exportation, la deuxième 
dans le monde non communiste 
par ke total de son chiffre d'af- 
faires (derrière les Etats-Unis), 
et ls troisième pour les effectifs, 
Ra ENT Sn 

e plus personnes 
En l'aéronsutique. ; 





















estion 
de vous appeler établis 
sement.» La' seule bonne nouvelle 

Terny est 
avenir, les décharges 

api 

le nombre d'élèves, mais d'après 
le nombre de classes, Une école 




















de DNcsRe de er protéger can- 
T&YONNEM! apparue 
ee ue LEE siècle, un Lan 
a que rayons 
le radionctivité, étaient dangereux 
ceux qui les Manipulaient. 
président du congrès, M. Henri 
Jammet, a rappelé que plus d'un 
demi-siècle de travaux ont abouti 
à Ab Oo .-. pans 
radiobiologiques lépasse 
très loim celle a autres pollu- 


Ou connait précisément les 
relations dose-effet pour les fortes 
irradiations, et des limites supé- 
rieures des dommages pour les 
faibles doses. Par comparaison, 
pour la plupart des autres nul- 
sances, on en est tout juste à 
mesurer l'effet des fortes doses. 
De même sont inconnus les effets 
génétiques de la plupart des nui- 
sances puisque «c'est seulement 
pour les radiations ionisantes que 
ces problèmes ont été abordés ». 


«Dans un peu plus de cinq 
mois une quarantaine de docteurs 
es sciences vont ètre remerciés 
d'avoir passé plusieurs années 
{sept à Huit ans) de travail dans 
les équipes du Commissariat à 
l'énergie atomique 1C-E.A.), indi- 
que dans un communiqué le 
syndicat U.G.LC.T. (Union géné- 
Tale des ingénie: 


urs, cadres et 
techniciens) C.G.T. du CEA 

«Les centres .de recherche du 
CEA, tel-celui de Saclay, uti- 
lisent pour la bonne marche des 
laboratoires des, jeunes chercheurs 
en grand nombre qui n'ont aucune 
sécurité d'emploi, contrairement à 
la convention de trarail dont 
bénéficient les agents C.E.A. 1.) 
dt faut dans l'immediat une 
reprise de créations de postes au 
Commissarint (cet organisme se 
«dénilalise» à la vitesse aciuelle 
de trois départs pour une em- 
bauche. (.….) Alors que le premier 
ministre prétend résorber le chô- 
mage des jeunes, le C.E.A., o7ga- 
nistue public, doi prendre Ses 
responsabilités. » 

Une réunion rassemblant une 
:solxantalne de personnes a eu leu 
mardi 26 avril au centre de 
Saclay et uné délépétion syndicale 
a été reçue par la direction du 
centre. 

A lo direction du CEA on 
signale que. si 1 y a encore 
quelques années les « bourslers= 
thèses» dont il s'aglé pouvaient 


“espérer, nombreux, étre embau- 


Se perfectionner, oa apprendre 
da langue est possible 
4 suivant 


LES COURS D'ANGLAIS 
DE LA BBC 

Cours avec explications en français 

EDITIONS DISQUES Be 

8. rue de Beni 78008 ver 






niques 

tions actuelles et leux évolution. La masse des 
recueillies sur les effets des radiations et la finesse des techniques 
mises au point justifient l'ambition du thème proposé par les 
organisateurs : « La radioprotection, exemple d'action contre les 
nuisances du monde moderne ». 














par les rayonnements, les doses et les niveaux de risque, les tech- 
de les méthodes de prévention, les réglementa- 


informations 


Des techniques de d' 
finesse inégalée ont été mises au 
point ; les méthodes de protection 
(confinement hermétique, télé- 
ma: ulations) vont beaucoup 
plus lo que ce qui a êté entre- 
pris conire les autres nuisan, 
Ainsi M. Jammeb s'est-il élevé 
contre l'idée communément répan- 
due que «es effets des radiations 
ionisanies sont mul connus et 
mystérieux» et I] a au contraire 
affirmé que «la rudioprotection a 
maitrisé pratiquement les pro- 
blèmes posés par les nuisances 
radiologiques et radiaactives ». 


Deux manifestations accompa- 
gent le congrès : une exposition 
des matériels et des techniques 
de radloprotection et un festival 
du film de protection. L'exposition 
est ouverte au public, dans le 
hall du Palais des congrès de la 
porte Maillot, jusqu'au ve i 
29 avril à 13 heures. — M. A. 





Le syndicat C.G.T. 
du Commissuriat à l'énergie atomique 
réclame une reprise immédiate 
des créations de postes 


chés à l'issue de leur stage de 
longue durée rémunéré, leur 
contrat n'a jamals stipulé un 
engagement automatique. On 
indique d'autre part qu'il y aura 
certainement des recrutements, 
mais que le nombre d'autorisa- 
tions d'embauches n'est pas en- 
core connu, el que, dans le passé, 
jou Jeunes phroseune avaient tou- 

pu ver du trav au 
CEA. où ailleurs. na 












DÉFENSE 





©@ Legénéral Khalife Ben 
Zayed, prince héritier d'Abou- 
Dhabi et commandant en chef 
adjoint des forces armées de la 
Fédération des émlrats arabes, est 
depuis mardi 26 avril à Parls en 
visite officielle, sur l'invitotion du 
ministre français de la défense, 
M. Bourges. Le général Za: 


yed 
remettra à M. Valéry Giscard 
d'Estaing un message de Chelkh 


Zayed Ben Sultan Al Nahia 
président de Ia Fédération des 
émirats, relatif à la promotion 
des relations bilatérales et à des 
questions d'intérét commun, dans 
le domeine militelre, Une autre 
mission doit se rendre le 5 mai 
en Allemagne fédérale, 





PREPAREZ lo DIPLOME D'ETAT 
D'EXPERT COMPTABLE 


Aucun diplôme exigé 
Aucuvs limite d'ège 
Demandez là aouveau guide 
gratuit auméro 688 

ECULE PREPARATO 
D'ADMINESTRA TES 
Ecole privée fondés en 1873 
soumise au contrôle pédagogique 
de l'Etat 
4. rue des Petits-Champe 
75080 PARIS - CEDEX 02 


ces. 


midèrent que cette anus . - 

pique theätrale, = encrèe dump ‘yes 
brie sociaie », est Un « moyen 

#x les cuvriers de se réappro- 

rie théète », alors que, disent- 





ti donne tessurance :qte l'on 
Jet pas iscié. el que SON œpée 
ne sera utile à d'autres 


CE 


=. M'Unité, qui rocènté 
= ie 6 





OMMENT, temme: “peutoû for ap 
Ç de ne à s'y trouver et-comph- 
é avec le sadisma dont. igs..f 
LP l'objet. À se voir vis Emme 
pot Sructure familials-patiicals. 

l'infini ; 


léëtre ï 
Evictüme. réproduit à 


s &t-ells ? Toujours Ta k 

a gblet à sacrifier, gardienne: 9 
aqaPor Su fantasme narcisséus à ali 
rigole Pere pare à La-merice” deck 
Dés Electra ou À ne F 


ä de ea donentol au 

ù Ophélie, Je ‘come Marti, 
na. elle n'aura Jameis: vécus: 

de fe la force de Cordéfia . 

“ gprinité non 

“bye Patemel, elle ; 

Be QOMIME Un roÏ Lea. GÉCOBONEEE 
& mp Ar ee TON 
2" 7, qu'il veut être M: 

LE je PUS grand, 18 


. 15 tement So 
re, construction RE 


44 läntasmatique des 
ë jopublant la scbng: 

4, jorigme de 

Xog pour toujours 

RTS sue la ph 


se 



















Le public, | des 


N théâtre qui s'affime différen tet 
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pées, à Halsries, Fougères, Rouen et Besan- 


















PAIN 








Centre culturel communal de. Bobigny, un 
spectacle sur le thème <« Naissance ‘d'une 
ville »: pendant plusieurs mois, la popula-' 
tion est invitée à s'exprimer, dans des ate- 
liers de création ou dans des groupes de” 

pièce . Léfexion, sur sa manière de vivre dans la 
‘ aité, sur ses habitudes, ses peurs, ses espoirs, * 
sur son utilisation du temps et de l'espace. 

: Une usine qui ferme ,ses portes, à Issy- 
les-Moulineaux : lo troupe du Théâtre de 
l'Unité, qui roconte dans « Dernier Bal » les 
inutiles combats des ouvriers de l'entreprise, 















protagonistes, enregistré leurs” propos, 






toire, vieille taupe... » les luttes’ des fra- 
ailleurs de Lip, de Chausson, du. « Parisien 








réalités ‘aux fictions 


le. pee aussi.a droit à la 
parole. 1! a son mot à dire sur les { refuse de se dire marginal tente de- 
plèces. Len troupes qui veulent . ° % naître:- M essaie nn en es 
établir avec les spectateurs un réponse neuve à la vieille question du théë- 
rapport différent ne°se contentent tre populaire, en Inventant des formes ori- 
pas de leurs applaudissements —  ginales de création, et non pas séulement 
on de leurs sifflets. Elles les Invi. de diffusion. Ces pièces qui‘ parlent dela” 
tent à s'exprimer, et In salle de réalité d'aujourd'hui, des lüttes ouvrières; 
spectacie eu de réflexion, du chômage, de la vie dé:choque"jour sont 
de création. Elle est d'allleurs en effet le -prodult de: longuies enquêtes 
ge pour cn cos u menées dans les usines, däns les quortiers, 
Dre à Range Dh ne ges cdnhens Pl éomédiers eue 
Ur . r sert de Le Théôtfre du Soleil; d’Ariome Mnouch-" 
bar pendant ta représentation, Pour  kine, ovait montré lo vois à < l'Age d'or > 
una ne a Pour une  sinspiraît d'histoires vécues, de faits authen-" 
scène. . rer -. tiques, de rencontres, de discussions. Avant 
pois e ame demonter € la Jeune Lune... = à la Cartou- 
ÉD EU lewlent cherie de Vincennes, les comédiens du: Th£&- 
4 pre petits Groupes tre de l'Aquarium se sont mis e à l'écoute » 
se reforment, et l'on s'en va dans des travailleurs de-quotre entreprises océue : 


théâtre quotidien, én collaboration avec -le * 


a assisté aux étapes du conflit, connu les . 


observé leurs réactions. La Troupe Z,'qui . 
avait mis en scène l'an dernier dans e His- 














nomique, :nourri de san expérience d'inter- 


- sention‘ 


non ns les usines et de dialogue avec 
. ‘les , " 


La méthode 
troupes en nombre ‘croissant —— par exem- 


-ple le Théâtre de la Carriera, le Théâtre. 
Chronique, ou ces Compagnies qui'se sont : 


réunles Îl y'a quelques mois à Parts -pour 
! un € marathon du théâtre sec » —s’effor 
cent, por'un travail d'information, d'onimd- 

tion sur le terrairi, d’être directement mèlées 
- à:h réalité sociale. * er 


-: De ces débats, de ces 


‘ ques €'Où spnt les pièces écrites pour les 
masses, d'aujourd'hui ? », demandüit -Jeem 
Vilar en 1960 à ceux qui lui, reprochaient 
lé’ réperiôire « bourgeoïs » du T.N.P. Ces 
phèces, les’ voici, Hlles:de mai 1968. : 





‘‘ches, de tableaux, ‘de soynètes qui font 
moins une '« œuvre »; au sens traditionnel 


© con. Jean-Paul Wencel' prépare püur ‘son: du terne, qu'ün spectacle. Le refus de la. 
Lei : 
ri PE as st 














VTT pr 
23 : Ê 





représenttion ; Classique. .-— ‘ achavée, {er- 


“histoire =— eêt à la:fois:la force et la fal- 
blesse de ce théâtre.” . PÉSRUT ds 
Théêtre militant, Il veut, comme l'Aqua- 

- “rlum, « se Îler oux"travailleurs »..Sôh. objec- 


: tif: «rendre à la classe ouvrière, sous-là - 
+" {orme d'un divertissement, cs qu'elle nous .* 


. ‘a donné ». La Troupe Z désire «s'insérer 
‘dans les: mobilisations s. Le” 


contemporaine dans les préoccupations d'un 


"7 public rieuf au théôtre-». 
Ce publié, ‘à:lo. fois auteur et destina- . : 
fout aller Je chercher sur place. - 
.Les troupes vont donc jouer dans les usi." : 
nes,. soit- à’ l'invitation des: comités d'an- 


+ ‘tire, a 


‘:treprise, soit, en. période d'occupation, à 
l'appel’ des comités de grève. Or, les-condi- 
tions matérielles —:le lieu, la durée — 





enquêtes naissent . 


des personnages, des sitüations, des répll: : mais, avant tout, d’un -droupe d'acteurs. 


‘-" Des pièces, ou plutét des suites de ‘sket- : 


LE IR AN EX 
ZI 


mée, orgartisée autour” d’un récit, d'une - 


5 Théâtré: de. 
: l'Unité” entend -< inscrire une’ dromaturgie. 
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"DES ARTS | 
ET DES SPECTACLES | 





cn: dés Soldes cie cut 


a ‘désoïinals fait école. Dès - : 


7 des créotions peu élaborées. Les specto- 


cles présentés. énsüite dans -de « vrais » 
théâtres: sont souvent ‘un ‘simple montage 
des’ scènes inventées à l’occasion d'inter- 
ventions ponctuelles. E _ “ 
Même lorsque la pièce est faite pour 
une : salle’ normalement ‘équipée 
décors et proticobles, ——"elle s'Mspire de 
la même esthétique, procède de la même 
écriture. Celle-ci repose sur la primauté 


du comédien. La production n'est le: fait 


ni d'un outeur ni d'un matteur en scène, 


Le texte n'est pos donné d'avance, non 
plus que la. dramaturgie, Le sens ne 


* préexisté pas, mais se forge peu à peu. 


Rien ne vient, de l'extérieur, ordonner la 


‘ motière. L'ordre naït :du travail de. la 


troupe, non de la volonté d'un maître d’œu- 
vre. Certes, choque compagnie a son res- 
ponsable, na serait-ce qu'au regard de la 
loi, qui ne connaît que les individus. Jac- 


7 


que Nichet fut, au dire de ses amis, le 
€ catalyseur » da (‘Aquarluüm,. Jacques 
Livchine est ‘animateur - du Théâtre dé 
l'Unité, Ariane Mnouchkine exerce une ou- 
torité incontestée sur..ls Théâtre du Soleil, 


. Jean-Paul. Wenzel signe Ses:propres pièces. 
- Cependant, quelles que solant.les tech 


ee en 
ou rapide, — chaque 
est d'abord — sauf chez Jean-Poul Wemel 
— la création du comédien qui l'interprète, 
rès l'avoir lesté du poids de ses propres 
L'acteur.s’identifie à’ ceux qu'il 


a opprochés, se fait leur porte-paible, . 
. reconstitue les situations qu'ils ont vécues 


et racontées, 


Le est que ces plèces soient un 


danger 
pur reflet de la réalité, um « sous-théâtre » . 
* qui donne la 


au 


a blus ‘en plus leurs revues d'agitation 


{d’agit-prop), légères et hâtives, des spec- 
tocles plus ombitieux, plus réfléchis, qui 
appellent des modes d'expression originaure. 
La troupe Z, par exemple, se propose au- 
Jourd'hui, après quatre années d'interven- 
tion dans les entreprises, de passer d'une 
démarche « politique » à une démarche 
«< proprement théôtrale ». Ariane M 

kine insiste sur lhéritage de la tradition 
— commedia dell'orte, tragédie grecque, 
— sur la construction d'un langage qui 
transfoime en signes. les objets, les détails 
concrets, : 


Jeon-Poul Wenze) revendique le « droit 
à l'écart ». Cet écart « entre la sensibilité 
de l’équipe des créateurs et celle des hobi- 
tants de Bobigny », il entend nonule € gom- 
mer > mais l° « exploiter ». Entre le phase 
de préparation — en particulier dons les * 
ateliers d'expression — et le produit -fini, 
conçu por Jean-Paul Wenzel, une distance 
est maintenue, : 








| Les éréateurs veulent être des. hommes 
-de. métier. Les troupes engagées dans ces 


expériences sont professionnelles, et tien- 
nent à le rappeler. À peu prés au même 
moment, les comédiens de l'Aquorium et 
ceux du Théëtre de l'Unité ont décidé de 
se payer des'salaires décents : 3 000 francs 
par.mois -pour les premiers, 3 500 francs 
pour les seconds. Les membres de la 
troupe Z, qui. ont tous un deuxième emploi, 
vont-tenter de vivre de leur seule activité 
dramatique. Le refus de l'amateurisme 
garantit le sérieux du travail théôtral, de 
recherche, de transposition, une meilleure 
maîtrise de l'outil, le rejet dû réalisme docu- 
mentoire. Les réussites sont inégales Les 
meilleures troupes — le Théâtre du Soleil, 
le Théûtre de l’Aquarium — valent par 
la qualité de l'invention, du style, de ce 





libéré », vient .de présenteï,. sous le. titre. 





En attente de Femme ie 











par HÉLÈNE CIXOUS (*). 


en exclusion ou dans une ‘salle d'attente, 
Elle n'est aimée qu'äbsente, abîmée. Fan- 
tôme ou trou fascinant. Dehors : hors d'ells- 
même aussi, Voilà- pourquoi je. n'allals. plus 
‘au tnéâtre : pour. ne.pas assister à mon 
‘enterrement : parce qu'il ne donne pas lieu. 





OMMENT, femme, peut-on aller au 
C :théâtre ? Sauf à s'y trouver en compli- ‘ 

* cité avec le sadisme dont les femmes 
y sont l'objet. À se voir invitée à prendre, 
dans la structure familiale-patriarcale, que 
le théâtre reproduit à l'infini, fa plece de , . 
la victime. é 












-Parce que cë Vieux Jeu est encors.celul 
du Rôle, añclen régime ds.la représenta- 
ion, du spéculaira: fieu privilégié d’une 
double perversion voyeuriste-exhibitionniste,  - 
d'une division du travall et de fa. jouis- 
sance (qui «fait» du —-le, — théâtre, qui … 
- travaille, qui est exploité par qui 7}; d'un: 
renforcemeñt de l'opposition réel/imaginaire. ; 
qui profite à ceux qui ont intérêt au simu- . 


duquel le père pare à la menace de cas- 
tration. Elecire ou Antigone. Eliminée. Ou 
Ophélie. trois fols condamnée à être 
enterrée vivante, par les trois pères jaloux 
{Polonius-Laërte-Hamlet) qui ne s'entendent 
qu'à lui faire la lol : « Femme-toi, sais folle 
de moi, enferme-tol au couvent.» , 
SI elle est Ophélie, le corps interdit, l'âme 
violée, elle n'aura Jamais. vécu. Et si èlle 
trouve la force de Cordélia pour affirmer 
une féminité non asservie ‘au rôle de miroir 
du délire patemnel, elle mourra. Car Il y-a 
en tout homme un roi Lear découronné qui 
exige de sa fille qu'elle l'idéalise à coups 
de mots gros d'amour, et l'érige, si aplati 
soltAl, tel qu'il veut &tre vu : «Dis moi que 
Je suis le plus grand, le plus moi, le plus 
10! ; ou je te tue.» . 


Plus violemment. encore que la fiction, 
le théâtre, construction ordonnée per la 
demande fantasmatique des hommes, répète 
en la redoublant la scène de meurtre qui 
est à l'origine de toute prodnction cuku- 
rellé. 11 faut. toujours qu'une femme soit 

‘ morte pour que la pièce commence. Le 
rideau ne se lève que sur sa disparition ; 
à elle la place du refoulé, tombeau, asile, 
oubli, silence. On ne la trouve que perdue, 


es) | 












. et'autres scènes du social où les hommes 
vont'se laire voir et s'en mettre plein la vue, 
le Vieux en remet d'ailleurs ce temps-ci, . 











côté de la parade : surinvestissement du . 
décor, du léched'œil, de. l'acvessofre. . - 5 


Ju Je Pentends de si loin. us 
Aller au théâtre. maintenant, l:-me. faut. 








- changer, ensemble avec des femmes, ses 
modes de production et d'expressiün." Temps" 
enfin que les fermes rendent au théâtre se 
chance, éa raison d'être, Se différence : 
qu'il y soit possible de faire passer du ” 
corps, réel, parlant, là où. le. cinéma . fait 
écran à ne nous refiler que de l'image. 















trait. de Dora, c'éteht pour. premier . 
d'un long travall : geste d'urgence, 

pouf que soit d'abord éntendue (1) üne voix 

féminine ; qu'elle aït pu crier : .« Ce n'est . 





















‘de « Rutabagas Blues Topinambour Polka à, ". fmposent la formule des, skatches qui exj-. 
un spectacle de réflexion sur la crise éco- . gent peu de moyens st. permettent des " 





__goïsse Jusäu'à la sorile vers une tout autre 


Qui est-elle? Toujours la fille-du-père,. à unefemme vivants ni, ce n'est pes’ un 
son objet à sacrifier, gardienne du'phallus hasard, à du corps ni même à de l'incons- 
et support du fantasme narcissique à l'aide : lent - ""  ———""— 2. 






: ‘‘Elte se passe où se passe 
.-femms, .où se décide ‘son -histoirs ‘? dans : 
. son corps. 
tacre. Figure de tous les- cirques, tribunaux *° 


le faire politiquement, dans. l-dessein de.” 


. voudra ‘être, allant toui 





Jedis-:-« Femmes ; pés : flllés, > "Le-Por-:° : 
. ouvert. _par_ cette, allure, cette._éroute, et: 
f scène 


«LEONE fs pas mol qui suis muette,’ le':suis .tuë per 
BFORMATIORS SPECTACLES » ta surdité. Scène encore fahe ab: pères. 
26L70.20 et 7274234 mels scène de la Rupture : à la fin. Dors 
| | (Egnes groupées) | | sort en laissant le Vieux Je.‘derrière -elle- 
Aie T] Rares à 21 heures” Ce trajet : de la détention à-travers l'an-:. Si 
san le cénenches ecjouss Hs). L | -@) Eoivan, profesaaur à l'université |. 


POINT. DE VUE 








Si la scène est ‘femme, ce sera pour 

. cét espace. Elle voudra | 
étra corps-présence ; Il s’agit donc de tra 

‘: vaillér: à. faire sauter tout: ce qui. fait 


déthéäiraiiser 


« spectacle », à déboïder la rampe-barre = 


- à défaire le primat -du- visuel et insister ” 
"." sur. l'audiäf; apprendre à aiguiser toutes 
‘nos oreillés, surtout celles qui savent saisir . 
‘és ”batteménts ‘de ‘l'inconscient, entendre 
les silences et au-delà Pas de «distan- 
ciefon», au “contraire, Cette scène-Corpe : 


n'hésitera. pas à approcher, approcher à (se) 
mes æn danger, -miais de ‘vie: Corps en 


depuis.son sang. Ce sere_une, 
scène sans événement ‘Pas besoin” d'intri- 
gue, pas d'actiôn'i il suffit d'hn Seul géste, 


& ares capable de “transformer: le mande. : 


ce mouvement: -des- femmes. 


grande époque -des .maïtres-elrevère, du. -. vers la:vie, qui se propage d'une femme à 


‘ et fait passer le sens un seul geste. qui 


l'autre, cette main qui se tend, qui ‘touûhe. 


sé développe. à travers ious les temps, et 
c'ést une .autre Histoire. Ce sera un texte, 


‘, dm. corps qui sé déchiffre, ‘s'appelle, d'un. 


seul lent élan’: chant de-la mise.au monde 
des teñimes: de l'infinie patience d'une 


femme dn attente’ de Femme. N saffit. d'une 


Femme: qui ‘se tlenne ‘au-delà de linterdi,. 


".se vivent:nombreusé. Ensemblé de celles: 


qu'elle‘a été, qu'élle: auraïf.pu-être, qu'elle: 
jours plus lentement, : 


:Bl 
plus vie :qu'eils.-même,.s'anticipant Al: y' 








"a: cette arrivée, elle sa ‘fah, Je l'entends de, 


‘sf loin ;et'pas d'autre scène que cet espace 
à "cent scènes simultanées où, plusieure : 
va, ‘eo nest 'pas arrêtée” en ce lieu: 


cette est mouvement, si elle: 
æ'étend là.où toute arrive, où ça ne se joue. 


- pas, 6& se-vit, les femmes pourront. y.aller,: 


se’ sentir aimer, almées, écouter, entendues, 
per bonheur, comine ‘elles voht à la mer. 





; le” portrait a Eté 
1972 svant-d'être joué 





cree mars) © : 


au « vécu», sur le travail 








.la:vie œune |. 








167 -mikions -de francs. Sa 
gestion est -assurée par Ia direc- 
don.du théltre et des maisons de 
te culture, placée dépuls 1970 
sous l'autorité de M. Guy Brajot, 
un ancien administrateur de la 
Frange d'outre-mer, &g6 de que- 
rante-neui ans. 

‘ Trois grands dossiers vont, être 
soûrifs à M. Miche! o'Omano, 


ministre, dela culture et de ren* 
vironnement, dont jes ‘choix so" 


traduront, à. court terme, dans le 
budget de 1978. ‘" ‘" 
"Premier dossier : : ‘les’ thédires 


nelloñaux. ls sont au nombre de . 
. cinq L 
.Thékfre” aatlônel' de- l'Odéon, le 


: da’ Comédie-Françeiss, J5 


Théâtre de l'Est: parisien, lo Théa- 
tre naflonal de Strasbourg, le 
Théâtre national, de ‘Chaillot. Ce 
dernier est au centre d'une contro- 


verse, qui appelle une décision de: 


Etat. Transformés par Jack Lang, 
le grende salle du palais de Chall- 
dot, dont la responsablihé est 
aujourd'hui contiée "8 André-Louis 


” Peñineëti, -& besoin ‘d'importants 


crédits de fonctionnement, Or le 
subvention accordée per l'Etat on 
1977. 118,7, millions -de -francs) {a 
condamne à n'être qu'un Heu d'ac- 


ACuell pour {es troupes extérieures, 
-at non d'innovation. H äpparilenüra', 
. à M d'Ornano de décider s'il pro- ” 


‘longe encore d'ah an cette situa- 
tion où s'il donne, enfin eu Théâtre 
de ‘Chaillot tes- moyens d'aseurer 


: fa tâche qui. lui a 6t6 assignée en 


1972 : « favoriger le renauvelle- 


. ment des-farmes et das conditions 
de la création. contemporaine -=. . 
Le ministre de la cuHure et de. 
d'environnement devra également 
désigner avant 1978 ls successeur * 
d'André-Louis Perinetti où choisir 
de recondufre ce. dernier dans ses” 


Jonotibns. :. Et 

-Dans les prochainés- semäines, 
l-sera appelé à ratifier {a nomins- 
tion..de - Jean-Plerre Miquel -à la 
érection “du ‘Théâtre nationel de 
FOüéon, qu'abandonne Pierre Qux. 


Les dossiers de l’État 
+ E budget consacré per FEtat…. dùë 
eu-théfitre en 1977 est de. 


. Wrecteurs, 


ques. 


. Le deuxfême dossier est. celui 






qu'il: faut bien appeler Fort. 


THOMAS FERENCZI. 







des. dix-fouf centres dramatiques 
natfonaux, qui .sont les instruments 
de la = décentralisation ». M. MI- 
chel Guy avait annoncé en 1975 
que leurs crédits soralent doublés 


‘en trois ans. !! a'ienu Ses pro- 


messes en 1576 et en 1977. Pour 
respecter l'engagement, M. d'Or- 
nano devra augmenter ce cha- 
pitre de 25 ‘lo an 1078. 

Au premier reng des centres 
dramatiques  tigure la Théâtre 
retiona! populaire de Villeurbanne, 


‘qui,a hérité, dens des conditions 


nouvelles, du rôle eutrelois dévolu 
eu Théâtre de Chelllot. La mission 
de ce TN.P. décentralisé étant, 
pour une part, Hinéranté, le bilan 


-de l'expérience sera dressé en 


:1878 lorsque le contrat de Roger 
Planchon, de Patrice Chéreau et 
de Roben Gilbert viendra à expi- 


, raflon. 


M. d'Ornano aura à se prononcer 
‘sur le 1ravell de quinze autres 
dom 18 mandat 
‘s'achève en 1978, 

Troisième dossier : les compe- 
gnles. Les plus connues — vingt- 


“sept en 1977 — sont subvention- 


nées directement par Je ministère. 
Pour les autres — quatre-vingt-huit 


. en 1977 sur deux cent cinquante 


demandes — une commission fixe 
‘a’ répertition des aides. L'afort 


-de rEtat aheint_22,7 millions de 


francs eu total, Le ministère envi- 
sage de conclure, avec Certaines 


-dex troupes «hors Commission », 


des conventions qui leur oHr- 
raïent de meilleures garanties. De 
même, sx compagniss pour J'en- 
feuce pourralent devenir en 1976, 
en vertu d'une décision de M. ME, 
‘chel ‘Guy, des centres dramat 
l M. d'Ornano tranchera. 

“ Entin, le, ministre de la culture 
et de environnement sera conduit 
ë réexaminer le montant de la 
subvention de l'État eux 1h6ûires 


. privés parisiens (35 milllons de 
francs], qui ne suñift pas à assurer 


Jebr équilibre financier, et de l'aide 
& Je création {1,8 million}, partagée ‘| 
entre vingt manuscrits on 1977. 

“ TF 


ee em 
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Une 
sélection 





Cinéma 


LA COMMUNION 
SOLENNELLE 
de René Féret 

Cinquante personnages, Cent ans 
d'histoire (et &'histotres), la souche, 
les branches et les rameaux d'une 
Jamille ouvriers et de paysans au- 

eoisés, La mémoire 





LA RÉCOLTE DE 3000 ANS 
d'Hailé Gérima 

Dans une Ethiopie encore proche ds 

ses origines, une famille de paysans se 


BEN ET BENEDICT 
de Paula Delsol 
Ben est malleureuse et 


VERMISAT 


LE MONDE — 28 avril 1977 « » « 


s 


Brenda pose eur son héros et sur le 
monde déshumanisé qu'il affronte un 
regard implacable. 


LE DERNIER NABAB 
d'Elia Kazan ; 

Le. dernier roman — inachevé — 
de Scott Filsgeralà, porté à Fécran por 
Ze rédlisateur 'America, America. 
Un rêve. amoureux, une Jemme ,fan- 
tomatique ruinent la carrière d'un 


« wonder boy x de la production holiy- - 


æoodienne. Kazan ussimile bien Le 
charme vénéneux, le romantisme un 
peu fané de Fitsgerald. Un film romu- 
nesque, grave et mélancolique. 


.æ— FT AUSSI : Les Sorciers de ln 





Théâtre 


SAINTE JEANNE 
DES ABATTOIRS . 
au TEP 





LUX:IN TENEBRIS 
à la Cité internationale 
Brecht encore et toujours. Le « jeune 


grand nouille, avec 
Spivakoff, Yann et le macabre déca- 
dent de la : étrange 
merveille. Û : 
z 3 
à la Conciergerie 


d'Orange mécanique, Anne “West : 
un paquet de vis indestructible et 
truculent. ? 


LES FARCEURS 


à Nanterre sn 


Ils sont cing comme les cing doigts 
sense pe 0e Re ne 
sourds, montent démontent des 
gags, irétquent 1 comique Cat 
goires, et réussissent l'étrange enère- 
prise de faire rire. 


LORETTA STRONG 
au Théâtre d'Edgar 
Dans. sa cubine spatiale, avec se 





TRANSE KAMIRAZE 
EXPRESS | 
au Théâtre Eésaion 


MAISON DE POUPÉE Sa 


au Nouveau Carré 


LA JEUNE LUNE... 
à la Cartoucherie de Aquarium * 
Dr ques eur sq où à 


laine, au Biothéaire 
bat Évec l'ange) 3 Etrange péleur, aux 
Blancs-Manteaux (Jean Bols, poète 


fours du souvenir) ; Gros Calin, à 
Cour des, Miracles (a sincérité 
poésie d'Ajar) ; 


ne he un The de . 


Cents Coups (Moraly, Jarry, 
cotes rire). Rs ce : 
du 
à Gémier (quatre générations de 
fermes se racontent avec gravité et 
humour). 





Musiqué 





| BERNSTEIN 


ET CABAELE . 
pour Pasteur et Weizmann 


(Chemps-Elysées, le 4 mai). 


WEEK-END DELLER. - 
ET SPENCER : 


Vaut le voyage (30 avril, 15 h., 21 h.; 
1e mai, 10h. 30,17 R). . 


QUINZAINE HONGROISE 
de Rhône-Alpes 
Deus le 7 eur es Ja NES 


un Trio 
nomèdreuz solistes; une occasion 
unique de découvrir celle musique 
d'une extrême richesse, folklorique 
Ou savante (Privas, Annecy, Vienne, 
Saint-Priest, Nantua, le 28; Aubenas, 
Meylan, Mâcon, Vénissieux, Firminy, 
Thonon, le 29 avril, etc.). 


LE PRINTEMPS MUSICAL 
de Paris : 

Le Printemps musical de Parisaura 
été court, mais substantiel ; on ne 


poli, 

des chefs d'avenir de la musique 
moderne, dirigera l'orchestre des 
Jeunes du Conservatoire de Paris 
dans-un programme Où lexcellente 
pianiste Kätle Wittlich passera du 
Concerto en sol de Beethoven à la 
création du Concerto de René 
Koeriag (Gaveau, le 28 avril). 


— ET AUSSI : Orchestre de l'Ue- 


- JS. Vickers (Opéra, le 39): Siegfried 


(Champs-Elysées, le 2) ; ‘T. Berganza 
(Champs-Elysées, le 3 mai). 





Danse 





-CAROLYN CARLSON 


LAR LUBOVITCH 

au Théâtre de Saint-Denis 
L'itinéraire d'un jeune chorégraphe 

américain 


gestuelle du thaëts de Bob 


.LA COMPAGNIE 


SERGE KEUTEN 


au Théâtre de la Plaine 


Un ballet de mouvements et de 
paroles organisé autour de mots-clés : 
voyage, liberté, fête, amour, poésie. 

— ET AUSSL. Le Pilobolus à l'Es- 


de Carolyn 
Cercle à la Cité internationale (de la 
belle danse) ; Pins Bausch, au festival 
du théâtre de Nancy (2 nouvelle géné- 
ration de l'expressionnisme alle- 
mend) ; un spectacle Bartok présenté 
par Vittorio Blagi à l'Opéra de Lyon 


Créquiem pour une compagnie de ballet 
. qui va se dissoudre). ” , 





MYTHOLOGIES 
QUOTIDIENNES 2 

FARC 

Pour l'inauguration ‘des nouvelles 
salles de l'ARC, deux critiques, Gérald 
Gassiot-Talabot et Jean-Louis Pradel, 
deux peintres, Bernard Rancilac et 
Hervé Télémaque, présentent plus de 
quatre-vingts artistes figuratifs. L'ex- 
position Mythologies quotidiennes nu- 


méro deux, comme celle qui avait été 
présentée dans les selles du même 





LE MONDE 


musée en 1964, se propose de Mmonirer 
Les rapports de La peinture aux réalités 
du monde extérieur. Muis, 1 y a treize 
ans, les tendances figuratives n'étaient 


pas aussi. développées qu'eujourd'aul 


ACHELEMES 
architecture nouvelle... 

Le «plan-construction » fait le 
point de quatre années d'actirité du 
programme d'Architecture nouvelle, 
depuis sa création en 1972. Maquettes 
et dessins d'une dizaine d'ensembles 
urbains ülustrent le renouvellement 
de l'architecture de l'habitat social en 
France et de l'architecture tout court. 
Une exposition à voir et à visiter atten- 
divement. 


… et MICHEL SEUPHOR 
au Centre Georges-Pompidou 


L'œuvre grephique mal connue d'un 
historien de l'art bien connu, auleùr 


dépais volumes sur la peinture | 


abstraite depuis ses origines, et défen- 
seur actif de sa tendance le plus dure, 
celle des constructivisies et des néo- 
Plasticiens. Quand Michel Seuphor, 
qui est aussi romancier et poète, troque 
les mots pour une ligne droite et 
horizontale. 


TOSHODAI-JI 
au Petit Palais 

Présentées avec toute l'austérité et la 
dignité qu’ faut pour évoquer l'atmo- 
sphère d'un Heu sacré, d'admirables 
statues de bois et de laque, Parmi 
elles, Le plus ancien portrait sculpté 
connu au Japon, celui du moine 
Ganjir, fondateur au huitième siècle 
de ce monasière bouddhique de 
Toshodaï-1t, dont Paris peut aujour- 
d'hui contempler les trésors. 


DIEUX ET DÉMONS 
DE L'HIMALAYA 

Les dieux et démons de l'Himclaya 
en quatre cents petniures, bronzes el 
objets liturgiques. Une évocation de la 
culture bouddhique influencée par les 
tantra et les philosophes magiques. Ces 
œuvres d'art religieux, créées pour 
décorer les monastères et servir de 
support à la méditation des moines, 
reproduisent à travers les siècles les 
mêmes divinités jarouches et compleres 

tées selon une symphonie 

sexuelle inattendue. ° 


— ET AUSSI : La collection Hem- 
mer, au musée Jacquemart-André et 
au Louvre (tableaux et dessins d'un 
milliardaire américain) ; Les salles ré- 
novées du musée Guimet (la richesse 
des collections françaises d'art asia- 


. tique) ; Alicic Penalba (des grandes 


sculptures pour affronter l'archi! 
ture et l8 nature) et -Raou! Dufy, 
créateur d'étojfes {deux cents gouaches 
pour les soïeries lyonnaises Bienchini- 
Ferrier) : Le Salon de mai, à la Dé- 
fense (du nouveau ? ). 


—EN PROVINCE : Rétro- 
spective Sophie-Taueber-Arp, à l'An- 
cienne Douane de Strasbourg (des 
petits carrës de rève). Chagzl, chez 
Maeght, à Saint-Paul-de-Vence (gra- 
vares pour Aragon et Malraux). Cueco, 
à Mulhouse (les hommes rouges dans 
le ville). Diem Phuong Thi, à ls mai- 
son de la culture et des loisirs de 
Saint-Etienne (l'alphabet d'un sculp- 
teur d'origine vietnamienne). Trois 
villes, trois collections, à Grenoble 
(des musées de province s'enrichis- 
sent). David Hockney à la galerie des 
Ponchettes, à Nice (subtilités de la 
gravure). 





‘Variété 
ariétés 
JEAN-ROGER CAUSSIMON 
à la Renaissance 

Poèmes nostalgiques, musiques 
célines, les chansons de Cœussimon 


traversent les rues de nos faubourgs 
de rêve. 











En There æ Tru aur 
TMS po s'idier ESS 


des avertissements exige 
voir aux criieuts, Prés 
les WpaATie, MEN 
‘doivent. se true, rer 
résenvés Aux sert vræite 


L'son tntetigence. à scène, qu'ils 


rs le ThéStra du Midi ‘conte 
* Netinal du 


ms nié en 1979). Son 6 


P E X A L B A GALERIE DROUANT ete sout de retiee a Fanc canscisnes GALERIE CHARDIN Tassonne, Les quice 
Seuigtures “aus dû vase, Pranços Camper | | ru de Seine (4) - 26-00. 
. de 1572 à 1976 52, Fg-St-Honoré, 8"-265-79-45 || apporte une conscience autre, Ses 





ports sont trés réalistes, mais 
ussi ULTRAREALISTES car ils vont 
sie des app ET 
paysages entouren: ue 
LE sont je Tésuita: danses al sur- 
gles brutalement eTauS les yeux du 
elles traduisent le climat 


ee AT Gaerie 
Pas eh 46 1 He à , 
dimanche. L'Éine ER  —— 


Jacqueline 


DISEGNI 


PE 0 —— 9 ma] 


5 avril - 5 mai 1977 


Less | MONTANÉE 


21 AVRIL - 9 MAI 





21ARIE-4 JUIN 1977 


LE 2 MAI 1977 
- de 15 heures à 18 heures . 


A LA GALERIE DE L'UNIVERSITE 
52, RUE DE-EASSANO, un @‘ 





ALERIE ANDRE WEIL: 
26 avenus Matignon Paris 18) 


LES <STARS> de 
GILBERT PAPLOREY 


Lot. 78 AVI au Ill st 


GROSYENOR HOUSE ANTIQUES FAIR 
Losdres 





“lon précise. ‘d'aboid 


ss ou ir Le théâtre: di : 


à propos » 


13, rue du Bac (1e), 2681-25-91 


21 AVRIL - 21 MAI 


maggiani 
papazian 


d. rival 
Pelntures « Dessins 


818 juin de 11 k. à 19 k 30 
Le jeu jasqe'à 22 à 
Fergé le dimanche. 

Prix d'entrée : 1.58 Evre, y compris 
cataligue illustré. 


ÆLa terre est un élément sur lequel nous vivons etque 
nous n'avons pes pris Entre 105 mains 
avec la vénénation et l'amour qu'elle mérite. 
Avec les sables, c'est un choix de peintre que je fais. 
ces je n'ai pas encore cermé 
1es frontières dn fait même que je la crois illimitée, 








Jean Minet 


présente 


PIERRE HENRY 


charmes et merveilles 


26 evril - 21 mai 








2 ARTOURVAL 


À centre d'art 
9 avenue mañgnon paris 8 





Son EC 90 à 19 30 





GALERIE MORANTIN-NOUVION 


38 vus de l'Univeradité. — Paris (7). == TEL : 261-2738 . 


DELAPORTE 


PEINTURES EN TROMPE-L'ŒIL - DU 27 AVRIL AU 14 MAI 






GALERIE ANDRE WEIL - 26, aveuve Matignon (0°) - 265-6093 


SUZANNE PHILIPPON 


du 28 avril au LL IAI 





GALERIE D'ART DE LA PLACE BEAUVEAU 
S4, Faubourg Saïat-Honoré, PARIS (8°) - 265-66.98 
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2 A 


OGER PLANCHON : fonda- 
teur et directeur d'un théñ- 
tre « populzire » dont 'orga- 

nisation à servi, sert de modèle. 
Découvreur d'auteurs. Admirateur 
des tragiques grecs, de Shakes- 
peare, de Erecht Metteur en 
scène, acteur, auteur. 

Une vedette ? Mieux, une réfé- 
rence. La manière dont il «cé- 
poussière» les classiques fait 
école, La manière dont il rassem- 
ble les spectateurs fait envie. La 
manière dont il assure son indé- 
pendance en fait une sorte de lea- 
der. On sait qu'il sait évaluer les 
rapports de forces, et qu’il n'a pes 
travalMé Brecht sans se perfec- 
tionner dans le pratique de la 
ruse. Stratège de la décentralisa- 
tlon, il représente l'interlocuteur 
valable face aux pouvoirs publies, 
la tête politique d'une profession 
ambiguë, investie d'une autorité 
plus morale que matérielle, dé- 
chlrée par les contradictions de 
l'idéologie, de l'art, de l'efficacité. 

Roger Planchon & comme 
l'homme de raison, qui dit les 
choses avant qu'elles ne devien- 
nent vraies, qui devrait n'avoir 
jamais tort. I ne s'engage pas 
souvent dans des déclarations 
publiques, ne les reconnaît pas 
toutes, mène une vie discrète, 
presque secrète. De sorte que l'on 
peut mal déceler les failles de 
cette image trop belle, dont 11 
semble s'étonner, mais qu'il ne 
dément pas. 

Si Roger flanchon ne manque 
jamais de signaler les faits qui 
confirment ses dires, ce n'est pas 
arguell on mégelomanie mais 
nécessité de se débarrasser du 
doute avant d'aller plus loin. I! 
fait confiance & son intelligence, à 


jeunesse 

la guerre, les dangers traversés, et 
ce qu'il doit à sa famille de pay- 
sans ardéchois, à ses éducateurs 
jésuites. Et s’il rappelle, plus sou- 
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Roger Planchon, acteur, metteur en scène, auteur 


LES TERRES VIERGES DE L'EXIL 


par COLETTE GODARD 


contestès, ce n'est pas par mores- 
tie ni par indifférence, mais pour 
croire que l'avenir continuera à 
lui donner ralson, pour croire 
aussi que, malgré sa célébrité de 
metteur en scène, son entrée dans 
l'institution, sa relative sécurité 
financière, H reste le «saltimban- 
que rouge», bête noire des résc- 
tlonnaires, des conservateurs. 
C'est chez enx que Roger Plan- 
chon situe ses adversaires. ! in- 
siste sur la violence, sur le per- 
manence de leurs attaques. Si les 
attaques viennent d'ailleurs, 8! 
elles sont réelles, réellement vio- 
lentes, ll se replle dans l'affecti- 
vité I dit que ses amis l’aban- 
donnent, et qu'il l'avait prédit. 
Ceux dont le travall ne peut 
être mesuré, ne peut être jugé 
selon des critères objectils et 
concrets, veulent se sentir aimés, 
approuvés sans réticence Les 


Le nombre 


C'est le radicalisme d'une si- 
tuation de crise qui s'est déve- 
loppée suivant une logique inexo- 
rable. Roger Planchon, directeur 
du Théâtre de Villeurbanne, au- 
zait pu s'installer dans un man- 


doivent se multiplier, ne plus être 
réservés aux seuls metteurs en 
scène, qu'ils doivent Etre confiés 


hommes de théâtre plus que tous 
les autres, puisque leur œuvre 
n'existe que dans les mémoires 


vivantes, puisque leur terrain est* 


celui de l'éphémère ils de 
paysans, Roger Planchon cherche 
une terre ferme : l'écriinre N1 
a écrit — des adaptations, des 
textes qui ressemblent davantage 
à des. scénarios qu'à des pièces, 
des à mises en pièces » — avant 
de se découvrir auteur, avant 
de se reconnaître la « vocation » 
avec tout ce que ce mot implique 
d'irratiannel, d'obsessionnel, ot, 
de religieux. Aïnsi, le fait se place 
hors de la critique, On l'accepte, 
ou on le rejette, Croire où ne pas 
croire à Planchon-auteur, voilà 
l'alternative imposée. Ne pes 
croire revenant à nier l'acteur, 
le metteur en scène, à nier lexis- 
tence de l'homme appelé Roger 
Planchon. : 


d’or oublié 


venus, et pense déjà à Patrice 
béreau. 


cl 

Les premières pièces de Roger 
Planchon (de la Remise à Fin- 
Jême) avaient été accueillies avec 
intérêt, personne n'avait vral- 
ment: salué Ile naissance d'un 


nécessaires - 

forme : écriture et construction 
drematique. C'est rejoindre 
Shakespeare, atteindre à cette 
solidité qui permet d'être contem- 
porain de toutes les époques, de 
s'ouvrir à toutes les mises en 
scène, C'est la recherche d'un 
e nombre d'or » oublié par les 


Cézanne a inventé une nouvelle 
manière de représenter le vo- 
lume, rejoignant Gilotto. 

Roger Planchon s’émervellle de 
tâtonner deux ans pour résoudre 
le problème de « comment faire 
parier un arbre» et d'écrire 
Gilles de Roi en dix-sept jours. 
La naïveté chez lui déconcerte, et 
même scandalise ‘njuste revers 
de son intelligence. Aventurier 
peut-être, aventuriste, non: ia 
‘beaucoup de moyens et les utilise 
tous. De plus en plus de moyens. 
Malgré lui, il est voué aux spec- 
tacles de prestige, surtout depuis 
1972, depuis que le Théâtre de 
Valeurbanne est devenu le TN.P. 
centre dramatique aux dimen- 
sions natlonales et internatio- 
nales. 


Patrice Chéreau lui a apporté la 
luxurience de ses mises en scène, 
le mystère de ses brumes crépus- 
culaires, ses requiem pour d'im- 
possibles amours Patrice Ché- 
reau est venu, avec son inspJence, 
ses vertiges sulcidaires, son \mpu- 
deur aristocratique, Alors Roger 
Planchon s'enherdit dans son 


l'invisible, tableaux onjriques qui 
s’accrochent au récit, qui inscri- 
vent en symboles ce que les per- 
sonnages nD'OSEDb Pas avouer, 
s'avouer. Ce ne sont plus des 
actions paralléles qui éclairent 
les sources historiques et soclolo- 
gtques des c\mportements, mais 
des énigmes visuelles (où se ma- 
nifeste la présence de l'auteur) 
superposées aux énigmes de la 
parole. 


Roger Planchon cherche je se- 
cret du « nombre d'or » oublié, 
le secret des phrases shakespen- 
rennes porteuses de: sens. multi- 
ples, dans la déconstruction de 
l'écriture, dans le collage de 
textes disparates. I] veut « meffre 
entre deux répliques un abîme 
totalement logique, totalement 
profond » pour traduire le temps 
qui pesse, l'éloignement. Ce n'est 
pas un temps mort : des frag- 


vent que ses succès, sea débuts Dès 


£ suis le directeur du centre drama- 
« TJ tique le pius cher et le moins blen 

dot de France.» Avec son drôle de 
petit visage volontaire, son nez en trompette, 
&es luneties rondes, Jacques Echanilllon ne 
prend guëére au sérieux fe mot de directeur. 
Si on lui demandait de partir, il serait sans 
rancœur, I] éntreprendrait autra chose. {ndif- 
térent ? Fantaisiste ? Non, loin de là Jacques 
Echantillon se sent trés « responsable ». 11 croit, 
fermement. À quol ? Au théâtre. 


I raconte l'histoire des Tréteaux du Midi {il 
a ainsi rebaptisé le Théâtre du Midi, centre 
dramatique natlonal du Languedoc-Roussillon, 
qui lui a été confié en 1975). Son équipe n'est 
plus fixée à Carcassonne. Les quinze perma- 
nents du centres ont déménagé à Béziers, où ta 
municipalité offrait un local, boulevard du 
Gusesclin : des bureaux, un endralt pour répé- 
ter, pour construire les décors. Point de salle 
de théâtre (à Carcassonne, il n'y avalt pas non 
plus de théâtre pour eux). 11s auraient souhaité 
Montpellier, mais dans la capitala régionale, 
uns ville universitaire, les Tréteaux du Midi 
étalent jugés indéstrables. 


Les chanteurs de Carcassonne 


Jacques Echantillon précise d'abord : n Le 
centre ést né des festivals, Le théâtre du Midi 
avait été créé pour, en été, animer Carces- 
sonne, Sète, Collioure, Mercillargues. En succé- 
dent à Jean Deschamps, l'ai repris la respon- 
sablié de proposer chaque année un 
programme aux municipalités, à celle de Carcas- 
sonné en premier Ilau. Cependant, le festival, 
pour nous, doit prolonger le travail de l'hiver, 
éire un festival régional. » 


A la différence de la plupart des centres dra- 
matiques, qui n'ouvrent que de septembre à 
Juin, les Träteeux du Midi so dédoublent : Ils 
assurent deux saisons, + Pes {9 temps de rêver, 
dit Jacques Echantillon. Nous préparons acluet- 
lement je prochain lestival. Mais le centre ne 
peut plus prendre de risques financiers dans 
ropération comme it l'a fait jusqu'à présem, 
en couvrant les deux tiers des frais {la munici- 
pallté accordait l'an dernier une subvention de 
200000 francs.) Les nouvesux élus semblent 
plus conscients da Ce que Coûte un speciac!e. 
Nous pouvons simplement ur NOS Servie 
ces, détendre une certaine quailté, cells de l& 
création, Nous ne sommes pes des impres- 
sarlos. Lo centre dramatique ne peut ëtre Une 
























entreprise de show-business. Son rôle n'est pas 
davantage d'équiper les lieux d'un festival 
comme il l'a fait entièrement à Sète ef à Mar- 
cfflargues. » 

Sept = créations » ont été présentées l'an 
dernier à Carcassonne. Divers spectacles ont 
été accueillis. Les lieux scéniques ont été multi 
pliés. Le testival avalt même une antenne dans 
la ville basse. Des chanteurs occitans 68 eont 
produits, organisant l'après-mid} des rencontres 


" avec des écrivains. « Chaque Jour, en fin d'eprès- 


midi, les hebitenis de le ville et de la région 
étaient nombreux à participer eux débats animés 
par las professionnels Invités -, dit Jacques 
Echantillon. 

« Étalt-ce notre tauts sl la batailla électorale 
était déjà engagée? Devions-nous ëtre 16s 


boucs émissaires das élus locaux ? Hi est dfffi-" 


cite de faire un travaff à long terme quand les 
décisions ne cessem d'être remises nu modifiées. 
Faites venir des spactacies parisiens, nous disent 
les notables. Pourquoi ne pss faire du théâtre 
de boulevard ? nous demande-on à Sëte, où 
un edjoint au maire, communiste, nous a sup- 
plié de ne pes monter de Brecht » 

Ainsi, en présentant Splendeur et mort de 
doaquim Muriste, de Pablo Neruda, les Tréteaux 
du Midi ont déclenché uns sérle de réactions 
hostiles. Une pièce de théâtre, pour la première 
fois dans cette région, touchait un public 
composé pour moltlé de gens qui n'avaient 
jamais été au théâtre. 

« Carcassonne ne do pas ëfre Avignon, e 
dit le trésorier de la mairie. Ï} Jaut plaire à 
toute la population » Ces reproches sontils 
fondés, s) Fon salt que, en deux ans, soixante 
milla personnes ont assleté aux spectacles don- 
nés par les Tréteaux du Mid) ? 

La pièce de Neruda offre un bon exemple de 
ce que tenta de réussir l'équips de Jacques 
Æchantillon. L'histoire des paysans chiiléns 
partis à la recherche de l'or californien tra- 
duit le malaise d'une région, que beaucoup 
gont contraints de quitter. où le tourisme n'en- 
gendre pas forcément les « mutations » rôvées. 


Jacques Echantillon parie avec respect des 
mouvements occitans, il tente de coopérer avec 
eux : - {ls veulent que Ce qui existe dans Ja 
région parte de la région, en cela ils ont raison. 
Nous esseyons, nous aussi, d'ôtrs à l'écoute. 
Sans raconter la petite histoire des cinq dépar- 
semèmis que nous desservons, il faut essayer de 
saisir leur couleur particulière. » 

Jacques Echentillon s'irite qu'on le prenne 


ments de dialogues qui redoublent 


Les Tréteaux du Midi sur les routes du Languedoc-Roussillon 
Saisir la couleur de chaque département 





pour quelqu'un d'engagé. I! explique comment 
on travaille aux Tréteaux du Midi. (Une grande 
part de son temps à lul est dévorée par des 
questions administraëives.) « Nous sommes une 
équipe. Sur Jes quinze personnes réunies aufour 
d'un mefleur en scène, y a six comédiens 
Ce qui est peu. Nous faisons tout nous-mêmes, 
des tâches sont partagées, nous -écrivons en 
commun, Nous montons ainsi cheque annéa 
deux ou trois spaciacies. 


» Contraints de répéter très vite, trop vite. 1 
nous aureit fallu deux mois de travail sur le 
“Jésus !- 6crh par Joseph Dolfell, un auteur 
de la région. Au bout de trois semaines, nous 
sommes paris sur les routes. Et voilà pourquoi 
nous sommes un cantre «cher». Quand nous 
allons à Couizat, una ville de mille cinq cents 
habltants, il n'est pas question de donner trols 
réprésantatlons. 1} faut seulement se réjouir d'en- 
registrer cinq cents entréss. Cela vaut dire que, 
st nous jouons quinze fois, nous « déménageons à 
presque autant de fois, les techniciens devant 
passer deux jours antre un endroit el l'autre. 
Pour aménager Ic! un gymnase, là une selle des 
fêtes. N n'y a qua six tiéâtra sur l'ensamble 
de la région. 


Les pécheurs de Sète 


» Ainsi, quand on déduit le budget de fonc- 
tlonnement des sommes ellouées au centré 
€ millions, dont 2 proviennent de l'Etat}, # ne 
reste plus grand-chose pour {a création. = 


Les Tréteaux du Midi avalent le projet d'orge- 
niser en juin prochain une fête de Ja mer. 
en présentant Brise-Lemes, un epectacle qu'ils 
ont commencé à travailler. Les pêcheurs, les 
peintres de Sëte, avalent apporté leur concours. 
Faute d'argent Briss-Lames ne Sera pas donné 

Ce qui n'empôche pas là quinzalne de jeunee 
troupes installées dans la psys de prendre 
Jacques Echantilon pour Roger Planchon, en 
l'accusant d'acceparer trop de moyens et en 
l'appelant à l'aide. «Nous lentons de travalller 
avec ces compagnies quand c'ast possible. Nous 
le taïsons avec le Théâtre du Renard de Perpk 
gnen, spétiellsé dans le 1hôBtre pour enfants. » 

L'animation ? Pour ceux dés Tréteaux du Midi, 
ce sont les autres qui disent animation. 1] vau- 
drat mieux penser rencontre où conversation. 
Eux vont sur les lleux de travail pour = Parier» 


-et «répondre à des questions ». 


MATHILDE LA BARDONNIE. 
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le thème principal l'occupent, et 
aussi des remue-ménage de dé- 
cors qui multiplient l'espace. pro- 
jettent des souvenirs, des prémo- 
nitions. 


Roger Planchon accumulé les 
matériaux Lorsqu'il utilise Mo- 
lière, D entre en conflit avec les 
interprétations qui se sont suc- 
cédé au cours des siècles, et 
les écarte. Lorsqu'il se trouve face 
à un auteur contemporain, parti- 
cullèrement face à lui-même, le 
résultat diffère. Il charge le texte 
de toutes les lectures possibles, 
a'éllmine rien, puisque rien n'a 
encore été expérimenté. Quand il 
coupe ou déplace des phrases, 
c'est pour placer des objets, des 
actions, toutes sortes de « signes », 
parfois furtifs, parfois insistants, 
dont 1 est impossible, sur l'ins- 
tant, de capter la nécessité. Il dit 
qu'il violente les pièces, 1! pratl- 
que la confusion. 


Tout se passe comme si Roger 
Planchon invitait le public non à 
se perdre, mais à suivre son che- 
min dans une forêt sauvage. Un 


voix du guide se fait loin- 
compréhengible, et c'est 
la lassitude, le refus. C'est l'échec. 


s’estabonné 
pour 
vingt pièces 


D... a trenfe-sept ans et 
M c'est un cadre moyen dans 
* une grande entreprise. Par 
l'intermédiaire du comhé d'érablls- 
sement (C.E.), if a pris cette année 
deux abonnements (la deuxième 
pour se femmes) à cinq: fhéâtres. 
Au début de chaque saison thès- 
trale, le C.E. distribue des circu- 
aires où figurent tous fes théâtres 
subventionnés et les pléces qu'ils 
proposent. M. D a lout pris, et 
ça lui Goûte quatre Cenis francs. 
li! eat donc abonné à l'Odéon, au 
T.NP., & la Cométiie-Française, au 
Théâtre de la Ville, et au Théâtre 
d'Orsey, cela pour une vingtaine 
de spectacles, et, en principe, il 
des volt tous. Pour M. D. le rôle 
du G.£, et l'avantage qu'il hré- 
sente, c'est de contraliser, de sim- 
plier les formalités, et 1! estime 
que sf les théâtres n'ont pas de 
public, c'est que les gens sont 
mel informés. ï 


St M. 0... s'organisaif bien, !! 
pourrait aller au théâtre une lois 
per semaine. En effef, aux pièces 
inciusss dens l'ebonnement s'ajou- 
tent des spectacies ponctuels pour 
fesquels le C.E. a des tarits spé- 
ciaux, et des «options pour des 
suppléments » : le Magic-Circus 
pour le Théätre de l'Est parisien, 


FACE 


La blessure, le défi anxieux, 
limprécation désespérée d'un 
homme persuadé qu'il est en 
train de dépister Ia porte de 
sortie, celle qui va ouvrir sur un 
terrain vierge. Aujourd'hui ne 
compte pas, et il oublie que le 
Leu de 1a représentation théâtrale 
est ici et maintenant... T1 ne nous 
regarde plus et souffre de se re- 
trouver seul. I amoncelle les jus- 
tiflcations, il exagère pour con- 


‘vaincre, comme un débutant. Lui 


qui veut innover, s’inventer, 
renaître, voudrait que l'on ne 5e 
Souvienne plus, que l'on accueille 
£es hésitations, que l'on approuve 
ses brouillons, 

Planchon novice ? Tellement 
manifeste, sa maitrise de la scène 
finit par ressembler à de la rou- 
blardise, à un camouflage Son 
intelligence reste tellement domi- 
patrice qu'on lui dénje le droit 
d'étre douiné par une passion — 
la passion du chercheur, l4 folie 
de l'écriture — au point de Iui 
sacrifier son image de marque : 
la raison. 

Roger Planchon va-t-il s'en- 
foncer de plus en plus profondé- 
went dans sa forét ? Va-t-il 
s'égarer dans Brovéllande ou 
faire apperaitre un monde in- 
connu, merveilleux ? Seul un pro- 
prète, saisi par la révélation, 
serait en mesure de le dire. 


fes variétés pour fa Thédtre de la 
Ville. Certains théâtres fixent des 
datos pour (out l'éfabiissement : 
einei, M. D... va eu Théâtre de la 
Ville te same! ; la Comédie-Fran- 
çaise impose un jour, ei lorsqu'il 
y à des pièces que tout la monde 
ne peut pas voir, envoie une lettre 
d'excuses. 

M. D... spprécie beaucoup dans 
lous ces ‘théâtres fes vestiaires 
et les programmes gratuits, el 
que les séances commencent à 
l'heure. C'est raccueil du Théëtre 
de la Ville et du T.N.P. qu'il pré- 
tère. À Orsay, il déplore l'inconfort 
des sièges et l'insuffisance de l'aë- 
ration. La Comédie-Françalse, qu'il 
met hors catégorie (on n6 paut pas 
porter de Jugement dassus, ditAi), 
fera partie de son abonnement l'an 
prochain, mals I! trouve que C'est 
un prodige de faire un théâtre tour 
neuf en conservent l'incontort et le 
manque de visibilité. ! rencontre 
beaucoup de gens qui vont au théB- 
tre pour pouvoir dirs qu'ils y sont 
allés, et il s'en indigne : Ces sor- 
tes iuï procurent une grande satls- 
action. RH se souvient d'avoir été 
comme dafñs un nuage en 6ortant 
de Comme Il vous plaira, au T.E.P. 
Enin, quand il a envie de voir un 
spectacle, aucune critique négative 
ns peut l'en dissuader. — Cl. D. 











Page 22 — LÉ MONDE — 28 avril 1977= °° 





Mr ner 


A 







a 


1 tn FE N 7 EL 
EL) 









JOUER L'ÉVÉNEMENT 


ES élèves du Conservatoire ont 
L présenté cette semaine une 
pièce de Bracht : 

pour homme. 


Homme 


A l'entrée du théâtre, ls falsalent 
remeitre aux speciateurs quelques 
pages ronéotypéss. Ils y expliqualent 
que les travaux de l'acteur, l8 fait 
pour lui de jouer des plèces, le 
plaisir qu'il pourrait y prendre, sont 
tout ce qu'il y a de suspect. Que la 
vérité première à bien se mettre dans 
l'esprit, dès que l'on est acteur, et 
que l'on joue, c'est que l'on est 
un coupable. Et que cetie vérité, Il 
Taut avant tout [a garder en tête, Lant 
que l'on joue. 


Après ça, la pièce de Brecht com- 
mençait Elle était, aux mains de ces 
acteurs. incohérente, désarticulée, 
abstruse, En un mot : Introuvable. Et 
c'était légitime, puisque fes fifies et 
garçons préposés à la rencontre de 
Brecht et des spectateurs, c'est-à-dire 
les acteurs, refusaient de se rendre 
coupables du crime de Jouer. 


La chose surprehante, c'est que 
ces filles et garçons étaient sur las 
Planches du théâtre, qu'ils pronon- 
Gaient les phrases de Brecht, qu'ils 
faisalent des gestes en méme temps. 
Car s'ils avalent franchement agi 
conformément à leurs déclarations de 
principe, nous aurions dû fes trou- 
ver sur (8 trottoir, barrant l'accès du 
théâtre, ou bien sur le toit, en état 
d'insurrection, bombardant de tulles 
ou d'ardolses ces spactateurs Compll- 


ces, par leur présence, leur soutien, 
du crime de jouer la comédie. 


Les termes du manifeste distribué 
à l'entrée donnaient même à croire 
que les élèves rencontrés dans l'en- 
celnte du Conservatoire n'étaient pas 
là de leur plein gré. On les avait mis 
là de force, on les -obligeait À ac- 
complir une tâche inavouable, qu'au- 
cun autre citoyen, IIbre et résponsa- 
ble celulà, n'aurait dsé prendre sur 
A 2 


Bien sûr, le motif de ce manileste 
était une conviction politique. Ces 
élèves du Conservatoire sont sincè- 
rement convaincus que, dans un ré- 
gime politique différent du nôtre, ie 
fait de jouer la comédie ne sera pas 
un crime. 


lys ne se disent pas que les 
épectateurs pourralent leur reprocher 
un défaitisme. Leur reprocher de 
« faire Pilate », comme disent fes 
Martiniquais en ébauchant le signe 
{très distancié) de se laver les mains. 
Leur reprocher une attitude faclle et 


irresponsable, 


“Les ‘acteurs responsables sont, ont 
toujours été, des manifestants Les 
rues, les journaux, sont des lieux 
de manifestation. Les théâtres aussi 
à la condition que les acteurs ne se 
déchargent pes, avant terme, dans 
des feuilles ronéotypées, de leur 
Charge de manifestation, pour en- 
suite, eur les planches, jouer, par 
défaut, de travers. 


Les p'tits bateaux des élections 


Per exemple, les acteurs de la 
compagnie de l'Aquarium, à la Car- 
toucherle de Vincennes, n'expliquent 
par au public que jouer est un 
crime honteux. lis ne le pensent pas. 
puisqu'ils Jouent sans honte, puls- 
qu'ils mettent sans honte du courage 
et du cœur et du talent et du plaisir 
à jouer les-machines des usines, les 
grilles des usines, les ouvrières et 
les ouvriers, opprimés ou licanciés, 
et Juequ'aux vaches laitières des en- 
virons de Besançon requinquées de 
voir les militants peindre des mots 
d'ordre sur les routas départements- 
les goudronnées du Jura 


Avec des briques, des brouettes, 


et des p'tits bateaux de papier plié. 


les acteurs de l'Aquarium « jouent » 
même lea prochaines élections Ié- 
glslatives, et Ils jouent si bien cela 
et autre chose que depuis des mols 
leur théâtre, excentrique et pas 


chauîfé, est plein de spectateurs qua 
ces secteurs, parcs qu'ils exercent 
carrément et sans complexe leur 
métier d'acteur, informent, éclairent, 
encouragent. 


Quand l'auire régime qui est der- 
rière la tête des élèves du Conser- 
vatoire, comme derrière la-têta de 
tant dé gens Ici, esra là, verrons- 
nous les acteurs de l'Aquarium pri- 
vés de travail ou jetés en prison 
parce qu'ils auront commis [a faute 
de falre leur travail d' dans 
un régime d'oppression, d'injustice ? 


L'énnui est que les élèves du 
Conservatoire ne font. qu'obéir à un 
courant d'ensemble qui handicape 
aujourd'hul le théâtre en France et 
qui fait que des acteurs comme ceux 
de l'Aquarium sont rares (il y a la 
bande d'Ulusoy avec son Nuaga 
amoureux, celle de Demarcy, avec 


Pa 


Fréquenter 
Ja maison 

de la culture 
de Nanterre 


A raison pour laquella 
Noëmie Dubois, professeur 
de lettres, entrellent des 
relations étroites avec la Maison 
de la culture de Nanterre depuis 
bientôt dix ans est double : cola 
répond à la fois au traval! qu'elle 
fa avec ses élèves et à ses pro- 
pres aspirations culturelles. Habi- 
tant à Garches, elle profite des 
responsabilités départementales as- 
sumées per la Maison de la 
cullure. Elle tient pour rarissime 
fa qualité des relations humaines 
qui prévaut à Nanterre, rend home 
mage aux efforts des animateurs, 
et trouve le nouveau bâtiment par- 
- ticulièrement agréable. C'ést pour 
fout cela, c'est avec la volonté 
de rendre service, qu'elle & bien 
voulu expliquer ce que vent dire 
pour elle être abonnée à la Maison 
de Ja culture, alors Qu'elle & 
eu cours de 9 heures à 16 heu- 
res et que le lendemein, C'est sa 
Journés la plus chargée. 


Chaque fais que Noëmie Dubois 
a tait appel à la Maison de la 
cukure, elle a eu una réponse. 
L'animation — rerèment régulière, 
car Îes animäteurs ne sont pas 
assez nombreux — Est Surtout 
axés sur les activités (intéressan- 
tes af variôes) Op Ja Maison de 





G 


la culture. Les présentations de 
spectacles créent une motivation 
Pour les élèves el les préparent 
& des pièces parlois dificiles. 
Chaque sortia scolaire, organisée 
avec une sutre c'zs$S pour que fe 
transport collectif ne soit pes trop 
onéreux, est soit le point de dé- 
part de l'étude d'un texte, soit le 
prolongement. Etudiant Ie cormi. 
que théBtral avec ses élèves de 
cinquième, elle souhalterait les 
emmener voir les Farceurs. 


Cette année, alle à pris ur 
« abonnement - collectivité =» qui 
dépend d'un che! de relais, orte 
de correspondant de la Maison 
te la Culture, HN se trouve que 
son chef d'établissement est ce 
chef do relais, qu'elle le rem- 
place parois: elle constate que 
cela pourrait être une contrainte 
afore qu'A s'agit d'un véritable 
agrément. Chaque fois qu'il y a 
une création ou un spectacle in- 
vité, les Chels de relais som réu- 
is, assistent à une répétition, dis- 
cutent avec les comédiens et ie 
metteur en scène. C'est cel ac- 
cuil — Ges relations Indii.us- 
Jisées qu'entrefient toute l'équipe 
de la Maison de la cultura — qui 
fait Je prix de certe Instilution, où 
des satisfactions culturelles ne sont 
pas séparées de la vlo.— Ci D. 





Quatre soldats et un accordéon, 
quelques autres). : 


Car nous trouvons souvent, même 
eux postes de commande de grands 
théâtres, des hommes pour qui le 
théâtre, ie travail de l'acteur, sant 
des crimes dont il ne s'agit pes de 
ée rendre coupable. Tout au plus 
doit-on bien situer ce crime dans la 
chaîne des causes et des effets 
soclaux, économiques. Et « jouer » 
en conséquence. 


Chez ces militants de l'anti-théëtre, 
les cinq sens ont abdiqué. La cœur 
et la tte aussl, (ls ne songent qu'à 
être propres, intègres, à ne pas 
compromettre une idéologie. Hs n'ont 
rien de neuf ni de vral à dire A 
faire. Ils ont basculé corps et &me 
dans le cloaque des théories. Ils ne 
sentent pas le théâtre comme une 
entreprise vivante, flévreuse et 
hasardeuse falte de paroles, de lumié- 
res, de costumes, de visages, de 
gestes, de chaises et de bâtons, de 
cris et de rires. Non, fs pensent, [ls 
ee mettent à table devant des piles 
de théories, et ce qui sort, en fin 
de trajet. du distributeur est un pro- 
auR de synthèse. factice, inanimé. 
Quelque chose qui n'est plus du 
théâtre, une chose trop malade pour 
jouer dans les consciences, dans les 
événements. ‘ 


Les spectateurs, pendant ce temps, 
continuent de croire que le théâtre 
est à la fois un maquis, un Ileu Ji- 
bre, un levain, ne bonne étoile Ce 
qua le public demande au théâtre, ce 
qu'il croit être du théâtre, c'est un 
événement plus clair que les au- 
tres, vrai, inédit, imprévu, un all- 
ment et une eurprise, une nouveauté 
et un plaisir, une rencontre humaine 
avec des acteurs chaleureux, dégour- 
dis, avec des auteurs ciairvayants, 
Inventifs. 1} veut un théâtre qui court 
à grandes enjambées en avant des 
théoriciens, des députés, des pro- 
‘fesseurs et de toutes les tuiles qui 
vous tombent dessus au Jour le jour. 


fs ne veulent pas, les spectateurs, 
d'acteurs qui, au lieu de courir de- 
vant, rampent derrière, ergotent à la 
traîne des spéculateurs de thèses. 
Ces spéculateurs qui ne jouent pas, 
n'agissent pas, qui ne font rien d'orl- 
ginel, qui ne voient d'ailleurs d'ori- 
gine nulle part qui ne perçoivent 
que des effets, qui mettent tout sur 
le compte d'autrui, du système, et 
qui se lavent les mains dans la pu- 
reté des discours, parce que la dé- 
mission est leur fierté, leur credo. 
ls répètent, décomposent, recollent 
les résidus d'autrui, et ce qu'hs 


concoctent n'est pas du théâtre mais 


un déchet aggloméré de sous-pro- 
dults de concepis, que les acteurs, 
petits soldats esclaves interdits de 
Jeu, interdits de théâtre, sous peine 
d'intelligence avec. ‘l'ennemi. calti- 
nent de gauche à droite non pas 
même eur la scène, lieu maudit, mais 
Sur un « fieu », 


Que les élèves du Conservatoire, 
au lieu de se soumettre à ces {os- 
eoyeurs du théâtre, aillent voir Mes- 
guich jouer Hamlet, l'Aquarium 
jouer a Jeune Lune, les acteurs du 
Biothéâtre Jouer Violaine, ceux de 
l'Odéon Jouer l'Oncie Vania s'il y a 
une reprise, qu'ils aillent voir les ac- 
teurs de Demarcy et de Mehmet Ulu- 
soy, ceux de l'Atelier Adrien, et 
d'autres qui jouent comme eux, avec 
recusillement, et gaïelé et courage, 
parce que le théâtre. que vous 18 
vouliez ou non, resie une Chance 
d'avenir. 


MICHEL COURNOT. 
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FERNAND LEDUC : 
MICROCHROMIES 


Alain Batijouller a faït les décors de = 1a Jeune 
Filie Violaine», de Claudel, au Blothéätre. I! a 
travalllé avec Mesguich («le Prince travesti», 
«Britannicus», «Andromaquer), Pierre Sala 
(« Grenouïlle », «Téle d'angles =}, Féllx Blaska 
(-FHomme aux loups»). Il va décorer pour 
Caroline Huppert < On ne .badine pas avec 
l'amour », 


Le travail du décorateur s'ouvre par deux ren- 
contres : celle du métteur en scène, celle du texte 
de la pièce. 

Méme gl je connals le metieur en scène, si l'ai 
travalilé avec lui déjà, et même si le texte de la pièce 
implique des options précises, je suls incapable d'ébau- 
cher, si pau que ce solt, un décor. comme cela, 
d'avance, dans les nuées. 

.Blen aùr, J'y pense. Des idées, des Images me 
viennent Mais il serait inutile de dessiner quelque 
chose, d'esquisser une maquette, 

Parce que faire un décor, c'est répondre à des 
hasards, réels, qui n'apparaîtront que, pius tard. 

Ce sera d'abord la scène du théâtre dans lequel 
la plèce sera jouée. Elle n'impose pas seulement au 
décor sa taille, des volumes, uns profondeur. Entre 
en feu.une qualité plus occulte. Une scène est un 
site, et chaque site du monde, que ce soit une falaise 
ou un couloir d'appartement, a &@on visage, son 
esprit, Il faut faire avec. S'incliner. Ou tergiverser 
avec l'esprit du lieu. Sinon le décor restera inlorme, 
Inopérant 

Il peut même arriver qu'il y ait, sur cette scène, 
un magnétisme, qui tient à je ne sais quoi au juste, 
à l'inclinalson de l'axe des planches par rapport au 
nord, peut-&tre. H y en avait un dans l'ancien théâtre 


de Nanterre, j'en al vu d'autres. Ce magnétisme dicte - 


Jusqu'à un certain point sa loi, il oriente les lignes, 


Propos d’un décorateur : 


LE MONDE 


tes ombres, il peut contrarier des déplacements. Un 
décor qui déterminerait la trajectoire des acteurs à 
l'encontre de ce magnétisme ferait échouer la mise 
en scène. 

Après les attributs du lieu, la deuxième réalité à 
taquelle Je dols répondre, pour envisager un décor, 
c'est l'acteur. Tous les acteurs qui vont être là en 
personne. Leur taille, leur démarche, leur voix bien sûr, 
leur aura, ne doivent pas être en discordance avec 
l'air où ils évoluent, Ou alors c'est un fait exprès. 

Le public oublie parfois que le décor de théâtre. 
avant d'être une chose que l'on voit, est un lieu de 
travail, un instrument, que les acteurs doivent sentir 
à leur main. 

C'est plus vrai encore de l'élément du décor qui 
est le plus proche des acteurs : leur costume. {l n'y 
a rien de plus difficile, dans mon métier. 

On dit que des décorateurs ont pariois dessiné 
des costumes de chic, d'avance, chez eux, d'après 
une vision qu'ils avaient des personnages de la pièce, 
Ce n'est pas croyable. 

La nature de l'accord capricieux entre chaque être 
humain et tel vétement, telle pièce .de vêtement, les 
femmes et les hommes le ressentent d'instinct dès 
qu'ils choisissent un corsage, une écharpe, dans un 
magasin. Sur la scène, cet accord subsiste, entier. 
Il faut trouver quelle robe s'accorde à telle actrice. 
U faut faire des essais. Puis, il faut user le costume, 
sur l'acteur, avant qu'il commence de jouer en public, 
parce qu'un pardessus tout neuf arrête l'œil, et déplace 
un pau le sens du discours. 

J'ajoute que le travail du décorateur de théâtre 
est plus scabreux que celui du couturier, parce que 
Je théëtre, qu'on le veuille ou non, c'est une fiction, 
plus fragile que fa comédie sociale : if faut habiller 
une fiction « près du corps », avec des tissus qui 
ne sont pas fictifs, sans se permettre des écarts 


Propos d’un acteur : 


Marcel Imhoff Joue actuellement «la Jeune 
Fille Violaine », de Paul Claudel, mise en scène 
par Jean-Pierre Dusseaux au Biothéäitre. Imhoff 
est un comédien sulase qui, comme son compa- 
tricle François Simon, est venu travaïler en 
France à la demande de Chéreau. ll a Joué avec 
Planchon («A comme Adamov»), Ronse (aies 
Créanciers », de Strindberg). 

«Vous jouez depuis trois mois le person- 
nage d'Anne Vercors dans la Jeune Fille Vio- 
laine. C'est un rôle difficile. 

— Non, l'esprit et les paroles d'Anne Vercors 
m'apportent beaucoup. ! faut parfois jouer des 
rôles faibles, qui vous vident. Celui-ci alimente 
l'acteur. 

— Certaines intentions d'Anne Vercors ne 
sont pas saisissables. 

— Xi part du Jour au lendemain pour l'Amérique, 
Z est dur et froid, par moments, Mais que voulez- 
vous dire, le saisir? Qui salsissez-vous? Mème 
ceux que vous almez… Anne Vercors est très proche 
du paysan vaudois, c’est mon pays 

— Le pays de Violaine, c’est la Marne. 

— Je n'étais pas dépaysé., Claudel a dit que cette 
version est une plèce « villageoise », et 11 y a des 
affinités entre le texte de Violaine et celul des 
preraières œuvres d'un écrivain de chez nous, 
Ramuz: le Pelit Village, la Grande Guerre du 
Sonderbond, Aline. C'est le tout début du siècle. et 
deux solitaires essaient d'inventer un langage. 
Claudel, en 1900, était un amateur encore, Violaine 
est une pièce baroque, avec des ruptures, très libre. 
Le version suivante, l'Annonce, c'est peut-être plus 
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parfait, mais c'est la messe. Violaine est une pièce 
païenne, on le sent quand on la joue. Il faut juste 
casser l'écorce du langage, parce que Claudel, c'est 
comme la patte du homard: la substance est à 
l'intérieur. Je crois qu'ici vous le jouez sans casser 
la patte, alors il y à un enduit, trop lisse. Si vous 
donnez ce qui est dedans, le public vous écoute 
avec un recueillement extrême, J'a] connu le même 
recuellleruent Jorsque j'étais un jeune acteur, on 
jouait Ramuz en plein air. 
— Ramuz n'a pus écrit de pièce. 

— On jouait la Grande Guerre du Sonder- 
bond, c'est comme une pièce, on jouait dehors, 
dans les villages. Les villageois couraient avec 
nous, pour ne pas perdre un mot. 

— Quels villages? 

— Autour de Lausanne. Entre amis, nous avions 
formé une petite troupe, les Faux Nez, — c'était 
le titre d'une pièce, d'un argument plutôt, que 
nous avait donnée Sartre. 

— Vous aviez foué quoi d'autre ? 

— Oh, tout 1. 

— Vous atiez assez de public? 

— Pour trente représentations par pièce, à peu 
près. I n'y à pas une population immense en 
Sulsse, Ce qui falsait, pour nous, au moins dix 
plèces par an. C'est beaucoup de rôles, pour un 
acteur, I y en a que cela brise, D'autres y 
gagnent. 

— À y a de bons acteurs? 

— Très bons. Des acteurs de la taille de Fran- 
çols Simon. Mals c'est la même chose : peu nom- 
breux. Nous engageons souvent des acteurs de 
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des négociations. mystérieuses 


faciles qui feraient basculer le costume dans un 
mensonge qui handicaperait les eignes de l'acteur. 
Alors, il y a toute une tâche de métamorphose délicate 
des tissus, des mallères, par des balns epéclaux, des 
frotis. J'al l'habiiude de travailler avec Paule Sandoval, 
le sculpteur, qui est un vral poëte de ces glissements 
Invensibles. 

Une autre difficulté particulière au costume de 
théâtre est que l'actrice, l'acleur, €e font ioujours, 
plus ou moins, une idée fausse du costume qu'ils por- 


tent sur la scène. Ils ne sont Jamais tout à {alt tran- * 


quifles, parce que ce costume fs ne l'ont pas chois! 
eux-mèmes, et parce qu'ils n'ont pas la faculté de ee 
voir entièrement, de dos, de profil, dans l'action 
{contrairement aux danseurs d'opéra qui répèlent sou- 
vent entre de grands miroirs). Et 11 faut secrètement 
redresser, par le costume lui-même, ce malentendu 
chronique. 

La troisième réalité qui va définir le décor, c'est 
la lumière. Ells va décider de tout, parce qu'elle est 
la substänce profonde du décor, son « anima ». 1] 
esrait illusoire de prévoir un décor sans connaître 
d'abord « qui + sera celte lumière, si elle sera 
omniprésente, sournolse, ou calme, ou franche, ou 
accidentée. Si elle ser un bain ambient, ou une 
nappe qui tombe d'ailleurs, ou un système nerveux 
Et il faut savoir aussi si le metteur en scène et les 
comédiens vont se soumettre à cette lumière comme 
ei elle était un falt naturel qui va de soi, ou æ'ils 
vont lut faire front, avoir avec elle des démêlés. 

* La lumière est la vie du décor. Elle distribue les 
fignes, les ombres. effe conduit (e sens ds chaque 
expression. Les gens, lorsqu'ils sont dans leur maison, 
dans les rues de leur ville, font de la lumière un 
usage spontané. Îls en connaissent les composantes, 
à chaque Instant : Il est midi, au mois d'avril, le 
ciel est couvert. Et ils « réparent» l8 décor, en corri- 


géant la lumière, pulsqu'ils en connaissent les. raisons. 

Mels ces mêmes gens, au théâtre, (a lumière leur 
arrive droit dessus, ils ne pouvent pas {a distinguer 
mentalement du décor, elle ne fait qu'un avac ul. 
Pour que ce décor provoque le sensation Juste, HN 
doit être assemblé d' à’ cette lumière 
impérative. è É 

Une als repérées ces qualités fixes, l'esprit et le 
magnétisme de la scène. la personnalité de le lumière, 
l'aura et la voix des acteurs, Is décorateur va par- 
ticiper au travail de création, de la. première lecture 
‘aux dernières répélitions, sans flancher. : 

Car la créalion d'une pièce est un travail à piu- 
sieurs, Inégal, Iltogique. On va falre fausse route, 
et eur la fausse route un signal apparaitra, dans un 
éclair. Pour Britannicus, avec Mesgulch, nous avons 
fait sept décors différents, au fur et à mesure des 
répétitions. Pour /a-Jeune Fille Violaine, les acteurs 
n'ont pu «foncllonnèr» dans certains éléments du 
décor qu'en répélant longtemps à l'alde d'autres 
éléments dont je -devinais qu'en fin de compte lis 
demanderaient à se détacher. 

A se détacher, parcs que le metteur en scène. 
Jean-Pierre Dusseaux, sentait qu'ils (Is acteurs) ne 
sauvegarderalent la liberté et la volonté enilères de 
la. parole de Claudel que s'ils n'avalent rien dans 
les mains ni dans leur dos : ]] ne fallait pas que 
le décor leur confisque quoi que ce soit de leur 
plénitude d'expression. Par exemple, le décorateur 
ne devait pas mettre un ‘pain à rompre sur le scène, 
c'eût été amputér le texte”et les acteurs, ‘qui à ‘eux 
seuls étaient capables d'imposer la présence du pain,’ 
alors qué le décorateur pouvalt se permettre, par la 
lumière, de dire le retour de l'hiver. 

Le décorateur est ainsi amené, parfois, souven, 
à s'etfacer, ouvrir juste une porte, puis ôter la porte, 
dégager le chemin. : M.C. 


la patte du homard | 


France. C'est pourquoi je ne me sens pas brop 
coupable de rester à Paris. ; 
— Les acteurs de théâtre font aussi de la 
télévision, à Genève ? 
— J'ai travaillé avec Michel Soutter, je l'alme 
beaucoup. Il faft de très belles choses. Mais c'est 


un grand adolescent, il n'écrivalt pas de rôle pour. 


un bonhomme plus très jeune comme moi, ou 
alors des vieux réactionnaires. Alain Tanner, il 
écrit: ses films lui-même, et, comme il est très 
intelligent, tous ses personnages sont intelligents. 
Moi, j'ai besoin de temps en temps d'un person- 
nage bête, parce que c'est le monde qui est béte, 
ou l'époque, 11 en faut. Seule Bulle Ogier a eu la 
chance, chez Tanner, d'avoir un rôle d'idiote. 
— Aiors, vous êtes venu en France. 

— Pas pour ça. C'est Chéreau qui m'a appelé, 

à Lyon. E lui manquait un comédien, dans Toller. 
— Ca s'est bien passé? 

— Chéreau 2 un talent fou Planchon aussi, 
qui m'a fait jouer dans la pièce sur Adamov. Tant 
de talent qu'ils pourraient bien, tous les deux, 
faire des choses plus modestes. Avec des décors 
moins coûteux. Regerdez Violaine. Beaucoup de 


Français m'ont dit que Claudel est 1à, et que c’est 


rare. Or la mise en scène de Dusseeux, le décor de 
Batifoulier, ne font qu'aîder les comédiens. Rien 
ne pèse. : 

— Vous aimez mieur ça? 

— HN veut mieux jouer dans des petits théâtres, 
avec des metteurs en scène qui écoutent les acteurs. 
Qu'est-ce que cela veut dire, la direction d'acteurs ? 
L'acteur, c'est ia matière première, Çe ne se dirige 
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Frank Olivier, c'est bien sûr 
un grand nom du prêt-à-porter, 
mais c’est aussi, depuis plusieurs 
années, nne association entre 
l'art et Ja mode. En 1976, pré- 
sentation des Hologrammes du 
sculpteur IVOKESTULOVIC avec 
de Bosen Con. Cette 

ces de BesanÇon. 
t ls durée du 
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VIER de trois sculptures de 
STOREL, « évocation de ia 
femme », et depuis le début de 
l'année. an Drugstore des 
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pes. Je ne supporte pas Le tyrannie. Je vois des 
théâtres où les comédiens disparaissent, on ne les 


cations de Brecht ne sont bonnes que pour des 
virtuoses. Il s'adressait à des Allemands. Vous 
savez qu'il disait : « L'effét de àistancirion, les 
Français n'en ont pas besoin, 
Feydenu. » F 

— Votre père était acteur? - 


E 
È 
& 


‘Très beau, c'est comme Claudel, ce n'est pas le 
catéchisme : dans ce temps-là, on inventait 
encore. » ns Er Le 
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pourquoi 1l est là, blen 
et un peu flou, car sa 
‘aïbiesse ce n’est pas d'être 
mais d'avoir trouvé si tôt 
théoriciens et ses pédants 
Vite adopté, chargé de tous les 
espoirs au moment où, plus 
cruellement que jamais, l'opéra 
ne vit pratiquement que de repri- 
ses, le théâtre musica] n'est pas 
une mode, ! répond à un besoln 
en période de crise, devenant pour 
certains une occasion à saisir, un 


ii 


s'accorde à penser qu'il à de 
l'avenir. 


Est-ce l'opéra de demain qui 
fait ses armes à l'om- 
bre de Fautré comme jädis l'opéra- 
comique, né sur les tréteaux 
des foires dans des conditions -et 
avec des objectifs assez voisins :- 
toucher un public non initié en 
se passant de l'appui des institu- 
tions (donc avec les moyens limi- 
tés que cela suppose) et hors des 
lieux - conventionnels ? Pourtant, 
l'inventaire des tentatives heu- 
reuses de théâtre musical montre- 
rait que ce ne.sant pes là des 
critères absolus, juste des traits 
communs, des airs de famille, liés 
à la conjoncture mais nullement 
propres à notre époque. : 


Ainsi peut-on trouver un pré- 
cédent illustre aux expériences les 
plus avancées : Lelio ou le retour 
à la vie, où Berlioz, le 9 décembre 
1832, se mettait lui-même en 
scène, survivant au suicide de la 
Symphonie fantastique, invoquant 
Juliette et Shakespeare, invecti- 
vant la critique, les philistins et 
les ennemis de l'art, faisant jouer 
sa musique en coulisse et même 
répéter. un orchestre dissimulé 
d'abord derrière. une toile. Faute 
de pouvoir être accepté À l'Opéra, 
11 avait dû inventer un genre nou- 
veau d'autant plus révolutionnaire 
qu'U avait pour cadre la salle du 
Conservatoire et suivait sans érier- 
gare l'exécution de la Symphonie 
Jantastique… L'entreprise resta 
que le goût dominant s’orientait 
vers un théâtre lyrique exclusive- 
ment chanté. N 


- Depuis, et partie grâce à 
l’avènément du sprechgesang 
(chant parlé ou parlé-chanté) 
chez Schoenberg et Berg, le pa- 
role a repris ses droits À l'Opéra, 
où elle avait été considérée jus- 
que-là comme l'apanage des gen- 
res mineurs. Mais cette évolution 
n'aurait pas suffi À produire le 
théâtre musical si, de l'autre côté, 
le théâtre parlé n'avait montré 
un intérêt accru pour le rôle actif 
de l2 musique. 


Depuis l'Arlésienne d'Alphonse 


Daudet jusqu'aux pièces de Brecht, . 


on peut citer un certain nombre 
d'ouvrages dramatiques dans les- 
quels la musique joue un rôle 


. essentiel sens qu'il s'agisse 


POUr- 
tant de théâtre musical tel que 
nous l'envisageohs (on se prend 
alors à se demander si Le théâtre 
musical ne serait pas plus simple- 
ment cet idéal — rétnearnation dn 
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Quelle que soit la valeur de ces 
distinctions artificielles, un fait 
est certain: le souci, chez les 


horomes de théâtre, d'une dimen-. 


sion musicale On voit d'ailleurs 


par ls complexité des données 
d'un ouvrage lyrique (avec une 
autre structuration du temps dra- 
matique) malgré la faiblesse rela- 
tive de beaucoup de livrets, fai- 
blesse À laquelle les compositeurs 
essaient de remédier prenant 
eux-mêmes la plume ou en fai- 
mn appel à des auteurs de thé&- 


Voïà donc aujourd'hui réunies - 


tautes les conditions favorables 


à l'épanouissement d'un genre : 


nouveau réellement représentatif. 


d'une époque jusque dans 58 di-- 


versité ; mais s'il était encore pos- 


sible de définir les courants qui. 
l'ont porté, il est trop tôt pour. 


tenter une synthèse de ce qu'il a 
produit, car on aurait t66 fait 
d'en tirer des conclusions hâtives. 


Bornons-nous donc au lieu de cela : 


à un simple rappel historique. 


Comme on ne peut parler de. 


théâtre musical qu'à partir du 
moment où les musiciens ont 


Ù 
ë 
£ 
: 
! 


dérer 4’ 33” (1952), de John Cage, 


comme l’une ‘de ces premières 


taie de la musique, De la même 


date Sur scène, de Kagel, 


époque 

«petite pièce de théâtre de musl- 
que de chambre», puis Originale, 
de Stockhansen (1961), suparpo- 
sant à l'exécution de Konfakte, 
une sorte de happening très rigou- 
reusement fixé mais sans lien de 
nécessité avec une musique déjà 
conçue pour elle-même. 


La Passion selon Saëe (1965), 


de Bussottl, dans laquelle le chef 

d'orchestre devient acteur, serait 

elle de l'opéra expérimental ou 

L'esquisse d'une distinction entre 

Je théâtre musical et la musique 
considérés 


non cofnme 


théätralisée, 

des entités, mais comme deux 
pôles d'attraction, selon que l'ac- 
tion est la musique elle-même où 
que l'intrigue épouse une forme 
musicale, le point d'équilibre 
entre ces deux extrêmes restant 
en fait affaire d'appréciation 
subjective ? Dans cet ordre 
‘ d'idées, pour prendre deux exem- 
_.ples.très différents, les ZLigisons 
dangereuses (1974), de Claude 


tration ? Peut-être justement à la 


croisée des chemins; de même 
que Mure Nosträm (1975), 


& 


Jeanne 
et Valérie. 


n &\ 


à la Comédie j À FT 


Française 


NUL, on a un abonnement à la 
Comédie-Françaiss. Mol l'ai 

à quatorze ans, et mol treize 
et demi. C'était à ia vente des 
fivres du lycée, une dame, et des 
affiches. C'est Vaiéris qui m'a 
- poussés; on à ou du mal, c'est à 


partir de la troisième, à. cause, 
des pièces qu! ne som pes pour. 


les sixièmes. On est en quatrième. 
Le professeur de français s encou- 
ragé pour les petites pièces, le 
Bourgeois gentilhomme, du AMo- 
Dère, mais je les avais déjà vues, 
ça ne noue Inmtéresse pas, Je ne 
les al pas vuos, male Ü y avait 
le Cid dens l'abonnement, st Je 
savals que c'éfait dans le pro- 


vais jamais eu théâtre sans Ça, 
01 j'y vals avec Mmes parents, par 
exemple une fois à Noël, la Caga 
aux folles — merrant — et.une 
autre, mails j'el la mémofre courte. 


* On a vu le Cid, le Verre d'eau, 
Lorenzacclo, et il reste le Mariage 
de Figaro. Je ne le verral pes, 


mèneräl 'Ecossalse. On y va le 
mercredi après-midi, c'est {eh 
‘exprès. On a los mauvaises piaces, 
on n'a pas choisi, la Scène est 
18, noùs on est là, les pro- 
Jecteurs, on se met à genoux. A 
lentrecte on descend, 1 y & des 








gramme de cette année. Je ne. 


Je: sera en Ecosss, moi _ fem. 


JN 


.pleces fibres. devant, on voit déjà 


fa moitié du spectace. Les ou- 
vreuses : l} y a plus sympa. Vous 
n'avez pas fe droit, c'est Imterdit, 
n'allez pes Jà Tu imites blen, 
Jeanne, les bonshommes qui dis- 
tribuent les papiers sont plus 
sympas, lis donnent des renset- 


: gnements. 


Les costumes ef Jes décors 


-: étaient beeux, les acteurs étaient 


bons, de toute façon c’est le Co- 
médfe-Française (le pôre de Ca- 
ralle va y entrer). Claude Rich 
c'était qui ? Nicolas Sllberg, le ne 
me rappelle pes s'!l est beau, H 
Joueit très bien. Le plaïtond, le le 
regarde chaque fois qu'on y va, 
c'est très blen. C'est drôlement 
Joli quand les lustres s'ételgnent 
petit à petit La salle est an 
cienne, mais, depuis” qu'ils ont 


“tout relail, les. couloirs sont 


modernes, je crois, J'aime 
beaucoup y aller, sans Valérie, 
vraiment je n'eurals pas eu l'idée, 
o'est très bien. J'y vais fabiliée. 
n'importe comment, comme çÇ&, 
Velérie, se mère la force, elle lui, 
-met des fobettes, là. J'y retour- 
nerai l'ennés prochaine, moi ça 
dépend, je tels un ontreïnement à 
ta plecine,. sl ça iombe un mer- 


credi, le ne peux PBs. D | 
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Tous les musées oatlonaux seront 
fermés le dimanche Le mel. 
CENTRES BEAUBOURG 


Eutrés principale, rue Saint- 
Martin (2717=12-33). 
Sauf mardi, de 14 b. à 2 D. 


Dur nr 1 Avi au7 Mai 


© théâtre de la commune d'aubervilliers 


QUATRE A QUATRE 


Pièce québécoise de Michel Gameau. 
Mise en scène de Gabriel Gran. 


turure CANADIEN 
B'rue de Constantine - 7° 
Mercredi 27 avril, 20 h. 45 


SHECTION DE FILMS 
D'ANIMATION CANADIENS 
INEDITS 


ea collaboration avec l'AFCA 


— salle des manifestations tempo- 
raires. Entrées : 8 F. Farau'au 2 mL 
Cabmet d'art 


MICHEL SEUPHOR, ropctire. 
Jusqu'au 6 juin 
Salle des contemporains 
Que CANE. Dtx peintures récen- 
— Jusqu'au 6 juin. 
“en KAWARA. — Entrée libre Jus- 
a su 16 mal 
JLLECTIF GENERATION. — Jus- 
que le juin 
Centre ss cation Industrielle 


trée libre} 
L'IMAGERSE POLITIQUE. — Jus- 
qu! ren 8 mat 








Inhabifuël, très attachant, Gorgé d'humour... 
actrices québécoises Michel Grey 
excellentes. : #L'Aurore” 
Michel out Tout à fait remarquable. 
‘Le Monde” Jean-Jacques Gaütier 
Une soiréerare. del'Acarémie Française 







Mardi 3 mai, 20 b. 45 
Pour la première fols en France 












Caroline Alexander “Le Figaro” RAOUL ROY EPINGLE, — Des 
Sur | font quitte |] Sue ste le uns corp 
sens Malthieu Galey ceront [ Renseignements 
Jean-Pierre crardint ZLe Quotidien de Paris" Qu 3 a0 12 mai a SCI Jusuen à mal Ris 


vie — Jusqu'au 8 mal 


NOEL HARDING BIBLIOTHEQUE 


Œuvre conçue spécialement pour L'ARCHITECTURE ONIRBIQUE DU 
FER eétion continue de pACTEUR CHEVAL. — Jusqu'au 


en présence de l'artiste 
ENTRÉE LIBRE 


“L'Humanité” 


EURE 2 ER LS 


DISUX ET DEMONS DE L'ÉDMA 
bouddhisme 1sm: 









KOLINDA 
Folk Hongrois 


© jusqu'au 30 avril inclus 
. 2h. 30 


Théôtre Campagne-Première 
19, r. Compagne-Prernière 75014 
322-75-93 (25-127, Sauf mardl de 19 b à 

trée : 8 F; le samedi : 5 F. 


Paru ed ‘au 22 mal 
TOSHODAI-JL Trésors d'an tem- 


entrée place Clemenceau 
dessus}. Juquen 4 juillet. 
NDRE M ON. — Grand Palais 


ue , EE LR 


MY RE te a) 
ROSE UE AS 


28 AVRIL à 20h 30 
igor STRAVINSKY Puicinella 
Ahmed ESSYAD Le colier de ruses 
Marcello PANNI Allegro brillante 




















































. Syvivano BUSSOTI ta grande Judith Magre dans 
Ripente per pianio et sept instruments mn Te nn 






Direction : M. PANNI submerger L'EXPRESS 
JUDITH. MAGRE 


ISMENE 


RITSOS-ARAGON me As Entrées à Fe SUMQU'EN 


deux 25 jullist. 
ainsi mélées les voix des EAN HELTON. Les marchés as 


poètes touchent profondément Sn Moderne 
d'autant plus qu'ismène c’est Vie de. Pare Pare avenue du aie 


la bouleversante Judith Magre. | | dent-Wilson (7233-61 undi 
LE NOUVEL OBSERVATEUR | | 5° F° {atolte ARTE 28 Entrée: 
THÉATRE GAITÉ MONTPARNASSE 
26 rue de La Gaité 149 - te 
places 25F- etud 







qu'au re 

RAO! Créateur d’étotres 
an ). — Tu d'art moderne 
de la Vlle de Paris (volr ci-dessus). 
Du 29 avril au 22 mel 

PENALEA. ptures. . usée 
d'art moderne de la Ville de Paris 
Voir ct-desaus). Jusqu'au 15 mat. 

NTRE SONIA 


DELAU- 
ME TRISTAN es TARA Musée 
Se Sa de a 
us 
(ue rs Aie 






ent MT Ps. (foi ref modrrus de le Vie de 


michel vinaver FES 

e LE F MYTHOLOGIES QUOTIDIENNES 

IE CR RTC LUEUIC7A | 2. — ARC 2 au Muse d'art moderne 
de la Ville de Paris ivoir ci-dessus). 


Jusqu'au 30 avril 
avant le départ pour le Japon 

de la Compagnie Renaud-Barrault . 
ÉETER ERA EOCER US | Du 28 avril où 5 juin. En complé 


dernières 
‘exposition, des films seront 


HAROLD ET MAUDE coéretces dun JÉRE 
= projetés à l'auditorium (renselgne- 
MADAME DE SADE D ESS rex races, 
petits salle} lectro-ncou: 


Environnement é| 
Tamin. 
















3 mai - 2 juillet 
3° saison mondiale 


THEATRE DES NATIONS 







BRODERIE AU PASSE ET AU 











i il PRESENT. — Musée des arts déco- 
ALL eee pas. ne rue de mel ne 
Belgique Yougoslavie monche. de 11 b. & 18 h. Entrée : 





8 F. Du 30 avril au 18 Julliet. 
TAPISSERTES. — Hôtel de Sens. 
1. rue du Flguler 1278-14-60). Sauf 
dimanche et lundi. de 13 h. à 20 h. 
Entrée libre. Jusqu'au 3 avril 
CENTRES CULTURELS 
FERNAND LEDUC : Microchromies. 
Peintures récentes MARI 


C Reltefs-sculptures. — Centre culturel 
canadien. 5. rue de Constantine 
1551-35-73). Tous les jours, de 8 H. à 
z prose Nbre. Du 29 avril au 
15 JUILLET/8 AOUT | si FR me Pac 
trospective. Jusqu'au 21 ue — Cen- 
nn tre culturel américain, rue du 
DONIZETTI Dragon (2932-22-70). 


ROBERTO DEVEREUX 


CENTRE MUDRA | TEATAR U GOSTIMA 
dir. MAURICE BEJART LES EMIGRES - LOVE 


uai A--France - tél. 548.38.53 et agences 











7, 





30° FESTIVAL FESTIVAL 








or 
COSI FAN TUITE 


MACKERRAS. MERCURE. BORUZESCU. LACOTTE 


A RUDEL. FASSINI. PIZZL 
MAO OA OL LD ESRAR CABALLE, BUMBRY, CARRERAS 


ENGLISH CHAMBER ORCHESTRA. Chorak BRASSEUR ORCHESTRE ET CHŒURS DU CAPITOLE DE TOULOUSE 
15.19.24, 26 juifler/3,7 août THEATRE DE L'ARCHEVECHÉ/21 H 30 25.283,30 puillet/2 août 


CIMAROSA 
IL MAESTRO DI CAPPELLA 


POULAIN, BENOIT 
DONIZETTI 


IL CAMPANELLO DI NOTTE 


MARSAN, WEIKERT, LE Te HARTH 
ROBINSON, MILLER. DEA 
ORCHESTRE ET CHŒURS DU CAPITOLE P DE TOULOUSE 
en co-production avec le Cupitole de, Toulouse 
17,21.27,31 juillet/4 aoû PL. DES 4 DAUPHINS/21 H45 

A 
fllet : 16 ENGLISH CHAMBER ORCHESTRA 24 BRAHMS : REQUIEM - PLASSON. NORMAN MILLER 
MACKERRAS, LLOYD 29 jessye NORMAN. Ualion BALDWIN : 
17 BACH : MAGNIFICAT 30 QUATUOR DU CAPITOLE DE TOULOUSE - CASADESUS 
ENGLISH CHAMBER ORCHESTRA 31 ROSSINI:STABATMATER/BOITO:MEFISTOFELE-RUDEL 
18 ORCHESTRE DE CHAMBRE DE VIENNE -ENTREMONT RICCIARELLI. LINDENSTRAND, BRÉWER. FURLANETTO 
29 POULENC - Bermard KRUYSEN. Noël LEE * 
21 SCHUBERT : WINTERREISE - LLOYD, IVALDI 
2 POULENC - Régine CRESPIN. Gabncl BACQUIER 
23 ENGLISH CHAMBER ORCHESTRA 
MACKERRAS. RICCIARELLI 


‘gräce à 


NL UE 


GAGNEZ 
URI 
-méditerranée 


CUT s 2 persunnes 


o ÉLEDTE ILES 
TT fn SUCRE 


LES dA HEAR ECS 


CRÉATION MONDIALE 
STOCKHAUSEN 


SIRIUS 


{Version mtéègraie) 


usique, lexte et dirèction STOCKHAUSEN 
CARMELL MERIWEATHER 
STOC KHALSEN, STEPHENS 
en collaboration avec La Recherche Artistique 
8 août CLOITRF SAIÏNT-LOUIS/21 H 30 











aoû : 1* Gersende de SABRAN. Jean-Christophe BENOIT 

5 ORCHESTRE OU CAPITOLE DE TOULOUSE 

PLASSON, ARROYO. 

6 ENGLISH CHAMBER ORCHESTRA - GARCIA, ROBINSON 








OPÉRAS : Cosi Fan Tutte : 50, 100, 150f : Roberto Devereua : 60. 130. 200! - Sisins : 25 [- Cimarosa/Donizetti : 451 g 7 Ouvert le dimanche 
AE Revuë 


CONCERTS : des 17, 24 et.31 : 35,60 f - des 16, 18, 22 23 et 29. 4, 70 F - du 20: 30, S0F - du 21 : 30[ - du 30: se 
du I août : 70 F- du 5 : 30, 50. 80 [ - du 6 : 20, 40, 601 1 | 


Par téléphone : (91 ou 42 à partir du” . Far correspon CA 
15 juin) 23.11.20 et 23.37.81 : 5 Ancien Archevéché, Te 2 Ds 












is: . C - : Envoi Bulleun de Location sur demande 
2 RP COUR - HAVAS - AM EXPR LO CATI O N : 3 : rares 
CZ Rue Mazarine nu 55 





PA 






















PENSER ET FORME. aulis Bloms- 
tedt, architecte : études harmoni- 
ques. — Fondation Le Corbusier, 
22, 10, square au Docteur-Blanche, Sauf 

et dim. de 9 b. à 19 1 et de 
HE. b.à 17h Jus 16 juin 

Murs Te ire, Suva, N. core 
va, J. Ë 

pi el de Diagonale, 7. rus 
Serbe. Jusqu'au TS mal. 

ROBERTO PLATE — Centre cuttu- 
Edutols er EE one les Jours. 
FFE S0 2 20 he Entrée : SF F Jus 

u'au 15 mai. 

L ETUDES ET COMPOSITIONS. Des- 
sins, aquarelles, gouaches, lithogra- 
pbles, — Centre américain, 261, bou- 
leterd Raspail (6833-59-16. Jusqu'au 
12 

“BOURGEOIS - POTAGE - DO 
tures et gravures. rs 
pale des arts. 18, rue de l'Hôtel-de- 
Ville (2378-71-72). Tous les jours. de 
13 b. 4 19 h Jusqu'au 5 mai. 

REVES ET LUMIERES. Pelutures 
lumineuses. Jardins imaginaires en 
céramique. — Galerie Art omrique, 
25, rue de Varenne (58-87-00). De 
14 b. à 19 b. 30. Jusqu'au 22 mal. 

PEINTURES CHINOISES TRADI- 
TIONNELLES DE DEANNA GA40. — 
Cité Internationale, 21 boulevard 
Jours rdan (5689-87-58). Jusqu'au 

CONTRASTES : huit artistes israé- 
Uens plus un — Centre Rachl, 
30. boul. de Port-Royal 1331-98-20). 
Sauf dim. de 1 è 2 D. Jus- 
que ‘eu 27 mal. 

FOUAD EL FOUTEIB. Peintures. 
— Bervice culturel d'Egypte, ILL 
boulevard Belnt-Michel Sauf sam. 
. dm de 16 à. à 21 h. Jusqu'au 
mal, 


GALERIES 


HERITIERS ET CONTÉSTATAIRES 
DU  BOMANTISME POLONAIS. — 
Galerie ‘Lambert. 14 rue Salnt- 
me 1355-13-21). Jusqu'au 


ral. 

AFFICHES DU CINEMA MONDIAL 
D'HIER ET D'AUJOURD'HUL — 
Artcurinl 9, avenue Matignon 
(359-29-82). Jusqu'au "14 mai. 

ONS Li K CHOSES en Attiches 


et lthographles. — A l'Imagerie, 
9, rue Dante (325-18-68). Jusqu'au 
er juin. 


ATILA, œuvres récentes. — Galerie 
rue de Fleurus 
(548-0401 Jusque au 13 mal. 

BAROCHELLO à regarder de près. 
— Galerie Bama, 80, rue du Bac 
(548-87-98). Jusqu' au 28 mai. 

MIKLOS BOKOR. Les grands jat- 
dins. — Galerie de France. 3, f pu 
bourg Saint-Honoré (265-69-37). 
qu'au 19 mal. 

POL BURY. Dessins. — Galerls 
Maegnht. 26. rus Trellhard (2387-61-49). 
Jusqu'au 6 mal 

CABALLERO. — Galerie Albert 
Losb, 10, rue des Beaux-Arts 
(6335-06-87). Jusqu'au 21 ral. 

CARGALEIRO. Gouaches. — Gu- 
lerle Jacob, 28, rue Jacob (8633-90-66). 

Jusqu'au 28 mal. 

aSSERTo CEDRON. Pelntures et 

— Art Consell. 123, rue La 
So (25-75-63). Jurqu'au 17 mat. 

CORNILLEAU. Peintures et des- 
sains. — Galerie Entreplerre. 72, rue 
uncampolx (2717-51-49). Jusqu'au 

mai. 


MAXIME DEFERT. Pelntures ré- 
centes. — Galerie Bastida Navazo, 
39, rue Sunegaud 1633-69-81). Jus- 
qu'au 21 mal 

KAR£EL DIEFRICKX. Peintures. — 
Galerie Jean Brance. 23-25, rue Gué- 
négaud 1326-85-51). Jusqu'au 7 mel 

FRANÇOIS DUFRENE. Cantate 
des Mots Camés. — Le galerle Raph’. 


LE MONDE DES ARTS ET DES SPECTACLES 


HAL TETE EpOSIOQS 


2, Povée (8857-60-36). Sauf sam. 
À dm. de a°h, à 19 à Jusqu'au 


5 juin. 

FANTL Œuvres récentes. — Gale- 
ris Krief-Raymond. 19, rue Guéné- 
geud (2329-32-37). Jusqu'au 21 

FONTANA. Peintures, bronres, 
céramiques. dessins, gravures, bUOux. 

Art Curisi, 9, avepue Ms: 
1359-29-82). Jusqu'au 7 mal 
FBOMEOLUTL — Galerie Darthea- 





|speyer, 6, rue Jacques - Callot 


3 Jusqu'au 14 mal 
CÉCRUDE GEORGES. , Petntures 


tes. — Galerle Regzrds, 40, tue - 


récen! 
do l'Université (261-10-22). Sauf 
led de 14 h. à 19 h. Juequ'au 


mal 
“eux HOUDOUIN. — Galerie Beno 
é'Inoelli, 43, rue de Miromesnil 
(225-10-16). Jusqu'au 4 mal 
IVACEOVIC. Peintures récentes. — 
Gaierle Nane Stern, 25, avenue de 
Tourville (705-08-16). Sauf dim. et 
lundi. de 15 D. à 20 b. b. 30 Jusqu'au 
21 ma 

HERRL JOLIVET. Monuments 
rommés. Dessins. — Galerie Mathias 
Fels. 138, boulevard Haussmann 
(924-10-23). Jusqu'au 20 mal. 

JOEL BERMNARREC. 74-75 anne 
le te: & tification. — 
rie C0. ue, Benus AT 
328-10-72t u'au 21 manf 
"EM EN F00NG. Œuvres récen- 


tes, — Galerie  Jacques-Masso], 
12, rue La Boëtle (265-93-65). - Jue- 
qu'au 21 mal. 


GUSTAV EBLIMT. Dessins. — Gale- 
me Oclace-Negru, 23. rue de Seine 
1325-76-15). Jusqu'au 6 mal 

JURG RREIENBUHL : Le Paradls. 
— Galerle du Luxembourg, 98, rue 
Saint-Denis 1236-85-05). De 14 h. à 
19 b. 30. Avril-mai. 

MAGGIANI. PAPAZIAN, BIVAL. 
Peintures, dessins. — Arte A pren 
pos, 13, rue du Bac (261-2591). De 
11h. à 19 h. 30. Jusqu'au 21 rai. 

HOMMAGE A MANOLO MILLA- 
RES, 1926-1972. — Galerie de France, 
8, faubourg Saint-Honoré (2655-69-37). 
Jusqu'au J19 rual 

MORTEXROL. Portrait auto-Dor- 
trait ou images discursives. — LT 
ris la Passerelle Safnt-Louis, 3, 
Jenn - du - Bellay (1633-30-53). saut 
iundi, de 15 h. à 21 b. Jusqu'au 


20 mat 

PENG WAN-TS. Dessins et quatre 
pelntures. — Galerie Karl-Plinker 
4325-18-73). Jusqu'au 14 mal 

PIAUBERT. (Œuvres de 1964 à 1977. 
— Anteurlal, 0, avenue Matignon 
(2568-70-70). Jusqu'au 4 juin 

MAN RAY. Dessins. peintures na- 
turelles, photos, objets inédits des 
cinq dernières années — Galerie de 
Varenne, 61, rue de Varenne (705- 
55-04). Sauf lundi, de 14 b. 

18 h 30. Jusqu'au 1e juin. 

LARRS RIVERS. — Galerle Roger- 
d‘Amécourt, 4, rue Beaubourg (277- 
15-12). Avrl-mal. 

GERARD SCHNEIDER. Peintures, 
— Galerle Beaubourg, 23, rue du 
Renard (887-31-51}. Jusqu'au 28 mai 

YVON TAILLANDIER. Peintures 
sur bois. toiles, papler. — L'Œil de 
Bœuf, 58 rue Quincampolx (278- 
36-66). Jusqu'au 15 mal. 

ROBERT TATIN. Œuvres récentes. 
— Galerie de l'Université. 52, rue de 
Bassan0 CET RTS jusqu'au 13 mal 

MARCEI! OMMASI. Sculptures. 
Dessins. Lies. — Galerie Goremane, 
52, rue du rose Hene 
(2685-36-00). Jusqu'au 

ABRAM TOPOR. Peintures, des- 
sins — Galerie Marquet, 7, rue 
Aonaparte (1326-74-88). Jusqu'au 


ZENDEROUDL Tableaux et des- 
slns. — Galerie Stadier, 51, rue de 
Seine (326-91-10). Jusqu'au 21 mai. 

CORNELIS ZITMAN. — Galeris 
Dina-Vierng. 36, rue Jacob (260- 
23-18). Jusqu'au 25 mal 


Concerts 


MERCREDI 27 AVRIL 
come, GEORGES - POMPIDOU, 
Ordini 


éon musicale, Exemples sonores, 
bandes RS bandes et œuvres 
présentés par J.-C. Risset. 

PRE Us D'ART DR EE DE PAa- 

e Reve: 
(92-80-10). 2h. 30 : Guties Pare 
renin ePrintemps musicais (Du- 
tilleux, Kosring, Beethoven). 

CENTRE AMERICAIN (222 - 29 - 70), 
AT 2 : _- Qi (œuvres élec- 

qués ei acoustiques tèmes). 

P! (2217-83-73), 21 De arch 
de l'He-de-Prance, dir.: J. Four- 
net, sol. : M. Chauveton. Æabn 
(Tchaliovskt, Mozart, Rachmante 
noff, Strauss). 

THEATRE DES CHAMPS - ELYSEES 
(25-44-38). 21 b. : nouvel orch. 
phil. de Radio-France, dir. : 8. 
Baudo (Chabrier. Pauré, Ravel). 

JEUDI 28 AVRIL 

CORTOT: 20 b. : El Mellinger et 

. Slrugue! Lui 
Ravel, Schubert). TR En "à 

SORBONNE. 20 b. 50 : Y. Lorlod 
(Messinan1. 

TRPATRE Des CHAMPS-ELYSBES, 

20 b. 30 : V. Ashkenazy (Rachma- 
aigor, Serinbine). 

GAVEAU, 29 b. 30 : orch. du Conser- 
vatoire, dlr.: G Sinopoll (Koering, 
Leuge. Webern. Po boren 

THSATRE LE PALACE, 20 
ens. 2E2M, dir, : M. Panni Mason: 
Stravinski. Pennl). 

ne DE PRO 21 h. : wit- 

agplar (Bcetl u 

Cas Mer cethoven, Brabms, 

VENDREDI 29 AVRIL 

HOTEL MEROUET (2178-62-60), 

20 h. 15 : Trio Revl: 

ne val et S. Escure 

20 h. 30 : Trio logèr: 
re Chayoes. ans Levis 


RADIO FRANCE, studio 105. 20 h. 30: 
« Les jeunes Français sont muni 
ciens, œuvres dos étudiants en 
‘ Composition du Conservatoire na- 
ee supérieur. 

TEL 2 h. 30 : Orch. de l'Hle-de. 
ce, ens. choral Contrepuint. 
C. Harlemann. sol. D. Vaz- 


t, cuo des Colasis-Rsaaru 75072.99 
DINERS ET SOUPERS 


V. POLLAKOFF - Djan TATLAN - CRISTINA 
Kostio KOTLAROW - Katia d'ALBIÈZE 


Îl 4 MALVAUT LS P GANDOR 


sano. L Garclsanz (Mozert, Schu- 
bert). 


MUSEE GULMET, 20 h. 30 : Seta 
Terres ‘Haydu, Beethoven, Cho- 
pin 

EGLISE SAINT - GERMAIN - DES - 
PRES, 21 h. : concert Instrumental 
et voout A Italle au XVII* slècle). 

DI 30 AVRIL 

RADIO - FRANCE. studio 14, 18 h.: 
E Deroren Gernore Faure), 
. RS, Witterkoer 
(Brahms, Schumann). 

THEATRE DE LA MADELEINE (265- 
Car 17 h, : Quatuor Loewenguth 

+ R. Salles {Tbert, Schubert). 
coNci ERGERIE. 17 h. 45 : Les 
Moyen Age (chansons et danses du 
yen et de ]a Renaissance). 

THEATRE RECA MER (LIT ea, 
18 h. : Trio Risier (Brahms. Ravel). 

DIMANCHE 1er Mal 

SAINT - LOUIS DES INVALIDES. 
18h : N. Wiener et C. Seeberger 
(Grigny. Couperin, Mozart, Bohm, 
Haendel. Litalze). 

ROSSINT 1228-50-11, J7 h. 30 : 
de Pony MES nan 

| 'ethove: _ 
kovltch. Shuhurts Tous 

NOTRE-DANE DE PARIS, 17 & 45 : 
F.-H. Houbars (Reger, Liszt). 

CONCTERGERIE. 17 h. 45 : voir le 
30 avril 


LUNDI 2 MAI 
PLEYEL, 20 h. 30 : Orch. de Cham- 
bre B. Thomas. sol. G. Touvron. 
S. Bolsson et J.-P. Leroy |Heendel, 
ATRE DES Bach}. 
THE CSHAMPS-ELYSRES, 
20 h. 30 : E Gullels (Beethoven). 


RADIO FRANCE, 20 b. 20 : M. Tal- ‘ 


vela et R Gothon! (Rach: 
Schubert. Moussorssk]), oc 


MARDI 3 MAI 


THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES, 
b. 30 : T. Berganza et Flavils 
TPergoltue. Schubert. Vila-Lobos). 
EGLISE SAINT-SEVERIN. 21 b. : 
Orch. Paul Kuentz (Mozart, Messe 
du couronnement). 
EGLISE SAINT - FRANÇOIS. 21 h.: 
M. Henry. Warsmer 6t O. Bail 
paf (Precobalul. Selma. Telemann, 





SPP SSII POST TUTLIUNI 


“CAËALETS 





ÉLUS GTS 






SPECTACLE à partir de 20h 30 
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SÉLECTION OFFICIELLE FRANÇAISE ||— LIP 73-74 
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à ce ; Fe < . (GUOTIDIEN ve PARIS 
HS  Courez voir ce Film amoureux. ann 
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(PURE ETC ET PORT | NZ NO [le una 


mérits de retenir l'aliention. = 
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c'est un film qui parle. » 
P. Donnadieu 
{MATIN DE PARIS}. * 


“Cm cfmauss di oombei le plus 


-exetzplaire 
sociétés murinatonsies métient 
amplement d'être vues et médi- 


(CHARLIE - HEBDO). 








DIE ET ENS CLASSÉES 

CINÉMAS d'ART 
FRANCE ELYSÉES - * MONTE-CARLO - UGC. où . MAXÉVILLE d "ES SAT 
GAUMONT CONVENTION - MONTPARNASSE 83°: CLICHY. PATHÉ : ; 

ST. BERTRAND 5" Eté 


HAUTEFEUILLE - LES NATION - C2 L Saint-Gerroain - C2 L Versailles 
MULTICINÉ PATHÉ, Champigny - FRANÇAIS Enghien - BELLE-ÉPINE 
3 PATHÉ Thiois à 4 
; SHOCK CORRIDOR 
© de Sammet FULLER 


LA VE CRIMINELE 
D'ARCHBALD DE LA CRUZ 


da Luis BUNUEL 


‘ SL CUJAS 250074 PARIS - ne 
L'HISTORE | D'ADÈLE Hi 
. re Ai 


Te e GAMNLA LA 


- . «de Rezaué VICTOR 

| sun, ST-ANDRÉDES-ARTS Î 
80, rue Saint-André-des-Arts - 2326-48-18 

12 bebres et 12 heures à 

























! ounauX LABOURER MICHEL LONSDALE ds 








Mise 18 -20L-22h: 


IRÈNE, IRÈNE 


de Pier BEL MONTE 
24 beures : 


… LE PRIVÉ 








d # 
PRODUCTION : LES FILMS AROUEBUSE - FRS. L'ULSTITUT NATIONALE L'AUDIOVISUEL + * LA SOCIETE FRANÇAISE DE PRODUCTION - DISTRIBUE PAR LÉ AA ue PA ie DE » h 10.- 


PRIME par LA Con ET TE POUR LE CINEMA D . Le ; = . ill 





U.G.C. NORMANDIE - U.G.C. ODÉON - . BRETAGNE - REX : HELDER * Se MISTRAL - MAGK CONVENTION CYRANO Versailles 
CARREFOUR Pantin - ARTEL Créteil : VELIZY 2 - ALPHA Argenteuil - MELIES Montreuil . FRANÇAIS En ARTEL. Non. 
de FLANADES Sarcelles - ARIEL Rueil. ! | 












LES ARTISTES ASSOCIÉS présentent 


“CHARLES DENNER Pa ES 
FRANCOIS TRUFFAUT. _ ue 


L'HOMME qui aimait 1 


scénario de FRANÇOIS TRUFÉAUT, MICHEL FERMAUD et: SUZANNE ÉSCHIFEMAN 


7 OSS NELLY BORGEAUD GENEVMIEVE FONTANEL. . LESLIE CARON 
directeur de fa photographie | BRIGITTE FO SSEY de MAURICE JAUBERT une coproduction LES FILMS DU CARROSSE -LES PRODUCTIONS ARTISTES ASSOCIÉS distribué par LES ARTISTES ASSOCIÉS 


Î î ? : v , < Ë 

















à Théâtrer 


‘En room de la grève Eu secteur 
public, l'ensemble des établissements 

subventionnés et municipaur de 
Paris et ds province sera Jermé le 
jeudi 28 avril. 

Les jours de relâche sont indiqués 
DAALURAUR entre parenthèses. 
Les salles subventionnées 
ne ét tde) 
OPERA (073-05-26) treläche les 
RE) 2 ordi ie, 2 et 9 ma), 
SRENBI » td $ mel à 19”h. 30 : Enlévement 
ss . séfall; lo 29, à 19 H 30 : 
Della s 19 a, à 19 h. 30 : C. Carl- 


mil NANTES 





. QUINTETTE - STUDIO RASPAIL - OLYMPIC ENTREPOT Deusirs "atelier ONnSouE à pe” 
F D = er orndina! 5 De 
PALAIS DES ARTS Me tale, de 21 eme Sent. 
COMEDIE - FRANÇAIS] (2296-10-20), 

RTL IR 


le #7, à 14 hi, 30 : Cd; le 27 et 
GTR Wonrates 


le 4, à 14 h. 30 : le Jalousie du 


Barbouillé, les Fourberles de Sca- 


: le Mariage Figaro. 
IT (1727-81-15), Grand The 
tre : relâche. — Gémier, les 27, 
29, 30_avril et 3 mal, à 20 h, 30 : 
mat sax, à 16 à, : Quatre à 


uRtre, 
OBEON cs D, L}), à 


l 30 : Bacchantes. 
PÉRIT-ODEON 18 b. 30 : De qui 
sont ce les manches? (Derniére 


rEe (BE-10-00), les 27, 29 e6 30 avril, 
les 3 66 6 ral, à' 20 b. 30; le 
serre eh 30 : Salnte Jeanne 


Studio SAINT-SEVERIN 12 rue Saint-Severin  M° Saint-Michel -D33.50.9) 
LA LI NE Ltd AUS LOS ELLE CLS EC UUST nus + 542.674 


Le 1°" film ETHIOPIEN projeté 


La RÉCOLTE de 3000 ANS 


Greenwich Village (fllms). 
Les salles municipales 


CHATELET (2533-40-00) (D. soir., L. 
s eo, 0. h. 30, pr B14h Set 


Volga. 
NOUVEAT CARRE (77-68-40), 
salle (D. soir, 1), 21 D. 
me RE à dia a. 1e 
Pa Ve Lude 
50 &. : Un orme à la rencontre 

d'Antonfn Artaud. 

THEATRE DR LA VILLE (8597-35-39) 
€ L.), C5 





2 È 30 : Louis Falco Dance Com- 
pany, 


Les autres salles 


AIRE LIBRE s (am 1-78) (D. sûlr, L.}, 
20 I 90, mat. din. à 18 
Sorcière ; (D. L}), 22 h.,, ma 


\l est important de renvoyer au peuple ATRLTER ( 6) (D. vtr 
l'image la plus fidèle de Pere 2 a me SERRE 
Pour que le film ait une efficacité politique sure e “ D.}, Ü 

tout en fonctionnant comme: un modèle le Parce de rueître Patheltn. 
sociologique proprement éthiopien.. ju 
HAILE GERIMA | | mare çenin m oo 





; fs . (D. L.),.20 b, 30 : Ivanov. Théo 
. £ : de raisin CPE En), V. et S 
& 20 b 90, dim. à 16 


PABAMOBRT ELYSEES" 0 MAX LIRBEN 1F PARABOUNT GPERX 1 Pine ue 
MONTMARTRE YF BOGL 





ins “ion la vielle lune toute 


une nuf£ dans ses bras. 
CENTRE TUBEL DU XV (27- 
Cris Jusqu'au 30 à 21 h : Gri- 


HN (0 ES 
(J.), oo, mat. du à 15 he 10: 


CONCIÉRGERE de 2, D, L.), 21h: 


DAUNOU (2681-60-14) Ex sole) 21 ‘ni 
mat. din. à 15h. 

EDOUARD - VIY “os 89-80) #5), 
21 h. : Francis 

ELYSEES-MONTMARTRE (o06-38-78) 
pros na Le 5 ; 

lemme nresque 
Ron gs jusqu'au 30 à 
Transe kamikaya express : 


COMEDIE - dau 





LA MAISON. DE LA CULTURE 93 
LE THÉÂTRE DE- LA COMMUNE 


N'AMD 
EN 
L'AMOUR > 


mise en scène de 
Régis Santon - dispositif 
Cole RTE EU EE) 
(Mo tC ES 
LETTRE Er IE 


théâtre 
de la commune 
CEUTe CTaTEITETE) 
la maison de 
la culture 93 


location : 833.16.16. et Fnac 





OVIDIO ASSONITIS en. JOHN HUSTON- SHELLEY WINTERS-80 HOPINS 
mine HENHY FOND meme TAGULESS nn 
BTELNO CPAS Een na a PEUR DOTE MRTORE LIRE 


ame vut DEIVER HELLAIANemomsence “mcmeninn ecrans posais F 
“IMTENONT AUX MMS DE 33 RE6, 














(D.), 20 h, 45 : Peydeeu-Farrelolk. 
GYMNASE (70-16-15) (D. Le Mar}: 

: Une aspirine pour deux 
AUCHÈTTE 1226-38-98) (D, 1} 
. 45 : ia Cantatrice chauve, 1s 


Le 
os oretenasse 1633-16-18) 
(D. soir, L.), 20 h. 30, mat, din à 
15 b. : Ismene; ee : le 
Grand rêveur. 


LA LISIERE (3207-55-61), 20 45 
(reL du 19 au 6) : ln DOS in- 
constance. 

MADELEINE (265-07-09) Gier, D. 
soir), 20 b. 45, mat. dim. à 15 h. : 
Peau de vache. 

MATHURINS (265-90-00 Jon au 30 
à 20 h 45 : les Mains sal 

MICHEL (2685-35-02) .), A h. 10, 
mat. dim à 15 h 10 : Au platsir 


ame. 
LA MICHODIERE 9742-05-22). Jus- 
qu'au 30 à 20 b 45 : Acapulco 
madame. 


LA BEUXERS TE) €D.),  h.: 
l'Homme 2 
MONTPARNASSE 1329-89-90) Er 


UTES (TI0-52-76) GG). dus 
“ou fau 30 & 21 à : Nine 

ŒUVRE (3974-42-52) (D. soir, L.), 
21 h. mat. dim. à 15 h.: le Cours 


Peyol. 
ORSAY {549-38-53) I, les 27, 28, 29, 
90, à 20 h. #4: Harold et Maud; 
Théâtre des Na- 


Madame d de Snds : le 29, à 20 11 30: 


PARC FLOBAL DE PARIS (374-80- 
po (D 20 h. 30: les Chiens de 


raLACE (70-459 Ge 1e, L), 
b 30: Use, À 


La Démarie: 

PALAIS à ROYAL CES LAN 
20 bh. 30, mat. dim. à 15 b. : la Cage 
aux foles 

PARIS-NORD (2268-43-41) (D. soir), 
A1 b. mat, dim. à 15 1. : Toble et 
&arz (dernière le 2). 

. POCHE-MONYPARNASSE (548-22-97) 
(D.), 20 h. 45: Lady Strass. 

LANCE (ais 12285) (Mer. soir, 
D), 20 h. 45, mer, AlSbLetioh: 

cloche, 





journée 
Avoir vingt abs dans les Aurëx). 


BECAMIER (54-63-91) Do, 20 d 20, 
san, 20 b 30 et 3 D. 20: les Fral- 


rausclées. 
STUDIO DES CHAN ELYSEES 
(73-45-10) (D. soir, L.), 29 h. 45, 
mat. dim. à 15 LL: les Dames du 


jeudL. 
THEATRE DEDGAR (322-11-02} 
©.), 30 1 30: Strong. 
THEATRE DU ) 


ar), 40 D. 20, mate dun. à 15 E. 
la Religieuse. 
FREATRE OBLIQUE (TRS ) (D, 


L), AL b, mat. mar, à 18 h.: le 
Casse-Gueule authentique, 
THEA' 


STUDIO - TRE 140 35) 
D. 1 2h: L'avant-Centre est 


THEATRE DES 400 COUPS (633-01- 
2) D), 2 h %: l'Amour en 
visites. 


THEATRE EN ROND Gese-10 
D L}), 21 h.: Ouragan sur 


THEATRE TRISTAN-I De (522- 
08-40) (D. soir, L); 21 h, mat. 
dim. à 15 h:.l'Olseau de bon- 


heu, 

THEATRE D'ULM (329-12-25) (Mer. 
D. soir), 20 h. 30, mat. dim. à 
15 b,: le Chemin de Damas. 

FROGLODNTE (222-93-51) (D, L.). 


VARIETES (2933-09-02) (1), 20 Re 2. 
mat. dim. à 15.: FES de 
way. 

THEATRE. LE 2%, RUE DUNOIS 
{548-73-00), Jusqu'au 99, 8 20 D. 30: 
Éutabages Blues, Topinambour 

1 







STUDIO LOGOS 





. GAUMONT CHAMPS-ÉLYSÉES v.o. - STUDIO SAINT-GERMAIN v.o. 
MONTPARNASSE PATHÉ vf. - GAUMONT CONVENTION v.f. 
IMPÉRIAL PATHÉ v.f. - TRICYCLE Asnières - GAUMONT Evry - ENGHIEN 









ETES URSULINES 


rue des Ursulinese ODE.Z 











© Sébéctionné à La MENHALE de VENISE TE et 
à RME BOCHELE 397S 








LE MONDE DES ARTS 


Cinéma 


“es films marqués (") on6 
interdits aux moins de treize Ans, 
€) aus moins de diy-hoit ans. 


La cinémathèque 


Les films marqués (*) sont 
interdits ans moins de treize Ans, 
C#) aus moins de dix-huit ans. 

MERCREDI 27 AVRIL — 15 b, 
Cinq Semaines en ballon, d'L Allen : 
T8 90, 20 D. 90 et 22H. 40 : ciné 
von des pays arabes : 16 h. 30, La 
Volonts, de x. Pelin : 20 b. 30. les 
Pècheurs, G. Bendedouche ; 
2 h %, Toye Ga Dibous de M 


Binet. 

JEUDI 28. — 15 h, lntolérance, 
de D. W. Griffith; 18 h. 30, cinéma 
des paye arabes : ‘Gare Centrale, de 
x Ghabtse 5 20h. 30. I et AN 
leurs, de J.-L. Godard; 30, 
cinéma des pays arabes : la ne quo- 

tidienne dans un village syrien, d'O. 
Anuiralaye. 

VENDREDI 29. — 15 h. Nosferatu 
le Vampire, de F. W.' Murnau ; 
18 h. 30, et 22 bh 30, cinéma des 
RE arabes : 18 1 90, le 

A. Kaml; 20 à. 30, l'Acrobate, de 
15. Pollet ; 22 h. 50, les Nomades, 
de S. À Mazif ; { h. 30, Ælsmet, de 
V. Minnelll 

Petite salle. — 20 h., cinéma des 
pays irabes = l2 Ruelle des fous, de 


T- 5 
SAMEDI 30. — 15 h. et 18 h. 30, 
cinéma des pays prabes : 15 h,, les 
cer da Ni, de Chablne ; 
h. 3, Wechmx, aæ Benanl ; 
20 30: le Boucher, de CL Chabro! ; 
22 h. 39, la Vaïlée, de B. Schroeder : 
Q h. 30. Et mourtr de plalsir, de 
B. Vedim. 


rite salle. — 18 h. la Vent, de 
Sjostrom : 20 h. l'Oplum et le 
Bob d'A Rachedi, 


MANCHE 1® MAI. — 15 h., 1789, 
d'a Afnouchkine; 18 E. 30, Molse 
et Aaron, de ne Btraub et D. 
Auillet; 20 h. 30, La flèvre monte 
à ‘El Paso, de EL. Bunuel: 92 h. 30, 
stone das Mortes, de G. Rocha ; 
0 h. 30, la Lo! des hors-la-loi, de 
KR. G. Springsteen. 
arte mal salle. Re b, le Lys brisé, 
LUNDI 2 S'MIS RELACRE. 
RE ES 
c! ren : les 
pond, d de J. Renolr ; S'b 30, 


Dizlogue carmélites, de R.-L. 
Fun et PF. 
berger e est: 20 h. & 


de 
ne tar 22°E. 20, Faistatt, d'O: 
RS ERP RES 
lon, 
30 avril, LA. et 21 D: Uno he 
cinéma, 


Les exclusivités 


AFFREUX, SALES ET MECHANTS 
(Lt, V0.) : Skyx, 5° (6343-08-40). 
ARMAGUEDON (Fr) (*) U.G.C. 
Spére, 2 {261-50-32) : + Normandie, 


18) ; Miramar, 14® 
1 Clicby-Paths, 18 te 
AMES PERDUES (It. VQ. :_U.G.C. 
RS lat 
Biarrits 8 tn VF. 
Dé Pro Fe Se 
nRREY LODON (Ang, v.0.) 





en D) à Caire, À Le 


De are sauf mardi soir. 

LA TAILLE DE MIUWAY (A. 
v£.) : Gaumont-Théâtre, 2e (231- 
33-16) ; , 8° (359-52-70). 

gr OC) : U.G.C. 
(261-50-32) ; U.G.C. Danton, 6° 
(329-41.62) ; Bre ge _(123- 
OT) à a (3259-15-71) ; 
Grand Parois, 15° (551-4458). 
(e*) : Soin! 


£-Ger- 

main Ress (27 80) ; Salnt- 
Germain Village, 5° (| ) à 
Ambossade, 8% (59-18-08). VF, : 





Berlltz (1742-60-33) ; Gauiont-Sus, 
PA PE res 
€ 

Fe ADO Vito uen Te 
1721-49-75); Wepler, 189 (4897-50-70); 
Gaumont - Gambe Éts 2e (797 
2 

CASANOVA DE FELLINI (It, vo.) 
<*) : Gaumont-Rive gaie ee ge 
1548-28-36) : jpauterenttie Ca 
78-38): Mari 
VF, _ : Gaumont-Madeleine,  { w 
0753-56-03; Athéna, 12° (343-0748); 
Pauvette, 15° (331-56-86). 

CINE FOLLIES (Pr) : Studio de 
l'Étoile, 17° 1380-19-99). 


ge (073: : 
Secrétan, 19 1206-71-33). win 
DERNIER NABAE 


{A+ v.0.), HAU= 
tefoullle, 6° (8313-79-38) PA 


S LA BOITE (Fr. : 
BORDANE (2681-50-22), Mont- 
DC 83, ee 1544-14-27), Haute 
feullle, G (633-79-38). France-Ely- 


sées, 8° (TTL. «il), Monte-Carlo, > 


1225-00-89), Maxéville, 9e Ki 
73-86), Nations, 12 css 
Gaumont-Conveantion, « 
ax Clchy-Pathé, FA (522- 
DIS BONJOUR 4 LA DAME (Pr.) : 
Capri, 2 (508-11-69), Paramount. 
Opéra, S (072-3437), Paramount 
Galaxie: 13° (580-18-03), Para- 
- mount-Montparnasse, lde : (326 
23-17), Les Toureiles, 20 (636- 
B1-G8€ sf sam. À 17 h. et ma. soir). 
DORE DE LA RUCHE (Ep, 
0.) : Le Marais, de (2786-47-96). 
Là “GRIFFE ET LA DENT (Fr) : 
Montparnasse Bd, 6° (54-14-27), 
6e 1359-52-70), Caumont- 
Éadaléine, 8e _ (073-58-08), Liberté, 
12  (343-01-59), Cambronne, 
(74-42-80), Clichy-Pathé, 18° a 


47-41), 
LÉ ur (It, v.0.) : Saïnt-Ger- 
main ‘Studio, 5° (USS-A2-72), CE 
Champs-Elysées. (359 


828-42-' 
HISTOIRE D'ADGER ftal, vo): 
3929-42-62), Ex 


Je 
mage, ga 1 19115 5 m1 UGC, 
Opéra, æ cer 0e 32), Klenvenue- 
Montparnasse, 15 (5414-25-02), Mu- 
rat, 18° ne 59:75) 


L'INSPECTEUR NE RENONCE JA- 
MAIS (A. Y. 





f 50 b. 

LE JUGE FAYARD, DIE LE SHERIFF 
(Pr): Marbeut. &v (225-4719). 

FOLIE POR DE COLLE (Pr), Rex 2 

4F6n. Blareite de (se 2 

George-V, 8e à 









Jean-Roger 


| CAUSSTMON 


25 représentations exceptionnelles 








‘du 26 Avril au 20 Mai 





m £rasças Ce 

ler, Q'ymgis, 
2} Æ. ep. 

SOLENNELLE, 

De Pris 


D “ie 
€ 





samoubt-MAcs, .L 
Ji ; Paramenni 








Cinéma 
CHE-TION | LES BASKETS , 
za (770-33-88), AN 


Club, 14 (Ga 1e-21) >. 
Le Tee (Fr) : Le Marais, 4 (278. 


LE Sbce.careou DE. WASHING- 
TON (A. *, v.0.) : Action Christine, 


£s 3} 
€ L'AUTRE PAS (Pr.): 
Pelats des Arts, 3° jose quin- 













D. 

MON CŒUR EST ROUGE (Pr) : La 
NEO ER (A j': Stud be 

v-0.) : lo 

5° {033- ei », Pubilicis 
Germain € Le-72-00). publicis 
Cbatps = Eine (720-76-23) : 
v£ : PATAMOUR MST, 2e (742- 
83-90), Liberté, 1% (3443-01-59), Pa 
remount- Galaxie, 13 (580-1808), 
Paremount-Montparnease, 14° (328. 
De Peramount-Maiilot, l7a (ee 


NOUA 9 V0, : 14-Juiiet-Bas- 
tille, Ge 357-0081; 


ON! 'SERANINA Qi) €), vo. 
Quintette, 5° (033-3540). 14-Juul. 




















Lin 
Omnia. 2° (233-39-368), St- 
35-43] 





er, Se (387. ) = 
PAIN ST CHOCOLAT (It), vo. : 
chel, 5° (3228-79-17), Luxem- 
Biarritz, 8e 







€ Russmann, ge 
STSST-SE), ‘caumuomt-Sud, Las (331- 


18). 
15 PASSAGERS Cr) (+), 











Gau- 
mont-Sud, 14 (331-512-1681. 
LL RASE pue Cr.) ‘: Colisée, ge 





rIENIC ar HANGING ROCK 
-{Aust. en VO. : pres, œæ 
= Line 8 


nd D Er, ane LT out, à 


Proon 6 . (325-71. Ve CC 
Templiers, 4° (272-6H4-56), Ternes- 
Cinéma, lie (380-10-41). 
QUAND T'AURAI VINGT ANS, JB 
ERA HEUREUX (Fr) : La Clef, 

















LES FILMS 


LES AMBASSADEURS, 
. franco-tunisien, de 
: Ætari ; v.0. : Palris des Arts, 





















(083-34-89) : 
Res omis Etre 
. 
LA RECOLTR DE 3 800 ANS, fm 
éthlopien de Hallé Gérlma : 
vo. : Saint-Séverin, 5e (033 


















“HE + Ouymaple, Le (2-61 
L'OMBRE DES CHATEAUX, 
film fra! de Daniel Duval 





Quinatts Be: a, 3-35 40 





Montparnasse 
27) ; ‘asnpont-Opéra, Se (073 
85-48} :. Marignan, &e (359- 
92-82) ; Gaumont-Gambetts, 

209 (7907-02-74). 
L'ADIEU NU, Zilm fran: de 
at EU à ie 

. Jde = 

- LA COMMUNTON SOLENNELLE, 
françnis de Eeng Feret. 






2 CE OÙ 
ES 11-00) ‘ 
69-23) 
le (357-20-8: 1) 5 
15e 






















Blenven: î 
C4 = 25 - 02) Convention- 
alnt-Charies, À 15e (5798-33-00). 
BEN EX BENEDICT, fra. 



















90-81) 
L'HOMME am AIMAIT LES 
FEMMES, fm françals d 
Truffaut, Bex. 
(238-83-93) : U.G.C.-Odéon, EH 
(1325-71-08) ; Bretagne, 6 HT 
87-97) ; Nom sn, 
41-18) ;  Heiter, 9° {T0 1° 5 
Mistral, 14° (5939-52-43) : Ma- 








RETZ TR ALU 









Seul à Paris : 


FERDINAND LE RADICAL, ftlm 


} 
CRT 







ET DES SPECTACLES 


QUAND Lx PANTENES ROSE ne 
M&LE (A). vo. : Etysées-Lincoln, 
8 Has 210) ), PLM.-St-Jhoques, 
149 (589-8842) : vf. : 


{1U82S9), Les Feinpliers, Fee 


LE REGARD Le Seln 
PE PE co : de 


RÉGÉS AND, ‘BACON sa. V0. : 
Vldéostone, 6° (3525-60: 

DIEM À PAU L'AUBE Er “es 
RoCRT CA), 7.07 AS. @nertter Latin, 
La 65), Colisée, @, (359- 
EE VI. : Fronçais, 9e (TD 
3388), Athéns, 12 
Clichy-Pathé, 16 (522-37-41), 
LA ROULETTE canoRE 


(ALL), 
v.0. : Quintette, Be D, 


SALO UE) (9, ve. 
SÉRVANTE ER MAÏTRESSE Pr) : 
cer ar æ Ge De 





TOUCHE PAS A MON GAZON. (A), 
Mercury, 8° arr 


"(226-22-17), Paramount 
Mailot, 17° (7568-24-24). MAS 


EXPRES 
v.0, : Studio Galande, 5°. (03$- 
TA-TL), Elysées - Gina, 8e (225- 
31-00) : vf. : Cinémonde - Opéra, 
: {770-01-90), Mistral, 14° (39- 


UN N TUEUR DANS LA FOULE (4) 
Mari 


D vo. 





Ji v 
Ta-89). Peuvette, 13° (9331-56-26), 
Mont, 





NOUVEAUX - 


glo-Gonvention, 5e (828-200: 


UNE FEMME FATALE, 
fronçals de Jar = 
Valeroze, Tac. Thantons ge 
(329-4262) : Marbeuf, 8 (225- 
47-19) ; Haussmann, Se (770- 
47-55) ; U.G.C. Gobelins, 134 
1331-06-19). 

ADOPTION, film de M Meazaros. 
Er ion dré-des-Arts, 6e (326- 


allemand d'Alexander Kluge. 
V.o. : La Clef, 5e (337-00-90) : 





Studio Git-le-Cœur, 6 (8- 

80-25) : La Pi , Te (05-12 

15) ; Olympic, lé (542-57-42), 
PRIVA’ BD, fm amé 

ge Platt-Afills, de : 

Racine, (6833-43-71) ; Olym: 

Die Eatrepet, 14e CÉRELE 

SE : Haussmann, 9° = 
LES 21 HEURES DE AUNICE, 

de W.-A. Gra- 





TENTACULES américain - 
oies LEE 
Boul'Mien, 5e (05-48-28)? Par 
t-lyeées, 8e (350-19- 







Eimonnt-Mainot, 1e 
24) à Paramount-Montmartre, 
18° (6065-34-25) Convention 
Batnt-Charles, 15° (970-33-00) : 

Passy, 16° (2288-62-34). 


au QUINTETTE 


Un des meilleurs films de Fassbinder. 
PÉTER TE CI CRE LUI] 


(343-0748), . 


: Studio de ia. 
(325 








| Région parisienne 


(YVELINES (8) 

CHATOU, Louls-Jouvet ce-20-07) =" 
ls ue de M. Hulot, mar}, 

. 21 D Cris Quervos 


(72-60-96) : Carrie, 
vs ET H le Disble Sans la 


1 ÉELLE-SAINT-CLOUD, “Para 
moun 2 (969-60-55) : Ten- 
tacules ; Love Story ; mer. : “Fbese 
I re : M. 8, D. : Ho hip 





h Et Jerry. 
LE a CRRENA Ye Barly IL (954-54-00) : 


L'inspecteur ne renonce Jamais ; 
Petor Pen: Carrie: Histoire d'al- 
mer: Transamerica express. 
JANTES, 


Léo qui tante les femmes. 
ES MURBAUX, Club À et B' (474 
nr t Ames perdues: L'inspec- 
teur ne renonce jomais; Club X 
et Y (474-0M-46) : King-Kong s'est 
échappé; le Diable dans la boite. 
ROISSY, UGC-Polssy (#65-07-12} : 
Æstaire d'aimer; Julls pot de 
cols BE DANOER à Eing-Kong s'est 
‘ST-GEÉRMAIN-EN-LATE, C2L (983 
01-08} : Lo Diable dans la bolte; 
le Darnier Nabab 
VELLZY : (9046-24-26) : 
l'Homme qui. straait les femmes ; 


le Diable dans la boîte; Tenta- 

cules. ë 
VERS. {950-58-58} : 

l'Homme qui aimait les f . 


a boite ô 
VESINET, CAL (076-3275) : les 
Vacances de M Hulot: PAn 01. 
ESSONNE (91) 








ASNIERES, ‘Tri € 
le. Dernier Nabab; 


BOULOGNE, Royal 
Barry Lynüon. 


Quand 1 panthère 
Tentacull 


RUFÉAUX, Le Défense : (788-2-%4) : 











- Peter pans : 


99-02-18) = 
l'Héritage ; 
BAGRAUE, Lux (65-21-43) : Trens- 
QUO ral (OS-OBT : 
LA GARENNE, Yattatre CR ‘ 
Le Vilege (F22-83-0) : 





nspetteur n4 

Violette et Franco] - 
BO! NX, Céntre SE Énmmerctal 

la Petite Fille # -bout _ 


Danger L 
EPINAY-SUR-SÉINE, Eplcentre (243 


89-50) : Un tueur dans la foule : 


1900 2 acte ; Parole d'homme, g 
- VAL-D£-MABNE (M4) 
C£€ ; Jets, à h. 
1900 2e acte. 
CACHAN, 1x Pléiade (253-13-58 : je 
Vacances do M. Hulot ; To : 


e poche. 

CHAMPICUE, Multieins ros-03.08) î 
Carris : les- Vingt et Uue Heures 
de Munich ; le Diable dans Ja 
boîte : Läche-mol les baakata, 

crerEn, Artel (6B8-22-54) : : gs 


Express ; 
Fhoume qui simnit les femmes : 
It Dis bonjour à dme 
ls our 
ONE LE LE SORT, 2 > Royal tess- 
Doure Tra: SX d'amté Anté 






BREUX, Palais du Paro mn 
17-04) : Peter.Pan : Lu 


MAISONS - ALFORT, cu Q07-T1- 
To}: le Dernier Nabab: Danger 


Tentacules : 
Artel-Port TL-OI-S : Violette et 
François, - 
VINCENNES, Le Palace: les Vacan- 
CL, de M. Hulot. 
Y, Paramount C726-21-69) ; Ten- 


Leas-ag) : : 
Dial 
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NN O7 


oénario de JACQUES DONIOL- 
SE Re 


Axron de RULF ZEHEYRAUER 
Production 


BAVARLA ATELIER où 


LANAQURE 








de 
RE de MARC MOULIN + 





Mociege dé NICOLE BERCRMANS 
FILMS DRLA SEINE - Disninetion UGC. CFDIC 

























TRE SLT 


PRESTIGE DU CINÉMA 
SOVIÉTIQUE 


MERCREO! 27 AVRIL 
JEUDI 5 MAI 


SAMEDI 30 AVRIL. 
MARDI 10 MAI 






VENDREDI 6 MAI 


MARDI 3 MAL 
DIMANCHE & MAI 


STUDIO DE LA HARPE - JEAN RENOIR - GLYMPIC ENTREPOT - PALAIS DES ARTS 
FOUT LA = FOIS UNE CAMERA PENETRE A LA GOUTTE D'OR 






















QUAND PASSENT LES CIGOGNES 
Palme #'Or, CANNES 1958 


VENDREDI 29 AVRIL  ANDREÏ ROUBLEV ‘ é 
MERCREDI 4 MAI Prix da {a Critique laremationale, CANNES 1969 
.LES LEOUTARDS ‘- 


SPARTACUS 
DIMANCHE LE MAT. Le En Bal avec lo Théo BOLCHOT 


V. VASSILIEV - E, MAXIMOVA 


Pt 2 MAI 
È 7 MAI io nd Pi Sp den, CANNES 1972" 


L OBIER ROSÉ de Chookchine 







8 MAI.1945 
LA BATAILLE DE BERLIN (en 70 m/m) 
(Episode de la super production LIBÉRATION} 





de Cennss - L M 
Eva do “Les films negreanx 


YVES BNETON-D. DALIO| 


avec STEPHANE BOUY JENNY CLEVE MARTI 
des FRE Due 
LOUISE EE Diracdour Re 











GAUMONT AMBASSADE v.o. 
SAINT-GERMAIN HUCHETTE vo. 
SAINT-GERMAIN VILLAGE  v.o. 

BERLITZ vf. 
GAUMONT. SUD v.f. 
MONTPARNASSE-PATHÉ v.f. 
CAMBRONNE v.f. 
VICTOR-HUGO PATHÉ v.f. 
WEPLER PATHÉ vf. 
GAUMONT GAMBETTA v.f. 


DEEE 
.MUSCLÉES 


RUE 





e # 
Cinéma 
Les grandes reprises 


AMARÇORD cit. ve) : Le Club. 64 


ECBU EU DÉ MONTPARNASSE Gt. v.0.} 
a Repocee me 0705-12-15) à 14 





J'érotisme selon HANOUN : 


KLE REGARD-9 .….. Suns dimi- 
dité mutilomte, sans pudeur frumronte, au 
contraire dans le bénéreur. lo superbe lan 
de deux corps qui donnent Von à autre 
parce qu'ils se donnent au plaisir. les carences, 
_ [la muuiclle exploration minunieuse des corps, lc 
verige sensuc) resucirant gcile ÉOMMUTÉON Fa > 
dicale, originelle, qui fait ioujours de deux 
arants s'absorbani un dans l'autre les deux 
premiers amants de la création. C'est chaque 
fois Adam ct Eve faisam l'amour 
JL.BORY-LE NOUVEL OBSERVATEUR] 





TRIOMPHE 
LETAT PR 







Net 





LA CHEVAUCREE FANTASTIQUE 

F0.) : Kinopanorama. 
(3064-50-50). 

EASY RIDER (A. vo.) : New-Yor- 
ker, & (770-63-40 (seuf mar) 

HISTOIRE D'ADELE H (Fr) : 
dio Cujas. 5° 1033-89-22). 

sur DE FÊTE (Fr) : Cinoche 







Stu- 





ER 










ARIEL-RUIEL v.f. TE RE d Cirone 
PARLY 2 vf. Marbœut ge 1223-47-19). Capri 2 
n "a : Le 
U.G.C. BIARRITZ - U.G.C. OPÉRA - BONAPARTE LE PARIS 10 GAUR@T LERRERE 1 ULIS ORSAY v.f. JOYEUSE Divorce tas vo) 
14 JUILLET PARNASSE - 14 JUILLET BASTILLE DRAGON CLUMY PALACE 10 PATHÉ BELLE-ÉPINE v.f. LE LAUREAT (A. F0) : Luxem- 
GAURGNT CONVENTION VF CLICHY PATRE tF PATHÉ CHAMPIGNY vf, DOUTE DT von : Noc- 
033-42-24 










CLUNY ÉCOLES - ULIS Orsay AVIATIC LE BOURGET v.f. 
TRICYCLE ASNIÈRE vf. 


GAUMONT ÉVRY vf. 





Actua-Champo. 5° (1033-51-601. 
NOIRS ET BLANCS. EN COULEURS 
(ex-LA VICTOIRE EN CHANTANT: 
14-Juillet-Parnasse, 6e 1228 58-00), 


























Grands-Augüstins, 6 1639-22-13). 
Marbœuf, Be (25-11-19), Liberté. 
12e 1343-01-59), 


PANIQUE & NEEDLE PARE (à, 
v.0.1 : Studlo Dominique, me (705- 
04-55) (sauf Tanr.) 

PÉTER PAN (A, vi) : Rex 29 (236- 
83-931. Marbœuf. ge 1225-47-19), 
D.G.C. Gobelins, 13° 1331-06-19), 
Mistral, l4e 1539-52-43), La Royale, 
Se (265-22-66). Murat, 16 (288- 
99-75) Secrétan, 19 (2106-71-33). 

SOLEIL VERT (A. v.0.) : Le Rare- 
lagh. 16 (2858-64-44). EH. Sp. 

LES VACANCES DE MONSIEUR HU- 
LOT (Fr.) : Paramount-Odéon. 6* 
«325-59-681. Publicis Champs-Eis- 
sées. 8° 1720-76-23). Publicis Mati- 
gnon. 8- (3539-91-97, Paromount- 
Marivaux, 2e (7412-83-90). Diderot, 

‘ 1% (343-19-29). Paramount-Gobe- 
ns, 13% (707-12-281. Paramount- 
Gaité, lé (326-99-34). Paramount- 









Orléans, 14e 1540-45-91), pare 
mount-Mallor 17 qe 24-24 
LA VIE CRIMINELLE D AR CHBALD 





DE LA CRUZ (Esp). vo.) : Studio 
+ Bertrand, 7e (783-61-66). 


Les séances spéciales 


LA COLERE DE DIEU 
Châtelet-Vietoria, 1er 
É508-94-14), à 22 H. 15 
AU NOM Do PROGRES (La méde- 
decine des riches chez les pau- 
Au diable l'école) : Palais 
des. Arts, 3° (2172-62-08) À 19 D, 
BONNIE SND CLYDE (A. vo.) : 
Le Cle, & (337-80-90) à 12 b. et 


Variétés 


Le music-hall 


BOBINO (3268-68-70) D. ne 
21 b. mat. Dim, à 17 be = 


Bencdict 


Un film de 
PAULA DELSOL 


—_# 2— 
FESTIVAL DE CANNES 77 








“BARERA  OMAR 
CRT ME CIC 


Rene EEE TEE 
TL T4 LS 


COPAIN 






Selectionné 
pour la Semaine de ja Critique 
Internationale 






Ed 















AGNE PREMIERE 
taut le 28), 20 3 : Pierre Vas- 


HIFPODROMÉ DE PARIS (205-22-34). 
lb; mat Mer. Sam. 
sors 









MARIGNAN v.o. - QUINTETTE v.o. - A.B.C. Grands Boulevards v.f. 
CARAVELLE vf. - FAUVETTE v.f. - CAMBRONNE v.f. 
GAUMONT GAMBETTA v.f. - ST-LAZARE PASQUIER v.f. 


dernii le 30); È artir 

do 2. à 21 h. : Viniclus de Mornes. 

P: DES SPORTS Ca TO 
(D. solr, L.), 21 h,, mat. 

15 h., mat, Sam. et Dim. à 14 VE 5 







CARRIE 







GAUMONT Evry vf. - MULTICINÉ Champigny v.f. - AVIATIC Le Bourget v.f. au La RTE diable TE RER D GTEA2-08) 
ÉPICENTRE Epinay v.f. - GAMMA Argenteuil vf. RCOCPCT nee 














JE 
{208-18-50) (D. soir, pu 21h, mat. 
Dim., à 15 h. 30 et 18 h. : Jean- 


Roger Causelmon. 
SALLE PLEYEL (2217-06-90), le 30, à 


| A nouveau au fait de l'actualité 


RUE la vérité sur le drame de Munich CÉRE, HANDAR LC am Le 


UD RENE 1972 
onZe athlètes Olympiques sont pris en otage. 
ET CT CO CE : 
S e nou “ S : 
7. le nouveau 


Les opérettes 
T - VARNA - pose 


THEATRE HENF: 
DOR (25-28-80), 20 h. 
à 4 h. 30 : 


WILLIAM FN. … SHRLEY 


- BF R- Érebilioue, 


GEORGE 
CL 


ve ANTHONY QUAYLE . RICHARD BASEHART “au 


Prodectser Exécuf EPAARS S. FELUMAN » Muciqua ou LABRENCE BRSFATEAL + Po EL EEE 


d'est MÉDAILLE DE SANG 


ét ID RE SAS + Serge GROUSSARD (Ed_ DEMOËL} 


Miss mache e NLANA ERA - 


MERCURY vo PARAMOUNT OPERA vf JEAN COCTEAU vo 
PARAMOUNT MONTPARNASSE vf PARAMOUNT MAILLOT vf 


Excusez-nous… mais nous n'avons pas d'argent 
pour payer le Dee l'électricité, le téléphone . 





LE MONDE DES SPECTACLES 





CG LA 
5" (0323-89-22) à 12 b. (af S. et D.). 

CYYENS DE PAILLE (A, wi.) ("): 
Baint-Ambroise, lle (T00-29-18) 
Mar, à 2h 

CRLA CUERVOS (Esp. v.0.) : Le Ra- 
neles, 18° 1288-61-44) H, Sp. 

LE DERNIER TANGO A PARIS 
dEt., VO, (**) Victoris, 


toria, 1e à h. taf 
b. 


: Châtélet- 
1er à 12 1 (sf D.). 
DOLLARS {A. vo.) : Théâtre de la 
Plaine. 14? Mar. à 20 h. 30. 
L'ARRANGEMENT (A. vo.) : La 
Clef, 5° à 12 h. et 24 h. 
L'ENIGME DE GASPAR HAUSER 
TAU., v.0-) : Châtelet-Victoria, ler, 


à 14 D. 10. 
L'EMPIR£ DES SENS (Jap, 90.) 
Arte, 








LENNE 
dia, 19" à 18 
MEAN STREET (4, ge) : Châte- 
let-Vicrortia, 1er à 16 b. 
RTRAIT D'UNE ENFANT DE- 
LUE. (A. v.0.) : Le Selne, 5° V. 


Les festivals 


COMEDIES MUSICALES (v.o.), Ac- 
tion 6 ! 
Me. : Clover; J. : Sweet 
Charity: V. : Ball Game; S. :, 
Chantons sous La pluie; D. : I 
était une fols Hollywood; LL : 
Ho, 5: Ma. : Hello 
Doly. — Action La Fayette, 9e 
1878-80-50) : Me. : Broadway Me- 


PRESTIGE DU CINEMA SOVIETI- 
QUE (va), Studio’ Martgny, & 
cp a : ce :.Quand passent 

: van le Terrible; 
V. : Andre Yabubier : & : 
Léoutards; D. : Spartacus (alle 
Bolchol) ; L. : Solaris; Ma. : 
l'Obler rouge. 

F. TRUFFAUT. Etudlo des Acaciss, 

(1751-91-89), 13 h. : Balsers 


les cigognes : 


Dh 45: 1e eut, douce. 
ANDRE te à nn 17e 
(SLR. 16 "50 # 


RES survenus d'on France 





Mer. J.), 21 b. : Nini la Chance 
(dernière le 30). 


Dee sure (5606-07-48), 


RE 2 bb: 

DEUX - EUR S ANES (6086-10-29) ot u 

SIL, mat le ler, à 15 D. 30 : Ma- 

cAVERC DE LA REPUBLN de êre 

44-45), 21 h., mat, le ler, à 15 h. 30: 

RPR. ou le nouveau-né à une 
langue barbe. 


La danse 
{Voir théâtres de banlieue.) . 
ESPACE PIBRRE-CARUIN  (166- 
1Ta0 @, 2 D. : Eallets Plo- 
LS, 


MONTPARNASSE (326- 


THEATRE 
89-90) (D.). 21 ET à17b.:. 


Baliet gltan Marlo 
THEATRE DE L'EGLISE AMERI- 
CAINE, vend. à 20 h. 45 : le Par- 


tage du sang. 
GAITE-MONTPARNASSE (6393-16-18) . 


us sue 30 


THRATRE DE INTEBNA- 
TIONALE 89-28-25) FD. L.), au 
Grand Théâtre : Compagnie le 
Cercle (premier programme Jus- 
qu'au 3%: deuxime à partir du 3). 

THEATRE DE LA EL o 
32-25), jusqu'au 30, à 
Eve. où un petit bout À d'ailleurs 

{Compagale S. Keuten). 


: Compagnie du Four 









alors. 


les mains en l'air ! 


JANE 
LOU 

















PET. 
EG DES DOLONITES Jeucers d'affaires : DK 
ae. 271-1-56 RES virer BOUsn 





P/D'Tm. 


GARE 
nusse, € TJ. 


FH. 


MICHEL QE 

je mue. #5 de 
Jurc 2 R'ln G'Etacr 
devient MAMtPUSCE. Ale 
SACHEZ OLIVES Lure 
farmuie #3 hors d'ostèe 
fainbéte “La: 
F'CAam A. 


. Dé'ésersinersRoper 
-Khitadts-tn Tew 84-Do 
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RADIO-TÉLÉVISION 












MERCREDI 27 AVRIL 


= 20 h 30. Feuilleto: éri : C 
CHAINE 1 : TF1 et rois 5 21 b. 30, Magazine ue plaines 


20 h. -30, Jeu policier : Linepecteur xoène tion de temps. 



















© Ambiance musicale M Orchestre. - P.MR, : Prix Moysn du repas. - J. E : ouvert Jusqu'à. 



















l'enquête. (Restez calme, tout bien). de 28 h. B. Jazz. par J.-Ch. Averty : Festival de 
L evals et M Pavaux 
——————| DINERS AVANT LE SPECTAGLE | rt qe tm riees Vas 1 90 + Jourau 
ER SR SR et en direct 









Vers 22 h.. Dossier : Charles Cros ou la vie 


L'ALSACE AUX HALLES 23%-4-24  Ouv. ie. Ch ic. de 22 . à 6 h. d 
uv. jour eL nuit. Cbane, et music. de U MAL n  n08 à côté de À Arveut et d. Thévenot, réal. RAINE ll: FR 3 

































1%, rue Coquiilére, 1e. T14 __ animst Spéc. almac. Vins lins d'Alsace et MUTZIG, ln Reine des Biéren hr 
RESTAURANT PIERRE F/Dim. © Maison de réputation tnondisle dans un cèdre Second Fmpire. Diner. J. Habans et B Thépault. 
Plarc Gallo, 2e, OPE 87-04 Sup 50 F SPetrra. Poissons, grill et spéc, du Sud-Ouest. PAREINO. Des documents d'archives et den Lémoi- DE” LÀ POULE Dec AIN EE ge eur COIN 
CHEZ HANSI M-9842  Jusqu'é 2 b du mat. Ambiance musicale. Ses spéclalliés alsatiennes gnages Eur linrenteur du phunographé Qui {|gg5], avec J. Christie, T. Stamp, P. 
3, place du 18-Juin, 6. Ti L la, q cms ans. Be “E Pj ee 
A J.  Bes vins fins d'Almce et MUTZIG, 1 Reïne des Bières. à Je : A. Bates, P. Ransome. (Rediffusion) 
LE CHALEUIL F/enm.et dim. Jeune Patron aux fourneaux: Cuisine française traditionnel st 33 D: Journal ‘ 
e. S0$ 23 1 05 : Journal. 
4, rue de l'Arcade. B°. 2685-53-14 __ Terrines, ses Polssons (Bar, Rouget, Saumon, Sandre, etc.) CHAINE 1 : A2 
AUB. DE RIQUEWIUR 770-62-39  Jusqu'a 2 esse du men Ambinncs musicale. Ses spéclaltés * 
1 faubourg Montmartre, 9, TA. alsaciennes. Ses fins d'Alsnce et MUTZIG, la Relne des Eières. 


FRANCE-CULTURE 


b. Opéra du Cameroun, J. Plvin : les 
clair de lune; the LL 20, La musique 
er les hommes : une enfance et e Carmen %, Dar 
R. Grenler: 2? b 30 Entretiens svec Robert Mallet ; 
23 »., L'Afrique du Sabel au Festival des arts &t Ces 
culiures de Royan. 


FRANCE-MUSIQUE 


20 n. 30, Chœurs et nouvel orchestre philharmo- 
nique de Radio-Prance, direct. Z. Nackal : € Psaurue 13 
pour chœurs ec orchestrée » (ZeruinsEty}, e Messe pour 







Re [DNS  |—— 
RIVE DROITE 
SSAKRA 260-68-01 Anclennement G, tue du Helder, 9°, Jusqu'à 22 h, 20, Cuisine japonoise. 


163, rue Salnt-Honoré, 1°.  T.i.jre Tempura - SOUEIyAaR! - ESS - RS = un cadre typique. 


CAVEYU FRANÇOIS-VILLON FD. Ses caves du XL Dj mat, Moules bouchots 
63, rue Arbre-Sec, 1°". CEN, 10-92, 4 F. Pled, orellle porc 9 F, Bouda 5 F. FGriliodés 19 F, Grautnée & P, etc. 


ASSIETTE AU EŒUF- TPOCCARDT MICHEL OLIVER propose une formule Bœuf pour 24 F anc. (27,60 8.0.) 












































9. bd des ftalfens, 2° T1. 6 - le midi et le sou Jusqu'à 1 à. 30 du malin. avec amblance musicale. 

solistea orgue, chœurs el orchestre » (Janacek), avec 
ASSIETTE AU BŒUF MICHEL OLIVEE propose uns formule Bœuf pour #1 P 5.0.0. (21,60 &.. Le etienne TURe EC En ke, : & 
123, Champs-Elysées. B°. T1. le midi et le soir osqurà 1 b. 50 du mette reves oo TD à ‘ È ü ou Encre Ÿ Schoene, nier ETS SRE a 
 PLEGAT, LA WESTPHALIE Dé midi à 2 D. du matn. Ses « Diners 1000», Spér. du Rouorgus et France Must ue ln “agir : Müsiques réservées (IA Poly 


8, av. Fr.-Roosevell, 8e, ELY. 91-20. Péngord. L'omelette Brayaude. MENU 39,50, Vin à discr, Serv. compr. 


NAPOLEON TJ. 227-9959 GP. BAUMANN, créateur des célèbres choucroutes al polsson, au confit 
de canard. vous Les présente sur sa carte parmi d'aUtres ainsi qu'un 
38, av. Fricdinnd. 8°. Jusq. 22 h 30 Choix de spéciailtés de Ja mer dont moines chroniqueurs ont pariè. 


LA MAISON QUEBECOISE 720-30-14 STEAE HOUSE et BRASSERIE, Spée. Québécoise, Ses grillades ou feu 
20, r. Quentln-Bauchart, 8°. F/dim. de bois, Bière LABATT 50 MENU 35 F boisson, service compris. 


LE SORRENTO Tous les Jours Jusqu'A 3 h du matin. Cuisine et vins ltaliens, Plezas de 7 à 10 F, 
5. bd de Clichy, 9°, 874-82-08 P/d.  Esralope Floreutine 20 F. Escalope Marsala 18 F. Ses grillades. 


LA CHAMPAGNE 874-414-7178 24 h sur 24 Fruits de mer, coquillages. Réputé pour ses vlvlers de 
10 bis. place Clichy, fe. F/dim bomerds et_langoustes, loups, rougets grillés, sa boullabaigce. 


LE CAFE D'ANGLETERRE 770-81-35 Jusqu'à 2 h. Magnifique terrasse Sur grands boulevards, Bes grillades, 
Carref. Richelteu-Drauot, #e, T.14, poissons et fruits de mer. MENUS 26,80 et 34 F, boiss. et merv. compr. 


Monsieur BŒUF F/Sam., dim, midi Nouvelle direction. Déj. d'aff. Diner-Souper. Cadre : tolles de maître. 
31, rue St-Denis, 10°, 508-58-35 Son célébre « BŒUF ROSE s et ses vins de propriété. Terrasse ouverte. 


És PETER PORLON Feu MAk Un cadre ratisant eu plein cœur de Montparname, Environ T0 P. 
A 50 m. Gare Est J 4 h. Rez-de-choussée : Brasserte. Menu 22 F et 


OUR [OR Ére 6h 5, Faire fée, où faire la fete (fêtes révolution: 
AE R RE ", vaires) ; 1 h. Non écrites. 




























JEUDI 28 AVRIL 













































Ea raison du préavis de grève äéposé par CHAINE 11 : A2 
y ble d yndicats de la radio et de la " 
téision. un bi re, gramme miniin nm est Lt 20 h.. Journal. 
sur les tôls chaines de Wlévision. Sur France. 20 h. 30, FILM : NOTRE HOMME FLINT. de 
Culture et France-Musique ms musir Rs t Nue 
cal linierrompa, ainsi que Par France - Inter, _: D. Mann, avec J. Coburn. 
CHAINE 1H : FR 3 



















qui diffuse deux journaux, à 13 h. et à 20 b 




























BP OUE du 8 Ma-1048, 102 Re carte. Choucroute feruuére avec Jarret 42 (2 pers) et plats qu Jour. CHAINE 1 : TF1 oo 20 h. 30, FILM {Les grands noms de l'histoire 
c - 1"? étage : restaurant panoramique, Spécialités du chef st POISRONS. 29 h. 30. Série : Lo ligne de démrcation du cinéma) : NAPLES AU BAISER DE FEU, 


(quatrième partis : Erré Toranéa — Ernest, d'A, Genina (1937). avec Tino Rossi, M. B: 
réal. J Éraud (rediffusion! : 21h 25 Magazine M. Simon, V. Romance, M Daiio UD ON 
d'actualité : L'événement : Israël, le prix d'une Le chanteur d'une truftoria de Naples 


JCLIEN PRO. 12-05 Dans son cadre 2f1n de siétle», sa nouvelle formule « plats sure 
16, rue du Fe-St-Denls, 10e, TL]. entrées comprise, Ses fabuleux «+ boufllanss. Foie gras P.M.E. 


AU CHARBON DE BOIS 2688-77-49 Jus, 2 h. 30 la Grillade (préparée devant vous par n08 NE à de 
















































10. rue Guichard, 16°. P/dim. vient gastronomie. Menu 32.60 F. 2 rest. 16, r. du Dragon, 6°. 54-57-04. terre, de k “Ertaud et E. Davidson. trompe son meilleur ami et abandonne sa 
BAUMANN ETO. 16-16 - #4-0I-13 Une gumme incompérable de choucruules. 80n banc d'hultres, &es spé0. oir Tribunes et débats, fiangee le jour de von Partage d'OGURE de 
61. av Ternes, 17°. F/cim., lun. midi d'Ajisace, On sert jusq. minuit. Nas choucroutes classiques à emporter 2 h. doses sur glace : Tchécoslova- 1 ne sentimental avec un réle sur 
MAISONNETTE RUSSE ETO. 56-04  Déjeuners d'affaires, Giners d'ambiance Ses spécialités russes, bortch., aquie-URSS., (troisième tiers-temps du match, mesure pour Tino Rossi (chansons &e Vincent 
6, rue d'Armaillé, 17. F/dim. caviar, saumon fumé, chachiik. vodka. CL en direct de Vienne par Léon Scotia), 6 où, pivions Romance est sensa- 
AUBERGES DES DOLOMITÉS Déjeuners d'affetres. Diners. Parking gratuit, F/dim. Spéc, Pol Zitrone DR a ee 

38, rue Poncelet, 17. Æ-ets AÏSÛI Bourrides, Eouliabel eur cumemader Via Ge Hropriété 23 h. : Journal. 21h. 55 : Journal. 













Ouvert jour et nult. Banc d'Huitres t11. renouvelé. Son plat du Jour, 
BRASSERIE BU TABAC. PIGALLE se 
* s spécialités : Choucroute 26, Gratinée 9,50, ses Grillades flambi ÉeE. 
606-72-40, place Plyalle, 18° Tir  orret froid Spéc.? Bière LOVENBRAUN MUNICH 










TB A TEJO 9370-41-03 Jusqu'à 2 h. du matin. Spéclalités portupaises. Tous les soirs FADO 
6, rue Planchat, 20°, F/marql et guitares. Morue à la Bras 14 F. Vishde de porc Alentejo 14 F. 
RIVE GAUCHE 


ASSIETTE AU BŒUF TiJrs MICHEL OLIVER propose 1ne formule Bœuf pour 241 F 8.n.c. (27,60 8.0. ÿ 
Foce église Si-Germain-des-Prés. 6° le roidl et Le soir jusqu'à 1 h. 30 du matin avec ambiance mustenle, 





TRIBUNES ET-DRHATS | MÉDECINE 


MERCREDI 27 AVRIL 
— Le RP.R. de la 
DR libre » FR3, à 








































AU CHARBON DE BOIS 548-57-04 Jusq. *3 b. la Grillade (préparée devant vous par nos grilardins) h. 40 de fé vé ‘ 
18. rue du Dragon. ê*, P/Diro. devigoi gastronomie. Manu 42.80. 2 rest. 10, r. Guichard, 16°, D TT. moe pre “nos, met Le muniIcI 1té remoise 
BISTRO DE LA G3RE MICHEL OLIVER propose pour 25,50 PF an. [2.30 8€.) 8a nouvells taire : 






58, bd du Montparnasse, 6° TA. formule «3 hors-d'œuvres - 3 plats au Choix» Jusqu'à 1 H. du matin. 


Ecrevisses flambées Langouste grillée. Poulette mougseronn Canard 
LES VIEUX METIERS 84006 Ce Pétisne manon Sancerre Roisog Bslmon. Bourgogne Michel 





mie dep LÉ UE | VU CONvOquer des < ussises de lu santé > 
nistre, mie de politique du pre : si 
Bonnemain et De notre correspondant 









sera l'invit: 












































. Ha DRE — Re F S SF M: Fe in Rs Re = Sons 3 de : si; ns DE ° ‘ 
x rs 3 4 2 " 

f, place Saint-Micheï, &. 2326-61-13  Poularde Argenteull 33, Barbue Vallée d’Auge 36. Bey Glaces. Inter, à 19 h. 2. s Reims. — Deux e € nul as tb ait que 

LA CHOUETTE @  Jusa. 2 h mat, Du nouveau. A SAINT-GERMAIN-DES-PRES: dans JEUDI 28 AVRIL ments importants pour les ÉÉE di Canada un fait 

59. rue de Seine, 6* F/dim. _ cadre original dégustez des spéc. normnndes. Ses Cldres et calvados. dE 1 Fi DS mecs rs eulier dû à la sous-mediea- 
MAN 2 x bandelles d xibe |}} — Marcel Paganelli reço same! ee Pme isation : il fut à précisé. 

LA COMMANDERIE 2225-35-98  Déjeuners-Dfners-Soupers aux chandelles dans une ‘cave qu M. Georges Sénuy, secrétaire se déroulaient à la fois les La lon ue ee ae 





15, rue B.-Pallssy, 6°, F./dim.  Grlilladés au feu de bols. Côle de bœuf. Ses palssons, 


© DINERS - SPECTACLES 







générai de Le CGT seremne ares Es  frvemp ue Hème bué gent ouvertes. que 
e édeci un l'exemple renoble tdéfiel- 
Monte-Carlo, À 13 heures . prande en congrès otional taire) n'était certainement pas 1e 
| des médecins de groupe qui meer. el (ail, eut 
RADIOS «+VERTES» : | Se tiendra du 19 au 2 mal féiogique ». Mais. surtout, Ü - 


















































ALCAZAR Diners lb : PR a k. Nouvelle revue « Boum à l'Alcazar », |k te > 
&2, rue Mazerine, 6e, Réserv. à partir 10 b. : 32-02-30. 3%-53-35. Ouvert dimanche. || TDF. S'EN REMET Recsrmont: Ferrane tele fut affirmé que si ja profession 
DON CAMILO 260-20-31 Et ae Prés. par an RAYM avec de grandes vedettes. AU PREMIER £ +" con! prie au et à Ja collaboration, 
10, r. des Salnts-Pères. 7,  Ti.jrs Menu TC. (boiss, café. serv.) 145 et 160 F. vend. san. vellile de fêtes). Les congressistes ont débattu garer alt essentiel ent À 
L'ORBE DU BOIS F-98682 Marcel BERIÈR présents: Claude Végs, le Groupo Malambo Latino, MINISTRE _ : avec passion du problème des vwaintenir 14 libecté ne 


Porte_Malilot TA. Epect. prés par J.M. Prosller @ Trio Luc Harvet. Menu 135 F vin comp 


CHEZ VINCENT NOR. 21-27 Dans le cadre typique d'une Hacienda : Diners dausants aux Chand 
4, rue Saint-Laurent, 10% F/iun. Attractions avec LOS MUCHACHOS. Bpécialités espagnoles et franc. 


© M. Jean Autin, président de | relations entre médecins etcollec- nelle et 1 responsabilité techni- 
Télé-Difusion de France, à fait} tivités locales, qui a pris une que dans l'éventuelle création de 
savoir à l'association les Amis de | aculté nouvelle “depuis = élec- « centres de santé >. Le docteur 
la prerres qui at ae de tions municipales. .  : Beaupère devait ri a 
gation au, MmonOpo radi Sur ce sujet M. Laudy, maire (Conclusion .que te problème des 
diffusion, qu'il je et adjoint (P.C.) de Reims, à ; pau ke sante » plagait 
quement tmpossible “on des | eUnoncé que la nouvelle muni- Fr médipal, ee te 
dec de pcations de la li] cPalité envisageait en premier y TAebOE AU Le OPEN 
TORTE ‘rimeront | lieu la convocation de assises PO nb il à pme fn 
réforment FOR FI Fusion | de Le santé » auxquelles seraient Ones D ETS Meur rée 
né ts date reeie suspendue à conviés notamment les syndicats SES avant den disuter à 
D tabaaon du premier ministre. | médicaux. les centreles Syndica= Doivean au congrès national de 
ue Ion de Pérogation off. | les, les représentants de diverses nent -perranl. 
celle n'avait pas empêché les| éociatins et ceux de D Sét ‘Un débat s'est également ou- 


radios « vertes » de diffuser à l'objectifs à atteindre était la vert.sur la question dés urgences. 
Feu prie 0 Émions pl | fon de e ne de mé À VO Se Rp 
Aie les Serre enveagent | dans les quartiers mais Cela Dévé ‘ossurer une prise en 
d' te nr les soirs à Partir après une longue concertation et Earee commune, et en tout cas 

re de sérieuses études préalables de re pas en laser la respon- 


semaine prochaine, en MO- 
duan de frequence, né série | rentabilité. ssblité au seu] secteur public. 
écologiste x» destinée aux Le débat qui suivit l'interven- La solution la plus réaliste, selon 
Parisiens tion du rep tant de la nou- le docteur Junod, serait une org8- 
D'ores et. déjà, l'existence d'un | velle municipalité rémoise fut des  nisation conjoinie avec une ré- 
émetteur de Radlo-Monte-Carlo plus animés, Des questions furent partition entre les deux sec- 
en Haute- Provanos of l'expérience particulier posées au docteur teurs. Les cabinets de groupe 
de vidéo-transmission tentée en| Adnet, anfmateur de Santé et pourraient d'ailieurs ser- 
Auvergne par la Société fran-| Socialisme et conseiller munleipal vir de relais de Font à urgence. 





































— DIRERS DANSANTS RE ER EES 














: 20 b. 50. spectacle à 22 h. 50e avec Er AUBRET, P.-J. VAILLARD, 
YILLA D'ESTE ELY. 4 METRAN. Jean FREJAO, À ASTOR Menu suggest, É0. Vendredl. 
4, rue Arsène-Houssaye, Ê*. ame et vellles de fêtes, 100 F. 


[SOUPE SOUPERS APRÈS MINUIT | 


HILIEN 1000 8 5 ter Du 


LA CIOSERIE DES LAS Tone RGUs Fe N 16 rue qu Fge-Saint-Denls (109 


Moutparnusse, Rez-de-ch. PUB. Grill. 
Treo, 3321-68 le ét restaur. vue panoramique T0.13-08 


au plano Yvan Meyer. 

Le "AN'RIaDe YPO PRE 

- 1791-74-14. r. ce Bucl (67). 

DESSIRER «it vuene un. | LE PETIT ZINC ‘ob #-4 LE PICHET © "2; Saurn 
LE SPÉCIALE 'onllades | ue Ds NIos ac Fe Apécialrés campafnardes 

St-Denis PATTSSERIES D 


TERMINUS NORD “rite. | LE LOUIS XIV * Sos-s8-56 


Brasseris 1925, Spéc. alsaclen: Huîtres - Frults de mer - Gibiers 






















































































Parking Perrné lundi et mardi J 5 rue de Ja Bastille al prod onde Relms. teur Dogu Les congressistes ont enfin sou- 

etes à : — BOFING L'ART Er dr) anne de dérogs. Rrésident de 1 fédération dar ligné que. pour Ce qui Concerne 
UY Dia German RP Ü 14. place Clichy. OUVERT ONE E PARIRE ENS tions de fait au monopole de| tementale organisatrice de ces la formation. {l est indispensa- 
SOUPER ÉRÉSILIEN WEBLR  522-63-29 Dels din eoupe *pane dattes TDF. En revanche, lorsque le| assises, le docteur William Junod. ble que 14 faculté s'ouvre davan- 
Feinads - Churrascas - Cæmarnes SON BANC D'HUITRES parti socialiste avalt annoncé son | président du syndicat national tage sur ln médecine praticienne, 
————— Fotes gras frals - Polssons S20-47-08 intention, Ÿ y à deux ans. de| des médecins de groupe, et le par des stages. en particulfer. So: 





tion. le gou-| docteur Besupère, Secretaire gé- 2 souligné le docteur Jun 
gerer F Flers la vol” de| néral de la Confédération des l'Université est adaptée bia 
M. Rossi, alors secrétaire d'Etat | syndicats médicaux français, mission du savoir, non à celle du 
chergé de la tutelle de la radio-| apportérent des précisions et «€ savoir-être >, 


lévision — it indiqué qu'il! leurs points de vue qui, en de. 
Fndt respecter le monopole, à nombreux points, sont communs GASTON PERRUCHOUD. 


er 
£ E È CHARIOT 1 Partir 
LE POLICHINELLE mme LE MURICH LA res LA RneUes Coautianes Pc RD US 
nnane se, "ere En” ETS Choucrouts. spésiattés 128 bis. bd Clichy Jusq. 2 h met. 















COSTUMES , NEA - a SE À velours 6 coloris 
Prinlemn 4 a ; F côtelé ou velours uni 


l'une 28R, 27 F COTÉES CEE 385. 445: 


A ‘> extra légers, et la fameuse mesure industrielle, 


L'Éne283- 320; 









Roger HÉto 
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JUSTICE 


DEPUIS LA: FIN DE 1975 

Une cinquontaine de personnes 
ont été poursuivies 

pour renvoi de livrets militaires 


Le tribunal de grande instance de Paris (17° chambre) 
avait à juger le 26 avril un prêtre de Rodez, l'abbé. Pierre Cros, 
pour renvoi de ses papiers militaires. Agë de quarante-cinq ans, 
l'abbé Cros est responsable de foyers de jeunes dans les quatre 
départements de l'Aveyron, de la Lozère, du Cantal et du Lot. 
Ancien aumünier militaire en Algérie, il a, le 26 juillet dernier, 
renvoyé ses papiers militaires en même temps que douze autres 
personnes dont sept prêtres. Seul à comparaitre, il a affirmé qu il 
« entendait porter témoignage de la violence des militaires 
qui s'amplifie sur le plateau du Larzac ». Le jugement sera rendu 
le 24 mai. Pour je même motif, M. Claude Cremet a été condamné 
à 500 francs d'amende le 21 avril par le tribunal de Nanterre, 
ainsi que M. André Le Meur par le tribunal de Quimper. D'autres 
procès devaient avoir lieu à Lyon, Albertville. etc. L'augmen- 
tation du uombre des citations devant les tribunaux correspond, 
en effet, à celui des coutrevenants qui ne cesse de s'accroïire. 


Selon une statistique nomina- armée, tant d'active que de 
réserue ». 



















tive établie par le groupe de 
« Coordination des renvoyeurs de 





cents livrets ont été renvoyés au 


le mouvement des paysans du 


Larsac en 1973 (2) et une cen- < 
depuis le début de 2U barreau de Paris, M° 


Jjasqu'au 31 mars de cette année, 

quarante-trois condamaaéions ont cnere pouval 
prononcées par les ribunaux. ent» dans une armée 

Celles-ci sont le plus souvent des & 

Canese sont le PIUS Vent den. de posséder des armes 


MM Sylvain Laborde eb Louis 
Delmas, juillet 1976 à Rodez), 
trois mols de prison eb clng ans 
de privation de droits civiques 
(M Pierre Dantec, le 25 février 


or au Havre), 6500 francs - sursis, 1000 francs d'amende 
de droits civiques OL Henri Le… Cinq Ans de Prraton @e de 
rtains aspects de la militarisa- 
et une relaxe (M. Jacques Lemesle, fon (armement atomiqu 
novembre 1976 À Béslers). d'armes. dix-huit Pan à 
Lyon. cinq autres à Paris, détrui- 
volent actuellement leurs papiers saint publiquement lerts pepe 


militaires affirment leur Solida- gj"sutrement inquiétées par la 
FRANÇOIS SIMON. 


: {1} Olivier Vial, B.P. 110, 05000 Gap. 
ER IN Tir 
de collaboration avec la politique Vement leurs Los en slres pOur 
de déjense nahonale et avec protester contre l'extension du camp 


d'amende et trois ans de privation 
cadre, mars 1977 à Saint-Nazaire) 


La plupart de ceux qui ren- 


rité avec les paysans du Larzac. 

Plus généralement, ils déclarent Ste 
vouloir « rompre La complicité du 
silence », affirmant que « la pos- 






l'organisation permanente d'une militaire. 






Tête à Tête à la Bûcherie 
“Coquilles St-Jacques au Fenouil” 





700 restaurants parisiens 
quiacceptént 
la Carte American Express. 
41, rue de la Bûcherie - Paris 5°. 
T4. 033.78.06. Fermé le Lundi. 


est l'un des 





Oniley & Matber 







“ 















Honorine 
est l'an des 700 restaurants parisiens 
qui acceptent 





la Carte American Express. 
16, Ba St-Germain- Paris 5°, 
Tél. 0332221, Ferré le Dimanche. 


La Carte American Express 
est honorée par 
des milliers de restaurants. 






* Ogiisy & Mather 












En France. Et à l'étranger 


De notre correspondant 


oil depart. 
œ g, Pre au qu 
éfiit de son 


; 


son étude, où trav 


paplers militaires » (1), trois sur el con 1934, Marc ae 
fondateur du Sillon, en avait 
cours de La seule année 1976, Il Y je thème d'une action en faveur 
en a eu sept cents environ depuis de la patx. Plus près de nous, en 
décembre 1964, c'est un avocat | 































taine environ Georges | 
. er Pinet, qui renvoyait son livret 
l'année 1977. Du 1® octobre 1975 Lilitaire, déclarant que, «comme 


servir, «même ,éventuelle- 
désireuse 


therm 
L - cléaires. I1 avait été condamné à 
Be pren avec eunals (ME Domi duatre mois de prison qu'il effes- 
nlque Bareie oobré 196 à Care nn ré end 
cassonne), 1000 francs d'amende Gepuis cette date Jusqu'en 197L 


tamment, en t 
énage de Mgr a 


omentanément. C: 
accus sc Je 2" 

















u'l compense 
ar d'autres. Ils 


tb ue ne s'en tint 
met otritler ministériel 





.CHOIX UNIQUE DE BERLINES ET COUPÉS 
6 CYL DISPONIBLES, 525.528. 2,8L.30L.633 GSi 


BMW:GAP| 


CONCESSIONNAIRE EXCLUSIF 


25 rue Cardinet. Paris 17: 267.31.00 





à vendre 
AVENUE 


FOCH 


hôtel particulier 
_ de classe 
exceptionnelle 








GÉNÉRALE IMMOBILIÈRE ET FONCIÈRE 
9, ROND-POINT DES CHAMPS-ÉLYSÉES : - 


76008 PARIS TÉL. 359.14.70 








AUX ASSISES DE LA LOIRE 


"Un encien huissier 
est condamné à dix ans de réclusion 


Saint-Etienne. — Au terme de deux journées 
de débat, la cour d'assises de La Loire a 
condamné mardi 26 avril, pour abus de confiance 
qualifié, à dix ans de réclusion M Serge 
Le Griel, cinquante et un ans, ancien huissier 
de justice à Firminy. détenu depuis le 9 jan- 
vier 1975. Le verdict a été rendu après deux 


père de M. Le Griel, qui fut 
bâtonnier, était une personnalité - 
de Saint-Etienne. Lui en était 





beares et demie de délibération. Les jurés, qui 
eurent à répondre à un millier de questions, 
n'ont pas accordé à l'accusé les circonstances 
atténuantes. L'avocat général leur avait 
demandé de les rejeter. Mais ils se sont mon- 
trés plus sévères encore que le ministère public 
qui avait requis une peine de sept ä huit ans. 
fils, Yves, le cadet de ses trois 


enfants, cuisinier, avec le fol es- 
poir d'être tombé sur le bon filon 
commerelal capable de le sortir 
de ses ennuis d'argent. Ce fut en- 
core le contraire. 

L'établissement est ouvert en 
novembre 1973. Il est loin 
d'amortir les sommes qui y ont 
été investies En octobre 1974, 
c'est la grève des P.T-T. Les ren- 
trées se raréflent. Pour le révell- 
lon de la Saint-Sylvestre, on ap- 
provisionne l'auberge en consé- 

t une recette 


quence. escomptan! 
de 70000 francs. Elle ne fut que 
de 20000 francs. D'où un décou- 


vert en banque de 50000 francs. 
Serge Le Griel déclara forfait le 
tendemein Il prit cependant le 
temps de réaliser la vente de 


quelques bibelots, tableaux de 


meubles de famille avant de se 
saborder en se présentant le 
9 janvier 1975 au procureur de la 

épublique à Saint-Etienne. 


L'assurance de la compagnie des 
huissiers dédommagers trois cents 


clients au préjudice uels 
M Serge Le Griel a déto: au 
total quelque 760000 francs en 
tant q ‘huissier et régisseur d'im- 

' Mais pas ses autres 
créanciers, pour une somme sen- 


PAUL CHAPPEL. 


LES « AGISSEMENTS 
PERSONNELS » 
DE M. BODOURIAN 


La cour d'app£l d'Aix-en-Pro- 
vence vient de décider la liqui- 
dation des biens de La société 
SAGIP. dont le_président-direc- 
teur général M. Roger Bodourian, 
avait dénoncé l'entente illicite des 
compagnies pétrolières sur le 
marché français. Le cour estime 
que « les manœuvres délicieuses 
qu'elle (la SAGIP) impule à ses 
fournisseurs de curburant se sont 
exercées non SUT une société 
florissante et en pleine expansion, 
comme elle l'a prétendu, mais sur 
une société connaissant de graves 
difficuttés financières, gérée dans 
des conditions défectueuses et 
dont les dirigeants effectuaient 
habituellement des prélèvements 
considérables sur les fonds 
sociquz (1. 

Dans ün second arrét, la cour 
ajoute que «a les agissements per- 
sonnels » de M. Bodourian étaient 
« su/fisamment graves » Dour que 


.cette liquidation soit étendue à 


sa personne physique. 

Le 12 février 1973, devant le 
tribuna] de commerce de Mar- 
selle, le substitut du procureur 
de la République, ML Etienne 
Ceccaldi, s'était prononcé pour 
que soit accordé un sursis au 
règlement judiciaire de la SAGIP 
en ralson des pratiques délic- 
tueuses de ses fournisseurs, les 
compagnies pétrolières. Dénon- 
çant « la coupe réglée » dans 
laquelle « Ze rackel des pétro- 
liers » avait mis la France, le 
substitut avait dit : « 11 serait 
inopportun et inéquitable de jatre 
tomber quelques têtes, et notam- 
ment celle de la SAGIP x». Le 
tribunal de commerce de Marseille 
avait suivi les réquisitions du 
substitut: 





_ Faits ef jugements 





Un travailleur algérien 
empêché 
de rentrer en France. 

Le comité de défense des immi- 


ses parents firent l'objet d'une 
mesure de rapatriement, en murs 
1975. Le rapport de l'assistante 
sociale précisait qu'il était sans 
travail, mais c'est sur son lieu de 


{ travail que les policiers vinrent Jui 
notif: 


ier son rapatriement, blen 
qu'il füt titulaire d'une carte de 
résidence valable jusqu'en 1978. 
— ‘(Corresp.). 


Sureis pour le meurtre 


d'im automobiliste. 


La cour d'assises du Nord a 
condemmé lundi 25 avril à dix- 
huit mois d'emprisonnement avec 
sursis M. Casimir Bukielski, qua- 
rante-trols ans, pour le meurtre 
de son voisin, M. Stéphane Duda, 
quarante - quatre ans, auquel 
l'avait opposé une bagarre pour 
une place de parking à Ostricourt 
(Nord). Le 13 avril 19175, parce 
que la volture de M. Buklelski 

it la sienne, M. Duda, en 

t d'ébriété, s'en était pris à 
l'épouse et à la nièce de son voi- 
ein. Celui-ci, pour les défendre, 
avait saisi un pistolet et tiré deux 
balles. La cour d'assises n'a retenu 
que l'accusation de coups mortels 
et admis l'excuse de la provo- 
cation. 


M. Burgelin, secrétaire 

du Conseil supérieur 

de la magistrature. 
Comme fl était prévu, M. Jean- 


Françols Burgelin, secrétaire gé- 
nérai de la première présence 


ges cour d'appel de Paris, est 


ésipné pOur assurer le secréte- 
rlat administratif du Conseil su- 
périeur de Ia magistrature, par 
décret du président de la Répu- 
blique publié au Journal officiel 
du 27 avril Il succède à M. Hu- 
bert HaeneL nommé maitre des 


requêtes au Conseil d'Etat. 


{Né le 17 décembre 1936 à Mets, 
M. Jean-François Burgelin, anclen 
tiève da l'Ecole nationale do 13 ma 

turc, est substitut à Nancy en 
1865 : 11 est premler juge à Pontoise 
en 1973: le 23 avril 1975, 11 est secré- 
taire général do ln premières prési- 
dencs de la cour d'appel du Paris. 
Le 30 octobre 1996, IL est chargé de 
misæmion au cenbinet de M. Paui 
Diaoud, socrétairo d'Etat auprès du 
ministre du travail (travallleurc 
immigrés).] 


. @ Affaire de Broglie.. — Une 
et dernière confroi 


cl e na 
tion entre le docteur Nelly Aze- 
rad, M° Alain Beaumier et Je 
journaliste Jacques Tillier à eu 
lieu mardi 26 avri dans le cabi- 
net de M Guy Floch, juge d'ins- 
tructlon, Le magistrai doit en- 
tendre, ce mercredi :27 avril 
M* Jean-Marie Vidron, un autre 
avocat mis en Cause par 
Mme Azerad (le Monde du 
26 avril). 3 


e Coup de poing > 
contre les bookmakers 


marseHlais, 


Vingt-deux bookmakers ont élé 
mardi 26 avril en fin 


gistrés les ordres d'arrivée des 
courses. L'opération poucière a 
Les 


Re ereté Mnieie de Marsele 


een un contré) LE 
es personni k 
oueurs et FécoemaRee dont 

étaient interdits des 


champs de courses. Plus de 
100 000 <anos (ons rte sur 
eux, avaient collectés 
dans l'après-midi méme. Cette 
opération « coup de poing d'me 
ampleur exceptionnelle It cer- 
tetnement destinée à assainir le 
milieu des courses, mais égale- 
ment à mettre fin aux insinua- 
tions qui ont cours à Marseille 
et selon lesquelles la brigade des 
jeux fermeralt trop volontiers 

yeux — (Corresp.) L 


La recette 
des paremètres 
de Marseilke, 


M. André Hesse, cinquante-c! 
ans, chef d'exploitation é i 
société Marseille-Parc-Auto — 50- 
ciété d'économie mixte groupant 
la ville de Marseille, la Caisse 
des dépôts et consignation, la 
Caisse d'épargne des Bouches- 
du-Rhône et —a chambre de com- 
merce — chargée de la construc- 
tion et de l'exploitation des parcs 
souterrains de stationnement et 
des parcmètres, vient d'éètre ar- 
rèété en flazrant délit de vol 
incuipé dus de confiance et 
CToUé aux Baumettes, pour avoir 
détourné, chaque semaine, d'im- 


portantes sommes d'argent 
venant de in collecte rire 


mètres. M. Hesse était chef d'ex- . 


ploitation de I2 société 
sa création en 1972. LG 


Pris en flagrant délit, samedi 
23 avril, alors qu' & 
bureau, M. Hesse à 60e Lrouvé Ge 
possession de 6 Ellos de monnaie, 
soit 1000 F environ Il 2 été 
établi que la collecte précédente 
lui avait rapporté 4000 F. On 
pense que ce manèçe dural 
depuis trois ans. - na 

Une perquisition au domicile 
de M. Hesse aurait permis aux 
pollciers de découvrir d'autres 
activités « plus grases que ces 
détournements 3». L'épouse de 
M. Hesse a èté également arrètée. 
— {Corresp.) . 


@ Le gurdien de La pair du 
corps urbain de Nice, NL Max 
Amouroux, vinet-neuf ans, qui 
avait été griévement biessé, di- 
manche 24 avril, de quatre balles 
de revolver par un cambricleur 
qu'il ailut arrêter (le Monde du 
26 avril), est mort mardi à l'hôpi- 
tal Pasteur, A titre ne, le 
ministre de l'intérieur l'a nommé 
tree et lui sos L mé. 

or pour acte jura ge el 
de dévoucment et Ta medaile 
d'honneur de Ja police française. 
Dans uo communiqué, la section 
lotale du Syndicat national des 
policiers en tenue réclame 
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Intfies de contact miniflexibl 
Encore plus petites. … . 

Plus légères. Plus douces: 

les decentart épées pour seu seu 
ser les mitillenibles : Bexibles.en raison 


ces miai-lentifles an contect-trés doux : 
a'enent invisibles pour votre HOUEag 
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UN < CHAMPIONNAT DE FRANCE> A.DINARD 
L'apothéose du dessert 


De notre envoyé spécial 


Dinard. — Le Lucullus de l'en. ration Un choix d'autant plus 
tremeis. le champlon des Cham. malheureux, a assuré son pro- 
pions du choux à la crème et  fesseur de pâtisserie, que le 
de la pôte feuilletée, est un Jeune lauréat fait généralement dans 
homme roux et timide, élève de ce domaine un « malheur ». Enfin 
l'école hôtelière de Nice. 1 s'ap- de Journée a eu tHieu la proclama- 
pelle Jean-Charles Robert et a lon des résultats. que Certains 
remporté, [a semaine derniére, à candidats attendalent avec «una 
Dinard, le « champlonnat de trouille à couper l'appétit». Un 
France du dessert », catégorie comble. Tous Ont reçu un transis- 
lycée, et le prix « spécial rhum », or, un diplôme rose bonbon, et 
pour lequel « concouraient » Une méda)lils « en brOnz8, pas an 
aussi des élèves de collèges chocolat +, a Précisé l'un d'eux 
d’enselgnement technique. Aux vainqueure ont &ié attribués 

Pourquol un champlonnet du uns chaîne haute-ldélité ou une 
dessert ? Pour [a bonne raison, télévision couleur et un séjour 
explique gravement le Centre  ofert par le Club Méditérranée. 
d'études et de documentation du à 
sucre (1), organisateur de a Un festin 
compélition et des egapes aux- : 
quelles elle a donné leu, que Conduits par le sous-préfet, le 
nous vivons un époque = où fe premier adjoint au malre et te 
Palais aspire à fa plus large COmmandent de  gendarmrie, 
gamme des saveurs ». Ahlre- deux cents Invités ont ensuite 
venir au dix-neuvième elècle, où donné l'assaut à un immense 
« la carte des meilleurs restau- buffet où étaient disposés [es 
rents ne comportalt pas moins desserts fabriqués par les candi- 
de cinquente entremefs er de dats, où plutôt Jeur double, Jes 
cinquante desserts I ». jurys e'étant réservé les ort-. 

Plus concrètement, les Fran Sinaux 
çais n'ont consommé, en 1975, Un festin de charottes, de 
que 346 kilos de sucre par tête, babes et de mille feuliles mais 
contre 44,5 kilos en Grande- Aussi de pâtlsserles et d'entre- 
Bretagne, le record mondial élant MEts aux noms aussi poétiques 
détenu par la Barbade, aven ‘V'évocateurs : roi des Iles, 
56,9 flos. edonner ses fettres SClden dellclous, Tia Marie. 
de noblesse au dessert, voilà * Vous voulez du vainqueur ? », 
Je moyen de remonter ce pré demandait, la mine gourmande, . 
otoupant handicap (4. une dame d'âge mûr à sa volsina 

Après des éliminatoires par O1 s'agissait, blen sûr, de mart- 
région, onze coilégiens, autant  Snan). + Non merci, répondait 
de lycéens et six professionnels Celle-ci, l'en ai déjà pris trois 
confirmés se sont alngi re. /0/s. » 
trouvés au lycée hôteller da Quend l'estomac lourd et la 
Dinard, les premiers pour une Papilla gustatve fatiguée la 
épreuve Imposée, les derniere  Vegue des invités reflue, leurs 
libres de présenter la recette de assiettes regorgealent encore de 
leur choix. mousse au chocolat et de gé- 

Jean-Charles Robert l'a em feaux à fa crème. 
porté haut la main, pour le BERTRAND LE GENDRE. 
velouté de ses éclairs au cho- 
colat et la finesse de son mari. Vi) La CEDDS cn 
gman, un savarin à Ia crème UD, Orgä- 
pâtisslère décoré à l'angélique. Li 108 prie FRiriets 
Deux recettes, a-t-lj regretté, qui a SuGrE, € le rhum et les pro- 
permetient pau de + s'exprimer », ucteurs betteraves. 
entendez par là qu'elles font ae nas Sri 
peu sppel à l'art de la déc0- consomment déjà trop de eucre. 








Lentilles de contact miniflexibles. 
Encore plus petites. 
Plus légères. Plus douces. 


A la gamme de ses lentilles de contact spéciales pour seux sensibles, 
YSOPTIC vient d'ajouter les minifiexibles : flexibles en raison de. 
leur extrême minceur, ces mini-lentilles au contact très doux sont 
agréables à porter et totalement invisibles pour votre entourage. Si 
vous êtes encore réticent ou si vous avez df renoncer à porter d'autres 
morièles de lentilles, venez les essayer, Gratnitement. 1 yadegrandes 
chances pour qu'elles vous conviennent. 


ze Dr chez: 
4 YSOI 
80, Bd Malesherbes - 75008 PARIS 


5: 522.5.52 
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Peskov 
L'U.R.S.5. VISAGES ET PAYSAGES 
album Cartonné - 200 pages 4000F 


Khaiïflna 
PROPRIETE PERSONNELLE EN U.R.S.S, 
202 pages - relié 1500F 


Gordon et Kiopov 
L'HOMME APRES LE TRAVAIL : 
404 pages - relié 16,00 F 


Adabachev 
LA VIE DEMAIN - TRAGEDIE OU HARMONIE ? 


4% pages - broché 1000F 


He ORIGINE DE L'HOMME 
442 pages- relié 35,00F 


HISTOIRE DU MOYEN AGE - 
732 pages- relié 40,00 F 
EL 


TOUS CES LIVRES 
(et des centaines d’autres). 
LES DISQUES ET LES TIMBRES 
SOVIETIQUES SERONT EN VENTE 
à la Foire de Paris Pavillon de PU.R.S.S. 
STAND DE LA MEJDOUNARODNAIA KNIGA. 
{Palais Sud Niveau 2} 


 — ——— 
EGALEMENT EN VENTE TOUTES LIBRAIRIES 
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« Lex objectifs 
Choisir ne 








Fenblone on 20 
concrète {. 







en conseil 





































res”: les divisions des dirigeantes une: os 


Thevann es _ publérent un jexie 
vement en cause le v 
fonctosaëment de lesociation, Aux séhérentes — Choisir en] } manque donc cinq Etats. Or non Gene Boyer, l'une des fondetrices du 


suivis, same En 
A Lans reiens Fair signatures. Les membres du bu-| ment mais plusléurs parmi ceux qui fa deuxième est vouée à l'or. 


Une documentation sur le Nikkormat Ne Ne ASter rie de le Cerisnie, 24220 Charenton de Font. 





« o « LE MONDE — 28 avril 1977 — Page 31 


SOCIÉTÉ 


LES DIFFICULTÉS DES MOUVEMENTS FÉMINISTES . 












«Choisir> déchiré | Retour à la prudence aux Etats-Unis 


e de l'association féministe Choisir, créés De notre correspondant 


‘assemblée général 
en 1971 et qui s'est illustrée dans le débat sur l'avortement autour 
du procès de Bobigny, eu 1972 s'est réunie, à Paris, samedi | New-York, — Le septième congrés C'est que, d’un bout 4 l'autre du” 
23 avril Élle a notamment décidé que le mouvement serait présent | de NOW (lorgenisation nationale des pays, on enregistre une sorte de 
aux prochaines élections législatives, en publiant un « programme | femmes}, qui vietn de tenir ses sagises. contre + mouvement antiféministe 
commun -» des femmes qu'il proposera aux partis politiques. I! à Detroit, s'est déroulé dans une sssez semblable aux « black-lash = 
appellera les femmes à voter pour les partis qui soutiendront| atmosphère nettement plus calme que  senti-Nolrs et anti-Jeunes du début de 
ce programme et prendront sur leurs listes un quart de femmes. | les précédents et a Sté marqué du la présente décennie. |} est le contre. 
Cinq propositions de loi vont être remises par Choisir aux dépu-| sceau de la modération. Le triom- coup du milltannsme ecéré, de la 
tés : modification des lois sur l'avortement, sur le viol et sur les] phaltsmo qui avait caractérisé us rhétonque radicale de l'avant-garde 
farys de cour d'assises ; draït pour les associations féministes | qu'ici l'action des M.LF, américains féministe, 
d'agir en justice ; création d'une commission de l'égalité de l'em-| a cédé la place à un ton plus in 
ploi Mais l'association a traversé une crise interne, qui, affirme | sobre et à une évaluation plus rès- etroh, les dirigeantes de NOW 
le commaniqué final, « a 6t6 salutaire, puisqu'elle a provoqué | liste de {a situation. 
une discussion et une réflexion nécessaires sur les objectifs et Le mouvement féministe vient de 
les moyens de la Intto de femmes ». ‘ subir aux Etats-Unis une cuisante dé- 


l'ont blen compris et ont décidé de 
mettre une sourdine à leurs procla- 
matlons les plus etridentes. Valerie 
Harper a dit : « Cessons de pour- 


fete: vl el LE 
: par:Yngt-et "une vol Contre suivre des fantasmes et essayons 


Démissions données et reprises, présidente di vemer ix-neut 
et pa La te du mou | dix- le Sénat de Floride a re- d'atteindre des cbjectiis concms 


ts — directement visés par les l'amendement! égal 
et mesquine- santes, ui était Caraune or leté : 1 or l'équité des Betty Friedman est d'avis que NOW 
ete éroïts (ERA: Equal Rights Amende- y 
ele ei su An-| mmant, .qui pourtant n'a rien de ré AO! cesser de rabächer des tirades 
ronflantes pour recourir à l'achon 


— ue présie vant, en 
Éalmi — empoison- lorsque Pruue était levé le v le vent eue de 1&| woluliannelre puisqu'il se contente politique eflicace : boycotinges, lel- 


= d'atfirm « tous les clloyens, à 
longues semaines fronde je semAne er que - ous es clone EL  fétiemours. À l'heure 


les eu seln de cette plus tard : «C P doit-n de-| aens distinction de sexe, sont égaux 5 
venir d'intelec- L actuelle, S9 ‘0 des hommes et 55 % 
assoclation féministe qui est, san un pelit groupe devent la lo! ». Quelques mois au- des femmes eont f bles à l'ERA 


conteste, l' plus dyna- tuelles ou, au contraire, un past&] paravant l'ERA avalt été rejeté par 
miques et des plus structurées, ne M Ga 1e pure les électeurs et les électrices de Et Lori Wilson, qui Introduisit le 
2 y CK temps, que ke Elle s coura: k LJémnene rs New-York. Après que le Sénat eut projet de résolution devant la Sénat, 
feu couvaté I 8 pris dei pro- dgnetat LS SEMSOne| adopté l'ERA en 1972, temtotrols est opliniste : = Lo famps travalls 
ss & s re 4 un débat de fond Etats l'adoptèrent à leur tour. Mais il en notre faveur », dit-elle. H y a 
Sables an mouvement — dont la s et d’avoir faut que trente-huñt Etats en tout, cinquente-huit ans, le Sénat de Flo- : 
secrétaire natiangle, Mme Rits féré «une pelle on | eoit les trais quarts des Etats de "de n'avait] pas refusé d'adopter 


Hique à une discussion ouverte | l'Union, l'adoptent pour qu'il prenne un amendement à ja constitullon 
tous». Des docuruents adressés | force d'amendement constilulionnel. auforisant les femmes à voler? » 


com) e sept _ 
orne de f pie deux rail cents seulement les quinze Etats qui ne sa mouvement, e déclaré : « Une révolu- 
Seuts cer. téléphoniques utilisé par les dé-| sont pas éncore prononcés semblenl ton traverse trois phases : la première 
missionnaires pour recueillir des! pour, l'instant opposés à l'amende. vise à réveiller les consciences : 


une achion eau fidèles à M® Halimi recon-| l'ont déjà adopté (Tennessee, ldaho, genisatlon: le troisième à obtenir 
pooui à'uns naho- naissaient qu'elles avalent eu Lorb! Nebraska) font mine de ee rétracter. Je pouvoir ot à s'en servir. Nous 


nals n'a fn dl Jaire saminer Reg een Lure le petit Dro=| Certsa les commandos de femmes entrons à présent dans la phese 2.» 


anti-ERA qui assfégérent en Florfda  Eleanor Smeal, qui vient d'être élue 


: Choist: 
dure plans financiers régu- reproduire dons CI Nous cogons, | les domiciles des sénateurs 8t me- présidente de NOW n'est pas une 


par Ses SOS. Si mjent encore les membres du| nérent campagne tembour betlant personnalité, mals une militante 


. Nous refusons d’accréditer 
(ae que Le féminisme en France  Pureau national que le Jéminisme | contre :l'Equal Rights Amendement «moyenne», une mère de famille 


se au monopole de 2 s'épanouira que dans une re | en hurient des slogans, tels que « Les âgée de trente-ept ans à laquelle 
malités. Notre Irtion guie, Jesrsie OroranRe ut femmes disposent défà da plus de nombre de femmes américaines 
t, se disait repré- TR es lenienne ah 73 | droits que les hommes » et en.affi- peuvent s'identifier. NOW a décidé 
sentaif du h isme, n Gc0ep té seule image tolérée — le mant que si l'ERA était edopté les de modifier son Image de marque 
pouvoir déséquilibres. on de le , le vécu — a éié sou-| femmes divorcées ne recevraient  extrémiste afin d'apalser les craintes 
féministe de Choisir est trah£ » É je ne patronage ré- pe rene simensire ne qu'elle vec ans la mejorié 
lenatuires annonça! homosex: sllenciause des femmes. 
Res qu'elles nat D : times, parvinrent à Intimider beau- 
mouvement. #2 © BRUNO FRAPPAT. coup d'électrices. LOUIS WIZNITZER. 





|‘Un éxemple de la richesse de Nikon: 
‘un objectif capable de photographier 
la voûte céleste en une seule fois. 


Créép pour les astronautesetles météorologistes … 
/: le Esh: Éve de 180° a vite trouvé d'autres utili- 
sations. En photo de mode et de publicité, nofamment. 
Nikon en.-est aujourd'hui à 5 Fsb-Eye différents. 


Et le tout dernier couvre 220° 


Le système Nikon sest bi à partir de recherches de ce genre. 
‘Un ensemble d'innovations; nées de besoins précis, dont chacune fait 
progresser la photo en général Actuellement, 58 objectifs et 250 acces- 


*_soires interchangesbles, Un système unique au monde. 


| Pour faire profiter le plus grand nombre de photographes de 
_ toutes les possibilités pers qu'offre ce système, Nikon a créé 
le Nikkormat. 

Un appareil conçu pour. accepter n'importe lequel des objectifs 
“Nikon. Même si vous commencez avec un simple 50 mm, vous savez 
” que vous pourrez compléter votre équipement à l'infini En puisant 
dans le système Nikon chaque fois que vous le voudrez Un choix qui 
va du Fish-Eye de 6 mm couvrant un angle de 220° jusqu'au long télé 
de 2000, en passant par lés grands angulaires qui ine déforment pas, les 
zooms aussi nets que des optiques à focale fixe et les objectifs spéciaux. 

Le Nikkormat reçoit'aussi.230 accessoires, filkres, soufflets de 
reproduction, viseurs d'angle, flashes électroniques, etc. 

Le Nikkormat, cest peut-être la meilleure idée ‘de Nikon. 
















NIKKORMAT. PROFITEZ 
DE LA RICHESSE DE NIKON 




































NIKKORMAT DE NIKON 





Page. üe — ir MINE — À QVriI 17/7 +». 


REGIONS 








À PROPOS DE... - 





L'AMÉNAGEMENT DE LA CHAINE DES PYRÉNÉES 


La montagne et la plaine à armes égales 


Alors que la saison des sports d'hiver touche à sa fin. 
on reparle de la.montagne. Au moins des Pyrénées. 
M. Dijoud. secrétaire d'Etat chargé de l'aménagement du 
territoire, a rappelé’à La fin de la semaine dernière les 
objectifs du gouvernement pour l'aménagement de ce 


D'autre part les responsables des trois régions concer- 
nées viennent de se réunir à Toulouse pour examiner La 
façon dont s'élabore le schéma d'orientation des Pyrénées. 


Déjà, le 10 Juin 1976, les présl- 
dents des trols consells régio- 
naux, ainsi que plusieurs dir 
geanis des régions Aquitaine, 
Languedoc-Roussillon et Midi- 
Pyrénées, s'étalent rencontrés à 
Toulouse à linillative de 
M. Savary, député (P.S.), prési- 
dent du corisell réglonal de Midi- 
Pyrénées, Le commissaire à 
l'aménagement” des Pyrénées 
avait indiqué à Cetfe occasion 
qu'ii était chargé par le gou-, 
vernement de préparer un 
échéma d'orientation et d'amé- 
nagement de cette montagne. Les 
Participants à celle rencontra 
inter-régionals  avalent alors 
décidé da constituer un camité 
de liaison. ° 

Récemment, M. Savary e Invité 
& nouveau à Toulouss les repré- 
Sontants désignés par les six 
conseils généraux concernés 
(Ariège, Aude, Haute-Garonne, 
Pyrénées - Allantiques, Heutes - 
Pyrénées, Pyrénées - Orientales), 
les trois conseils réglonaux, ainsi 
que les trois comités 6conomi-. 
Ques sf sociaux de ces régions, 
en présence des autorités prélec- 
torales. 

La mise en place du comité 
de laison souligne que pour la 
Première fois les populations de 
la chaîne pyrénéenne dispose- 
ront d'un instrument leur permet- 
tant d'exprimer èn commun leurs 
aspirations. Cette rencontre de- 
vrait donc marquer le point de 
départ d'une politique de déve- 
loppement des Pyrénées voulue 
Per ses habitants. Los membres 
du comité inter-régional ont 
désigné comme présidant M. Ca- 
zeux, conseiller général des 
Hautes-Pyrénées el comme 
Secrétaire M. Barrau, conselller 
général de l'Ariège, représentant: 
tous deux des départements 
éssentiellement montagnerds. 

Le commissaire à l'aménage- 
ment des Pyrénées, M. Guiu, a 
les  orlentatlons du 
schéma des Pyrénées. Celui-ci 
s'articule autour de cinq idées 


Principales la cheine des: 
Pyrénées s'est vidée de sa 
Population active, et, aujourd'hui, 
Je montagne ne peut plus luiter 
à armes égales avec les zones 
de plaine dans la processus 
d'urbanisation et  d'industriall- 
sation. Pour malntenir les 
Pyrénéès vivantes, 1 faut elors 
rechercher et mettre en œuvre 
des actions de développement 
originales essentiellement par la 
multiplication de petites actl- 
viés spécltiques créatrices 
d'emplois, sachant qu'une base 
essentielle restera l'activité agrl- 
cole d'élevage et l'amélioration 
de la productivité de Ia forêt. 

Les projets seront maltrisés 
Par les habitants et organisés 
Par unité géographique de vallée. 
Récemment; des habitants des 
habitants des cantons de Laruns 
et d'Arudy {Pyrénées-Allantiques) 
avaient protesté contre la eltua- 
fon économique de Ja réglon. 
Las élue en tête, ils avalent lon- 
Quement mankesté en criant : 
« Du boulot en Ossau..» 

Le comité voudrall ‘que les 
aides particulières dont pourront 
bénéficier les Pyrénées fassent 
lobiet de contrals entre les 
Pouvoirs publics et les bénéfi- 
claires. Ces orientations sup- 
posent, pour être mises en 
œuvre, uns adaptation ou une 
moditication. de certaine, textes 
législatlts ou réglementaires. 
Cette action doit &Btre l'œuvre 
d'une génération. 

Les membres du comité on 
invité le commissaire à l'amé- 
nagement des Pyrénées à diftu- 
ser dans les meilleurs délais un 
Proist plus élaboré du schéma 
d'orlentation et d'aménagement. 
ls ont décidé de se réunir à 
nouveau le 7 Juin hour procéder 
à rexemen de ce document ët 
dégager :les options principales | 
Sur lesquelles devralent se pro- 
noncer leure assemblées respac- 
tives. 


LéO PALACIO. 





Ile-de-France 


Malfaçons dans 228 appartements 


à Saint-Quentin-en-Ÿ velines 


Dans la ville nouvelle de Saint- 
Quentin - en - Yvelines (Yvelines), 
deux cent vingt -huit logements 
ELM de la résidence de la Mare- 
Joyette, à Elancourt, font one 
d'un contentieux entre les bâätl 
seurs et les usagers. Mis en 1oca- 
tion en 1973 par la société EÆLL.M 
de la valée de la Seine, Les sept 
immeubles de la Mare - Joyette 
présentent des vices de construc- 
tion si importants qu'il est envi- 
sagé de les raser. 

Groupés au sein d'une assocla- 





Après l'atten'at 
contre le Club Méditerranée 


D'AUTRES OPÉRATIONS 
PLUS DURES SONT PRÉVUES 
déclare le FLAC 


Le Front de libération natlonale 


commis, | 

le Club Méditer- 
. Il affirme que 
« d'autres opéralions plus dures 
sont prévues. Tous les instruments 


AOUS SOMMES 

affronter l'armée française ». Le 

FLN.C. ajoute : « Nos comman- 

dos sant re .. 
COTLIMENCET se 

Fbération nationale. x 


organisateurs 
armés ». ils ont réclamé de l'ad- 
ministration préfectorale qu’elle 
« débarrasse la Corse de ces per- 

indésirables, jaute de 
elle-même 


proteci de ses militants », 


tion de défense, les locataires, qui 
sont, pour ia plu des familles 
modestes, on décidé depils six 
mois de ne plus payer leurs char- 
ge Le tribunal de Versailles 2 

€ saisi pour qu'un expert vienne 
évaluer les dégâts. Construits dans 
des délais records et selon un pro- 
céde expérimental, les deux cent 
vingt-huit logements présentent 
d'importants défauts d'isolation 
phonique et thermique. Mais le 
principal accusé reste le cheul- 
fage électrique, expérimental lui 
aussi. Les occupants des logements 
du rez-de-chaussée et des premier 
et deuxième étages surtout sont 
restès plusieurs hivers par des 
températures ne dépassant pas 
10 degrés. . 

« Tout est à revoir, estiment les 
locataires, même les * 
Eente importé lle € vu 
exemple, ées d'Italie 
soni irréparables. Les appareils 
Juient en rermanence et la con- 
sommation d'eau esi passée de 
14009 mèires cubes en 1974 à 
69000 mètres cubes en. 1976. Et 
mourtant le procèdé de construc- 
tion expérimenté à ia Mure- 
Jouette à été créé par un promo- 
teur (l'Office centrel interprojes- 
sionnel de logemenis) luuréai du 
concours « Innovation » organisé 
par le ministère de l'équipement. x 

Dans une motion présentée par 
M. Alain Danet (PS). maire 
d'Elancourt, le Syndicat commu- 
nautgire d'ami t de la 
ville nouvelle révèle que 12 direc- 
tion de l'Equipement a attendu 
plus d'un an pour accorder son 
certificat de conformité, alors que 
les .(mmeubles étaient déjà habi- 
tés. Les élus locaux soulignent ëga- 
lement qu plusieurs lo ts 
sont devenus inhabitebles et 


de remise en état s'imposent et 
qu'on e certain nombren 
de famiiles devront ètre tempo- 
rarement relogées dans la ville 
FR etualanent. perscnne ne 
is, 
sait ce qu'il adviendre des deux 
cent vingt-huit. appartements de 
la Mare-Joyette, 


une résidence 
particulièrement expérimentale. 














EQUIPEMENT _ | — 
di QUALITÉ DE LA VIE 


(2 TRANSPORTS 
A MONTRÉAL 


Quatre-vingt six pays ont tenté de réglementer es commissaires enquéteurs donnent le feu vert 
:* cuves souplesse > les vols charter: 


- De natre correspondant 


‘Montréal. — La conférence de l'Organisation de l'aviation 
civile internationale (O.A.C.L), qui s'était ouverte le 13 avril, vient 
de s'actiever à Montréal Quatre-vingt-six pays y participalent 


Des recommandations seront 


plénière, qui aura lieu à l'automne. 


= pa F rlicasion des 
sieurs 5 : l'ap 
tarifs Sur méthode d'établis- 
sement, transports non = 
Vers (éharter)e les A 
flans en: matière de capacité. Dans 
le cas des vols charters, les parti- 
cipants orit reconnu qu'il fallait 
tenter d'hermoniser ces vols avec 
RE qe 
Le Fe 
velle classification des vols, 


ment que ‘ces accords de æ 
tion resteront le plus souvent 
bilatéraux. : 


La France a recommandé que 


‘le conseil entreprenñe des ét: 


sur les critères qui ent 
être appliqués pour lementer 
la capacité Le consell a épale- 
ment été invité à élaborer e 
principes directeurs pour ce q 
Concerne la réglementation des 
vols charters, tout en veillant à 
ce: que ces recommandations res- 
tent « souples ». 

En matière de tarifs, les conclu- 
sions de la conférence sont un 
peu plus vigoureuses. L'assemblée 
plénière a notamment recom- 
mandé que l'O.ÀC.L soit repré- 
sentée aux conférences de l'As- 
sociation du transport aérien 
international (LAT.A.) mais non 
les gouvernements, car elle a jugé 
que la présence de ceux-cl à ces 


également sur l'obligation (mo- 
rale) pour les Etats membres de 
veiller eux-mêmes à ce que ces. 
tn solent strictement appli- 
qués. 

L'ensemble de ces souhaits n'a 
pas de valeur contraignante. Mais 








LE Le trafic aérien 1976 


HAUSSE 


| © SUR L'ATLANTIQUE NORD 


-… BAISE 
SUR L'ATANTIQUE SUD: 


tique nord, s’est r 

lEurope et le Proche-Orient, mais 

a régressé sur l'Atlantique sud. 
Sur l'Atlantique nord, le trafic 


— ons miDiens ona ont mure 
passagers — a le 
Le coefficient de 


pareils nanté eu de 
a a augmen! 
Points et_ dem et s'est établi à 
60,9 %. Quant au transport de 
fret — 572 872 tonnes, — il à aug- 
menté de 76%. L 
Entre l'Europe et le Proche- 
Orient, le nombre des passagers 


.— neuf cent soixante mille — 


s'est accru seulement de 0,1%, 
soit un taux d'occupation des 
avions de 535%, en baissæ de 

transport de fret — 


augmenté de 114%. 


Sor l'Atlantique sud, on cons- 
taie une réducilon de ne du 
noml PASSAgets. une 
en de 10,6 points du con icans 

remplissage a , 
s'est établi à 53,1 %. 


le transport de fret — 38 192 ton- 
nes — a progressé de 158 Se. 


© Lu grève de British Airways. 
— AuCUR pro, n'a été réalisé, 
le mardi Rte avril, dans les 
négociations engagées pour met- 
tre un terme au conflit qui para- 
ge une partie des vols de Bri- 

h que 1e 3 avril. Le 
princrpal 0 le pour un règle- 
ment du conflit reste le refus des 
autres syndicats représentés au 
seln de la comm e britannique 
de s'entendre avec les grévis 
sur l'élaboration d'une plate- 
forme revendicative commune, — 
(AFP. 


. @ Fin du confit à Air Al 

— Au cent onzième jour de L 
un accord est intervenu le lundi 
25 avril entre les pilotes gré- 
vistes et la direction de la com- 


d'entre eux, licenclement à l'ori- 
du conflit De son côté, la 
compagnie 


trois mois les conditions de Ucen- 
clement du Davigant 
dans l'esprit d'une nouvelle 
convention collective. Le trafic 


reprendra progressivement à par 
tir du 26 avril — (Corresp./ 

































tées à la prochaine assemblée 


par un ensemble de 

qui contrôlent les neuf dixièmes 
du trafic aérien civil mondial 
manifeste au moins l'existence 
d'un souct commun de corriger les 
imperfections actuelles. -Le conseil 
retiendra vraisemblablement ces 
recommandations au cours de ses 
travaux futurs, et les débats qu 
auront lieu à l'assemblée pli 

de l'automne prochain permet- 
tront peut-être d'aboutir à 
dispositions plus précises Alors, 
ainsi que l’a expliqué M Guikli- 
mann (Suisse), le président de la 
conférence : « On pourra envisa- 
ger, d'ici deux ou troir ans, 
réunion d'une nouvelle conférence 
spéciale qui pourrait avoir pour 
tâche de donner corps mux réfor- 
mes souhaitées aujourd'hui. » 


ALAIN-MARIE CARRON. 


le fait qu'ils aient Eté formulés 
délégations 


La centrale de 


Les commissaires enquéteurs 


.- vlennent de donner un avis favo- 


rable à la demande de déclaration 
d'utilité publique pour la centrale 
nucléaire de Cruas (Ardèche). 
Leur « feu vert » est assorti de 
certaines . conditions que Les 
études en cours soient poursulvies 
en concertation et que les Fu 
tats solent communiqués 4 = 
vice de contrôle. Enfin, et surtout, 
les commissaires disent oui sous 
réserve que l’on suive les recom- 
mandations qu'ils formulent après 
avoir pris connaissance des mule 
deux cents observations consi- 
gnées eur les registres d'en- 
quête. Ces recommandations 
concernent les équipements ren- 
dus nécessaires par le chantier, 
les achats de terre. les problèmes 
agricoles, .la' récupération de !a 
chaleur dissipée par la centrale, 
la proximité d'un aérodrome et 
la répartition de la taxe profes- 
slonnelle. 5 
Les conselllers municipaux de 
Meysse (Ardèche) ont immédia- 
tement publié un communiqué 
dans lequel ils se déclarent « scan- 
dalisés + par la prise de position 
des commissaires enquêteurs qui 
é « leur incompétence en 
matière atomique » engagent 
l'avenir des enfants du village. Ds 
font remarquer que cet avis est 


Les risques d'explosion ralentissent 
les travaux de dépannage sur lu plate-forme | DE L'ACADÈMIE DES SCIENCES 


. Stavanger {A-F.P. AP. Reuler, 
U-PI.). — Une équipe de spécia- 
listes à pu revenir, ce mercredi 
27 avril, en début de matinée, sur 
la plate-forme Bravo d'Ekofisk 


Rocaage du pu en érupion 
re! Lu: en éruption 
depuis le 22 a: Le vent s’est en 
effet remis à souffler modérément 
et dissipe le_n: de ga 


Ta veile 26 avril, les spécln- 
listes avalent travaillé pendant 

lusieurs heures sur la plate- 
pu 8 


À 
; 
È 


omèt; 

l'après-midi, le gaz qui jaïllita .c 
le pétrole. a stegné autour de :a 
plate - forme, accrolssant les ris- 
ques d'explosion. Les hommes ont 
alors dû quitter Bravo. Pour 
réduire ce PS un batean-pornpe 
ne cesse eter sur la plate- 
forme 8 000 metres cubes à l'heure 
d'eau de mer. Et on a de nouvrau 
arrété la production sur Alpha et 
Cherlie. 


St tout se bien, l'éruption 
pourrait être. stoppée dans 


du champ d'Ekofisk à 

prévu l'échec de cette opération 
' de « rebouchage » : une plate- 
forme de forage est arri des 


pporter sur 
du matériel 


Pays-Bas pour entreprendre la 
réalisation d'un pults dévié si 
cela était nécessaire. 

Le pétrole d'Ekofisk est assez 
léger : la nappe tourne au milteu 
de la mer du Nord au gré des 
vents changeants. 

A Oslo, devant le Parlement, le 
ministre norvègien de l'environ- 
nement & fait un exposé relative- 
ment optimiste. au cas où l'érup- 
tion pourrait ëtre arrètée dans 
quelques jours : selon lui, le pé- 
Sérépore en partie, ef Les Happes 
s en , € 
résiduelles pourraient tre 
naturellement avant d'atteindre 
les côtes. : 

Notre correspondant ä Copen- 
hague nous signale, d'autre part, 
que Le ministre norvégien des 
affaires étrangères est venu s'en- 
tretenir avec le gouvernement da- 
nols, La Norvège et le Danemark 
pourralent conclure assez rapide- 
lent un accord d'assistance mu- 
tuelle qui garantiralt le maximum 
d'efficacité et de rapidité des se- 
cours au cas où un nouvel aeci- 
dent se produiralt en mer du 
Nord. Pour le moment, les auto- 
rités danoïses ont confirmé 
qu'elles n'avatent pas l'intention 
d'utiliser de produits chimiques 
pour résorber la marée noire sl 





Les compagnies pétrolières 


craignent 


un renforcement des normes de sécurité 


L'accident d'Ekofisk va coûter 
cher aux compagnies .pétrolières 
malgré leur système d'assurance, 
Certaines d'entre elles sont asso- 


fusqu'ä 100 millions de dollars de 
dommages, l'Oil Insurance Com- 
pany. dont le siège est aux Ber- 
mudes. Cette compagnie fait elle- 
mème l'objet de réassurances 
auprés de sociétés comme 
Lloyd de Londres. C'est le cas par 
exemple de la Phillips Petroleum, 
de Petrofinn ou de la CFP. 

D'autres soclétés, comme Elf- 
äquitaine et Norsk Hydro, ont 
simplement une assurance géné- 
rale (responsabilité civile pour 
tout causé à un tiers). 
Celle-ci Pet ja: pollution. la 
reprise de contrôle opérations 
et tes do: es aux installations. 
Le montant de la garantie varie 
d'une société à l'autre et n'est 
Jamais communiqué. 

À moins que l'éruption d'Eko- 
fisk ne dure plusieurs semaines, 
la pollution ne devrait donc pas 
peser outre mesure financière- 
ment sur les sociétés membres du 
consortium exploitant le gise- 
ment. 

En revanche, les risques indi- 
rects ne pere être rer Le 

e à gagner provoqué par 
l'arrêt de la production peut deve- 


© La commission eréculive de 
la C.FD.T. rappelle. à propos de 
la « catastrophe écologique » de 
la plate-forme d'Ekoflsk, que « La 
CFDT. n'a cessé de CET 
le type de développement de la 
société capitaliste qui conduit à 
ME; les impératifs de sécu- 
rite, la sauvegarde des grands 
égulibres, la gestion à long ierme 
des ressources naturelles de la 


planète, pour satisfaire la sot/ de . 


profit .et la dominolion des mul- 
tinationales ». u Ce sont les m£mes 
impératifs, ajoute-t-elle, qui com- 
ettent la santé des travail- 
ré dans Leurs conditions de 
treuci et de vie, ce sont les 
mêmes ifniérêts qui conduisent 
Gix.. mêmes paris hasardeux, 
nolamment à propos ‘de l'énergie 
nucléaire, » 





nir considérable, Mais les compa- 
gulies craignent surtout les retom- 
bées presque inévitables de cet 
actident sur les mesures de sécu- 
rité qu'elles auront à prendre et 
sur les indemnités qu'elles auront 
& verser. Car les Norvéglens vont 
sans nul doute accentuer les nor- 


.mes de sécurité sur les plates- 


formes et déjà le gouvernement 
britannique a décidé de déposer un 
projet de loi destiné à accroître 
Ê montant indemnités que 
levront payer les compagnies pé- 
trolères à l'Etat en cas de pollu- 
tion en mer du Nord. 






Une éruption comme celle qui 
a commencé {e 22 avrH à Ekofisk 
est trés spectaculaire et entraîne 
une pollution massive de la 
mer. Ce type d'accident est 
æxtrémement rare. On estime à 
vlart mille environ le nombre 
des palts woff shoren eu fornge 
ou en produciion depuls une 
trentaine d'années ; certes, {s'y 
produit. {ch ou là, plasleurs accl- 
dents ou incidents chaque an- 
née. Mais on n'en compte. en 
tout. ruère plus d'unc deml- 
douznne avant celui d'Eknfisk 
à avoir provoqué des pollutions 
Plus ou moins lmportantes : 
1969, Santa-Barbara (Californie). 
7000 tonnes de pétrole répan- 
dues: Louisiane, 500 tonnes; 
1970, trols accidents en Loui- 
Slane et on Texas, dont un a 


entraîné le déversement de 
5090 tonnes: 191, golfe du 
Mexique : TS. Dubaï (golfe 





Persique), un pults en feu pen- 
dant plusieurs mots. 

Les compagnies pétrolières ont, 
évidemment, tout Intérêt à Evl- 
te au maximum tout nceldent 
et, pourrait-o8 dire cyniqué- 
ment. suriout pour des ralsons. 
finanetères. Comme l'a noté 
votre correspondant à Oslo, le 
manque à gagner est important. 
Â faut aussl penser au coût des 
opérations aoff shoren : une 


Des accidents extrêmement rares : 


Cruas-Meysse : 


donné « au mépris de l'hostilité 
de douze mille opposants de aom- 
breuses associations et comités de 
défense, ‘e pose les popuetions 

conseils municipaux concernes 
a que du Conseil général de la 
Drôme ». : 

De son côté, par dix-sept voix 
contre douze, le 


r les élus de la gauche. qui 
Fondaranait le projet en ralson 
des « nombreuses q Hi 


sans a 

voix sur vingt-neuf nee 
Une autre enquête pu! e va 

se Mroile (Moselle) à Propos 

à Thionville le 

du proijet de centrale nucléaire 

SR toseee 

territoire de 

l'ED-F. compte édifier deux réac- 

teurs de 900 mégawatts et M 


de la vallée de la 
de mille six cents membres eb 
l'hostilité de vingt-trols conseils 
municipaux qui ont adopté des 
délibérations hostiles à la cen- 
trale. 5 





LA MARÉE NOIRE EN MER DU NORD 


UN VŒU 


En avril 1973, l'Académie des 
sciences adressait 4 M Poujade, 
al ministre tection 


OTS de la pro 
de la nature et de l'environne- 
Héllger à propos de l'éventuele 

x Propos ’éven 
exploitation d'hydrocarbures en 
Méditerranée et qu'elle n'avait 
pas voulu rendre public à l'épo- 
que. L'année précédente, . effet, 
les 
posé des demand, sr 

les &ades de 

recherches SGEN de eaux sue 

les_ départemen 
Bouches-du-Rhône, ‘du Var, des 
Alpes-Maritimes et de. la Corse 


Dans le vœu adressé au minis- 
tre, l'Académie des sciences se 
déclarant «érès préoccupée par 
les risques graves de pollution 
nouvelle que pourraient avoir pour 
conséquence Je projete actuelle- 
ment en vISag prospection puis 
d'erploilation de gisements de 
pétrole dans les zones profondes 


de la Médilerranée, mer pate 
Jermée aux caractéristiques diffé- 
rentes des océans et dont la faune 
et la flore subissent déjà dange- 
reuserment les atteintes des nui- 
sances issues des pays riverains x 
et « considérant parallèlement 
que le problème présente un 
caractère international indéniable 
et doit faire l'objet d'un eramen 
commun @pprofomii de la part 
de loutes les puissances intéres- 
sées » demandalt « que Le gou- 
vernement français prenne l'ini- 
tiative d'organiser une conférence 
énternalionale pour eraminer les 
conditions dans: lesquelles peut 
être admise l'exploitation du pé- 
trole en Médilerranée et, 
façon plus générale, la pollution 
d'une mer dont l'équilibre écolo- 
gique est particulièrement fregie 
et dont l& sauvegarde doit être 
assurée de façon impératine n. 

LActuellement, l'exploitation où le 
prospection de champs d’hydrocar- 
bures Sont faltes sur le plateau 
continental de la Méditerranée, de 
la mer Egée ct de l'Ædriatique, au 
large de l'îtalle, de ta Tunisie, de 
la Libye, de l'Espagne, de la Grèce 
et de l'Egypte.]l ÿ, 





Plate-forme d'acier comme celle 
dEkofisk doit coûter approxima- 
tlvement avec son équipement 
508 millions de francs (plus au 
nord de la mer dn Noru, le prix 
monte probablement à 2 ou 
3 milliards). Le coût de. ronc- 
tionnement de Bravo doit être 
de l'ordre de 500 000 F par jour. 
Sans compter l'amartissement 
du matériel, les intérêts des 
prêts bancaires, les réparations 
en cas d'accident. 
L'éruption d'Ekofisk remettra- 
t-elle en cause l'exploitation du 
nétrole en mer profonde?. Par 
79 mètres d'eau, une partie des 
vannes de sécurité sont installées 
en surface sur des plates-formes 
ek. éventuellement, des plongeurs 
pouvent Intervenir sur le fonû, 
Par contre, l'exploitation de 
slsements “off shore» situés 
sous 600 on 1410 mètres d'eau 
ne pourra se falre que si toutes 
les Installations sont posées sur 
le fond (à l'exception des sépa- 
rateurs de gaz, des 
des postes de charg: 
profondeurs qui serg lors d'at- 
teinte de l'intervention humaine 
directe. Arrivera=t-on à faire des 
équipements entièrement finbles 
pendaut quinze on vingt ans, 
réparables ou pouvant être 
cutretenus par robot 7 
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RELIGION LETTRES 





La visite de l'archevêque de Canterbury à Paul VI 





Les œcuménistes espèrent une relance 
du dialogue doctrinal et du <témoignage commun> 
entre anglicans et catholiques 


De notre correspondant 


Cité du Vatican. — Le docteur Donald Coggan, archevêque 
de Canterbury, est attendu à Rome ce mercredi 27 avril pour une 


visite officielle de quatre jours 


au Vatican. A l'issue de Jeurs 


entretiens, le pape at le président de la Communion angllicane 
feront probablement une déclaration commune. Elle devrait 
évoquer les progrès accomplis par leurs deux Églises sur la voie 
de l'unité mais aussi les divergences qui subsistent à propos, 
notamment. de la nature de la primauté de l'évêque de Rome, 
des ministères et accessoirement de l'ordination des femmes. 


C'est la troisième fois qu'un 
archevêque de Canterbury se rend 
à Rome. En décembre 1860, la 
visite Jiste privée di du docteur Geoffrey 

Jean XXTIT avait fait 

ÉSbon. dans la mesure où elle 
mettait fin à quatre siècles d’Igno- 
rence réciproque. Son successeur, 
Je docteur Michael Ramsey, devait 
rencontrer Paul VI de menière 
plus officielle, Mais aussi plus 
Sands, mars 1966, aussitôt 
après la conclusion du concile. 
Une déclaration commune fut pu- 
bliée, dans laquelle les deux par- 
ties s’engageaient à promouvoir 
un « sérieux dinlogue x. De 
cette date, les conversations = 
trinales et la coopération entre 
les deux Eglises ont trop avancé 
pour que l'actuel séjour à Rome 
ne ressemble 


chevéque de Canterbury rencon- 
trera d'ailleurs plusieurs membres 
de Ie curle romaine, à commencer 
par le cardinal Wlillebrands, pré- 
sident du secrétariat pour l'unité 
des chrétiens. 


Des divergences 
u u 
sr l'essentiel 

A l'actif du dialogue anglicano- 
catholique, !l faut rappeler trois 
déclarations établles par une 
commission mixte, comprenant 
des expers off officiellement manda- 
tés par Rome et Canterbury : 
l'Eucharistie (1971), Le Ministère 
(1978) et l'Autorité dans l'Egiise 
(1976). Mals ces textes n'ont pas 
encore été avelisés par Jes auto- 
rités des deux Eglises, et ils ne le 
seront sans doute pas de sitôt. 
Es contiennent, du reste, une 


liste des divergences ru} _demnen- 
sent dans ces 1r0is dome 


une 
« primaulé universelle x aû slège 
de Rome, e si celle-ci était 
reconnue, L fendrait encore en 
définir les applications concrètes, 


ment ne portent pes sur des 
détails mais sur l'essentiel 

Paul VI et le docteur Coggan 
réussiront-ils à donner un nou- 
vel élan à la collaboration entre 


leurs deux Eglises ? Ni les diver- È 


gences qui agitent la communion 
anglicane ni l'état de langueur 
qui règne au Vatican en œtte 
fin de pontificat ne sont de 
nature à permettre de grandes 
nouveautés. Les œcuménistes des 
deux bords — en avance, comme 
toujours. Sur leurs LESIRes res- 


mettra l'accent sur La foi parta- 
gée plutôt que sur les divergences 
et qu'elle relancers non seule- 
ment le dialogue doctrinal mals 
le « témoignage commun ». Un 
exemp}e de celui-ci a été donné 
en Irlande du Nord, où les deux 
Eglises ont agi de concert tout 
au long des événements. « Avec 
la communion anglicane, nous 
sommes engagés dans un pruces- 
sus irréversible de rapproche- 
ment », affirme-t-0n au 
tariat rémain pour l'unité 


ROBERT SOLE, 





LE PROC DE LA FORE 


À 
ER 
gè 
| 
ê 
nEË 


He pe 
: 
hs 
1 
î mi 


AT 
SE 
; 
8 
Ë 
E 
=. 


fi 
fs 


je 
È 
a 


: 


à 
È 
ES 


Fe 
ê 


Ê 
Ë 
F5 


pays. 


ñ 
5 
$ 
F 


Ur 
il 


& 
8 
à 


t 


e 
F 





PRESSE 


M, JACQUES DUQUESNE 
ESF PRESENT) 
POUR LA DIRECTION GÉNÉRALE 
DU GROUPE 
DE «LA VIE CATHOLIQUE > 


— 


M. Jacques Duquesne, actuelle- 
ment rédacteur en chef du Point, 
2 été pressenti pour devenir direc- 

teur général de la société les Publi- 
cations de la vie catholique, aux 
côtés de M. Jean-Pierre Dubois- 
Dumée, et directeur de la rédac- 
tion de l'hebdomadaire Zu Vie. 
Cette nomination sera proposée, 
vendredi 28 avril, au conseil d'ad- 
ministration de la société. Si elle 
était entérinée, M Duquesne 

prendrait ses fonctions dans le 
Fourant de l'été. 

Présidée par M. Michel Houssin, 
Ja société édite notamment lu Vie, 
Les Informations catholiques inter- 
nationales, Croissance des jeunes 
nations, et contrôle, avec 10 % des 
actions, la société éditrice de 
Télérama. 

[Né en 1930 à Dunkerque, ML Jac- 
ques Duquesne commencs sa Carrière 
à la Croir en qualité de grand 
reporter. Il fué ensuité successive 


ment re délégué de Panorama 
adjoint à 


recteur 

Panorama d'aujourd'hut en 1968, col 
rédacteur en chef 
ess (19638-19711, JOUT- 
BTE nor Lara). D fit 
datrice du 


teur en chef aajoint 
pus de rédacteur en chef. 
leurs, chroniqueur à Europe 1 depuis 
gone ae U eat l'auteur de nom- 
vrages. dont les Préfres 
T8, es Catholiques sous loc 
cupation (1666), Demain, une Eglise 
sans prétres? (1868), Dieu pour 
Fhomme aujourd'hui (1970). les 
23-18 ans (1973). 
nu Présente, depuis le le 25 novembre 
1976, l'émission de TF1 « Rennes 
minutes Pour convaincre ».| 


© Au Danemark. après la siena- 
ture de l'accord avec les éditeurs 
de journaux tie Monde du 27 avril), 
les typographes de quarante-cinq 
des cinquante quotidiens ont repris 
le travail mardi 26 avril après 
une grève de près de quatre 
semaines. Les elng autres quoti- 
diens ont également paru, mais 
ils ont été imprimés par du per- 
sonnel non typogra! s. 


© La Tribune de -Paris, quoti- 
dien lancé il y a trois mois par 
une équipe d'universitaires qui 
avaient dù abandonner sa paru- 
tion eu %e numéro. a reparu le 
mardi 26 avril avec une périodi- 
cité hebdomadaire Il se propose 
de rendre compte de la vie asso- 
ciative et des multiples problèmes 
auxquels s sont COnfron les Pa- 
risiens. Imprimé en format Wb1clt, 
il est publié sur seize pages et est 
vendu 140 franc. Il paraît chaque 
mardi. 


POLICE 





LA < MUTATION DANS L'INTÉRÊT DU SERVICE > 
‘D'UN OFFICIER DE CRS. 


Sanctionné pour l'exemple 


L'officier de paix principal 


u pement 

CRS, n° L de V Prelines). 
suspendu le 20 avril par le mi- 
nistre de l'intérieur en raison de 
ses activités syndicales, est muté, 
«dans l'intérét du service», à la 
police de l'air et des frontières 

Annemasse, en Haute-Savoie 
(nos dermières éditions}. L'inté- 
ressé a demandé à Me 
Jacob, président du nee des 
avocats de France, d'engager une 
procédure devent le tribunal ed- 
ministratif pour faire annuler 
cette décision. 


Venant après une suspension 
décidée dans des circonstances 
extrèmement ténébreuses, cette 
nouvelle sanction provoque émo- 
tion et coière dans les rangs du 
Syndicat des res 
officiers. auquel - appartient. 
Pour M Roger Maet: secrétaire 
général du S.C.O. M. Rude est 
doublement frappé, d'abord par 
un chengement de service (il 
devra quiiter les ee où 
tra depuis neuf ans, 
ln pouce de l'air et des fron- 
tièresr, et ensuite par un élol- 
gene de plusieurs centaines 
kilomètres de sa résidence 
actuelle. « Par cet isolement. on 
veut mettre fin à son activité 
syndicale, constate M Flaitet. 
Cette décision confirme la me- 
nece que l'edminisiration nous 
avait faite arant les élections 
municipales de briser le S.C.O.» 


L'inquiétude du secrétaire gé- 
néral du Syndicat est d'autant 
plus grande que d'autres respon- 
sables et militants du SCO. font 
l'objet de fortes pressions de la 
part LA leur hiérarchie. Il appa- 
rait de plus en plus clairement 
que l'administration admet mal 
le brusque changement d'orien- 
tation, au cours des derniers mois 





révisions intensives 


2 mai-}i 


Dep nath| BOLO 


sos MATH root tes 
de MONCEAU - 765-61-24 
Pate: SF Étaie où St Phiippe 


d'un syndient guuel elle 
Époque, 


pas ment Tiniaine, où 
était a Piutôt 
encouragée par rs 
la scission, en octobre dernier, de 
l'ancien SCO. — qui.a donné 
naissance au’ Syndicat national 
indépendant des officiers de 
CRS. — n’aure guère profité au 
ministère de l'intérieur: loin de 
diviser les forces, elle a accru la 
combativité des officiers, tant des 
CRS, que des corps url abta- 
chés à empêcher la 
oies en que de désce ee 
grave- 
ment le corps auquel ils appar- 
tiennent. 


La rapidité et 1a sévérité de la 
sanction décidée par M. Bonnet 
montrent la détermination du 
nouveau ministre de l'intérieur, 


qui 
cats (qu'il recevra dans les pro- 
chains jours un interlocuteur 


particulier sur 
points: La réforme de pre 
—_ pe nourri par les repré- 
sentanis du 


perannel de Je vor 
abandonnée après le départ du 
ministère de l'inté de M Mi- 


chel Poniatowski 


nante pour le 


régime. 
ves, ji n'était pas inutile 


de saisir l'occasion de faire un 
exemple. 
JAMES SARAZIN. 


_— : 





DES ” JEUDI 


meth VOUS 


sphys rl 


Naissances 


— AL Jean-Marc Audbert et Mme, |. 


née Sioons Zebhar, Paul-Henri et 
on ee, 


la {ois_ d'annoncer is naissance 
‘Série, 
le 8 avril 1077. 
159," avehus ‘Jeah-Jaurës, 
75019 Parts. . 


— M. Michel de Guillenchmiat et 
Mme, née Jacqueline ds Boisseson, 
Laurs et 
sont pere d'annoncer la uais- 


sance de 
Maxime. 
de Mortreuz et Mme, 


— M Français 
mé. Véronique Goux. 

beureuxz ds faire part de la 
ralsance de 


le 24 avril 1977. 
Bernard de Wildestrant, 150. 
(Pays-Bas). 


Breda 
Décès 


André. VAILLANT 


— Le conseil de direction de l'Ins- 
sent d'études sleves, 
d'annoncer la mort de 
M. André VAILLANT, 
pose bonoraire 
u Collège de France 
et à vEeols des lenpues © orientales, 
irecteur d 
à l'Ecole Prssque ds hautes études 
{IV* section}, 
vice-PÉlaeRt d'honneur 
de l'Institut d'études slaves, 
Paris, le 73 avril 1977, à 
l'âge de quatre-vingt-slx ans. 
Les obsèques auront lieu danr 


CH 

le 3 novembre. 1990 4 Soissons 

élève de lEcole normals supé- 
rieure, agrégé des lettres. André Vailiant 
dut sa vocation de slavisie à La Première 


es rangs de l’armée. d'OrfenL Spécialisé 
d'abord dans te domaine yougoslave. M 
consacrs 55 thèse de dociorai & la langue 
littéraire ragusaine du XVIe siècle (1528). 
De 1921 à 1925, E assura l'enseignement 
l'Ecole des langues 


plus grande partie de son activité de 
savant à l'étude.du slave commun et du 
slave, ce qui lu! valut de succéder 
à son molre à à la {Ve section de l'Ecole 
pratique des hautes études (1931-1966), 
puis # occuper, de 1951 & 1951, la chaire 
de tengues et littératures slaves au Co 
lge de pa 
Linguiste et png, sors, Valtant 
JL permet 


DORE ED ET ON CRU 


IVOIRE SCULPTÉ 


l'auits d'une longue 
L'innumation 
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— Gaïtans ET 
ET pe du décès di 
Matie-Barte coc: 
bre, SUPER le 5 re 


maladie. 
Peu en dans rip 


Bourmon! 

Mère. Marie de Saint Bent, relt- 
gieuse bénédictine, 

. tomtesse Armand de Bourmont, 
religieux trappis! 

Le Père Bréno à de Bourmont, reu- 
gieux franciscain, 
Le vicomte et la vieomtesse Xavier 
Walsh de Serrant, 

Ses enfants, 

Le comte et ls comtesse Henri de 
Bourmont et leurs enfants, 

M. et Mmes Gérard Coutansaln et 
leurs enfants, 

ML et Mme Patrick Person st leurs 
enfants, 

M 
et leurs fils, 

Le comte et La comtesse Geoffroy 
de Bourmont et laura enfants, 

Le comte et la comtesse Michel de 
Bourmont et leurs enfants, 

Le comte et Ia comtesse Gérald de 
Bourmont et leurs enfants, 

Aie Chantal de Bourmont. 

Alain Bourmon! 


M. de te, 
Milles Anne-Marie et Alz Walsh de 


Serrant, 

Ses petits-enfants et arrière-petlts- 
enfants. 

Le R. P. Victor de Bourmont, 8. J. 
on beau-frère, 
ont la douleur de vous faire part 


Colonel de envalerie en retralte, 
Officier de la on d'honneur, 
Croix de guerre 1914-1918. 
Pteusement décédé. muni des sacre- 
ments de \'Eglse, le 25 avri) 1977. 
sa ann ie t 
Les obsèques auront leu en 'eguse 
de Monter, le vendredi 29 avril à 
1$ heures. 
Ni fleurs, al couronnes, des prières. 


— Mme Jacques Labbee, 

"M. et Mme Jean-Claude Herry “6 
leurs fils, 

Mle Martine Labbee, 

M. Jean-Marc Labbee, 

Sa famille, ses collaborateurs, at som 


amis, 
ont L one de fatre part du 
décès di 

.. Jreqnes LABBÉE, 


expert-comptable, 

survenu le 20 avril 1977 & Parts, dins 

sa cipauante-quatrième année, 
service religieux en l'église 
gaint-Vincent-de-Paul. suivi de l'in- 
hameation eu simetre do Saïnt- 
Meur-des- le caveau de 
param ue SHébré la 25 avril 1977 
e rue Ambroise-Paré, 75010 Paris. 


— M et Mme Pierre Dudoust, 
M. et Mme Paul Mahinc, 


… ue s— A oise 
e ne - Henri Blue de 
LT 


ÉTraREn 
leurs enfants et petits-enfants, 
gusiln douleur: de" faire. Fer: (du | Pa 


MAHINC, 
leür mère, grand-mère arrière- 
grand-mére, Farvanu in CHEN 1977 

en 8e quatre-vingt-onrième année. 
cbsèques Ont eu Lieu en l'égilee 
de Belmont-de-la-Lo! le 26 avril 
Oet avis tient Re le faire-part. 

Priez pour el 


«Le rafinement discrét de 
fauthentque élégance - 


brtannique...» 


«Le charme des . 

meilleurs teeds À 

rlandas au : 
‘coeur de 

Paris .= 


Austin Reed - Aquascutum 

3. place Saint-Augustin 
75008 Paris - 265.28.52 
Le Chapeler de Paris 








83 av du Généralecierc PARIS 14" 
- Centres commerciaux 
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CRETEIL- LYON 


a ——_——_—_—_—__—_—— 
LUMOGES- NANCY-MUEHOUSE 


Pére Clément de Bourmont, |. 


et Mme J.-Poul de Laubrière |. 





CARNET 


— M, prune Jen :Masonobeet 
DE cu eme 
an: Pro nçols Meleonnue. e 


Me Anne-Marie [sisonobe, 
ont Ia doujeur de faire part 
décès de ‘leur mère et nôtre, 


uée Marcelle Calver, 
survenu 16 18 avril 1977 dans 
quatre-vingt-sixième annés. 
Les 0! Les ont été célébrées en 








Cet avis tiens Heu de faire-part. 

5, rue Ribéra. 75016 Pac 

5, avenue du Professour-EL-Mandor, 
Aurilise (Cantal). 


Messes anniversaires 
a 

— L'Association pou: Dre 
ETS du Taréehel Paie ds 
e 


, diman 
fes célébrer en l'église Notre-Dame- 
des-Victotres, place des Petlte-Pères, 
heures, à le mémoire 
dx maréchal Pétain et de ses soldats. 


‘ Homëlle prononcés par le chanoine 


Popot, ancien aumonier de Fresnes 


Soutenances de thèses 


— Samed{ 36 avril, & 9 heures, 
université - Descartes, amphl- 
thétre de physlologile, M. Branko 
Franolic : eLes mois d'emprunt 
françals en croate» 


Communications diverses 


— Le gala de l'Institut april 
au commerce, Nuit fantastique de 
La magie noire, aura eu le vendredi 
29 avril. à partir de 21 heures dans 
les salons de l'hôtel Méridien. 
pareeon à l'école. Téléphone : 


. Visites et conférences 


JEUDI 28 AVRIL 


VISITES QGUIDEES ET PROME- 
NADES. — 14 b. 30, métro Cité, 
Mme Allsn : « Promenude dans l'ile 

de ds à Chié ». 
15 b., entrés du clmetière Mont- 
Mme Pejot : « Hommes 


: € Musée u 

20 h. 30 21, rue Ni les. 

Victoires, Mme Thibaut : « L'Europe 

romane » (Caisse nationale des mo- 
auments historiques). 

15 b, 2, rue de Sévigné : € Ruellez 


‘et caves inconnues du Marais » 
(A travers. Paris). 
15 h. 5, rue la Lune : « Notre 


Dame. de Bonne-Nouvelle et l'hôte] 
de Saint-Chamond # (Histoire et 


loge). 

15 h, 28, rue Pavée : c Hôtels da 
Bdavilliers, Lemolgnon, Sévigné, 
Sully » (M. de La Hoche). 

14 b, entrée LL LA esponttion. eu 
Petit Palais de 
Rome ou l'art na » (Paris et 


son é 
CONFERENCES. — 18 h. 15, 7, rue 

F.-de-Pressensé : «< Les Célèbes et 

ee cer en 1adonéais » FMVI. 


DE 40, 26, rue Bergére, docteur 
ul Demetrian : « La quanté de 
Fitre spirituel » UL'homme et la 


connaissance 

15 b, Musée des arts décoratifs, 
107, rue de Bivo ù. eme Claude Mae 
=: « Le obller Louts-Philippo 
et Napoléon IT . 
25 D. 45, Maison Verte, 129, rue 
Mile Françoise Barrai- 
onsommation et vie quou- 

eme Comment raisonner 


consommation ? 
17 h. 30, Institut catholique de 
2, rue d'Assas, RP. Lauras : 


re ContemPOrEINe et Ltté- 
rate anctenne de Gilraudoux à 
lonesco »- (Université. du milieu de 
la vie et du troisième âge). 
aveu" © + Euuignement du Dour 
yat 1e nt du boud- 
.dhisme tibétäln ». 
20.b. 45, Hôtel des ingénieurs des 
ans et rhétiers, 8 bls, avenue d'Iénn, 


M. René H : € L'éclatement 
du réel » (Univeruté bre des 
sctences de rome 

30h. ion Reille, 32, avenue 


Bellle : « Féunion-Gevat socialisme 


et en! 

a b. 54, rue des Salnt-Pères, 
M. Jean Carbonnier : € L'amour 
aus la loi Le {Sociéts, de l'histoire 

Brotestantisme français ». 

20 h. 30, 30, cité des Fleurs. Mmes 
Mcole Andrieu : « L'art en Rouer- 
gue ». 


. Nos ebovés, bénéficiant d'une ré. 
dacrion sr des insertions du « Corest 


de Monde », s0m8 priés de joindre à 
leur evo de texts 29e des dernières 
boudes pour justifier de cette qualité, 





elndtan Tonic» de SCHWEPPES. 
- Une fraicheur pétillanite. 
. Un pètillement rafraichissant, 








A L'HOTEL DROUOT 


Jeudi . 


EXPOSITIONS 


- Livres romant. et modernes. 
- Affiches cinéma. BUoux. 
S. 6 - BUx, Où]. vitr Orfévrerle 

nucienne et moderne. 

S. 13 - Onrtes postales. 
S. 14. - Porcel. 18° ec 19% Fasac. 
anc. françalss et étrangères. 


VENTE : 


S. 8-9-10, - 14 h. Laques ladlen. 
A _ us Instruments scientifiques. 
- Success Dessauer-Besnard. 
"te at. Albert Besnard 11835-1934). 
- Dentelles. Objets d'art. 


VENTE à FONTAINEBLEAU (77) 


- 14, rue des Pins - 422-27-62 
DIMANCHE 1e MAI à 14 b 15 
EUR EVE 
ureau dos d'âne à cylindre, com- 
Le Le , ls, buffet, 

FEÉres. 





-s < 





OBJETS DRET . TABLX ANC- 


Cartel L. XV. Pandules L. ÆVI 
Christ en ivoire, cheval de manêge 
Galle, faïences anciennes 
2 pelntures de Francken 
Me PAIOT et OSENAT, CONL-Dr. 
Expoition vellle et malin vente. 
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OFFRES D'EMPLOI 2000 # Ré 
“Flacards encadrés” 2 col. et + ER ë 
{la ligne colonne} 42.00 48,04 








7000 8008 








offres d'emploi 


recherche 


ou d'une 





Centre de recherches proche Banlieue Sud 
recrute 


2 JEUNES INGÉNIEURS 









DYNAMIQUES . 
Dégagés des obligations militaires, connaissant 
les domaines ou: de l'Elsctronlene et des da ne 


nlcations. 


L'UN : pour développer la publication d'ouvrages 
scientifiques et techniques de haut niveau qui 
devra falra preuve de bonnes qualités de contact 
dans ses relations avec les auteure et les éditeurs. 
L'AUTRE : pour participer au Léveloppement t et à 
l'automatisation d'un Lm & service de docu- 
mentation. I devra ler de éolldes contals- 
sances en informatique, 


. Evr.-svec C.V. et prétentions sous référence 1977, à 













DE CONSTRUCTIONS MÉTALLURGIQUES 
{véhicules Industriels) 
recherche 


SON CHEF 
DU BUREAU DES METHODES 


{de préférence ingénieur des méthodes) 
La mission consiste à définir la fonction mé- 
thodes dans l'entreprise, 

Les étapes successives de sa tâche le 
conduiront à à prendre en charge : 


“les étuces de postes et la sim- 
Plificetion du travall en relation 


avec fes responsables de l'usine; 
+ la mesure du travail et la chrono- 


analyse; 

- les implantations et le contrôle: 
L'homme que nous recherchons aura au 
moins 36 ans et une très solide expérienca 
dans un poste similaire. 
Il aura en outre la personnalité nécessaire 
pour faire passer “pour na pas dire imposer" 
les exigences de son poste. 
La rémunération sera fonction de la valeur 
du candidat retenu, 
Ueu de travail : proximité Strasbourg. 
Adresses vore CV et vor phato 6 réf 41 à 

Conselller de Di 


67000 STRASBOURG 
qui traîtera confidentiellement les 
candidatures 





DIRECTEUR 
JURIDIQUE 
INTERNATIONAL 


Fr. 175 -000 Max. 










principaux fabricants: mn loi. 
D sirs. Le lien de travail est siluéà proximité d'une 
agréable ville universitaire de province. 
Nous recherchons un cadre agé de 10ans min, pos= 
sédanc outre une formation juridique complète, 






Ce poste d'avenir peut évoluer vers des responsabi- 
Hités plus écendues dans le domaine Administratif, 
Financieret Personnel. : 














Adresser CV déaillés0 usréférence 251 à 
R-S.C_/peritesannonces, 92, rue Bonaparte 75006 

Paris, en indiquant vorrerémunération ainsi que 
are res privé vor ur deéléphone.. 


Entant que Conseillers de Direction, chargés dela 
sélecrion des cadres, nous garantissons lesecret 
absolu des candidatures. L’kientité des candidats 
nesera dévoilée qu’ ce a rondonné l'hane 
d'un entretien personnel, 








DEMANDES D'EMPLOI , 800 102 |. 









CEE 
= POSTES ET TELECOMMUNICATIONS 
LA DIR CTION DU PERSONNEL ET DES AFFAIRES SOCIALES 


-_: TITULAIRES d'une 
 MAITRISE d'INFORMATIQUE 


MAITRISE d'INFORMATIQUE 
…APPLIQUEE à la GESTION 


Pour le développement d'importants projets informatiques 
dans le domaine de la gestion du personnel 


ADRESSER CV manuscrit AVANT LE 23 MAI 1977 à : 
Le Direction du one, : ses Affaires Sociales 


20 avenue & Séeur 58700 PARIS 
































plois régionaux 

























L Ua Ggu TE 
L'IMMOBILIER 20 20 
“Plecards encadrés” SA 
Double insertion 38,00 4347 
“Placards encadrés" 40,00 45,76 





L'AGENDA DU MONDE . 









REPRODUCTION INTERDITE 
offres d'emploi 












hnitron 
€ Jus Dion et fabriontion étectronique professionnelle 


recherche: Fe 
Ingénieur Technico-Commercial 


ADJOINT AU PRÉSIDENT 
proguetla i -Le poste: seconder le du dépt. reine 
Den nee = nus ce poste Jui Ho spomere, LE Bt seconde le che du dpt. prendre en a InicroprOCesseurs 












des MUR sr de : ercartes logiques. 
gation des devis. de Le prouve si ; -L’homme: jeune ingénieur, il aura acquis une expérience d'utilisateur 
“ me de circuits mlésréser de L.S.T. Re 


n tacturs UV 
Te. > re pe mentation électronique professionnelle. Anglais indispensable. 


Ingénieur Commercial pépe. snonime 


- Le poste: participer à la croissance du dépi. et assurer là commercialisæ- 
tion de produits dans le domaine de l'avionique. 
- L'homme: Ingénieur de formation aéronautique/électronique, il aura 
J une réelle cptirude commerciale prouvée par 2 83 ons d'expérience et de ré- 
t, et une photo tente à : ussite auprès des clients traditionnels de l'aéronautique ou du spacial. An- 
0.350 - SORTE naine glais courant indispeñsable. 
mer és am LE s à Adresser CV'et photo à Technitron, 8, Avenue Aristide Briand, 
2 92220 Bagneux. Discrétion assurée. 















tés de 

act hr@anin, 
excellent con! Ÿ és ee 
ntée existante. " 2 
ranération annuelle n6 Sera pas inférieure 


va intéressés devront envoyer une Lettre 
. t leur curriculum  vitue, 
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-- Département 
nee situé à Pas 





7 IMPORTANTE SOCIETE 
recherche 


pour son déparisment 
INFORMATIQUE 












LA FALIALE COMMERCIALE 





















D'UN DES GRANDS DE LA CHIMIE 
TL DE aie 
= à de Gestion. 
# ve 1INGENIEUR SR Bas à 
PEUT RS  CHIMISTE Frs AUTEUR 
. 
Pour un poste de responsabilfiés commerciales TRIPETTE (] RENAUD 
fou d'une ligne de produits industriels (cata- Dre SA Sipartemant 
Ce poste exigé de résserà nr ie s un TECHNIÇO-COMMERCIAL 
nibie pour de nombreux voyages de courte 
durée (Francs et RFA). où sien Sn 
machines. 


Les candidats, même débutants si Ingénieur 
génie chimique, parlant couramment allemand 
sont invités à adresser leur CM. à J.Roüer. *, 


20, rue Baudin, 92300 LEVALLOIS À 
e premier RY. prévu le 3 mai 







ques qui seront 

s d'exercice de *à FORCTON, ÀE . 

vra faire preuve de 
sranéc GUAE SuC y Dan 


commerciale serait appréciée, -- 


ou ira ée candidature au Serute du 
NWICK, 8, rue de Rocrow, 
!s, Te en ee 









ces 
Ne pas Se Ds Er avec C.v. 


L prét. à et Renaud, 
J. Rorseus Parls-1=, 


Hrues ee 





Envoyer CV. et prftentions, à 

à Sonde d& FOBe, paris! 

avent Ê 
qui transmettra. 

















= en ar Le trié paient can ete E ter doser 






emplois ré9 





CENTRALE D'ACHATS + 


HÉTRO 0 FRAME 
ESPONSABLE save | 








Important Groupe Pharmaceutique International 


MÉDECIN 


Société Industriels de Câbles Electriques 
ls Bégion Lyonnaise 


recherche un 


INGÉNIEUR DE LABORATOIRE 









(GO Ki 


” Filiale du groupe CISI, recherche 




































pour son er Recherche “et Développement Pour s'intégrer à son Département médical = Ca 
| dans une — Parfalte connaissances de la langue ingenieurs 
ERNEST ce roc DOUÉ Len Sont à de Son à h 
re convient 
com pléte létar par un aogvesu produit nr — De 30 ans minim : G efs de projets 
dies dans 18 réception des ondes radioélectriques. — Dynamique % D RDPEDRDE, OUTRE voulant faire confirmés 
e Dans une deuxième étape, fl sera chargé de carrière dens l'industrie pharmaceutique; © pour analyse et réalisation de systèmes 
PR ar Ce SR TEn de geson Hansaconne, 
Simiorpement d'un nouveau di anal stes 
o HP CR ete és in Y 
e Le ia enr ne d'au programmeurs. 
de vou Supérieure d'Eleeticité ou équivalent. ere, cobol et x 
l'assembieurs 


Adresser C.V. HAVAS, 81, rue de la République, 


68002 LYON. référ 8.642, qui transmettre. @ Pour mini-systèmes : gestion {assurances 


gestion PME), procédés industriels, logi- 
ciel de base. 
@ Pour grands systèmes transactionnels : 
3 ans expérience souhaitée. 
Travaux en Région Parisienne et Province. 
Déplacements à prévoir. 
Merci de nous adresser C.V. détaillé, photo 
et prétentions à : 
GIXI Ingéniérie Informatique 
ZA de Courtabœuf - Avenue de la Baltique 
B.P. 110-91403 ORSAY CEDEX 


ingéniérie informatique 











Emplola et Carrières 











POUR LA NORMANDIE 


1 INGÉNIEUR 
TECHNICO-COMMERCIAL 


— diplomé d'une École Supérieure d'agriculture, 
— quelques années d'expérience dans la vente. 


VILMORIN 


crée poste de 


CHEF DE MARQUE 
































e & pement marketing de la Poste devant conduire à moyen terme vers la ces : 
FesPO des produits ru: + engrais, outillage, etc. responsabilité denotre agence locale. Importante Société Industrielle 
Le Le mor, rattaché directement su me de Adresser candidature sousrétérenceN. 00494 à: | banlieue Sud-Ouest Paris 
Roouper =. Dos. Le + SL e dE nn Le 94300 VINCENNES recherche pour son service 


COMPTABILITÉ ANALYTIQUE 


1 CHEF de GROUPE 


1 sara chorgé de la centralisation, de l'analyse 
et du suivi des situations comptables des unités 
de production. 

Déplocements en province avec possibilité 
ultérieure d'évolution vers une affectation dans 
un de ses établissements. 

Formation : Niveau B.T.S., D.U.T. ou équivalent, 
expérienca de 3 ou 4 ans en comptabilité 
analytique exigée. 


AGENT de COMPTABILITÉ 


H sera chorgé de le gestion des mouvements 







à ‘UNE EXPERIENCE 
ET UNE FORMATION CONFIRMEES ; u 
BANQUE PRIVÉE pe] F 
1100 personnes} …. : . 


à Uk . recherche 


te 







— 1s lancement ds produits nouveaux : 


— la capacité de cogrdonner dans le cadre d'un 
- plan marketing les re nee 
l'entreprise pour l'évolution en chiffre d'affaires 
de là gamme concernée. 









ET FINANCIER 


Le Groupe (GA: 76 : 27 milloës) occupe une 
position enviable sur un marché porteur. 11 dève- 
ee sés activités et structure une de £es fillales. 

ane au Directeur 


lé responsa- 
financièren et 


















de la fonction 
“D _ 
Son Aie SoUbaItée ne 







































Le candidat retenu aurs une formation supérieure 
Ep a mere, une expérience comptable 
er le dynamisme nécessaire à l'animation de le 


Rodr:Hp premier contect, adresser C.V. et photo à 
» 636.488 REGIE-PRESSE, 


BANQUE PRIVÉE 


du SUB de la FRANCE 
en expansion, recherche 


























1) INSPECTEUR _ mu M Pre On. 
france 100) des stocks, 
le gobt de rantmation « Fée exploi Possibilité d'évolution ultérieure vers une affec- 
get : ne complexe _admiaistratit sci ABBEVILLE . tation dans un établissement de province. 
KE "REGION LOIRET crane URGENT ameur Îl' Formation : BTS, DUT. ou équivalent, 
débutonts acceptés. 










2) DIRECTEUR D'AGENCE 


pour région Industrielle, 


Euv. C-V. manuscrit et photo sous rhfér. indiquée 
& OC.B-P.. 68, r.de la Chaussés-d'Antin 75009 Paris Ar. CV, pu, me LT gestion, 
Péavit 100. Ecrire C.v. . Li Animalion 
Richeileu, PARIS (2). a F Serv. BP. 208 Argentan. 





le. 
ls, ge Ton Menee Fi mile le Envoyer C.V. et prétentions sous n° 10,231 à 
Recerde direcius émet! CONTESSE Publicité, 20, avenue de l'Opéra, 
75040 Paris Cedex OT, qui transmettre. 











































| ingénieurs 
chefs de projet 


# 








analystes 
programmeur 
























































REPRODUCTION INTERDITE 








offres d'emploi 


One of our U.S.-clienis is looking for a 


MANAGER FINANCIAL 
OPERATIONS. 


Zor ta rapld]y expanding French compony located 
Desr Paris manufscturing aDd selling specialty - 
chemicals throughout Europe. 


With « statf of 6 people, be will] be responsible 
£or all company financial matters. 


Tue General Manager sees him as bis sasistant, 
able to diagnore and solve financial, séministra- 
tive, legal and fiscal problems. 


Tbs candidate, who must have at least three Years. . 
industrial or commercial nccounting experience 
will be offered a salary of 100 000 FF. or more. 


Please write to ADVERSELL, 

avenue de la Chasse 22, 1040 Brussels to : 

Mr. Guy DEBRABANDERE or phone Mrs Danièle 
MOMIN — 512-48-56 in Brussels. 


FENWICK 


recherche pour son Département 
«hyperfréquence» situé à Paris - 


ingénieur 
fechnico- 
commercial 


qui sera chargé de développer son activité dans 
1e domaine des corn ts électraniques et de 
promouvoir la vente de produits nouveaux au- 
près d'une clientèle exigeante sur le plan tech- 
nique. 
En plus des connaïssances techniques qui seront # 
indispensables dans l'exercice de la Fonction, le $ 
carididat retenu devra faire preuve de beaucoup 5 
de dynamisme et de grande qualité sur Je plan © à 
des contacts humains. 5 
TZ 


Une expérience commerciale serait appréciée. 


Envoyer lettre de candidature au Service du 
A Personnel, FENWICK, 8, rue de Rocroy, 
75010 PARIS. Fe 










CENTRALE D’'ACHATS 


MÉTRO FRANCE 


| RESPONSABLE SERVICE 
PUBLICITÉ PROMOTION 


Ce coHlaborteur devra avotr le goût des respon- 
sobilttés et savoir allier une fronts Ouverture 
d'esprit à des qualités de rigueur et de métnode. 
I devra, tout en faisant preure d'une certaine 


œutonomie, s'intégrer à une ps dl ique 
dans une centrale gérée de 1 RUE I LUS 
moderne. 
















Ce poste mouse de l'autorité mais ausst le sens 

des contacts humains. 

none de la grande distribuiton ou rente 
correspondance pourrait étre utile. 

Ends M PerIeure Poppréciées mais pas indis- 

pensables, 


Envoyer C.V. phoea et prétentions sous référ. LP. 
à : Direction du Personnel - METEO FRANCE 


103, av. de Verdun, 92390 Villerneute-la-Garenne. 








Société de Conseil en Informatique 
recherche 


INGENIEUR COMMERCIAL 
CONFIRME 
M avant acquis l'expérience de [a vente dans une 
M Société de Conseil ou chez un Constructeur; au 
A sein d'uns équipe jeune, autonome, il disposera 
‘des supports techniques adaptés. 

Salalre +Intéressement 

Ecrire :0 PS Réf. iC, 
S8, rue de Richelieu qui tœransmattra. 











BANQUE PRIVÉE (PARIS) 
es 


JEUNE CADRE - FONCTION PERSONNEL 


— Connaissance de Ia fonction indispensable ; 
— Expérience bancaire souhaités : 
— Compréhension de la lûngue espagnole 
Envoyer curriculum vitre, photo et prétentions À : 
Chambre Officielle de Commerce d'Espagne 
2, avenue de l'Opéra, 75002 PARIS. 
Référence : Fonction personnel. 


Société des TUYAUX BONNA 


ersonnes, O.A 500 millions de francs 
EE + "pose Lee en ra 


Champ d'activité eRatonnl 
recherche pour son 


DÉPARTEMENT DE L'ÉQUIPEMENT 
ET DU MATÉRIEL - PARIS 


JEUNES INGÉNIEURS 


À.-et-M. - ENSI ÉLECTROTECHNIQUES 


Bert cts CV. et photo à Sté des Tuyaux BONNA 
_ . 3710 US PARIS CEDEX @. 






© 








not. a de 
et traitéments d'expériences 








Formation IPG ou équival 





7600). Bonnes 
a calcul posa 







nm VERRIÈRE 


NATIONALE FRANÇAISE 


| ÉENTÈSSE Pubii 
20, av. de F'Opéra, 79050 PARIS 
CEDEX O1, qu trensaetre 







































offres d'emploi 


Filale fran d'un 
Ce les mannes DA o POS 
crée le poste ù. 


adjoint au 
directeur 
commercial 


qui sera chargé de la COORDINAYION des 











Leader dansle dorasine du crédit àla 
DMAtON, NOUS 
EE IGTE ER 


COMMERCIAUX 
Après formation, ile (elles) cccuperont des 


En reines : 


différents services commerciaux : cote: édentaires et seront 

- ventes (6 représentants); Ù Fésponsables aol gesion d'm ue. 
services après-vente {20 lechniclens + ateller); feuille de clients (réception, téléphone, 

- odministrafion des ventes (7 personnes): étade et suivi des dossiers de crédit des 

— projets nouveau contrats d'épargne et de placement) 

Ce poste demande une expérience concrète 

de plusieurs années à un poste de d'études supérieures; une première 





responscbliié 
dons la commerciallsotion de produits industriels, 
le marketing en industrie el lorgonisalon Ed 
des ventes. 


Bonne connalssonce de l'ALLEMAND souhaiée. 


ÉcrireavecCVdélaliéenprécisontio rému 
nérotion, actuele, sous réf. 34743 M à 
Monique PRISSARD - PLEIN EMPLOI 
10. rue du Mal, 75002 PARIS. 








RTS 


Grataàses dm art rar 2 
Pres annee tous leu deux ange 


Le SERVICE EDUCATION doit taire face à cetteexpansion: 
Vous êtes INGENIEUR ou TECHNICIEN et avez plusieurs années. 
inf Je 
FR ee See 
par Penselgnement à : 


ren 


ANIMATEUR DE FORMATION 


as ent gun 


Sn 


“Séminaires et conférences. 
Présentez votre candidature à [a Direction du Personnel sa réf. AFS 


_@ Jon DIGITAL EQUIPMENT FRANCE 
BRUNES RE 


g" 


Nous leur offrons les perspectiv 
cerrière et les sol apart) Frantages ne 
gronpe financier important, 


Envoyer votre curricuhmn vitae à 
HAVAS CONTACT -156, bi Haussmann, 
‘75008 PARIS, sous référence 34732. È 





Vase? 


nee de vous Set me ë 


SOCIETE D'ETUDES 
FINANCIERES 


d’un cabinet 
Tu 
ue" al 
COMPTABLE 
Expérience souhaités. 
Adres. CV. ue photo et 
ne RL. Contesse _Publi 
20, av. de l'Opéra, Paris-ler, q.L 
IMPTE STE recherche 


rs 

£crii à: 
nm 13 “SERRE, 42, rue Jear- 
Jaurés, 92807 .Puieaux, qui tr. 


6, rue de yen PARIÉ, 
Pr 
OMPTABLE H. 
COMMERCIAL 

agé OM. 
. = Stable. 
Fu 


Filiale conmercile 
don très impartant groupe industriel 


FIRST NATIONAL BANK OF CHICAGO 
PARIS 
recherche 


Adjoint au chef de département 


Spécialiste Crédit Documentaire 
© Ayant des connaissances approfondies de la 
réglementation de change, de caisse, compensa- 
tion et si possible gestion portefeuille. 
@ Expérience bancaire au moins 7 ans. 
@ La candidat recherché doit être absolument 
bifague Ulu, écrit, parlé]. 
Age minimum 30 ans. 
Excellente rémunération pour un candidat de 
valeur. 
Veuillez envoyer C.V. et prétentions au Chef du 
Personnel, 12, avenue Hoche, 75008 PARIS. 


— Matériaux antifeu, 


clents pour l'activité 


et Carrières 





Etan sclenti- 
dépoulllement 





JEUME INGÉNIEUR. 
lent. 
Bonnes can. FORTRAN, (CDC 
bases malhémellg. 


prét. L.P.S. 





AMPORTANTE SOCIETE 
recherche 


INGÉNIEUR, 
MÉCANIGIEN 


AM, on équivalent 


Age roinimem : 
ence ateller et 


de pose. 


Connai la langue 
20 réslsston d'usines à et l'animation 
l'étranger portame Le rémunération de départ sera de l’ordre de 90 000 F/an. 
implani 
RAIN VERIAl Les personnes intéressées ‘sont invitées à sdresser d'urgence leur | 


ponces as | | 
NOR 7rue Lincoin 75008 PARIS 









Une importante société française PARIS (2 
cherche pour son dëportement 


Méthodes et organisation 
UN JEUNE COLLABORATEUR 


{23 ons ou moins) 
Des dans les domaînes administratlf et tecb- 
















exécution 

. FRéPédsetion de correpondance et de rapports 
Racnniquee 

IL POSSEDE 

_ me Vonne poser a Fénérale, BTS. on DUT. 


à possible 1 Pnaniére expérience dans Le 


domaine. 
POSITION CADRE 
Nombreux avantages SOCIUX. 


Ure 




















Ingénieur Commercial 
Signalisation Routière 


‘ Une société, leader national sur ‘ses marches (équipement indus- 
triel) crée, dans le cadre de son’ développement, . de nouveaux 
produits intéréssant le sigualisation routière. Elle recherche. un 
ingénieur commercial pour lui en confier le lancement. 

Dans un premier temps il fera référencer la gamme auprès des 
organismes officiels, établira le coptact avec les interlocuteurs 
aux plaus national C3 départemental, négociera avec des entre- 


. Pans un deuritne temps en tant que Chef de département 1 aura 
à mettre en place et à animer une équipe de ventes et sera impli- 
qué avec la Direction Générale dans la diversification. 

Le poste demande un homme jeune, de bonne formation générale 
(techniques ou commerciales) possédant dsjà une solide expé- 
rience des contacts commerciaux. Son passe profusion Hi à 
permis de bien connaître le milieu des Administrations (P & C.….). : 
Le devenir du poste réclame l'aptitude èla conception, l& fnitiative 


Re ne es PTE OR 


RESORERIE COMPTABILITÉ 
INTERNATIONALE _E 110 000 


La has financière européenne d'un très 
F groupe américain spésislisée dans 

12 gestion de rsqne de change. de trésorerie 
pour le compte des filiales at de orédit recou- 
vrament export, Grée 19 poste de : Controller, 
Dépondant directement du Directeur 8t travail- 
Jant en étroite collabœæation sms fl sera 
a dens an Premier tenps mOItrS 00 
Se Les syatèmes et procédures comptables. 


mise contrôle mesttiant un Contrôle des opérations et un 

» ‘étnge, 2 eu place et le de pro- : Rp cs 12 maison-mére. 

"examen critique de dossiers et le suivi de leur Dans un deuxième temps il ac: ta poste 
°u ri : ver personnel au sein de la soie 


Cs posts s'adresse à un. GanAidar apant 
-28 ans mintram et parlunt anglais très Ce pegere 
an ac compta) 
requise | (exbinet d'andit on entre- 
prise). L'expériense de trésorerie 
internationales on ser inaone 
me a sera un atout supplé- 


A&e CV dé à GC FULCONS 
s/rél. M 6801 Tour Montparnasse 


33, avenue än Maine 
75755 PARIS CEDEX 15 


pour Puns de ses activités la futur 


RESPONSABLE 
COMMERCIAL 


d'une ligne de spécialités relevant de recu s du 
boisets'adressantaubätment,  . 


— Produits de traîtementdes bois. 


Alatois corn ne nées Gus sera 
Funique ntetfocuteur tantde(aDirectionque denos 


Expérience commer- 


- Gonnalssance de La langue 
allemande Impérative 


Adrésser CV! sous N° 482B 


























sperer 


ble 


o-saxonne ent 
























offres d'emploi 








SOCIÉTÉ DE DISTRIBUTION 

DE PRODUITS ASRICOLES 

LEADER DANS LES SEMENCES 
DE GRANDES CULTURES 


recherche 
pour son dépôt de stockage 
et de conditionnement 
. (région parisienne} 


CHEF D'ENTREPOT 


chargé essentielement de LA GESTION DES 
STOCKS et DES PROBLÈMES TEIBUTY 
Fotxeront dans .s fonetions Pere on 

— 1e contrôle du niveau des stocks ; 

—!e contrôls du condihion: 

- . nement des 


— la préparation" et Pi 
é . expédition des com 














Ce ts nécessite, outre des qualités de méthode 
et de rs rigueur, une expérience confirmée dans cette 





Ecrire sous ne T 03.523 M, REGTE-PRESSE. 
Se rue Résumur, 75002 Paris, Au trensmattra. 






LE CHEF DU SERVICE TRANSPORTS 
DE LA FILIALE FRANÇAISE 
D'UNE IMPORTANTE 
SOCIÉTÉ INTERNATIONALE 


RECHERCHE 


1 ADJOINT 


QUISERA: 


Un homme jeune, de formation supérieure 
EST ou ESC parlant allemand, justifiant de 
quélques années’ d'expérience en trans- 
ports terrestres intemationaux, de préfé- 
rence dans industrie oule négoce: 


Nous vous remercions d'adresser, 
avant un premier entretien, 
votre candidature à J.Rouer 


90, re Daudin, 92300 LEVALLOIS 


‘ Pour l’une de n0s Soelétés 
BADISCRE DARSCHINEN FABRIK 
aous recherchons, pour la France 


UN INGÉNIEUR DE. VENTES 


É d Lnastrie ‘don 
spécialisé de 


Fonderie (pres re " uliques, Lignes 


Expérience dans le domaine souhaitée, 
Age : 25 ans miniminn. e 
: Connaissance de la langue #llemande ou anglaise. 
Acceptant déplacemerite fréquents en métropole. 


Un stage de formation en Allemagne est prévu. | 
 Adresser eux. vite détaillé avec lettre manuser, À 


ARENCO-DRCOUFLE 
rue Deparcieux, 75014 PARIS. 


M Nous sommes un groupe de sociétés ÎJ 


# Fortement décentralisées, 5 
= .fié à fa construction (1 500 personnes} 
M notre secrétaire général 5H 


Æ cherche un adjoint ss à panst 


= C’est un horame de missions capable de résoudre, L 
E en lisison avec les services opérationnels, des E 
problèmes variés, des plus simples aux plus 
HE complexes : droit des sociétés, droit commer- E. 

droit immobilier, contentieux, calculs EF 


E cial, 


Éspabte de s'intégrer ‘à une structure légère, 
= où les possibilités d'évolution sont réelles. 
M cire à M M,-C. TESSIER sous réf. 3208 LM, 


BEN pos A an S.A. 


mr RUE RON Te tn pars « 
CC | 
GROUPE BANCAIRE SPÉCIALISÉ 
RECHERCHE 
AUDIT INTERNE 


k  syaèt minimum % à S ans d'expérience dans la 
foncuon, solt dans une entreprise, solt dans Ua 
cabinet. 

«+ Formation supérieure et expérience bancaire 
souhaltables. 

Ecrire avec ce vitas, photo et prétentions 

ARCHAT, 34, bd Haussmann, 75009 (ss réf. 


T, 
- qui trensmettra. 














réf. OV 31: 
















cheque semaine 


LE MONDE INFORMATION-PROFESSIONS 


dresse la synthèse hebdomaraire 
© des offres d'emploi parues dans LE MONDE 


- Renseignements : 874.72.05 






























Page 36 —- LE MONDE — 28 avril 1977 ve « REPRODUCTION IEXERDITE 


Pre 





demandes-d'emploi_: demandes d'emploi. 
FOUR L'ÉTRANGER 














Æ, 26 ans, ouvert & toute expérience 


“Maîtrise Gestion - DES. Droit des Affaires 
‘ DES. Sclences Economiques - D.E.C.S. imminent. 





























Important Groupe zécberehe pour : est 
: Contrôle Budgètaire. 3er. des Helens, 7507 Parts, 
PROCHE-ORIENT Le TR be, Em 








TECHNICIEN SUPÉIETR UE STARE 


EN ELECTRONIQUE ATJ CE, ATF 


CONTROE DE GESHON, AUDIT, FINANCES 

























5 années d'expérience minimum en . coeur, ADMINISTRATIVE 

mise au poin poli LE Maintenanos, Sete. h Paris, province, ÉtrAngET. 
l'anglais où de l'aral k 

Résidence à prévoir 1 an à RIVAD (Arabie Saoudite) PR SERVICE DU PERSONNEL de La Joun mé + Je lim Libre rapidement. 











RE 








Fav. Cv. tent. la réf. 1.311 à 
v. RTS EOUS Bcxire n° 8 < le Monde > Putleité, 


PUR UNS S rue des Jtailens - 79427 P. 






. CIMROËN EN ans? 0,31 


J. 4, 27 a. dipl. Eco. Finenc, 

















































Goût dis contacts humains : pi LTC | TEE 
Cyr LA es: 2 pérenon  mutm L’EXPORTATION Son sir mn 20 bu 
dus mn le HER En c'est, l'expansion de votre entreprise. Pour concevoir EE Fa panne expérience 
UN COMPTABLE M Sténo-dactslo MU: O7 © ME: (NTM mets en Que ls poltique da déruiorpement | 
ant une grande pratique des travaux de mTEurs, han 2, MASSELLE : (91) 79.90.10 DIR! EUR co ERCIAL 5 À Mt al ss 








somptabilté générale (gestion informatique) 
achent dactylograp » 
F4 ADM CIVIL, 57 à, fic en ardt 


Snosatyie Riministrative. RQ 
Téléph. NAT, le matin, fringues, volontaire et efficient, sollde expérience et brev. ENFOM ex-adm. FOM, 



















Ecrire sous la numéro 6.481, <le Monde» Publicité, - 
8, rues des Itullens, 75427 PARIS, qui transmettra. . GRANADA PR Lee ROVER se, actometique, matlq nternationale, (Europe de l'Est lncluse) vous tes propositions SR vus 
capitau ou Crédit _- Garantie __— _707-17-40 — COR por SES spporte #= col e 
: TRIN H GARAGE p JAGUAR 20.000 km : Ecrire n° 8.844 € le Monde » Fuxcité, 
oral diaunr. SOCIETE VE ee oe ÉASLUR DES ARDENNES 26, comme neuve + 575-5876 . 5, rue des Italiens - 75427 je. 






DANS LES INSTALLATIONS 11 MACH 
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SPORTS 


Les médecins du sport attirent 





sur ses conditions de préparation 


De notre correspondant 


Bayonne. — Les médecins du Dans cet exemple, il ne faut 
sport réunis en congrès national sralemens voir l'anecdote pacte Re 
à Bayonne, samedi 283 et diman- certaine 


se sont élevés contre mai le 'Hronièe grave de uses 
la coutume’ des grandes épreuves Que l’on devrait faire d'une méde- 
populaires où n'importe qui peut cine sportive à vocation essentiel- 


mails 
Lors de l'épreuve pédestre Paris- aÿparente bonne santé mais s0u- 
Versailles, on en « ramasté ainsi i 

Lou PES Loge ment, devait diagnostiquer le doc- 


quelques-uns 
nie», déclara l'an des 
sistes, 


congres- (eur Perrier, chef du 





s'intégrer au mouvement sportif 


français. Il ne s’agit gt pas d'une 
mise en cause de La haute compé- 
titlon, largement pourvue em 
hommes et en matériel, : mals 

de six millions de licenciés, Pour 






D'UNE TOURNÉE 


Téchec &s Dublin, Les 
aitéeants nantau, stéphancis et 
nancéiens avaient remis en ques- 
tion l'opportunité de la tournée 
que l'équipe de France effeo- 
taera Amérique du Sud, du 
24 juin au 4 juillet. Le eham- 

t reprenant le 28 juillet 







Lagarde de perents 
d'élèves, la sion cssentielle 
réside dans la persévérance à 
coïprendre que l'éducation n De 
sique est une discipline no! 







zaine de jours plus tôt, les 
lectionnés 







on Bernis, représentant les 

re de Rates de éceneoe. médecine, a écoles, ge 
Le net succès contre 11 Sulsse corièees à 6e Livrer À ee 
mens poussés. Le travail d’hygiène 

scolaire occupe tout le de 


plir 

d'autant qu'il n'existe aucune Hai- 

sons entre les médecins de lycées 
les différentes fédérations. 





La C.G.T. par l'intermédiaire de 
son représentant, M 
reste attachée an principe d'un 
gent, An les 0 de 
Publics, mis à k FA plus 
Avant d'affronter la Suisse, les ce tant dans les 
sélectionnés français, dont la âge ou les Han COR 
te également qu'il en soit 
fini avec l'action en 


tances médicales, en 
1a médecine du travail. 
De nombreux problèmes ont été 
abordés au cours de cœ 
toutefois 


DE PARIS 


VILLAGE DE FRANCE: PISCINES 
SALON Du JARDIN 
EXPOSIT 1ON BRICOLAGE POUR TOUS 


SALON: DE L'HABITAT 
ET DU CONFORT MÉNAGER 
e 


SALON DES ENSEMBRIERS 
EXPOSITION DES CRÉATIONS D'ART 
SALON DES VINS - PRODUITS RÉGIONAUX 
SALON DU TOURISME ET DES LOISIRS 


EXPOSITION DES NATIONS ÉTRANGÈRES 
ARTISANS DU MONDE 


Comparer 
pour mieux choisir 


30 avril-15 mai 


10h à Th 


Ê 
Noctumes les mardis et vendredis jusqu'à 22h30 








l'attention du pratiquant moyen 











de production dont le dérapage frotte de be afin da 
4 devrait entrainer prix allmen! 


le docteur Mähé, représentant la 


- AGRICULTURE 


LA VIE ÉCONOMIQUE 


La fin de la réunion de Luxembourg 


M. Mehaignerie reproche à italie 


demandent un réexamen des prix à l'atome de ne pas appliquer la réglementation agricole 
De notre correspondant 


. Les organisations paysannes françaises 


L'accord réalisé & Luxembourg MODER. Le Mouvement 
par les ministres de l'agriculture de SV aétense des ane tami- 
‘es Neuf sur les prix de la cam- Maux estime que les hausses décl- 
pagne 1977-1978 a suscité de dées à Luxembourg sont « ridi- 
nombreuses réactions en France ozles » et il ç exige de M. Barre 
et à l'étranger. des mesures nationales GSSUTGNÉ 


lante sur lévolution des coûts ment de subventions sur tous les 
stabiliser 


aires. 
FéRision Aa ris agricoles Wors Ou prodheieurs de Let, Yacoard et 
rendez-vous gouverne- « un désastre », et, selon les 
ment dont elle & obteng le RE dusteurs de pores, « une = 
tion à l'automne ». nation à mort La Fédération 
de fermiers “ARTS stime qu'en 


LA = Pour Jeunes favorisant court terme le 
sus js cméanmstenr le Le Enr caen 


britannique 
Je aéreloppement ‘a É 
6 « réeraminée tete nationale. ë 


à 
admetire quune ne die Ge  @ En ALLEMAGNE FEDE- 


ë En 
té sur le lait, appii- RAtR — Ta décision européenne 
cable en septembre, en dehors (es ©. « une Feu 


S dés Paploitants LE 
coles, Estimant que Ja hausse des 
prix n'attelndra en falt que 2 % 
pour ls ulteurs ouest-alle- 
mends, la 


tant la création d'une Le de 
création le compromis conclu. à Luxem- 
coresponsabllité sur le lait, les bourg n'est pas pleinement satis- 
ture constatent faisant, étant donnée le hausse 
générale des coûts de production, 
« Le spécialiste agricole du parti 
politique agricole commune sub- social-démocrate s'est en revan- 
sistent et ne pourront étre corri- che félicité du fait que la hausse 
gés tant qu'une union. pour décidée soît légèrement supérieure 
et monéiaire ne sera pus réa- à celle qu'avai proposée la Com- 
disée » : mission européenne. 


5e AUJOURD'HUI 


MÉTÉOROLOGIE 


— STUAMION LEZ TEE oO h GMT- 


Evolution probabie du ET 2er 55 poto. 29 et 12: Pointe- 
France entre le mercreüi 27 a: re, 
à 0 heure et le jeudi 28 avril à ARS PRES stories à Métranger : 
os Denon: 1 EE Atuènes, 20 65 12: Bern, 1 
e Bonn, 20 et ruxelles, 1 
perturbé s'éten- et; îles Canaries, 25 et 18; Copen- 


à e 
treversers notre pays dans 13 jour-| Journal officiel 


Pour les | Sn 


Luxembourg (Communautés eu- 
ropéennes). — La Commission 
autorisera à nouveau locuc Us 
subventions l'exportation .de 
beurre vers les pays de l'Est et 
notamment vers l'Union soviéti- 
que dès lors que le les contrats pour 
lesquels des licences seront de- 
mandées po sut des quan- 
ältés + normales » (10000 à 
5000 tonnes par contrat sont 
considérées comme un maximum). 
C'est ce qu'a déclaré M Gunde- 
lach. le commissaire européen- 
chargé des affaires eriooles eux 
mise der agriculture des Neuf 
réunis mardi 26 avril à Luxem- 
bourg. IL à ainsi mis fin à la 
controverse née de La décision — 
fort contestable — prise voici 
quelques genancs, par la Com- 
wuilssion, de ne plus accorder de 
subventions aux pays soci 
Fa 


M. Mehaignerk, de son côté, a 
abtiré l'attention de ses 
sur le mauvals fonctionnement du 
Marché commun du vin, lequel 
sexpliane selon lui « par la non- 
pplicafion par un Etat membre 
a réglement communautaire ». 
Les reproches adressés le mi- 
piste français à l'Italle — c'est 
e qui est visée, bien entendu, 
_ ir nombreux : 

— Présentation de statistiques 
souvent fausses et qui génent la 
gestion du marché par les auto- 
rités bruxelloises : « Ne nous 
avaii-on pas annoncé que la ré- 
colle italienne était si mauvaise 
que l'Italie, non contente de ces- 
ser ses exportations, achèterait du 
vin en France ? n 


 Exportati 
dæ + vins de pays tiers « vendus 
ment comme vins ita- 
liens dans la Communauté ». 
— Retard dans le paiement, par 
l'administration italienne, des in- 
demuités de distillation Les dé- 


PRÉVISIONS POUR LE 26H47 DÉBUT DE- AUNeE 





bague, 11 et 6; Genève, 24 et 15: 

Lisbonne, 1 et 13; Lobdres, 13 çt 4: 

Madrid, 23 et 10: Moscou 12 et 8: 

New-York, 10 et 8: Palma-de- 
Majorque, 24 et 10; Romo, 21 et 9: 

Stockholm, 9 et 4: Téhéran, 20 
e 





EE rar un peu plus frais et 


Jeudr matin, en linison avec cette 
perturbation, . pluiss effocteront 
ln Bretagne l'ouest du Bassin 
parinien : 5 Le sffecteront ASS 
mais ge lus faiblement, le Bordelain et 
l de cette 


Les vents. de secteur Ouest, 5eT0nt 
assez forts en Manche, SOdSÉS près 
des côtes de j'Atlantique et faibles 
sur le Lhorer méditerranéen. 

Mercredi 27 

nression nimosphérique réduite g_u 
Eu ed TU8S snlitars, soit 

le soit 
76 millimètres de tn 


; 


avril, à & boures, la. 





: |'Acproduction n 
1 | c1es, sauf accorg avec l'alunéstretion, 





Sont poses au Journal officiel 


du 27 avril ferrss des Abonnements 


UNE LOI 
@ Relative au prochain ren ago 
; NNEMENTS 
solemant da d'Astembiée tercito- Sranis 6mols 9 mois 15 
DES DECRETS FRANCE - DOM. - TOM. 


daté février 1868 modihé portant | | mous rare rerincens 

a 18 fé portan! 

option de pouvoirs Cr es TOR VE NORMALES 
IODAUX servi ee 

surveillance industrielle de l'ar- RE ren 

mement, 


@ Fizant la date des élections & LUXEMBOURG 
l'Assemblée territoriale de la Poly- a 
néale française. MSr 207 GT Ar 


. TE — TUNISIE 
ISF 2SF SF GWF 


Par vole aérinns 
Tarif sur demande. 


Les abonnés qui 


interdite de tous orti 


Veulliez avoir l'obligeance de 
rédiger tous les n0MS Prop: 
‘epitates d'imprimorie. Se 





ere péritaire des_ Journaux 
et publications : ne SAIT. 





perturbant abri R le Marché 
çais, plulôt que de porter eur 
vin à la distillation. ». 

Usage insuffisant des dipo- 
sitions du réslement prévoy at 
pour régulariser le mi 
conelusion de contrats de stoc- 
kage.. 


réglementation  vinicoke euto- 
péqune a et proposant des solutions. 


@ Céréales, — Un protocole 
portan 


= 118 F). — (AF.P.) 
LAL . — La de 
ga 2 


21 avril), le fouvenement Se 
accorder aux vignerons 


PARLE DA - 


Rectolitre pour les vignobles 
100 Hatdlen 4 re, 








MOTS CROISÉS 


PROBLEME N° 1748° 
1234567839 








HORIZONTALEMENT 


L Menves rations d'entretien 
d'un tendre sentiment. — IL Sans 
changement ; Terme musical — 
IL Élément d'une déclinaison. — 
IV. Frults : Symbole chimique. — 
V. Article d'usage courant: Abré- 
ÿlation ; Sult son cours. — VI Se 
font de la mousse dans l'humi- 
qe. — VIL Vraiment démesu- 

— VIIL Conduisit ; Fin de 
participe. — IX Dans'la ce 
rèze. — ZX. Chef étranger: 
léger à porter. — XI. Aux Cain 
de la Picardie ; Dont le charpente 
n'est pas apparente, 


VERTICALEMENT 


1 Vouée à un art nouveau 
une peu Sreble voisine ; el 
lée. — 2 Prénom; Début a" 
poisonnement :  Résuitat d'une 

contraction. — 3. Provoque un 
légitime mécontentement ; Tours 
de roues. — 4, Recueillles par des 
gens fidèles au poste. — 5. Pren- 
un répas liquide, — 6, Tis- 
sus; En lärmes; Point d'orien- 
tation. — 7, Pas niable. — 8, Rend 
pol; Pronom. -— 9. Roulent à 
terre ou se font masser sur le 
billard ; Œuvre de génie. 


Solution du problème n° 1747 
Horizontalement 


VIN. Torre — IX plsme 
(£ « résolution »}, — der 


Ds: 
Ets): LES (Midi, rol des 


Verticalement 
1. Mains; Mosse, — 9 Ave; 
— 3 Rl: Lin; Noë — 
£& Tambe, Elals — "5 tait: 
TES © Eipess RL — 7 si. 
9. Menaces ; Elu. d r 
GUY BROUTY. 






a faire Ce NOUVEAUX FJD 
ps dans cette vole, as en 1977 





impleur de 

te enFiO 

sl brut — se nas Far 
& mins conjcnetureses, et H 
de sembie pas L jbie 


sue de stabiuté. Dies 
2 reprise économique 
AE We à ses effets sur ls a 
œnde de crédit du secte 

F seteur public devra 

a qaerprése sur ie marché finan- 


\rsuffisance 
des investissements 


— Le e ne serait-elle 
inc pus énegte tout À Jah 
Res er Répubiique = 


- le point faible reste les 


v15 " sent, 
Ê ir 
CRT 
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LA VIE ÉCONOMIQUE!EcuEnmr 


50, BD DE LA SAUSSAYE, 
NEUILLY-SUR-SEINE., 


UN PETIT IMMEUBLE 


DE TRÈS GRAND PRESTIGE 


Resie : 8 appariements 
pour 8 priviléglés. 
TéL : à Kathyn Roukinl 
. T47-45-16. 
Bureau d6 vente SUR PLACE, les 
mardi et eudi : 8 h. 30 à 19h #3. 















A L'ÉTRANGER 


















Un entretien avec le nouveau président de la Bundesbank 


{Suile de la première page.) investissements qui sont globale- — Jusqu'à maintenant, ln re- que l'Allemagne est le pays qui un problème pour quelques pays 
ment insuffisants dans La phase Jation de cause effet a été connait Je plus fort déficit pour présentant des déticis et des en- 




























» EL yen es années, la actuelle du cycle économique. plutôt l'inverse. La destaux ls balance des services et trans- ttemants excessifs. : 
République fi ces & connu une ji d'intérét est nettement apparue ferts (tourisme, rapatriement de Getemanis ee eus. 08 18 se TL TARORTI: 
forte hausse prix I à fallu — C'est là une remarque qui comme conséquence de la - fonds par les tra: UTS = QUEs pourraient Être mieux infor- ‘ REALISATION 
déployer de grands efforts pour ne manquera DGs de SUTPTER- nutlon des pressions inflation- gers, frais de transport, etc). Ce mées sur la situation économique 
restaurer dans le public la oon- dre les Françüis. En France, nistes Au début de 1974, les prix qu'il faut considérer, c'est l'en- et financière des pays débiteurs. GROUPE FRANÇOIS PONS 












flance dans le stabllité. C'est en ejfet, on a tendance à atri- à la consommation montaient à semble de la balance des e- 

duer linsujjisante des inves- un rythme annuel de 79%. Ils ments courants qui, en DE — Celc justifié-t-i un 

cupés de ne pas remettre en cause lissements à deux facteurs : ont depuls lors diminué de quatre 4 é un surplus de quelque accroissement des ressources 

les résultats si durement attelnts un fort taux d'inflation et l& points Ce mouvement a été ac- 5 F Les deux du Fonds monétaire, come le 

dans ce domaine D'où notre crainte de bouleversements compagné par une baisse des taux premiers mols de année ont demande M. Witieveen ? Ce- 
d'inférél à peu de même 
















opposition à une politique impru- politiques. Rien de tel n'eriste près été déficitaires, mais nous esti- 
gente de stimulation de l'activité. en Allemagne. Pourquoi les pourcen! Le taux des obliga- mons actusllement que la balance 

Nous savons par expérience que chefs d'entreprise allemands se tions ues est tom en des paiements courants connaîtra per les pays de l'OP£P et par 
des années sont nécessaires pour montrent-Us eux aussi très quelques annèes, de 10,5 à % probablement un excédent en 1977 pays industrialisés les plus 
rétablir la crédibilité d'une poli- réservés dans leur politique tuellement, ce qui est le niveau dont le montant t être la « riches » et, d'autre part, de 






8c 
tique de stabilisation quand celle- d'investissement ? le plus bas des imdustris- moitié de celui de l'année der- procéder, en 1977, à une nou- 
ci à été compromise. D'abord, Je ferel remarquer liés Suisse excepiée. nière Quant à ls balance des © Vele augmenéation 
soûci, colis Préoecupasion, le our ue, sl les dépenges d'équipement — La Bundebonk se lis Jens Et aies der LR 
vernément fédéral les partage SOnt dans l'ensemble Insurfisantes désormais chaque année un d'intérêt entraîne un courant per- 


avec nous. Il répond ainsi à 18 Occroisement en volume des in- objectif de Croissance de IG manent d'exportations de ca- 










& de stabilité » exprl- 8 œ masse monétaire. Avez-vous pitaux. = 
mée par la grande majorité de seen do H LS son l'intention de continuer sur  » Cela dit, la revalorisation du ti é i 
la population. feut blen remerquer que, là en- ceile vois ? deutschemark a eu pour effet sons ë 1? Jeres 
— Vous collez présider, à par- core. a situation est très com- — Nous considérons cette pra- 'encoursger les importations, ce 
tr du 1e jui prochain, aur plexe Dans certalns secteurs, tique encore comme une expé- est Sans doute ln meilleure } 
destinées de le Bundesbank. Comme j'automobile, les dépenses rience, mais de soutenir l'activité des Cela permettrait de canaliser ne | | DECOUVERTE INDIVIDUELLE 



















ne expérience très 
Pourriez-vous nous préciser d'équipement sont en forte utile Chaqne fois que la masse autres pays En 1976, Ia valeur partié des excédents pétroliers = 
quels seront les grands axes expansion, alors que, dans d'au- monétaire croît plus vite ou plus des achats allemands dans les directement aux pays les plus RÉEL 


























de votre politique ? el bissent lentement Fobfectif autres pays de l'OCDE a été affectés. En outre, l'interven ; 

— Depuis de nombreuses an- £AC07e Teffet d'une dépression non Le PRE, en OU supérieure de 28% eux chiffres moné! Fe NEW YORK PL 
nés déjé, je participe aux décl. structurelle. conduit à réexaminer la situation Cofrespondants de 1974 et de 19 % * MONTREAL -:1630F 
sions pris per Eundesbank et 2 D'une manière plus générale, et notre politique de crédit. sue Tee Cons de cree : SAN FRANCISCO 2 650 F 
pese ne part de PHpocsat A fuir dune distorsion entre les : tations américaines en provenênce  flnencier, En ce qui concerne un | BENES}| [114 ESSAYE 
mule Met pue Pia mo one La forie augmentaion SPP OGPR ne siroseers fonts de | BL ec 
Poiltique de sablisation ef des. encore revenu à La normale, tout des jmporfafions indusirielles 195,417 Mas Gén s jme der ef fans enger en vi Départ de Bruxelles 
sayer d'écerter les qui : tions dens la récession de 1975. gée. ROLL 1250F 

Vent surgir du dehors ou du 2, moment où. les risques lmpll — Estimez-vous que la reva- - e ; Quant à un nouvel accroisse- ; à 
re SN SR) MONTH 1430r 
— Bstimez-vous que le ni- qu'auparavant, Rendement du Gé e? plus qu'en 1974. en oera-t-Wl dlseuté, Nous pensons. | M UUl 2150F 
veau actuel du déficit des capital diminué et risques accrus, — Je considère qu'il serait dé- — Cette semaine doit se Qu'il devra être modéré. » TEA 01 
Jinances publiques constitue deux facteurs combinés expli- raisonnable de faire des prévi- à = 
lun de ces dangers ? quent les hésitations des entre- sjons dens ce domaine. La seule Propos recueillis par 





'AUL CIRCUITS INITIATION 
ee 


Découverte d'Haïti 
9 et 


— Sauf en ce qui concerne la Preneurs. Un climat d'incertitude chose que je puisse dire, c'est 
sécurité sociale, le déficit du sec- règne encore dans les milieux notre volonté de continuer de 
A tante d'eprés les règles du Fonds 

: “d'a les du 
je Dors ne conjoncture monétaire. Si le marché ponssait 

œ afne, quels princi. Je DM vers le haut d'une manière 

pes inspirent la poliligue mMO- Gurable, nous ne nous y oppose- 

nétaire de la Bundesbonk? rions pas, sauf pour éviter des 

— Depuis l'automne de 1974, la désordres sur le marché des RER PP PERTE 
Bundesbank poursuit une politi- changes. Nous apprOuvOnS Les pro Découverte du Pérou. 
que modérément expansionniste, pos qu'avait tenus à l'assembl SUITE 
Nous étions les premiers à com- générale de Manille le directeur S CETTE 
bettre l'inflation des années 1972- général du Fonds monétaire, ; n l 15 
1974, et cela nous a permis plus M Johannes Witteveen, ef qu'a 

























Fe qu'aux Autre Se commen ten encore, la semaine dernière, certainement 
relâcher la politique restrictive, Arthur Burns, pri U importants et persistants s1 les Renseignements et inscriptions à : 
Les taux d'intérét trouvent système de réserve fédéral, et sui- %, 4 
EN es Le [if MAL Tes 
= le I S 
son emprise sur le merché finen- bas depuis pme gene Rédénres fondamentales AU MEE. : ses | 63, av. Denfert-Rochereau 
insuffisance DT ae men vaunee e déres géestes ce de! | MA DIIIE En 16ng | || sévit 
5 _ D t el autre — L'ercédent que la balance onde est à la des Etats- ie 5 AT 
des investissements ee ea  onnoss démende on ter set taie | | COMME En large 18, re Sotérino 
— La reprise ne serattee Mise du crédi Goo rémfgt ES pus de ouie Japon à une fra joaner Quart à ae 
done pas encore tout è JE fatre baisser la valeur de la  Mauste du deutschemark ? 84, rue Frank uvon 
sssurée en République monnaie. Les choses se passe — On oublie souvent qu'un e Franklin, 68902 
raient-elles différemment en excédent commercial Bppréciable Tél : 37.16.47 
— Le point faible reste les Allemagne ? est rendu nécessaire par le fait LIC 793 A 
















(EUBLICITE) 
8 jours aux U.S.A. 


Pour étutiier 


LA PUBLICITÉ INDUSTRIELLE 


au cours du séminaire organisé par l'LS.L 
du 15 an 2e mai M7 É 


8 la demande de l'AF.PL, . 


Amoclation Françaiss de Publicité ustrielle qui regroups les 
spécialistes de La Dommurieg ten Industrielle æ 










Renseignements : 
LS, #4, oité Malesherbes - 75005 Paris = TEL 2850-42-41 





L'Espagne facile. 


Aïr France vous rend maintenant l'Espagne encore plus accessible. 
Grâce à de nouveaux tarifs aller-retour valables dès le 1° avril au départ de Paris. 











ALICANTE …….… 720F 
BARCELONE …… 570F 
MALAGA.........…815F 
PALMA........ 630F 
SEVILLE........ 875F 


e L'Espagne plus souvent. . + L'Espagne plus longtemps. 
Des prix he réduits, donc des Acesnouveauxtarifs correspondent | 
voyages plus fréquents, si vous le souhai- de nouvelles facilités. | 
tez. Tous les mardis, mercredis, jeudis. Pour un séjour d'au moins une semaine 
Vous voyagez sur les lignes régulières et pouvant aller jusqu'à 3 mois, i] vous 
d'Air France ou d'Iberia, ce qui vous ga suffit de voyager à 2 personnes minimum 
rantit la fréquence des vols, la régularité G l'aller comme au retour), 2 enfants de 
des horaires, la qualité du service à bord. moins de 12 ans comptant pourun adulte, 

































Demandez « le coin du décorateur », supplément 

gratuit au catalogue Roche-Bobois consacré aux ta- 

pis, moquettes, rideaux, voilages et tout ! environne- 
; ment contemporain. 


Bon à découper pour recevoir = le coin du décorateur» 
AOMsunenneu von AÉTESS rmmnrammenenenneneene annammenenes 
Damande à adresser à ROCHE: 8.P. 275-08 | 75424 PARIS CEDEX 08. 


Pour tous renseignements et précisions complémentaires sur Fapplication de 
ces tarifs, adressezvous à votre Agent de voyages ou à Air France. : 


AIR FRANCE 27 


















AIR FRANCE LAGARANTE DES VOLS RÉGULIERS {BERIA 
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EN 1976, LA SOCIÉTÉ A ENREGISTRÉE LA SOUSCRIPTION 
DE 6984 ACTIONS NOUVELLES ET LE RACHAT DE 878 ACTIONS 
L'assemblée générale ordinaire, réunie ls 21 avri 1977 sous la Dréel 


de M. Henry. Cba 


résident du consell d'administration, 


dences tal, pi 
approuvé à l'unanimité les résolutions proposées par Is conseil. 


Le dividende, firé à 83.20 F. 


uel s'ajoutent 9,24 F d'impôt déjà 


a 
vené au Treo mere Paye à perde du 2 avril, contre remiss des 
coupons suivants : 


Net 





78,70 
4.50 


83,20 








lmpôt déjà versé 
au Trésor res 
9.14 87.84 
0.10 4.60 
9,24 22,44 


Le paiement s'effectuera aux guithets de la banqua 


de la Société privée de gestion financière, d: 


crédit agricole, ainsi qu'à ceux de 
régionales do crèdit agricole mutuel. 


Dans son rapport, le consell indi- 
que notemment : 


argent eu jour 
Je jour qui, à. la fin de 1975, s'était 
£tabilisé aux environs de 6,50 % a-t-il 


ga: du secteur £a le ‘et de 

400 à 1140% pour : obligations 
Daps notre rapport, nous 

vous avions ‘an dernier 


ner la priorité au rendement plutôt 
qu'à La recherche d'éventuelles plus- 
VTalues : dans cet esprit, nous avons 
employé l'essentiel de nos disponi- 





BANQUE TRANSATLANTIQUE 


L'assemblée générale ordinaire de 
la Banque . TIQUE s'est 


‘tenue le 25 avril 1977 -sous La 


dance do PL Phlippe À . et a 
Approu! comp l'exercice 
il soldant par un bénéfice net 
rancs contre 6 683 253.92 


cice 1976 à 6,50 fren de 
50 francs (l'impôt déjà versé au 
Trésor étant de 3,25 francs), “à 
celui de l’année p te sera 


Elle a, en outre, renouvelé le man- 
dat d'administrateur de M. Carl Ake 


quin-Boccefl conxolssaire aux 
comptes suppléant M. Pierre Feuilles. 


GROUPE PALUEL-MARMONT 


FRANCE - INVESTISSEMENT 


SICAV 


L'assemblée générale , 
réunis le jeudi 21 avril 1977 sous 
la présiden 


déjà 
fiscaux) OL EF. se : 
Ce dividende sera mis en pale- 
pee à compie du Hard mal 


At cours da cette assemblée gé- 
nérale, M Olvier “ 1 
a été nommé administrateur de 
France-Investissement. : 


SELLIER - LEBLANC 





Aa cours dé sa séance du 21 avril 
1977. le conseil d'administration de 
Selller-Leblanc a arrété le principe 
d'une sugmentation du capital par 

tion de réserves et digért- 
bution d'action gratuites à raison 
de 1 action nouvelle pour 5 actions 
anclennes, 


Cette opération interviendra - au 
cours du deuxième trimestre 1977, 
les actions nouvelles portant Jouis- 
æances au 1 juillet 1977, date de 
début du prochain exercice social 


Louls-Dreyfus, 
le la Caisse nationale ds 
l'ensemble des bureaux des Caisses 


bilités à ia souscription ou à l'achat 
d'obligations du secteur privé. dont 


le part des obligations du secteur 
pepe. d'une moindre rentabilité. de 
4,4% à 9%, ne CONServant dans ce 
secteur que Les obligations rembour- 
sables au gré du porteur au COUS 
et de ce fait 
variations des 


convertibles : ces Obligations reprè- 
sentaient à la fin de l'exercice écoulé 
12 & Eau portefeullle contre 11.8 % 


la soclété était divisé en 39 591 
contre 33485 fin 1975 et l'actif Det 
s'élevait à 45 124 46,55 francs contre 
STOT9 454,89 £rancs. 





COMPAGNIE OPTORG 


—— 


eco dance de Le 
Com le te, réuni 
D NÉ INT S ami les comptes 


Il sera proposé À l'assemblée géné- 
rale ondina qui sers con: le 


24 juin 1977, la mise en distribution 

d'un dividende total de 7996016 F, 
tation .de 6,50 % 

celui de'l'exercice confor- 

t aux recommandstions du 

ministre de !* et des 

" chacune 

des 815920 nctions t au 

social 


l'impôt déjà payé au Trésor ( È 
u avoi 
fiscal. P 
Usant de l'autorisation donnée par 
assemblée nérale extraordinaire 
28 juin 1974, le conseil a, en 
outre, porté le capital de 40 786 000 F 
à 81592000 F par à 


tion, 
hauteur de 40756000 F, de primes 
de fusion et d'apport. 
pération 


— élévation de 50 F à 80 F de la 
valeur nominale des 815920 actions 
consieuant antérieurement le capital 


— puis distribution d'actions gra- 
tultes à ralson d'une action nou- 
velle de 80 F, créée Joulssance 
de janvter 1977, pour quatre actions 
anciennes. 

Le capital est ainsi désormais 
constitué de 1 019 900 actions de 80 P. 

Conformément aux recommanda- 
tions du ministère de l'économie et 
des finances, Je détachement du 
drolt d'attribution et la délivrance 
des 203980 actions nouvelles ue 
pourrons être effectués qu'au débnt 
de l'année 1978. 


En fonction de cette décision du 


après accord de la on 
poser de Bourse — à 125 action 

80 F nofninal pour une obligation 
Cette nouvelle parité ne sera toute. 
fois appliquée qu'à compter du Jour 
de chement du droit d'attribu- 
Uon aux actions gratuites. Jusqu'à 
cette date, les actlons qui pourront 
être créées du fait de conversion 
d'obligations le seront droit d'attri- 
butlon attaché, 


BAIGNOL ET FARJON SA. 


Les comptes de l'exercice 1976 
font ressortir, aprés application des 
amortlssements NOrMAUX, une Perte 
de 616927 F et ne permettent Bas 
le distribution d'un dividende. : 

L'exercice 2 été obéré, d'une part. 
des impôts supplémentaires et d 
per sur différence de changes. 
d'autre pe du manque à 
dû au 
vaetr globale de plus de 1800000 P. 

Le chiffre d'effatres du premier 
trimestre du nouvel exercice est 
supérieur de 25 & À celui de l'année 
précédente. avec un progrès à l'expor- 
tetion de 58 %. 


Le nouveau produit Velleda —| 


tableau blanc ndhésif ru Lim 
reçoit un accueil favoral dans 
toute l'Europe, qui se traduit par 
un doublement des prévisions Qui 
avalent été 





Téléx 


POUR VOS COMMUNICATIONS 

Vos aûes lélephonez vas messages. Nous Les 

#l Vas conesposdants nous sépandeot par 
5 us vous Lléphonsos. 


SERVICE TELEX 
SSA62+ 3450028 
88, Avenue Daurnesnil, 75012 PARIS 
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COUVERTS 
ARGENTÉ ET INOX 

ORFEVRERIE 
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TEi 700 87.94 











s . 
Au S1 décembre 1976, le capital de| groupes 
actions 


LA VIE ÉCONOMIQUE ET SOCIALE 


AFFAIRES 


© BANQUE 
Le scandale du Crédit suisse 
es sé plus important de l'histoire helvétique 


L'affaire de détournement 
de jonds dans laquelle l'agen- 
ce du Crédit suisse de Chiasso 
(Tessin) esi impliqués vient 
de prenüre une ampleur inat- 
tendue, débouchant sur le plus 
grand scandale financier de 
lhistotre suisse et portant un 
coup sérieux au système ban- 
catre helvétique. 


Le feu a été mis aux poudres 
un communiqué lé dans 


fortemen! 
Crédit no 
x 
Le rebondissement dramatique 
de cette affaire a été provoqué 
per l'arrestation, landi, du direc- 
teur de l'agence de Chiasso et de 
ses deux principaux collabora- 
teurs, accusés d'infraction à la 


Crédit suisse ne soient pas en 
mesure de donner des indications 


chiffrées, le quotidien Neue Zur- 
Cher Zeitung. dont les more 
ie avançait mardi un montant 


dans les milieux 

éti unanimes 

toutefois la perte 
finale, quelle qu'elle soit, ne peut 


RE ons paulque ne 
aux 

Credit cuisse. panique qui ne s’est 
pas produite, is aucun re 


comme 
Lloyd's à Lugano (230 mi- 
lions de francs suisses) Où pour 
l'Union de banque suisse à Zu- 
tich (142 millions), mais à une 

escroquerie à l'insu des 





Manufrance va bénéficier d'an crédit 
à moyen terme de 50 millions de francs 
De notre correspondant 


Saint-Etienne. — La société 
mnt, dont le B-D. G. 
M Blanc, vient de di 
fie Monde du 26 avril}, va Pro- 
céder à une émission d'obliga- 
tions convertibles qui sera ire 

compagnie d'assuran 
Rx tentes de cette opération, La 
participetion que détient la mu- 
picipalité dans le capital de la 
société sera ramenée de 293 © 
à 23% environ La firme va éga- 
lement bénéficier, moyennant des 
garanties hypothécaires, d'un cré- 
dit bancaire à moyen terme de 
50 millions de Eee Cette Es 
tion d'argent frais perme! 
Manufrence de disposer d'un 
les deux prochains € 
tion que la situation ne se dégrade 
pas 


Au cours d'une conférence de 
presse tenue le ïundi 26 avril 
M 


la partie 
parte industrielle, la première 
nt jugée par le capital finan- 


cier plus apte à réaliser des 0- 
in: 1 Au mois de 
fits u 





._ CONFLITS 
LES GRÈVES EN PROVINCE 


Ë 
1 
SE 
BoË 
de 


î 
F 
: 
se 


ë 
f 
D 


sonnes, 
réclamer le relèvement de leurs 
salaires. : 


A Caen, le comité d'établisse- |. 


ment de la Saviem a êté informé 
que quatre mille huit cents per- 
sonnes chômeraient jours 
mai, en raison de le mévente des 
camions. 





@ Un jonds municipal d'aide 
aux grévistes a été créé à Villeur- 
banne sur décision du conseil 
municipal (P.S.). Si les grévistes 
ne perçoivent aucune aide des 
pouvoirs publics et s'ils résident 
à Villeurbanne, ils percevront 
gps le douzième jour de conflit 

F par semaiîne s's sont mariés, 
et 10 à 15 F par enfant. 


Parents, 


our vos enfants d L 
; exceptionnelle 


FAITS ET 


CHIFFRES 
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Etranger 





crédit perant sur un total de 
25 de deutschemarks 
ont été signés entre la Dresdner 
Bank et la Westdeutsche Landes- 
bank Girozentrale et la Banque 
soviétique du zommerce extérieur. 
Ces fonds serviront notamment 
à financer la construction d'usines 
de ÊTES Jermiques en URSS. 


Immigration 





© Arrestation de trois Mauri- 


deux étaient encore détenus par 
la police le 28 avril Le MTM, 
qui a organisé, le 24 avril un 
colloque sur les conditions d'exis- 
tence de ces salariés, « dénonce 
Eat, qui Perse à fu fes 
, refuser 
cartes de Favañ et de séjour œuz 
Mauriciens sans papier, les con- 
domnant à travailler en clan- 
desiins ». 





LE TAUX D'ATÉRÊT DES EURODEVISES 





Doilars Deutschemarks Fr. suisses Fr. françals 
Asnoures.| 412 s12]33,8 478|5 6 918 91 
Pmonslaté 5 /|518 138] Sarl538 53% 
3 mois ::| 5 52214178 458] 3141958 97/8 
6 mois. 514 5341414 4 112 S 97/8 101/8 


ocumentation scolaire 


un plan de restructuration qui 
ton: à Pre des He 
l972 S 
% des is de Gauche, la La 
1 
lution ds ojenoaions. syndi- 
cales et. i faut le dire, la proxi- 
mité des élections, la direction 
fut contrainte à un recul C’est 
pourquoi le P.-D.G. de Manu- 
france a essayé de mettre la nou- 
velle équipe municipale devant ile 
ait i en 
Dee mere 


Zaés evo Méqué que là 
avoir 

municipalité n'avait n? 1 Vocar 
tion ni l'ambition de s'immiscer 
dans la direction de l'en! 


importations dans ce secteur. 
fusils étrangers arrivent 


« Des 
à Saint-Étienne où üs ent au 
banc d'essai ou bien issent une 


linition et obtiennent ainsi l'es- 
tam: , Ce qui leur 
donne un label de qualité C'est 
comme si on ameruit du vin à 
Bordeaux et qu'on lui donne ceite 
appellation après l'avoir mis en 
bouteille. » 





POLAROÏD COMMERCIALISERA 
DÈS L'AUTOMNE PROCHAIN 





Needham, Massachu setts (Beuter). 
— Devant quatre mille de ses actlon- 
naires, 12 société Polaroïd a dévoilé, 
mardi 26 avril, son dernier né : une 
caméra, dont le film em chargeur, 
une fois impressionné, est développé 
automatiquement en quelques minu- 
tes dans le projecteur. «a Le Monde », 
dans ses éditions du 25 décembre 
1976, avait annoncé le prochain lan- 
cement de cet apparell, qui constitue 
ane sorte de petite rérolution tech- 
nologique. Mais c’est la première fois 
que l'appareil est officiellement pré- 
senté. . 

Le président de Polaroïd, M. Land 
a précisé que la caméra et l'écran 
seront en vente à l'automne pro- 
chafn, à un prix compétitif avec le 


coût de a n'importe quel bon S6ys-° 


tème de caméra cinématographique 
pour amateurs ». Certains experts 
estiment que le prix avoisinerait 
500 dollurs (2500 franes environ). 
M. Land a indiqué que le système 
pourra aussi capter le son dans 
quelque temps, quand la firme aura 
trouvé un mécanisme de bonne qus- 
Lité pouvant s'adepter au système 
instantané. 

Le système Polaroïd, qui a falt 
d'objet de longues et discrètes re- 
cherches, est composé d’une caméra 
et d’un dispositif de projection ans- 
logue à un poste de télévision. La 
eaméra, portative, est équipée d'une 
cassette ntenaut un flim corres 
dant à deux minutes et demie de 
projection. La cassette, une fois 
inpresslounée, est introdnite daus 
La partie supérieure du dispositif de 
projection qui développe le film en 
couleur en quelques minutes et le 
projette sur um écran “e 30 centi- 
mètres. 


@ Le Conseil ê æ 
social a renouvelé. mardi 26 avril 
son bureau pour deux ans et demi. 
Le présdient ainsi que les quatre 
vice-présidents sortants ont tous 
été reconduits dans leurs fonc- 
tions Il s'agit, dans l'ordre, de 
MM Gabriel Ventejol (C.G.T.- 
FO), René Bernasconi (entre- 
prises privées), Jean Deleau 
(agriculture), Xavier de la Four- 
mére (activités socieles) et Jac- 
ques Tessier (CFTC). MM 
Corentin Calvez (C.G.C.) et Paul 
Carrière (personnalités  outre- 
mer) Ont été élus questeurs. 
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Compte tena de le brièveté du délai qui aons est tmpart pour publier La cote 
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dans les cours. Elles sont corrigées dès le Jendenuls daus La première édition. 


535 12 





























ass [Atrique Occ.| 360 .| 356 a0! 253 .| 356 80 
s5 JAtr liqude..| 314 |310 .| 311 ..| 318 
62 (Als.Pertind.| 63 ..| 63 ..| 65..| 62 . nm nm 
130 |Als. Superm. | 136 138 . 83 58 
63 JAsomAU | 579, 5770, 57 70) 5770 o g 
130  (Apelice ex. | 122 80! 127 ..| 12 |127 116 . us 
270 Jaguitaue...)258 |258 |257 }258 #4 4 
#4 | 45 60] 45 ..! 45 ..| 46 4 182 132 
98 [arc Prison] 96 .| 92 ‘| 92 | 9385 285 226 
aan [Ass Gr. Paris| 226 8| 226 40] 226 60| 223 so #7 
20 |A Entrepr| 203 ..| 200 200 .| 18 50 0 Hi 
126 JAux Navig..| 131 .) F28 59! 128 40) 146 20 æ 3 
8 85 
Banc-rives. | 69e! 6965! 6966] 6965 | 40 .[Gaieresenr.| 40 | 4029) 4029) sa 48 | 50 50 
4p |1540 .!140.. À 123 IGleu'entr. | 128 19] 130 | 129 80) 123 165 
135 195 U5 |Gle Fesderie | 116 ..] 118 7 16 80 | 130 Sa 17 
88 ..| 8660 Ÿ 178 lénéraie ocel 17% .| 176 99! 175 80! 174 
50 | £016 | 178 [ür.Tr.Mar |185 |185 1ES 
à 16! ne. 65 | (47 [Guymone-6ss| 165 .! 158 158 BD! 155 . an JE à: 
f . 
308 |306 . | 120 (uacmerte. | 127 40) 127 10] 127 10) 135 & #2 
.] 406 48 . 98 |hutctl Mapa) 58 ss 5 83 20 28 {Prénatal....| 37 
79 |imetai... . 76 20) 7% . 180 |Presses-Cité | 155 
290 inst werjein] 269 10] 276 28 ..| 278 35 |Prétaball Si. | 234 
ee 128 [as Bueltat | 115 1108 |107 |3108 HS  Priesl.. --| 116 
à 23  JJeoment ind} 6868) 68 ..) 68 65 80 D 125 |Primez...| 125 
{ 1209 |Carreton Ju200 208 120 64  Îkaï Ste M | 65e) 660 6356 | 35 (Printemps. | 24 
a |— (0ù [25 |: .| 346 #2 . | 8 3110] 3160, 20 60 | 320 |Rodar SA. | 220 
# 800 Ë : 6 | ton)... | 463 
4 Bi [CE ses . lies lus . 
158 12 10! 172 10] 170 29 
IE? 266 |255 |2s018 
9] 17 25 |25 |262 41D |Radistecn...| 48 
4 æ 540 |1539 |1838 69 |[Rsffie. (Fsel | 78 
#8 15 [ls |15 68 [Rañ.s...! 71 
1 dié so! 116 |u270 | 568 |Redonte....| 656 
si 2 . [2 272 50) 22 60) 276 64 |RuësePoui.| 53 
ù 385 740 (l'Orési…… 747 |769 |740 | 730 168  (Rouss.-Uctst| 147 
148 3020 :— obl. suv ‘3010. ! (3005 _|ao0s 355  Îfue inpérial| 345 
88 320 jiyonc Esex [917 | 519 50] 229 60) 316 10 
2 = 21 |Seclior. 22 E0} 
Ë 25 [mecn suu. | 24 50] 2658) 24 2605 | 148 |Sade. 138 
À 20 246 60! 242 10 | 1890 (Mais. Phenix|i345 [1245 143 |13& 380 (Sagem 378 
l 239 sol 2 122710 À 8 luar weuta| © | 4510] 45 10) 4520 | 126 |saim-Gobsin | 108 
ÿ 340 szæ 335 Sr |Maer CR Reu| 5l 5} Bi 59 05 esse n 
ki 112 sol 6 59 11250 | 1050 [wzt Télepn loto |100I .|r020 .|1008 88 [7 
h à ë 20, 4620 #4 &5 OVIMatra. ..|469 |44..)453 |445 
ê 92 [Er Eom. Fr. DS, si5w | & luscr | au) & |.) 22 130 
à 75 [ot | 175 20 176 80, 17 80: 17 SU (Met Nemm.| E0 | 50. B0 | 4968 
à 308 fenc.. | 300 29 292 So 297 50 298 50 | 1050 |aiesenng [1968 [1835 .{l088 [02 
; 12 (Fine. | 118 80. 10 69 11 : 110 60 | 555 ue 550 |55t 647 |564 248 
f 90 ICrèd. Inënstl 85 80, ©9 | SO ji Sû 205 (7 { aie sa Ja |3is 
F 265 [Créd. mat. 265 253 !262€0 261 545 (Mob terms | 569 [555 |54S |550 
# 51 50 go 6070 6070 50 : | 172 [Moulinex | 171 50) 169 80! 171 | 168 50 
8 Big: GDS SIG 755 | 28 Mum. 250 | 245 10| 26 16] 241 18 
1 Be asn Uuacimvesr las [28 . [228 {52060 
128 2020 120 ‘121 107 (Navigat Mill |UD ul0 | 10798 3 
56 B2 10 5 ! &. 87 B8 80, © 56 … : 
33 4 | 420 3% | ! 18 19 
3m 77 50, 388 50° 373 1 473 & au 18) &0 
































+ + + LE MONDE — 28 avril 1977 — Page .41 



































































































































































Cours Dernier Cours |Dernier 
vaueurs [al VALEURS js. es 
Re br fn be 
; n al 7 
PARIS LONDRES NEW-YORK fie] 2) 3 8 
mr LAPAERE est MIoUE OISNEÉ mardi Irrégoller Rte. Jar 
N ne qui FepSnes me parte de leurs| Après trois séances ee, baise |] Scan: 8 1 7: 
ertes ue Progrès Aninterrom| une 
ouvean #léchissement Âes mines d'or et des fonds d'EtE. dalte, mA, à Wal Siret Minis | actus 228 | 208 10 
Reprise des pétroles OR (omvertars) (Geilars) : 167 60 contre 147 15| jui des tourné une 
o LOT: vent en Basin || Caussess GS 2 #10 
Le situation na guère évolué VALEURS ee 19 polar & HSE A ln ei [ciao 284 50! 534 50 
en Bourse d'un jour à l'autre et 2514 {28 | 4 points. Sus à #83 vale teen, || nettes Den 
malgre la discrète iniersennon | T4 ont baissé, "ont monté € gagne LAS 
des Organismes de placement Col. 526 n'ont pas varié L'activité est lent aù i5f 28 10 
lectif, le fléchissement des c! Brecham restée forte : 20,03 milllons ds titres || Salus 6 160 29] 166 60 
s'est poursutol mardi dans Un ont éangé dé Pauns contre 2004 |] 
marché loujours peu actif. Cette reprise à revêtu un caractère || aament sssenteil 58 -| 67 
Tous les compartiments ou purement technique. Le marché || allow ie rs 
presque ont payé leur tribut à lu ë iéchi d'un peu plus de 3% ||Baumis. as ‘| 210 
baisse, maïs aucun n'e vraiment depuis le 2 a! à di £é6 58! 6552 
été prs comme cible par Les ext ont jugé boD da procéder à = 
. Une cinquantaine de 
titres ont encore cédé du lerrain, es nt 1 | | 
les plus affectés étant Nobel Bozel 24 |26 : 
(— 65 %) et Jacques Borel Inter- Toux du marché monétaire 2% 126 . 
nationn) [— 61 %). Etints privés . SES 3 | 
La séance n'a pas été cepen- Ja 
dant tout à fait négalive. Plus| COURS DU DOLLAR A TOKYO Tir 
de vingt hausses ont été relevées, 2.4 | 74 Ja sn 
Mes quete ont on sait que | à cat te vas | 25 & | ze 20 2 2 
sont inscrites à terme. 5 - 
sn LE ise où NOUVELLES DES SOCIETES EPÉE 
D net me ve feuet le) Résultats mots pour 1578 = 18 6 à 
HOECHST AG. : 381 mjlions ss ne 5 ns 61] 12 &/ 
plen Barre, dont le premier mi- , 2514 F62 .| 162 22 58 151 88! 144 90! 
nistre devait lui-même annoncer | de DM contre ÆBS millions. Comme me 26 | 200 17 157 39] 160 2 | 
le contenu dans l'après-midi. | eurendre en octobre deruler, lo divi- win tas 6e] 1a7 14 
< Même si des mesures sont prises | dende va être majoré ef passers de 573) 5. Se 1.88 276 71] 264 18: 
en faveur de la Bourse, assu-| 7 à B DM. @52| &i: au 3 | 2. 116 94) 108 78 | 
raient certains, la gauche se dé-| GALERIES LAFAYETTE : perte de #78) 4838 | CE 23 81] 138 19: 
péchera de les annuler l'an pro-| 12% millions de francs, (compte 368] 33/8 e5s 1842 1 ñ EE 23 6] Li 12 
chain.» Décidément, le moral des | 5,400 plusvalue fe 2088 MIT Ailes æs |ns 55 So 55 40 tra H1] 105 12] 
opéraieurs est bien bas. Ces ders | ne g ge on Perte ÉERLement 1e STE 174 LB 59 80] 59 … EE 
aiers oni perdu fusqu'à l'espoir de | VEUVE CLICQUOT : 481 mllions 12) 875 nos 160 20! 162 94 | 
réaliser quelques bonnes affaires | de contre un déficit de B34| 5114 65 iôl 16 58] 151 39 | 
outre-Aliantique, le New Vork| 12 million. Résultat consolidé net: 8112] 3168 15 20! cles 5oa ..| 477 33 
Erchange semblant lui aussi ga- | T%,2ions, de francs. Dividende HORE ME 2 Te id HET 
gné por le mal sournois dont| SSUELÉSR LÉBLANC + atéribation mel 431 [ #- 356 | 86. . 165 30] 138 71 | 
souffrent la plupart des marchés. | gravuite d'actions (1 8). 3 ..| 314 4 | #7 286 71} 263 68 | 
Dans un tel contexte, les ventes LM.- C : 10,16 millions Zi] 273 59 &] 8! 256 82] 245 17 
effeciuées en vue du prochaim| de francs conire 3.8? millions. Divi- 8... | 638 iv 161 74] 164 41° 
règlement des soldes débiteurs | dnde Elobal : 560 © contre 27 F. | Piuer 31/41 263 |lSucr. Soissonais| .… 2 1] 76 F1 00! 106 Le 
suffisent à déctencher un glie-| AbuNon gratuite (1 pour 5) Dis l 2m ..| 3. 168 02| 14 n] 
sement des cours don om ne sait | contre 20.04 milllons. Dividende glo- 233! 212 ‘si ; +] 146 9) 140 21 
plus ni ou ni quand Ü sorrétera.| bel de 15.70 F (+ 65%). &14| 5468 ti y 373 7e! 371 70 14] 253 08 È 
Les pétroles internationaux, qui, COFIMEG : 60 millions de francs 4 4578 || Motobécase 8 78 50 DEAR] 68] 129 5] 
lundi, avaient essuyé de sérieux | (5.10%). Dividende : 8,25 F contre 1938| 1912 _ 58 ze 82. » Se Si an 
revers en liaison avec l'accident | nec : 6478 mlilons de francs (sn esmse 66! ES NSEn & ë wo . | 43 HE 
survenu en mer du Nord sur la| contre Sal ‘milllons. Dividende : ENS 160 #3: 42% 146 86 
plate-forme d'Ekofisk Braro se| 1010 P (+ GS. se NDS QUOTIDIEN. M3 189 2 25 #2 Fa) 5 - JSE 42 
sont redressés. Vif recul des mines GEANDE PAROISSE : déficit net| - 00 : las h 2 . 88 20 ses Ba] 107 125 35 
d'or. Irrégularité des américnines.| de 8.65 millions de francs contre un| =, Fu Run dE CEC. # 45 2 . se 18 .| 15 . 128 8 
Tassement des alemanwies. bénéfice net de 839 millions Divi.| Vaieurs çaises .… 16s 00 À cerai ins À 107 50 . 1. He 
Baisse de l'or. Le Ungot à perdu | 2e Elobal de 7.20 P contre 10.20 F. aleurs étrangères ch 20 7e! 239 #0 | . 9 24 
90 F à 23970 F et le napoleon| coin io Mo dd eaS Bio Ce DOTE DE GRASSE Nc. see] 69 30 14 : 28 
170 F à 243.30 F l'après 243 F),l bal de 7.95 F contre 7,50 F. Indice lues SI O8 MOT Vé rifsus 5 7 à HE 
100 29 386 
NE : LE 250 & 
90 in 43 Ro) 4 50 H F8 71 
BOURSE DE PARIS - 26 AVRIL  - COMPTANT us sa au me 4 
2% 39 70] 45 4 229 88 114 32 
: 45 ui bite = 131 08 
% |%dr Cours |Deraier TE 2 | 2. 74 5Ù ÿil 2 à 
VALEURS lun |uoe | VALEURS || murs VALEURS LEE sus 1e 1) 18 à 
42 | 41 5 [ass .|S 148 21] LA1 4 
32% s7 20] 1 710 gs Iamiavest. en :| 59 . 120 50 131 68) 125 72 
5 63 15] L 186 20 . Cie Lyon lou. 42 60] 42 60 256 . 288 21] 267 
5% 148 60] ! 164 si GFIMES #7 80 312 6! 298 & 
3% 73. | 221] UGLMn.. so | 90 60 15 58 68 28] 154 LD 
41/4% 1983. .| 101 0] 3 982 Ualon Éaœie. 28 {22 : 89 69 124 55] 118 90 
4144 si _|277 38 Un. me. : . -| 20 88 264 79] 252 & 
Em. IL 184 50! 2 523 251 ; 6 . 284 45) 195 14 
Ep. El 108 go] 3 419 213 50 1 [acier tavestiss.… | mm. 1388 9111285 49 
Era. - 6 70] 5 425 28 50 Gestion Select. 11 :: 1339 9111336 & 
Em. 7 178 10! 4 937 450 Sera..." 53 à 128 97] 12 
EDF, 6 .… | 6 090 180 9 4 218 02] 253 38 
— 5 iô6 sol 0 958 5 Annille {Cle 108, sm 
CR : Fa : 2, 1e3 mo) 99 vs) 
VALEURS | us [ane EE Deus. bin ps se rires 18 72) LS M 
140 NY) CHaMpEr. 170 . JEnre © muse 
F nes 1 | nuctor 184 90! 128 87 
5 ss 167 69 |Gostien Mobiitère| LES 87] 180 11 
149 50 DD Dev. arde 
215 - | Etectre-Finane.… 355 .. | Mondials e 158 03 
120 98 Fin. Bretagne. Oulisom.. i UE 4 
50 C2 a Eau 179 - s 132 43] 128 23! 
190 La Mure. 73 ..]P 256 23] 263 20 | 
2 2% Leboo si 126 .. [Sicavimuee. 186 BD} 178 24 
138 90 Oty) Loruez. 76 60]S. 1 Est 347 47] 382 10 
183 Cle Maruesine. & 30 | Sogioco, 17 ui 97 
PE BYAIM. 7 fspur ER 
18 ere 186 60|vanren 148 31] 12 6 
"6 12. 80! “Cours précédent 





La Chambre syaticuie à déciié, 8 Qitre expérimental, de , aprés la cièture, 
cotation Het 
des vai Pa eront Et Pont de Mnomennt eRUO 14 Le 13 01 18 


2e Douvens BIS Garantie des derniers cours do l'aorbsmid, 
ler]Dernier |Conpt. Dernier [ComPt. | Coupes © _Précsa. Dernier |Cort. 
cours | cours | cours Cours | cours ltôture | eours | cours Pons 


























































us [us u5.… .| 388.325 . 66 50] 57 90! 57 10] 58 
78 89 78 -. | 620 | I : ÉHÉLERETR 
113 10] 155 Sè 323 [526 | 328 60! 325 5e 
190 180 |192.. 18 20] .13 50) 1368 132% 
n 5 nm 68 4] 67 6 2 19 65) 1860] 15 . 
222 160 | 158 a18 |312 | 312 | 812 
nue un 201 ‘| 201 38 @| 29 68] 29 5e] 
65 80) 67 5 215 60) 215 167 2] 165 30) 147 (0! 144 69 
M4 0) LI4 80! F14 50 175 | 169 6 299 [1290 :1286 
RS aùl 163 00! 188 © 188 | 189 20 184 70] 151 90! 162 :<| 161 90 
182 90! 182 90! 182 69 a 62 80 3e |924 |326 .| 318 50 
238 | 290 29) 285 19 25 50] 25 20 | 55e D .|5820 ï 
unes 198 %| 118 æ 228 .| 206 sa| 207 
8a| 57 ..| 5670 119 | 107 80 4 4 461] 4 
23 8, 221.) 220 318 50) 318 eu ges [caf .| 68 
22 | 282 29780 (35. Ê s7 ét so] 6238) 62 
5595) 6505] 6478 se 58 ..| 53 30 
119, Gif] 521. 11 | a08 so | 2m 287 | 285 | 253 
sus en] ee ee ons ae 20) 13 . }118 . 128 | 120 10! 121 
128 10] 128 -.| 128 & al .| 8. | %. 24 HA 2% 
15 114 132 60 ” 
287 263 50] 268 … 
se 25 357 ls: | 26 ast 10! 292 | 292 
7a | 70. 65e sta su7 60] 36 .. | 20 20 30] 1965) 23 
92 | 52. “ “ io] 3330 | 60 &u #0! 6330] 67 
35 90! 37 70] 362% 10 10 76) -18 85 | 320 308 Bo] 308 10 306 
188 20] 185 58] 1278 156 155 ..| 154 20 42 #3 #3 4 
384 60 554 68) 328 #7 87 96 Ga | 550 569 .|66e .| 560 
118 10! L16 10! 113 90 386 39 ..| 390 . 43 4 4 ..| 4 
1% 13 1350 16 . 4 16 70 li sl 11 Il 
42%] 485] 3 9 825 62 .. | 269 254 ..| 268 | 263 
215 |323 |315 . 22 21 23 à | 13 13.) 1290] 12 
air | 460 .-| 460 . 635 637 .|632 . 127 127 | 17 
23 aus | 200 .. À € 8 | 906) 
PRE CUIE Ra HU A 
ao | 402 | 396 #7 . za .. 1 l 1 i 
8 | s2E) 575 22 22 . 
65 60) 68 2] 67 10 
ss (sr --| 548 VALEURS DOMMANT LIEB A DES OPERATIONS FERMES SEULEMENT 
Ru) 250) 6 es oert: Cr copon Gétacher di Gemamdos © groh Gémbé. — Larseuo « Prémer Cours = wst 
5 248 æ pas iadiqué, Ü y a ee cotation Dortén deus és colonne = deruis Cours ». 
21 210) 25 URS 
ÉLÉLE TL COTE DES CHANGES | sis 
188 58! 108 20| 108 i COURS cours |de 
oh om) muuweomen | | ie Jet tre 
-['e to) es 10) Es 
ne ms Ha S1 és2| «ss UE] 
! 128 £ut-Hns G 1 
58 16) 68 10) 57 50 Canada FS can. 1). 477] 474 4716 Or fin quila 
169 |:00..| 9 58 | Atemagee (100 2e 560 [209625 | 28600 | Or fin (kife 
1 240 2 20 Autriche (10D sch.). 29-650 | 25 S18 23 560 Pièce aa 
2 EME E Énlem] Re nes mr 
3 722 721 7e Baloe tatice 
7% L 85% | S54l 8570 | Souverain... 
1480 6507 | 67 5658 |Plèce do 2 
61 sf 272 | 53 919 52250 |Plèce de 10 
ss . 20166 [20162 | 958 [Pièce de 5 
25 2.869 | 12 870 12 750 PAce da 
ù 4 278 | 114 199 114 Pièce de 
57 275 | 196 056 | 156 500 











LA HAUSSE EN AFRIQUE ET AU PROCHE-ORIENT 
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_ LA GRÈVE A LA SNCF. 


Un train sur quuire circulera le 28 avril 
sur les lignes de la banlieue purisienne 
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comme vous voulez.| | 
Train, bateau, cheval, voiture, roulotte... | 


L'iande en toute liberté:1,100 F* 
Les fermes irlandaises:1.430 F* 
L'Ilande en roulotte:995 F* 
Bateaux à cabines:1.115 F° _ 
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Une renault 3 


7 jours ét 300 km 
pour 350 F #t.c. 


autres modèles disponibles 


555-53-49 
11, ee casigirperier, Paris 
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ou votre agent de voyages. * 
Prix pour 8 jours au départ de Paris 





‘Le numéro du +< Monde » 
A BCDE FG daté du 27 avril 1977 a été tiré 
à 559994 exemplaires. 








